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EN 


GREC USUEL 


| PRÉFACE 


Ce volume, composé dans le même esprit que la troisième 
édition de ma Grammaire, est destiné aux personnes qui, ‘ayant 
. où non étudié celle-ci, désireront s "exercer, sans aucun maître, 
au “vocabulaire, aux formes et à la syntaxe du grec moderne ὦ 
parlé. : 
Dans les notes mises au bas des pages, et qui sont rédigées : ἧς 
de manière à pouvoir être lues même indépendamment du texte, 
j'ai eu également en vue ceux qui s'intéressent aux rapporis du : 
grec moderne ei du grec ancien, el je me suis attaché, autant : 

| pour aider la mémoire que pour satisfaire la curiosité du.lec- 
teur, à donner l’étymologie des différents mots, quand celle-ci 
ne ressortait pas d'une simple comparaison des dictionnaires de 
: la langue ancienne et de la langue moderne. En l'absence jus- 
. qu'à ce jour de tout dictionnaire étymologique du grec actuel, 
cetie tentative peut être de quelque utilité. 

Les ouvrages dont je me suis le plus souvent servi à ce point 
τὴ 48 vue sont les Atakta, de Goray (Paris, 1828-1835, 5 vol., en. 
grec), les Études de grec médiéval et moderne, de M. Hatridilie : 
(Athènes, 1905-1907, 9 vol., en grec) et les Études néo- -hellé-. 
. niques, de Gustave Meyer (fascicules 2 à 4, Vienne, 1894-1895, 
en allemand). : 
J'adresse ici tous mes remerciements à Mile Marie Malandrinos, 
d'Athènes, étudiante à la Sorbonne, qui a bien voulu m'aider à 
préciser certains points relatifs au parler de sa ville natale. 


Août 4947. 


LISTE DES ABRÉVIATIONS 


è 


acc. accusatif, 
act; actif. 
adj. adjectif. 
adv., adverbe: 
alb., albanais. 
anc., ancien. 
aor., aoriste. 
art., article. 
ath., athénien. 
auj., aujourd’hui. 
byz., byzantin. 


ef, (confer) comparer. 


comp., comparer. 
déel., déclinaison. 
dial., dialectal. 

ex., exemple. 

ext., extension. 
fam., familier: 

f. et fém., féminin. 
fr., français. 

fut., futur. 

gén., génitif. 

gr., grec. 

impér., impératif. 
impf., imparfait. 
ind., indicatif. 
interj., interjection. 
intr., intransitif, 
arr, irrégulier. 

it., italien. 


Le signe + après un mot indique une forme qui n’est pas athénienne. 


laf., latin. 
litt., littéralement. 


γα. ef masc., Mmascubn. 


πιο: moderne. 
mom.; Mmomentané. 


n.et neuf, neutré.. 


païf., parfait. 
pass., passif. 


Gr., Pernot, Grammaire, 5° éd. Ὁ 


plur., pluriel. 
pop., populaire. 


postclass., postelassique. : 


papf., plus-que-parfait. 
prés., présent. 


- pron., prononcez. " 


rel., relatif. 

rem., remarque. 
sav., savant. 
s.-ent., sous-entendu. 
sing., singulier. . 
subj., subjonctif. 
subst., substantif. 
superl., superlatif. 
syn., synonyme. 
trans, transitif, 
v.,. verbe. 

vén., vénitien. 
vor., vocatif. 

vOy., VOVEZ. 

vulg., vulgaire. 


Dans Îles notes, les chiffres gras renvoient non pas aux chiffres gras 
‘du texte, mais aux appels de notes, 
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; 1. Κόχκινο"" SAVE, μαῦρος χαθαλλάο ons”. 
2. Ὅταν ἔχω" γερό, πίνω χρασί, χιϑ ὅταν δὲν") ἔχω γερό ᾿ 
: πίνω. νερό, “-" 


8. "Ἀπὸ πάνω Ὁ σὰν!) τὴ ἡγάνι, ἀπὸ χάτω σὰν ὑπαμπάκι τ κι ἀπὸ 
πίσω σ σὰν genes. 


mms 


Devinettes. 


LA, Cheval r rouge, cavalier noir. 


τῶ. Quand j'ai de l'eau, je bois du vin, et quand je n° n'ai pas d’eau, 
je bois de l’eau. 


: 8. Par-dessus, comme une poéle ; par-dessous, comme. du coton; | 
et par derrière, comme des ciseaux. 


τὰς Τὸ αἴνιγμα. « l'énigme, la devinette », Gr. ἃ 196. — 3, Κόχχινος, 
:n, 0 «rouge », Gr. ὃ 14 7; l'adj. se place d'ardinaire avant le subst, =" 
ὃ. Τὸ ἄλογο, Gr. 8 129, en gr. ane. « l'être privé de raison, l'animal »: 
‘en gr. mod. « le cheval ». — 4. ‘O καβαλλάρης « le cavalier », Gr. 8 140; 
. du lat. caballarius. Δύσις (Gr. ὃ 424) - ἡ φωτιὰ (Gr. 8 117) } καὶ τὸ rayée. 
(αν. 9 428). Solution : le La et la poêle. . 
τ 8. Ἔχω « j'ai », Gr. 2 256. — 6. To νερό « l'eau »; 81: anc. veupde, 
τα, dv « nouveau, frais », dérivé de νέος, devenu νηρός, d, dv; done « Be 
“fraiche ».— 7. Πίνω « je bois », v. irr., Gr. à 401. Kouct, page ἄν 
note 99. --- ὃ. Κι, pour καὶ « el », Gr. ÿ 484. — SG. Δὲν « ne pas v, g 
anc. οὐδέν. — 40. Αύσις" ὃ μυλωνᾶς (Gr. 8 105). Solution : le raeunier 
A ᾿Απὸ révo.«-par-desshs. », locution ae bia, de même que “plus 
Ἰοϊη ἀπὸ κάτω, ἀπὸ. (ὀ)πίσω, Gr. $ 443, rem. 1. — 49. Σὰν « comme», 
gr. ant. éodv. — 48. Μπαμπάκι « coton », gr. postclassique βάμέαξ: 
οἱ πάμθαξ. = 14: Δύσις: τὸ χελιδόνες. “Solution : l'hirondelle. 
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il 


Παρριμίες, 
ε 4. To αἴμοα") γερὸ δὲ" γίνετι -- 2: Ἢ ἀνάγκη" véuot) δὲν 
ἔχει": --- ὃ. Παθήματα" Dos --Ὁ ἀς Τὸ ἀγώγι" Eurvæ®) τὸν 


10) γι 


που 


γαυγίζει δὲ ὃ δαγνάνει. — 6. Καβθα-.. 


15): 


᾿ ἀγωγιάτη. — 5; Σχυλὶ 
ρὸς ἢ, ὀὐρανὸς ἀστραπὲς “ἢ δὲ φούδται 


πιάγει"") — 8. Ἢ χαλὴ 
23) 


— 1. Αὐτὸς pee à δὲν. ᾿ 


μέρα! à ἀπὸ 2) τὴν αὐγὴ ᾿φαίνεται 2. 
9. ᾿Αγάλια γάλια "3 πὰς 


χε ὁ λόγγος" μάτια 2, 14, ᾿Απὸ σιγανὸ Ὁ) ποτάμι μακριὰ “τὰ 


μακριά᾽ϑ, — 40. Ἔχει ὁ τοῖχος ᾿αὐτιὰ 


4. Τὸ αἷμα « le sang », Gr. ὁ 120. — 2. Δὲ « ne pas », Gr. 56. On. 
‘garde le v de δὲν devant les voyelles et les momentanées, on le supprime 
devant les continues, Gr. ÿ 83. — 8, Τίνεται, ind. prés. sing. 3. de 
᾿αίνουας « je deviens », v. irr., Gr. ÿÿ 261 et 555. Remarquer l'inversion 
de l'attribut et du compl. dir. dans nombre de ces phrases proverbiales 
{nos 6, 7, 15, cic.); cette inversion, beaucoup plus rare dans la langue 
courante, n'est nullement obligatoire. 

4: - Ἢ ἀνάγχη « la nécessité, le besoin », Gr. ê 190. Δὲν εἶναι ἃ ἀνάγκη, 5 
« ce n'est pas nécessaire », δὲ σᾶς ἔχω ἀνάγκη, litt. « je ne: vous ai pas 
nécessité », « je n'ai pas besoin de vous ». — 5. Νόμο, compl. dir, 
: acc. sing. de ὃ véuos « la loi », Gr. ὃ 141. Ne pas confondre à ὃ νόμος € da 
: doi yet ὃ voude « 16 nome, le + département D 
6. "Eye, ind. prés. sing. ὅ de ἔχω « j'ai », Gr. ὁ 256. - Phrase 
: sans verbe, comme il arrive souvent en gr. mod. Πάθημα. et μάθημα 
(Gr. # 126) sont des subst. dérivés de πάσχω (Gr. ὃ ὅ92) et de padaives" 
(Gr. 8 2 317). Remarquer l'allitération παθήματα ne 

ΜΕΝ ᾿Αγώγι; gr. anc. ,ἀγώγιον, comparer ἀγωγός « conducteur }. Τὸ 
- ἀγώγι signifie : cle transport par bête où par voiture »; 2 « la charge. 
“ainsi transpor tée »; 3° « le prix de ce transport ». Pour l'accent &yoyc.: 
ou ἀγῶγι, voir Gr. ὃ 49, 9, rem. Sur ἀγώγι on a refait ὃ ἀγωγιτάτης, Gr: 
28.108 et 532 « l'agoyate ». L'agoyate est ordinairement le loueur οἴ le 

conducteur de la bête. 
9 ξυπνᾷ, ind. prés. sing. 5 de ξυπνῶ, « j'éveille, je m'éveille. 1, 
τον Gr..8295; du gr. anc. ἐξυπνίζω. — 10. Σκυλί € chien », Gr. 8.198. ‘du 

Ἰ τ: anc: σχύλος: ou σχύλλος. — 44, Gr. 2 9204. — 412. Ῥαυγίζει, ind. prés. : 
‘sing. 3 de γαυγίζω. 4 aboyer », Gr. δ 250. Étym. γαῦ (onomatopée) + Co? 
-- 13. Καθαρός; ἡ, ὁ, Gr. ÿ 147, € pur, propre », mais χαθάριος, αν, ὁ. 
᾿ (Gr ὃ 138) dans une expression comme καθάριο μέλι «du pur miel », 


: PROVERBES. 


IL. 
Proverbes. 


τ 4. Le sang ne devient pas eau (Bon sang ne peut mentir). — 2. Né- 

cessité n’a pas de loi. — 8. (Les) épreuves (sont des) leçons — 
&. Le salaire éveille le conducteur (c.-à-d. l'espoir du gain est un 
-appât). — 5. Chien qui aboie ne mord pas. — 6. Un ciel pur ne 


chasse point aux mouches, de minimis non curat praetor). — 

“8. La bonne journée apparaît dès l’aube. — 9. Tout doucement on 
va loin. — 40. Le mur a des oreilles et la forêt des yeux (Fr. les 
‘ murs ont des oreilles). — 44. D'une rivière tranquille, loin tes 


: ἘΣ πάστρα « la propreté » (Gr. ὃ 1) ), παστρεύω « nettoyer » sont souvent 
remplacés dans la langue courante par les termes savants χαθαρός, ἡ, ὁ 
propre », à χαθαριότης, gén. τῆς χαθαριότητος € la Propreté » » (Gr. 
1 425), χαθαρίζω. « nettoyer ». 


45. Φοβᾶται, Gr. 88. 506 et 574. — 416. Müyec, acc. plur. de à μῦγα 
«la mouche », Gr. 2447, gr. ἀπο. ἢ μυῖα. Noter la prononciation du y 
dans μῦγες, Gr. 8 44, 4 “δἰ dans μῦγα, Gr. ὁ 14, 9%, -- 47. Tv 


sert de παίρνω, Gr. 8 389. Gr. anc. πιάζω. ΒΕ 
‘48. Καλός, ἡ; 6 « bon » et non plus « beau » comme en grec anc. 


traduit par καλὸς καιρός. -5 49. Μέρα « jour », Gr. ὁ 56, rem. 1. 
20. ’Ard, Gr. 8 448. Toutes les prép. d'origine populaire gouvernent 
Vacc: — 24. Daiveruzind. prés. sing. 5 de φαίνομαι, Vire, Gr. ἢ 496. 
99. ’Ayéhe γάλια. « petit à petit, tout doucement », Gr. ÿ 441, pour 

“ἀγάλια. ἀγάλια. Vén. a gala ἃ gala (prononcé ayälra ayäl"a) « en flottant 
sur l'eau »:— 28. Πᾶς, ind. prés. sing. 2 de πάω ἅ je vais », Gr. 99 276, 
‘rem, 279, 400; gr. anc. ὑπάγω. La de pers. du sing. rend le français 
con», Gr. ÿ 340. — 24. Μαχριά « loin », adv. “dérivé de μαχρύς, 
Gr: 88445 et 148. 


᾿ 25. “Aürié « oreilles », du gr. anc. ὠτίον par le pluriel τὰ cle a 


“slave; athén. τὸ δάσος, “Gr: 8131.— 27. Morte « yeux », Gr. ὃ 56. — 
28. Eyed, LE 8.4 silencieux, taciturne », σιγαλός, ἡ, ὁ & ‘silencieux, 


Gal 


. 
| 
: | 


craint pas d’éclairs (c.-à-d. conscience pure ne redoute pas les 
attaques). - — 7. Un aigle n ‘attrape pas de mouches (Fr. l’aigle.ne 


τι ê 33, vers. À. Les mots d'origine populaire παστρικός, ἡ, ὁ « PrOPre D, 


14: Αστραπές, acc. plur. de ἀστραπή, « éclair », Gr. ὃ 120. —: 


:.« prendre, attraper, saisir »; dans le sens courant de « prendre », on se: 


-.&-beau » se dit maintenant ὡραῖος, α, 0; mais le fr. « beau temps » se. 


τάφτιά, d'où αὐτιά; sing. αὐτί. — 26. Adyyos « forêt », mot pop. d'origine 


ταῦ Fit RECUEIL DE TEXTES. EN GREC USUEL. τ 
ῥοῦχα᾽" cou. 12. Ἡ τριανταφυλλιὰ) χάνει" χαὶ τριαντάφυλλα, 
χαὶ ἢ ἀγχάθια.-- 18. Ἢ: γλῶσσα χόχχαλα δὲν. ἔχει: καὶ: “κόκκαλα ᾿ 
roaxiGers. - 14: ᾿Αλήθεια χωρὶς ψέματα ἢ q vais χωρὶς ἁλάτι. ---- 
ΕΝ ᾿Αγάλια γάλια γίνε ται. ñ ἀγουρίδα Ὁ μέ he — 16. Χωρὶς. 
Ἢ) χ᾽ ἡ ἀγάπη, — 11. Ὅποιος" 
- dyana ὃ ro μέλι. δὲ. vobarar τὰ μελίσσια το. — 48: Ἅγιος ποῦ δὲ 
: βαματουργεῖ 1). λιδάν!: δὲν. Toad). χαίγε τ). ---. 20. ᾿Απὸ μεθυσμένο ἡ : 
‘xt ἀπὸ μικρὸ, παϊδὶ μαθαίνεις ὃ τὴν ae ta. — 20. Τῆς γύχτας à τὰ 
' ᾿χαμώματαϊ τὰ ἢ βλέπει" ἡ h μέρα καὶ γελᾷ, — 24. Στὴν" ἀνα- 
'βροχιλ καλὸ" εἶν᾽ Ὁ χαὶ τὸ ᾿χαλάζι. το 242. Hoë% ; πάς, κακὴ 


" φωμί, χορὶς pas, παγώνει 


“bas », σιγαλὴ φωνή « voix douce, voix basse »; cf. σιγὰ ou σιγὰ σιγά; 
Gr. ὃ 165, 45 « sans bruit, doucement, lentement ». Αὐτὴ εἶναι σιγανὸ, 
roraus « celle-Ià, c'est une eau qui dort, une Sainte Nitouche ». 


29: Τὸ ῥοῦχο « le vêtement », d’origine slave: — 30. Σου « de toi »,. 
pron:"pers. en fonction de presse Gr. 3.192. — 34. Ἢ τριανταφυλλιά. 
« le rosier », Gr. ἐβ 578 ei 521, 5°, — 32. Κάνω « faire », v.irr., Gr. | 

:8 568; gr. anc. xzuvw « travailler ». — 33. Καὶ au lieu de x (Gr. 8. 484), 
pour bien marquer l'opposition. — 84. Fouxitw « casser. », OnOme= | 
:'topée? ὁ 


35. We para « mensonges », Gr. 29 85, 510; « mentir ».se. traduit par 
λέω ψέματα « dire des mensonges ἢ. — 36. Τὸ φαΐ « le mets », Gr. 
| 8e 5 510 et 87. — 37. ‘H ἀγουρίδα « le verjus », &youpos, 1° (non mûr), 
τὸ ἀγώρι € le garçon », sont des dérivés du gr. anc. ἄωρος. -— 88. Τὸ 
μέλι « le miel », gén. τοῦ μελιοῦ, gr. anc. τὸ μέλι, τοῦ μέλιτος. - — 89. Εν 
χρασί « Île vin», pour χρασίον, diminutif du gr. anc. χρᾶσις. (mé 
langé ». ne 
en Παγώνω « glacer et se glacer », verbe dérivé de ὃ πάγος { la glace». D: 
r. 8 566. — 41. κ᾽ À ἀγάπη, le x’ porte sur ἀγάπη et signifie. « Tamour 
re même l'amour » ; cf. les Phrases 24 et 24. — 42. “Ὅποιος € qui : 
conque », Gr. ἢ 205. — 48, ἀγαπᾷ, ind. prés. sing. 3 de à ἀγαπῶ! (ai 
“mer », Gr. 9 995. — 44, Τὸ υελίσσι « l'essaim » ct « Ja ruche », sav. 
ἣ χυψέλη € Ἢ ruche »; 4 μέλισσα « l'abeille ». 
τς 48! Θαματουργεΐ, ind. prés. sing. ὅ de θαματουργῷ, d'origine sav, pour. 
θαυματουργῶ « faire des miracles » (cf. fr. thaumaturge), Gr. δὲ 316-318. 
Construction : un saint (normn.) qui ne fait pas de miracles, on ne lui brûle 
. pas d'encens. — 46. Τοῦ « de lui », pron. pers. de la 3° pers., Gr. 
Le gén. marque le compl. ind. et remplace l'ancien datif; done « à lui » 
τ. ὃ 101..--- 47. Καινε, ind. prés. plur. 3 de καίω « brêler », Gr. 8 279 
La troisième personne du pluriel rend le français «on: D Gr. ὃ 350, 


ἔρ τα D Mae 


À .c'est l’eau qui dort qui noie). — 42. Le rosier pro- 


vêtements (Fr. | 
duit et des roses et des épines (Comparer fr. il n'ya pas de roses 

sans épines). — 48. La langue n’a pas d'os et elle brise des os. 
: (Ancien fr: la langue humaine n’a point d’os et si casse poitrine et 

dos). — 14. Vérité sans mensonges, mets sans sel. — 45. Petit à 

petit le verjus devient (doux comme) miel (Fr. avec le temps et la 

paille, les nèfles mäûrissent). — 46. Sans pain, sans vin, l’amour : 
se refroidit (c.-à-d. pauvreté chasse amour). — 47. Celui qui aime 
Je miel n'a pas peur (c.-à-d. ne doit pas avoir peur) des ruches (Fr, 
qui veut la fin, veut les moyens). — 48. À un saint qui ne fait pas 
de miracles on ne brûle pas d’encens. — 49. D'un homme ivre et 
d’un petit enfant on apprend la vérité (Comparer fr. la vérité sort 
de fa bouche des enfants). — 20. Les actes de la nuit le jour les | 
voit et (en) rit (c.-à-d. on ne fait pas de bonne besogne la nuit). :: 
— 24. Dans la sécheresse, même la grêle est bonne (A défaut de 
_grives on mange des merles). — 22. Où vas-tu, mauvais sort? — 


48. Μεθυσμένο, acc. masc. de μεθυσμένος, ἡ, 0, part. passé pass. de nel | 
‘{enivrer » et «s'enivrer », v. irr., Gr. à 319. — 48. Maaivex, ind. : : : 
prés. sing. 2 de μαθαίνω « apprendre », v. irr:, Gr. à 377. — 50. Kane 
cuara.« faits et gestes », plur. de χάμωμα, Gr. 8 196, subst. dérivé du 
verbe irrég. κάνω « faire », aor. act. ἔκαμα, aor. pass. χαμώθηκχα ( J'ai: 
fait mine de », Gr. 29 568 et ὅ96, 2e. πο 
Ὁ 58. Ῥὰ, nom. plur. neutre du pron. de la 5° pers., « les » Gr. 2 186... 
Le pron. pers. se place d'ordinaire, par rapport au verbe, comme en ᾽ς 
français, Gr. 20 187-488. — 52. Βλέπει, ind. prés. sing. 5 de. βλέπω . : 
 Gvoir», v. irr., Gr. 2 546. — 53. Τελᾷ, ind. prés. sing. 3 de γελῷ PE 
Cire », v.irr., Gr. 2 859 et 295. — 54. Erv, pour εἰς τὴν « dans la », | 
Gr. 9 447. | | ir 

= 86. ᾿Αγαδροχιό « manque de pluie », ἡ βροχή « la pluie ». Comparer: τ᾿ 
οὐ ἢ ὄρεξη € l'appétit », ἡ ἀνορεξιά « le manque d'appétit », τὸ &kére « le 
sel», ἡ ἀναλατιά « l'insipidité ». — 56. Eiy pour εἶναι, ind. prés. sing. 
5 de eluar « être », Gr. 8 229. Εἶναι, sing. 5 et plur. 5, n’a rien à voir 
avec l'ancien infinitif εἶναι, mais repose sur l'ancien ἔνι — ἔνεστι. "Eve, 
en grec byzantin, signifie « il est ». La forme εἶν᾽ devant une consonne est 
exceptionnelle; on la trouve, dans le langage familier, devant καὶ et devant. 
un τ᾿ et, dans ce cas, et disparaît souvent par:contraction, Ex : καλὸν 
(ou καλὸν) x αὐτό « ça aussi c'est bon »; τ᾽ εἶν᾽ τοῦτα; « qu'est-ce que. 
c'est que ça? »3 cf. xoûv’ τος; Gr. 8 186, rem. IV. ᾿ τες 

. 87. Τὸ χαλάζι « la grêle », πέφτει. χαλάζι « il grêle », Hitt. «ἢ tombe … 
«grêle », Gr. 9 399, — 58. Ποῦ «où? » Gr: 8 445; πάς, voir note 23. 


ς΄ RECUEIL DE TEXTES EN GREC USUEL. | 


τ Τύπνηνθ):: Στοῦ πολυτεγνίτη δ᾽ τὸ σπίτι". — 23. “Ὅποιος γίνεται: 
ὑχηΐ; ἢ ι 23... γίνεται: 
πρόδατο; τὸν τρώει 6 λύχος. — 24. “Ὅποιος καῇ ἢ στὰ “λάχανα 


φυσᾷ χαὶ 5 τὸ γιαούρτι δ). 


89: Καχὴ. Τύχη € mauvais sort », vocatif, Gr. & 101. — 60. La 
construction grammaticale est : στὸ σπίτι τοῦ. πολυτεχνίτη, phrase égale- 
ment correcte. En pareil cas, le mot σπίτι peut n'être pas exprimé, 
: Gr. à 447, rem. LIL “Ἔ τέχνη « l'art, le métier », ὃ τεχνίτης (Gr. 8 108) 
«l'artisan, celui qui connaît bien son mélier », πολύς, πολλή, πολύ (δε: 
449) « beaucoup », ὃ πολυτεχνίτης « celui qui ἃ beaucoup de métiers», 
cf. le fr. « polytechnique ». UE 

62. Τὸ σπίτι « la maison », de ὁσπίτιον, gr. byz. τὸ δσπίτιν, lat. hospt- 
um, ce qui est une preuve, entre Δ. ΓΕΒ, que les Latins prononçaient 
“tium et non çium. — 62. Τρώει, ind. prés. sing. 5 de τρώω ἃ manger », 


D 0 0 ΡΗΟΥΒΆΒΕΒ. τ 
mr Chez l'homme aux milles “métiers (c.-à-d. celui qui fait. trente six | 
:-métiers n'arrive ἃ rien de bon). —23. Qui. se fait mouton, le loup : :: 


le mange. — 24. Quiconque se brûle aux choux (en mangvant des : 


choux}, souffle même pour. le yaourte (Chat échaudé.< craint l'eau 
froide). 


γε στον GE ὃ 495. — 63. Ko, Subj. aor. pass. sing..3.(type χαθῇ; Gr: 
τ 9 260) de xatw & brûler », v.irr.,. Gr. à 566; χαῇ est formé.sur xénxe, 
comme 750% sur χάθηκα. Pour la-construclion ὅποιος χαΐ; voir Gr. ÿ 59 
L'emploi du sub}. donne à la phrase une idée de futur, qui peut se rendre 
en fr. par « quiconque vient à se brüler ». — 64. Καὶ τὸ γιαούρτι; voir 
la note 44, — 65. Γιαούρτι, sorie de lait caillé, introduit depuis peu en - 
France et appelé « yoghourt » ou « yaourte »; turc yoghourt et yaourt. 


| RECUEIL DE TEXTES EN GREC USUEL. 


"ἯΙ 


Κοινὲς φράσεις " 


. L "Στὸ βαπόρι". -- 4. Εἴστεῦ Ἕλλην", χύριεδ); — Μάλισταῦ, 
_ κύριε. — 2. Ξέρετε!) Valid; — Μάλιοτα, ὀλίγο". — 3: Ard 
ποῦ. ἔρχεστε" τ ἀπ᾿ To. Παρίσυ: — "Oye, ἀπ᾿ τὴ Μασσαλία-.-- 
4. Καὶ ποῦ πηγαίγετε!" ᾿, παρακαλῶ τος — Στὴν Πόλη: — 5. Εἴστε is 
Τώλλος; - — Μάλιστο.. — 6. Καὶ ποῦ palace") τὰ ἑλχηγικά την τς ᾿ 

“Αιαδάζοντας "D: ἢ: Ὡραϊα" τὰ ξέρετε. --- Καλωσύνη σας);-- 
5)... Μεθαύριο νομίζω. — 


Pure 8. Πότε" θὰ εἴμαστε 55) στὸν Πειραιᾶ; 
9. Σᾶς πειράζει ἡ θάλασσα"; — ᾿Ολίγο" ἀλλὰ 35). εὐτυχῶς "ὃ ὁ χαιρὸς. 
ἐν ἢ χ Ρ 


'elvar καλός), 


‘4. Φράσεις, nom. plur. de à φράσις « la phrase », forme sav., Gr. 
«ὃ 124. ---. Ῥὸ. βαπόρι « le vapeur », du vénit. vapor..« La vapeur»; 
‘sé dit. δ ἀτυός, le « bateau à vapeur » τὸ ἀτμόπλοιο. — 8: Eioxe, ind. 

prés. plur. 2. de εἶμαι « être », Gr. 229. En grec, l'interrogation est: 
marquée, dans l'écriture, par un point ei virgule, dans la prononciation 
par une élévation musicale progressive de la voix. — 4. “Ἕλλην « Grec », 

Gr. 9. 114: — 5. Κύριε, voc. de κύριος Ὁ monsieur », Gr. 8 111. Kyrié. 
. éleisonn est du grec prononcé à la moderne : Κύριε, ἐλέησον. : 


6. Μάλιστα «oui » (Gr. ÿ 445) est plus poli que vai. — 7. Eipere, 
ind. prés. plur. 2 de ξέρω € savoir », v.'irr., Gr. 89 250 et 386. Étym. 
Ἢ ἐξεῦρον de ἐκθρίσχω. — 8. Ταλλικά, Gr. ὃ 43, rem. Cette forme est ici un 
“véritable adverbe. — 9. Ὄλίγο, Gr. 8 449, par influence savante; λίγο 
serait plus Rnie — 40. "Eoyeore, ind. prés. plur. 2 de ἔρχομαι:- 
venir), v. , Gr. 99 261 et 562. : 


το ΔΑ Α 22 pour ἀπὸ, Gr. eus. Τὸ Παρίσι. « Paris » avec l'art., Gr. 8 96. 
ΤΕ ΕΨΆ Fo, grec anc. οὐχί. Ta pour τὴν, Gr. ἢ 85. - 43. Πηγαίνω 
4 aller », pour ürayw; prés. refait sur l’aor. πῆγα, Gr. 8 400. — 
A8. ᾿Παρακαλῶ « prier », v. ire, Gr. 29 347 et 391. -- 45. Ἢ Πόλη 
: «Constantinople », Gr. 29 120 οἱ 124 rem. Οἱ, lat. Urbs « Rome ». 
τι 46. Mébure, ind. δον. plure 2 de paafvw « apprendre », v. ir... 
Gr: ὃ 811, type χάσατε, Gr. ἢ 25 50. : 
AT CH Emo (sous-ent. γλῶσσα) « la langue grecque », Soit 
‘ancienne, soit.moderne, et plus fréquemment τὰ Env Cle:grec» ὦ 
ancien où moderne. Pour préciser on peut dire ἡ ἀρχαία ἑλληνική. eh. 
langue grecque ancienne », τὰ ἀρχαῖα no | « le grec ancien », et 
) νεοελληνική € la langue grecque moderne », τὰ νεοελληνιχά ( le : 
τες moderne δ. Sous la domination. romaine, les Grecs ont pris le nom 


|. PpHRASES USUELLES. 


ME 


Phrases usuelles. 


j. Sur le bateau. — 4. ‘Vous êtes Grec, monsieur? — Qui, 
monsieur. — 2. Savez-vous le français? — Oui, un peu. — 8. D'où. 
τ venez-vous? de Paris? — Non, de Marseille. — 4. Où allez-vous, 5} 
 vousplait? — À Constantinople. — 5. Vous êtes Français? — Qui. — 
6. Etoù avez-vous appris le grec moderne? — En lisant. —"7. Vous. 
“le savez joliment. — Vous êtes trop bon. — 8. Quand serons-nou 
au Pirée? — Après-demain, je pense. — 9. Est-ce que la mer vous 
incommode? — Un peu, mais heureusement le temps est beau. 


de Ρωμαῖοι « Romains », d'où la forme ‘Portés, à & Grec, Grecque ».: 
(Gr. 8 61). . ; πὸ 
Mais “Ῥωυιὸς appartient maintenant à la langue familière, tout comme 
Τραιχός, fém. Τραικιά, d'ailleurs moins usilé que ἹΡωμιός. “Ῥωμαῖος ° 
τς Grec » a donné l'adj. βωμαίζχος, Ἢ», ὁ (Gr. 2 45, rem.), également 
familier, dont le sing. neutre, τὸ Ῥωμαίϊκο, est un péjoratif pour dire 
«la Grèce ». Le plur. neutre, τὰ pouatr, signifie « le grec usuel, :le 
“grec” parlé », qu'on nommait en français, au siècle dernier, « le romaïque » Le 
Cette langue, qui est celle des textes de ce volume, est aussi appelée 
ἢ δημοτική « la (langue) populaire ». Elle s'oppose au grec officiel, qui. 
ἃ deux noms : à καθαρεύουσα « la (langue) épurée ou savante », ἡ καθο- | 
μυλουμένη « la langue parlée (dans certains cercles) ». Depuis environ 
vingi-cinq ans, les vulgaristes à outrance sont dénommés οἱ μαλλιαρού ( les.” 
chevelus ». 7. τον 
‘48: Διαδάζοντας, part. prés. de. διαθάζω « lire », Gr. ὁ 295, το. ΠῚ 
Étym. διαδιθάζω. « parcourir ». Ces participes modernes sont d'anciens. 
-participes à l’acc. masc. χάνοντα, ἀγαπῶντα, etc., devenus invariables et” 


auxquels on a ajouté plus tard un ç adverbial. — 49. ‘Ooaïe, plur. neutre : 
adverbial de ὡραῖϊος « beau », Gr. 8 155. — 20. Kalwoëvn σῦς, lit: 
« bonté de vous où à vous », Gr. ÿ 185. — 21. 1ϊότε; « quand? », 

Gr. 8 ἀλᾷ; ποτὲ « jamais ». — 29. Θὰ εἴσαστε, fut. plur. 2 de sue, 


Ge: 82 254 et 935, rem. ἷ. ᾿ ἘΠΕῚ 
28. Τὸν {ειραιᾷ, acc. sing. de ὃ Ἰπειρατᾶς « le Pirée », gén: τοῦ Ilerpuit . 
(sav. ὃ Πειραιεύς, τοῦ Efepaids, τὸν Πειραιᾶ). — 24. « d'à le mal de a 
mer » μὲ πειράζει (voir page 28, note 44) ἣ θάλασσα où ὑποφέρῳ (voir 
page 46, note 20) στὴ θάλασσα." — 95. ᾿Αλλὰ « mais », Gr. ÿ 487. - 
96. Εὐτυχῶς € heureusement », adverbe en ὡς; désinence qui indique le 
‘plus souvent une origine savante. a 
Δ. Καλός « bon », voir page 3, note 18. 


48 : [1 RECUEIL: DE TEXTES EN. GREC δῦ: 


1e Fa τὸ βαρκάρη 5 CA Βάρκαν 5) ἀφέντη Ὁ; -- [Πόσο 


ΤῊΝ θέλεις»); Ξ: 2. Ἔχετε Ξολλ λὰ πράματα: - vas. ἱπαοῦλο 9 μιὰ 
: χ πραμ. Ῥ μ 


βαλίτοα 3"), ἕνα καλάθι, μιὰ meta τ τέσσερα D χομμάτι το τὸ ὅλο, 
— 8. Δώστε" τρεῖς δραχμές. — Οχὶ δά, δύο". — &. Καλά. 
Ποῦ ἔχετε τὰ πράματά σας"); -- ’Euet. —5. Τὰ πράμασπαι εἶναι στὴ 
᾿βάρχα: ἐλᾶτε“, κύριε: : ᾿ ᾿ 

IL: Στὸ. reloveto. — 4. Ἔχετε τίποτε “ 
Ὅχι. — 2. τί ἔχει ἐδῶ ἢ μέσα: - Βιδλία χαὶ φορέματα. τι: 


γὰ δή λωσετε Bi 


‘ 3. Τὰ φορέματα εἶναι καινούργια: — Ὄχι: — ἃ. Θὰ π τληρώσετε 


: γιὰ" τὰ θιθλία.. — Πόσο; — 5. Πέντε δραχμές 5. ᾿Ορίστε ἢ 
ἡ ἀπόδειξις... Εὐχαριστῶ τη, — 6. Τίποτε. 

IV. To ἁμάξι, τὸ tpèp.® av ὃ σιδερόδρομος ἢ. — À. ᾿ἀμαξα ss, 
ἔχεις ἀγώγιδο, --- Ὄχι, χύριε;- ὁρίστε. — 2. Μὲ" πηγαίνεις ἢ, 
στὰς ᾿Αθήνας"; — -Μάλιστα. — 3. Πόσο θὰ μοῦ πάρῃς: — 

28. Μὲ « avec », Gr. 8 450. — --- 29. Τὸ βαρκάρη, ace. de à Bapräpns 


« le batelier » ; lat. barcarius, Gr. 3 517. ---- 30. Βάρκα, Gr. 8 117, est 
ici un acc., parce qu'il dépend d’un verbe sous-entendu. Du lat. barca. 
£n grec, le ὃ latin s’est changé en v, c’est-à-dire qu'il a suivi le sort du 
8 grec (anciennement b, aujourd” hui υ). — 34. ᾿Αφέντη;, voc. de ἀφέντης 
« patron, maître », employé surtout au sing. et qui vient du gr. anc. 
αὐθέντης; le ture effendi est emprunté au grec. Sym. τὸ ἀφεντικό, plur. 
τὰ ἀφεντιχά, * 

32. Θέλεις, ind. prés. sing. 2 de θέλω « vouloir », Gr. ÿ 286. En grec. 
on tutoie les gens du peuple, et souvent aussi les inférieurs. — 38. “ἕνα, 
ace. neutre de ἕνας « un », Gr. δὶ 95. — 84. Τὸ μπαοῦλο « la malle », 
du vénitien baëlo. — 35. ‘H βαλίτσα. « la valise »; ital. valigia: On 
attendrait en grec βαλίτζα; il y a eu probablement influence du suffixe 
ἔτσα. — 86. hi χαρέγλα « la chaise », probablement vén. carèga, avec 
un À emprunté au grec dial. ἢ χαθέχλα (même sens). — 37. Técocoz 
« quatre », Gr. ἢ 17], 3°. 

88. Κομμάτια, lit. « morceaux, pièces », pluriel de τὸ κομμάτι, 
Æo: ὅλο, Hit. « le tout ». — 88. Δώστε, impér. aor. pluriel ὦ. de: 


δίνω « donner », v. irr., Gr. 2 859. — 40. “Oy: δά « que non », Gr. 


:3.509, rem. I. — 44. Δύο «deux », Ér. 8 45, rem. I, — 43. τὰ 
πράματά σας, Gr. à 48, rem. Lit. « Où avez-vous vos affaires? » — 
43. ᾿Ελζτε, impér. plur. 3. de you « venir », v-irr., Gr. 2 562; ἔλα 


: est étymologiquement Fimpér.. prés. du. byzantin ἐλόω; pour: ἐλαύνων. 


:C pousser en:avant ». 


SRE -PHRASES USUBLLES. Er τον “τ 

ὉΠ Ἢ Avécle batelier. —.4. Une barque, patron? — Combien 

- demandez-vous? —.2. Vous avez beaucoup de bagages? — Une La 

malle, une valise, un panier et une chaise, en tout quatre colis. — 

8. Donnez-moi trois drachmes. — Que non; deux. — 4. Bien. Où 

sont vos colis? — Là. — 5. Les bagages sont dans la barque ; venez, : 
monsieur. 


HE À la douane. — 4. Avez-vous quelque chose à déclarer ἢ — 
Non. — 2. Qu'y at-il ici dedans? — Des livres et des vêtements. 
τις 8. Les vêtements sont neufs? — Non. — 4. Vous paierez pour les 
livres. — Combien? — 5. Cinq drachmes. Voiei le reçu. — Merci. … 
ὑπ 6. De rien. . ᾿ 


IV. La voiture, le tramway et le chemin de fer. — 4. Cocher, 
êtes-vous pris? — Non monsieur, montez. — 2. Voulez-vous me 
‘conduire à Athènes? — Oui. — 8. Combien me prendrez- 


τ ΧΑ, Τίποτε «rien », Gr. ὃ 220, — 45. Νὰ δηλώσετε, subj. aor. plur. à 
de δηλώνω « manifester, déclarer », type νὰ χάσετε, Gr. ÿ 250;.litt. 
‘€ que vous déclariez », car il n'y a plus de mode infinitif en grec mod. 
τς 46. Τί; « quoi? », Gr. ÿ 210. ᾿Εδῶ, d'un grec byzantin Ee qui 
remonte à ἰδέ (impér. de βλέπω) + ὧδε; d'où ἐδῶ(δ)ε, ἐδῶ. — 47. Θὰ 
πληρώσετε, fut. momentané de πλησώνω « payer ». type θὰ χάσετε, Gr. 
8954. Du grec ancien πληοόω-ὦ « remplir », par ellipse d'un mot comme 
τὸ χρέος « la dette »3; cf. le fr. « remplir son devoir ». — 48. Γιὰ 
«pour », Gr. 22 89 et 449. — 49. Πέντε δοαχυές, acc. de prix, Gr αὶ 605. 
50. Ὁρίστε, Gr. 8 510. Cette forme est l'impér. aor. sing. 2 de δρίζω 
«fixer, ordonner ὃ: elle a le sens de « prenez la peine de faire telle ou 
telle chose ». L'ind. aor. plur. 2 ὡρίσατε se trouve dans l'expression 
χαλῶς ὡρίσατε « soyez le bienvenu ou les bienvenus », litt. « vous avez: 
bien ordonné », c.-à-d. « vous avez eù une bonne idée en venant ici », 
Gr. 8 514. — 51. Ἢ ἀπόδειξις « le reçu », Gr. ÿ 124. — 52. Εὐχαριστῶ 
«je remercie », Gr. ὃ 317. — ὅ8. Τὸ τράμ,, gén. τοῦ Toi, MOt invariabie.: 
πε ϑᾷ. Ὃ σιδερόδρουος € le chemin de fer » τες σίδερο « fer » + δρόμος. 
:. « chemin », Gr. 8 516". — 55. Ὁ διυαξᾶς « le cocher », Gr. à 105, — 
56. ᾿Αγώγι, voir page 2, note 8, lit. « cocher, as-tu un transport? n— 
“87: ΜῈ; acc. du pron. pers. de la πὸ pers., Gr. ὃ 185. — ὅδ. Πηγυίνω | 
‘signifie « aller » et « mener ἢ. ee 
69. Στὰς ᾿Αθήνας. « Athènes » se dit : nom. αἱ ᾿Αθῆναι, νοῦ. ᾿Αθήναι 
ace. τὰς “᾿Αθήνας, gén. τῶν ᾿Αθηνῶν (grec sav.). La décl. ἡ ᾿Αθῆνα, τὴν. 
᾿Αθῆνα, τῆς ᾿Αθήνας appartient à la langue populaire ou familière. La 
forme savante du subst. entraîne ordinairement celle de l'article; d'où. 
rc au lieu de τὶς. — 60. Θὰ πάρῃς, fut. momentané sing. .2 de παίρνω: 


49 RECUEIL DE TEXTES EN GREC USUEL. 

το τῷδ: δραχμές. — 4. Σοῦ δίνω" ἐπτάϑ, Σ΄ PAC onto. 
ὅ: Κάθε πότε Teva) τὸ τρὰμ. γιὰ. τὸ σιδερόδρομο: — Κάθε, 

πέντε λεπτά 1. Nas), ἔρχεται. — 8. Τὰ εἰσητήριά σας), χύριοι; — 

Πόσο ἔγε! ὡς Ὁ) τὸ σταθμό; — 7. Δέκα λεπτά. Εν 

8. Λοῦστρο"", πάρε τὰ πράμοτά μου. — 9; ᾿Αθήνας; πρώτη 


Won. — Μιάμισυ 9 δραχμή. 


τ ο Στὸ ξενοδοχεῖο. — 4. Ἔχετε. ἕνα δωμάτιο ἢ μὲ δυὸ. χρεδδό-.-. 
Ra; — EE rod") πάτωμα. θέλετε; κύριε; —— 2. Στὸ πρῶτο. — 


οἰ Ορίστε ἀπάνω. --- 8, Εἶναι λίγο μικρό. Δὲν ἔχετε πιὸ μεγάλο; 
} La 


u ᾿ Ἴ ᾿ δ 
Μάλιστα, χύριε. — 4. Αὐτὸ 0) ν᾽ ἀρέσει ἢ χολύτερα "5", θὰ τὸ χρα- 
τήσω δ), ΤΙ ὥρα Ὁ τρώνε; — Στὰς δώδεκα), : 


VE. Γιὰ τὸ δρόμο ἢ, — À. Παρακαλῶ, ποῦ πάει αὐτὸς ὁ δρόμος); 
Le x ΒΝ 88) 1. ΜΕΝ τ ἜΣ πῆς ἀν μετ τυ 
Στὰ Πατήσια 5), χύριε. 2. Εἶναι μαχριά; Ἀρκχετά- μιὰ ὥρα 
Eu ! - - nd - τ' ᾿ 
δρόμος, — 8. Mnopsire va μοῦ πῆτε") ποῦ εἶναι À ὁδὸς ’Axadn- 
μίας". 


2 γ᾿: 


- NS RE os αὐ ΡΝ ἢ - 
— Ἡ ὁδὸς Ἀκαδημίας εἶναι ὁ πρῶτος δρόμος ἀριστερά 


«prendre », v. irr., Gr. ὃ 589. Gr. anc. ἐπαίρω « lever ». Pour μοῦ. 
placé entre θὰ et le verbe, voir Gr. 2 188, 3e. " 
6%. ᾿οχτώ « huit » pour ὀχτώ, Gr. 8 11. — 62. Δίνω « donner p,: v. 
irr., Gr. 8 559. — 63. “Ἑπτὰ où tord 4 sept », Gr. 8 170, rem. I. 
—— 64: "ᾶς εἶναι « soit », Gr. ὃ 825, rem. — 65. Κάθε πότε, litt. @ chaque 
combien », Gr. & 292. — 66. Περνᾷ, ind. prés. sing. ὅ de περνῶ 4 pas 
ser »,v, irr., Gr. 8 596. — 67. To λεπτό « le centime, la minute ÿ, au: 
plur. τὰ λεπτά. « l'argent », Gr. 2 77, rem. 1. Du gr. anc. λεπτός, ἡ, 0v,: 
{menu ». — 68. Νά, interj., Gr. 82 509 et 486, rem. IV. 
69: Τὰ εἰσητήριά σὰς € vos billets »..On accentue τὰ σπίτία σας € VOS ᾿ 
maisons » et non τὰ σπίτιά σας (Gr. 8 48), parce que τὰ ne: compte que 
pour une syllabe. Mais τὰ εἰσητήριά σας, terme administratif, s'emploie 
“sous sa forme savante, habituellement avec « voyeélle. --- 70. Πόσο ἔχει 
“<eombien coûte », litt. « combien ἃ », plus fréquent que πόσο χόστίζει 
.(lai: co(n}stare, par une forme romane). Ὥς, gr. anc. ἕως, Gr. ὃ 456. 
TA. Aoüorco, voc. de λοῦστρος, Gr. ὃ 114, rem. 1. Les « loustros ». 
sont de jeunés cireurs de chaussures, qui servent aussi de commission- 
“maires et de portefaix, ilal. lustro « lustre, poli »3; τὸ" λοῦστρο: ᾳ le :: 
tirage .», ὃ λοῦστρος « le cireur ». — 72. ᾿Αθήνας, acc. elliptique de 
direction. — 73. Hocra θέση, acc. — 74. Mo, Gr. δ᾽ 114. «(Ὑπὸ ὁ 
demi-heure », μισὴ ὥρα (et non μιὰ on ὥρα); « une heure et demie », 
᾿μιάμισυ ὥρα. ᾿ “ΙἌ.Π'ῈΟΊ:ΣΠΛ͵ΠΛ 
75. Δωυάτιον ou δωμάτιο, forme savanie; syn. d'origine pop. ἢ χάμαρα. τ 


PHRASES USUELLES. ï 43. 


is 


᾿ vous? - — Huit. drachmes.. 4. Je vous.en. donne sept. — Soit. 


5. Tous les. combien passe le. tram pour. le chemin de fer? — 
Toutes les cing minutes. Le voici qui vient. — 6. Passons les 
places, s’il vous plait. — Combien est-ce jusqu’à la gare? — 

7. Dix centimes: 
8. Lousiro, prenez mes bagages. — 9. Athènes, première 
classe. — Une drachme cinquante. ir 


V. À l'hôtel. — 4. Avez-vous une chambre. à deux lits? — À: 
quel “étage (la) désirez-vous, monsieur? — 2. Au prémier, — 
Donnez-vous la peine de monter. — 3. Elle est un peu pelite. 
Vous n’en avez pas de plus grande? — Si, mousieur. — 4. Celle-ci 
me plait mieux, je la garde. A quelle heure déjeune-t-on?— À midi. 


VE... S'informer du chemin. — 4. Où conduit cette route, sit 
vous plait? — À Patissia, monsieur. — 2. Est-ce loin? — Assez, 
une heure de chemin. — 3. Pouvez-vous me dire où se trouve a 
rue de l’Académie ? — La rue de l’Académie est la première à gauche. 


— 76. Κρεόδάτι, du grec anc. κραθδάτιον, diminutif de χράδόατος, qui.a 
(ρ 4 


donné le lat. grabatus, fr. grabat. — 17. Σὲ pour εἰς, Gr. αὶ 447. Γ 
78. Ποιός; à, ὁ « quel », Gr. 99 208-219. — 79. Πιὸ υεγάλο ou μεγιλύς : 
τερο, comparatif neutre de meydhos, Ἢν ὁ 4 grand », Gr. 99 457-158. : 
80. Αὐτό, neutre de αὐτός, ἡ, ὁ « celui-ci » Gr. à 196. — 81. Μ᾽ ἀρέσει 
pour υοὔ ἀρέσει, par contraction, Gr. $ 55. ᾿Αρέτω « plaire », v. ire. 
‘Gr. 8 358; traduit le fr. « aimer », quant il s'agit d’une chose, ex. 
: uje n'aime pas la bière », δὲ μ᾽ ἀρέσει à prépa. ᾿ 
82. Καλύτεουν « mieux », neutre adverbial de καλύτερος, comparatif de : 
χαλός. Gr. 8 164. — 83. Θὰ χρατήσω, fut. momentané de χρατῷῶ «rete- : 
- nir », Gr. ὃ 299. La finäle --ἦσω indique qu'il s'agit d'un verbe périspo- ᾿ 
“mène (Gr. 9 46 note); comparer θὰ χά-σω (de iv) et θὰ ἀγαπ-οήσω (ἀδ΄ 


ἀγαπῶ). — 84. Ὑἱ ὥρα « à quelle heure? », Gr. ὃὶ 212, rem. I ---. 
RÉ. Drèc δώδεκα « à midi », Gr. 9 94. 
86. Γιὰ τὸ δρύμο « pour le chemin ». — 87. Αὐτὸς à δρόμος, art. 
entre le. démonstratif et le substantif, Gr. 8. 19h. — 88. Τὰ Πατήσια, 


faubourg d'Athènes. — 89. Ἀλιὰ ὥρα δρόμος, lit. € une heure chemin »; 

— 90. Μπορῷ « pouvoir »,-v. irr., Gr. 88 617 et 884; grec anc. εὐπορῶ 

« être dans l'abondance » — 98. Νὰ πῆτε, subj. δον. plur. 2. de Me. 

«dire »,:v. irr., Gr. 89 974 et 376. Ce subj. aor. étant périspomène à ς᾽ 

sing. À, νὰ: πῶ, se conjugue avec les désinences du sub}. aor. pass. ον fps ᾿ 
1 Jui, νὰ χαθῇς, eic., Gr. 9 264... 

2:92." ὁδὸς ᾿Ακαδημίας ( la rue de l'Académie », Gr. ê 121, τοῖα. απ 


44 τοῦτο RECUEIL DE TEXTES EN GREC USUEL. 


ὙΠ. Στὸ ἑστιατόριο. — 4. Παιδί, "ἔλα 86°. ᾿Αμέσως: τος 
2. Μοῦ δίνεις τὸν χατάλογον"); — | pie. — 8. Φέρε" μου ἕνα 
ζουμέ; χ᾽ ἔπειτα ἕνα πιλάφιϑ , ἀρνὶ ψητὸ δὲ σαλάτα χαὶ σταφύλι. 
98) 


το Τί χρασὶ ἀγαπᾶτε"; ἄσπρο ἣ μαῦρο": — ἄ, Δῶσε βου 


οὖς ῥετσινᾶτοῦ" καὶ πάγο. — ὅ. Φέρε μου τὸν κατ' ave. 


οἰ ὙΠ]: Τὰ φούνια". — 4. Τί ἀγαπᾶτε, κυρία; -- papa γιὰ 
᾿ παυχαμισάκιϑ, — 2. Σᾷς κάνει αὐτό; — Ναί, πόσο ἡ πήχη; — 
8. Τέσσερεις δραχμές. --- Εἶναι πολὺ ἀκριθό. Δὲν ἔχεις πιὸ φτηνό; 


πὸ 4. Ἔχωϑ, πάρτε" τοῦτο ποῦ ἔχει τρεῖς ἥμισυ. --- Né, εἴχοσι 
δραχμές, δῶσε pou τὰ ῥέστα δ. — 5. Δὲν ἔγετε ψιλά; --- Δὲν: 
ἔχω", 

IX. πιὰ. ἐπίσκεψις ἢ. — À. Ποῦ κάθεται" ὁ χύριος Πετρό- 
mou hoc; — Κάθεται ὁδὸς Σταδίου, ἀριθμὸς τρία. — 2. Ὁ κύριος 
ο εἶναι ἐδῶ! 9, — Μάλιστα, χύριε. — 8. Δέχεται; -, Νομίζω- 
περάστε ἢ, — 4. Καλημέρα σας", κύριε. --- Καλημέρα σας. — 


11788, "Ἔλα δῷ « viens ici », pour ἔλα ἐδῷ. Les formes ἐδῶ, ἐχεῖ peuvent 
. perdre τὲ initial après voyelle, tout comme les pronoms, Gr. 2 186, 
rem. VE. ᾿Αμέσως « immédiatement ».— 94. Moë δίνεις, « donnez-moi », 
ordre poli marqué par une interrogation, Gr. δ 5 rem. ΤΠ. — θ8. Φέρε, 
impér. aor. sing. 2. de φέρνω « apporter », , Gr. 427. 

96. Τὸ πιλάφι « le pilaf », riz cuit à | T'orentale, turc - pilav. D 
ἰἀτζὲμ, πιλάφι « l'adjèm pilaf », expression également turque et signifiant 
&pilaf'étranger où persan », désigne un riz mélangé de morceaux de 
mouton. Ἢ σαλάτα « la salade », it. salata. — 97. ᾿Αγαπᾶτε, ici non 
pas « aimez-vous », mais « désirez-vous ». 

98. “Asrpo, ἡ, ο, du lat. asp{e)rum « rude » ; en grec byzantin τὸ 
ἄσπρο « l'aspre », petite monnaie d'argent; aujourd'hüi encore, dans 
certaines régions, τὰ ἄσπρα « l'argent ». Le passage du sens de « rude » 
À celui de « blane » reste obscur; cf. τὸ ἄσπρο (ou τὸ ἀσπράδι) τοῦ ματιοῦ 
τ 1. ςοὐπέρ, le blanc de l'œil ». Le subst. ἄσπρο « aspre » n'est autre 
que ladj. ἄσπρος « blanc » au neutre; cf. le fr. « blanc », nom de 
: monnaie. — 99. Μαῦρο χρασέ « vin rouge », lit. « vin noir ». 

τ τᾶς ΤΡετσινᾶτο ( résiné », vin habituellement blanc, dans lequel on met. 
‘un peu de résine pour qu Ἢ se conserve mieux. Ce mot est un adjectif pris 
substantivement, dérivé de beroiva « résine » (Gr. 2 538), qui fait 
plutôt songer au lat. resina, qu'au grec anc. ῥητίνη. — 2. Te ψούνια 
g.les emplettes », gr. anc. τὸ ὀψώνιον ; ψουνίζω, « faire des emplettes».… 


τ ᾿ PHRASES ὑϑύθι μ᾽... + 4 

“Vi. Au restaurant. — 4: Garçon, s’il vous:plaît. τΞ Voilà. 
229. Voulez-vous me donner la carte?.— Voici. —:3.. Apportez- 
moi un bouillon, et ensuite un pilaf, de F’agneau rôti avec salade, : 
et du raisin. — 4. Quel vin désirez-vous, blanc ou rouge? — Don-. 
nez-moi du résiné et de la glace. — 5. Apportez-moi l’addition. 


VIH. Les achats. — ἃ. Que désirez-vous, madame? — De 
l'étoffe pour une chemisette. — 2. Celle-ci vous convient-elle? — 
Qui, combien (vaut) le pique? — 8. Quatre drachmes. — C'est. 


“trop cher. Vous n’en avez pas de meilleur marché? — 4. Si, prenez ὦ 
: ᾿ : nez 


rendez-moi la monnaie. — 5. Vous n'avez pas de petite monnaie? ἦς 
— Non. | 
IX. Une visite. — 4. Où demeure monsieur Pétropoulos? —:: 
demeure rue du Stade, n° 5. — 2. Monsieur est-il à la mai- 

son? — Qui, monsieur. — 3. Est-ce qu’il reçoit? — Je pense que 
oui, entrez. — 4. Bonjour, monsieur. — Bonjour. — 5. Je ne. 


Le changement de w en οὐ s’est produit à l'atone et la voyelle ou s'est 
ensuite étendue à la tonique. 

8. Πουκαμισάκι « chemisette », diminutif de mouxäuuco & chemise », τ᾿ 
Gr. 8 549, pour ὑποχάμισον, lat. camisium. — 4. Σᾶς χάνει; litt..« cela 
vous faiti19 ». — ὅ. Ἢ πήχη « le pique », vaut 0,648; gr. anc. ὃ 
πῆχυς. — 6. Ὑέσσερεις « quaire », gr. anc. τέσσαρες; changement: de 
désinence sous l'influence de τρεῖς. — 7. Drnvés, grec postelass. εὐθηνός.. 
« abondant », d'où « bon marché ». ° ᾿ 

.8. "Ἔχω. On peut rendre « oui » par ναί, par μάλιστα, ou, comme 
dans le cas présent, par un verbe. Habituellement. « si » ne se distingue 
pas de « oui », mais il peut se traduire aussi par πῶς interrogatif. 
Ex. : Δὲν ἔχεις «tu n'en as pas? » — Πῶς « si », c'est-à-dire « comment 
“donc! » — 9. Hépre, impér. aor. plur. 2 de παίρνω « prendre », v. irr., 


Gr. 9 389. 
46. Τὰ ῥέστα, ital. resto; le plur. en grec, sous l'influence de τὰ ᾿ 
“env. — 44. Δὲν ἔχω, autre façon de rendre ὄχι « non ». — 42. Ἢ 


ἐπίσκεψις, forme savante plus usitée maintenant que à βίζιτα, ital. visita. 
— 18, Κάθεται, ind. prés. sing. 4 de χάθομαι, v. irr., Gr. ÿ 565. Syn. 
d'origine savante κατοικῶ, -εἴς, Gr. 2317. ‘O κύριος, avec l'art., Gr. 8 96. 
τς δ, Ἡετρόπουλος, litt. « fils de Pierre », « Perret ». Le suffixe -πούλος Ὁ 
(Gr. 8 557) vient du lat. pullus; comparer page 45, note 5. — 45. Εἶναι 
ἐδῶ; ou εἶν᾽ ἐδῶ, ou εἶναι δῶ. — 46. Περάστε, impér. aor. plur. 2-de. 


περνῷ « passer », v. irr., Gr. δὴ 396 et 65. — 47. Καλημέρα σας; litt. 


celle-ci, qui vaut trois drachmes et demie. — Voici vingt drachmes, 
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5. Δὲ σᾶς ἐνοχλῶ ἡ, — Καθόλου, σᾶς παρακαλῶ Πῶς εἶστε; — 
6. Πολὺ χαλά, εὐχαριστῶ" ἐσεῖς: — Αρχετὰ καλά, ἂν. “καὶ 
Ε 20} ΟΣ ΩΣ r ; .æ Nu 2e ᾿ DS 
ὑποφέρω" ἀπ᾿ τὴ ζέστη. Παίρνετε ἕνα γλυκό"; ---Ἴ. Εὐχαρίστως. 
2 Μ’ ἔγαν χαφέ; Πῶς πὸν παέργετε. τὸν καφέ; --- ὃ, “Βαρυγλυχό, 
᾿παραχαλῷ-:: Τί ὡραῖο. ποῦ εἶναι "5. τὸ περιθόλι σας! — Τὸ 


οἰ περιποιοῦμαι "9 μόνος pou), χαίρομαι ποῦ σᾶς ἀρέσει, Θέλετε νὰ 


᾿ χάνωμε ἕνα γῦρο; --- 9. Ἐὐχαρίστῳς.... --- Θέλετε νὰ καθίσωμε 
ὀλίγο; — 10. Μοῦ φαίνεται. πῶς ἄργησα ἢ). πολύ, θὰ μοῦ 


ἐπιτρέψετε᾽) γὰ φύγωξ᾽, --- Ἐλπίζω γὰ σᾶς ξαναδῶ τη γρήγορα!" 


53) 


2 AA. Βέδαια; μὲ εὐχαρίστηση- — Λοιπόν; ἀντίο σας ἢ); κύοιε- 


Χαίρετε . 


« bonjour à vous », moins brusque que χαλημέρα seul. — 18. ᾿Ενοχλῷ, 
"εἴς, sav. « déranger, troubler ». — 19, Καθόλου, syn. διόλου. ἰζαθόλου; 
σᾶς παρακαλῶ, lit. « pas du tout, je vous (en) prie ». 

20. ‘Av καὶ « quoique », Gr. ὃ 492. “Ὑποφέρω « supporter, 
souffrir », forme sav., comparer φέρνω qui est d'origine pop. L'aor. est 
plutôt ὁπέφερα que ὑπόφερα. — 24. ὕλυχό « confiture ». Il est d'usage 
d'offrir sur un plateau aux visiteurs une cuillerée de confiture, un verre 
d’eau et un café. : 
‘couramment en Grèce, chaque tasse se fait séparément et suivant le goût 

de la personne à laquelle elle est destinée. De plus, on met le sucre avant 

le café. On distingue ordinairement (en employant l'acc. quand on com- 
miande) : σκέττο, ital. schietéo « nature »; μέτριο « MOYEN », c.-à-d.. ni 
trop de café, ni trop de sucre; βαρυγλυχό, et quelquefois βαρυγλυχύ, té. 
« lourd-doux », e.-à-d. fort et sucré; βραστό « bien bouilli ». | 


22. Βαρυγλυχό- Quand il s'agit du café à la turque, le seul-qu'on prenne 


ἢ 
ἢ 
Ë 


CRE 
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vous s dérange pas? — Pas le moins du monde. Comment allez-vous? 


souffre de la chaleur. Prendrez-vous une confiture? — 1. Volon- 
tiers. — Avec un café? Comment prenez-vous le café? — 8. Fort 
et sucré, s’il vous plaît... Comme votre jardin est beau! — C’est 
moi-même qui l’entretiens, je suis heureux qu’il vous plaise. Voulez- 
vous que nous (y) fassions un tour? — 9. Volontiers .... — Dési- 
rez -VOUS que nous nous asseyions un peu? — 40.11 me semble que 
‘je me suis attardé, je vous demanderai la permission de partir. ---- 
J'espère vous revoir bientôt. — 44. Certainement, avec plaisir. 
— Alors, au revoir, monsieur. Portez-vous bien. Ἶ 


28. Τί ὡραῖο ποῦ εἶναι « comme il est beau », remarquer l'emploi de 
où avec τί, Gr. $ 216, rem. ΠῚ. — 24. Περιποιοῦμαι, -εἶσα! « soigner ἢ, 
"ἢ περιποίησις « les soins ». — 25. Μόνος pou « seul », Gr. ὃ 486, 
rem. IX. — 26. Χαίρομα: ποῦ σᾶς ἀρέσε a, Hitt. « je me réjouis de ce 
“qu'il vous plaît ». 

27. Πῶς « que », Gr. 9 623. — 28. ’Aoy-nou, ind. aor. de ἀργ-ῶ, 


"πεῖς « tarder », Gr. 3517. — 29. Θὰ ἐπιτρέψετε, fut. momentané de 
“ἐπιτρέπω ( permettre », d'origine sav.; δὲν ἐπιτρέπεται ( ce n'est pas 
“permis ».— 80. Νὰ φύγω, subj. aor. sing. À de φεύγω « partir D, Ve ἔγγιον 


τε. 8498. — 34. ᾿Ελπίζω νὰ «j'espère», Gr. 6624. Ξαναδῷ — ξανὰ + δῶ, 
sub]: aor. sing. À de ξαναθλέπω — ξανὰ + βλέπω, Gr. 8 ὅ91, rem. IE: 
et 8 346. 

32. Γρήγορα, adv. de γρήγορος « rapide », pour (ἐ)γρήγοοος, dont le 
sens élait « éveillé, vigilant ». — 83. ᾿Αντίο, ᾽δε. _8 514, 14]. addio. — 
84. Χαίρετε, impér. prés. sing. 2 de χαίρομαι « portez-vous bien », idée 
τ de-continuité, d'où l'impér. présent, Gr. 8 254. . 


6. Très bien merci, et vous-même? -—. Assez bien, quoique je … 


48: RECUEIL DE TEXTES EN GREC USUEL. 
IV 
Δημοτικὰ δίστιχα " 


A, "And τὰ γλυκά σου μάτια τρέχει ἀθάνατο νερό, 
καὶ σοῦ ζήτησα λιγάκι, καὶ δὲ μοὔδωσες" νὰ πιώ. 


2. -Βάρχα θέλω γἀρματώσωδ μὲ σαράντα" δυὸ χοὐπιά;.. 


χαὶ μ' ἑξήντα " παλληκάρια, νὰ σὲ χλέψω" μιὰ βραδιά: 


3. Γυρίζω, τριγυρίζω ") στὰ παραθύρια" σου, 

x ἐσύ, διαδόλου κόρη, βάφεις τὸ φρύδια σου. 

4. δὲν εἶναι pd", δὲν εἶναι δυό, τρεῖς εἶναι, ἀνάθεμά τες, 
mére“ μου ποιὰ νἀπαρνηθῶ, ποῦναι") ὅλες μαυρομμάτες "5. 


à 


4. Le mot populaire pour « distique » est λιανοτράγουδο, de λιανός, ἡ, 
ὁ et de τραγούδι « chanson menue ». Le distique est ordinairement rimé, 
mais la rime n’a pénétré en Grèce qu'au xv° siècle. Le type 16 plus cou- 
ramment employé est celui des n° # et suivants. Deux vers de 45 syllabes 
séparées en 871. Accent obligatoire, dans le premier sur la 6° ou:la. 
ge, dans le second sur la 6. Accents facultatifs sur les autres syllabes 
paires, mais interdits sur les syllabes impaires, à l'exception de la pre- 
_mière de chaque hémistiche, qui peut être accentuée. Ce vers qu'on 
appelle « vers politique » πολιτικὸς στίχος, est aussi courant en grec que 
chez nous l’alexandrin. ; 
Dans les distiques À et 3. les vers sont de 45 syllabes séparées en. 
8 +7. Accent obligatoire, au premier et au second hémistiche, sur la 75. 
Accents facultatifs sur les autres syllabes impaires, interdits sur 105 syl-: 
labes paires. ᾿ 
Dans le distique 3, les vers sont de 43 syllabes séparées en 746. 
Accent obligatoire, au premier hémistiche sur la-6°, et au second sur 
la 4, Accents facuitatifs sur les autres syllabes paires, interdits sur 'les 
‘syllabes impaires. 
9. ᾿Αθάνατο νερό « eau de Jouvence », litt. « eau immortelle κυ. τς 
8. Αἰγόχκι « un peu », diminutif de λίγο, Gr. ÿ 549. — 4. Μβοὔδωσες, 
contraction pour μοῦ ἔδωσες, Gr. 8.55, on écrit aussi μοῦ 'δωσες. Νὰ m6, 
subi. aor. sing. À de πίνω, « boire », v. irr., Gr. à 401. — 5. Νάρμα- 
τώσω pour νὰ ἀρματώσω, par contraction. ᾿Αρματώνω € armer », vient de 
τὸ ἄρμα (maintenant inusité), plur. τὰ ἄρματα, lat. arma. 
6. Σαράντα « quarante », du gr. anc. τεσσαράκοντα. L'initiale ἃ disparu 


DISTIQUES POPULAIRES. | 19 


ἽΝ 


Distiques populaires. 


4. De tes doux yeux coule de l’eau de Jouvence — et je t'en ai 
demandé un peu et tu ne m'as pas donné à boire. 


2. de veux armer une‘ barque avec quarante-deux rames — et 
avec soixante pallikares, pour t’enlever un soir. 


: 8. Je tourne et je rôde à tes fenêtres — et toi, fille de diable 
tu te peins les soureils. 


2 


4. n’y en ἃ pas une, il n’y en ἃ pas deux, il y en ἃ trois, 
maudites soient-elles, — dites-moi laquelle je dois renier: elles 
orit toutes les yeux noirs. 


à cause de la longueur du mot et sous l'influence d'un article précédent, 
Ta, τοὺς, etc. Le x a disparu par dissimilation, sous l'influence d'un χαὶ 
suivant et wo s'est contracté en α. — 7. Ἑξήντα « soixante ». Le gr. 

anc. ἑξήκοντα devait donner phonétiquement "εξήοντα — “ἐξηόντα, formes 
“inconnues. ᾿Εξήντα ἃ été refait sur ἕξι « six », sur le modèle de τρία 
:.€.trois », τριάντα « trente », et'a entraîné à son tour πενήντα, ξδδουήντα, 

ὀγδοήντα (d'où ὀγδόντα), ἐνενήντα. | 
τοῦ δι To παλληκάρι « le pallikare, le gaillard, le brave » 


gr. anc. 
BE T . ν᾿ ᾽ δ᾽ - 
οἰ παάλληξ « jeune homme ». — 9, Κλέθω « voler » et « enlever une, Jeune 
fille »; aor. ἔχλεψα, Gr. 2 286, 20, —_ 49. Γύρω « autour », τριγύρω « tout 


autour », γυρίζω « Je tourne », τριγυρίζω « je tourne tout autour, je 
rôde ». — 44. Τὸ παραθύρι « la fenêtre », moins usité que τὸ παράθυρο: 
: 12: Δὲν εἶναι μιά, lit, «ἢ n'est pas une, il n'est pas deux, trois ce 
‘sont », c.-à-d. « il n'en est pas une,-eic. » ; le mot « en » ne se traduit 
pas en. grec, ex. : & il m'en a donné » μοῦ ἔδωσε, — 43. ᾿Ανάθεμα vec, 
Gr. 8 512; τὲς est une ancienne forme de τὶς, Gr. ἢ 95, rem. {ἢ 

. 4. Πέτε pou, impér. δον. plur. 2 de λέω « cire », Gr. à 518; πέστε 
-est plus usité que mére. Νἀπαρνηθῷ, subj. δου, pass. sing. 1 de ἀπαρ- 
“vaëpar, Gr. 8. 505; forme passive et sens aclif; Gr. 8 307, exceplions. 
οἰ ργειέμαι « je nie », ἀπαρνειέμαι. € je renie ». Influence savante : ἀρνοῦ- 
“ot, πεῖσαι, et ἀπαρνοῦμιχι; -εἴσαι. 

Ὁ 48. Ποῦναις contraction de ποῦ εἶναι, Gr. ὃ 55; ποῦ « que », ἃ ici le 
sens de: ἀφοῦ € puisque ». “Ὅλες, Gr. 8 295. — 46. δϊαυρουμάτης 
τ ΤΟΙ ἃ les yeux noirs », Gr. 2 150; composé de μαῦρός et de ὀμμάτιον, 
gr.:moad.pért. | 


ES 
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5. Ἔσ᾽ "2 elca, χόρῃ μου, ὁ γιατρός), 4 ἐγῶμαι" ὁ λαδωμένος Ὁ, 


"δός ou τὸ #1, χόρης τὸ φιλί"; νὰ γἱατρευτω Ὁ) ὁ χαημέγος Ὁ. 


ῃ 
θ..-Καλησπερίζω "5 δυὸ ψυχές Ὁ, μάννα "ἢ καὶ θυγατέρα, 
᾿ > © 1 28) ᾿ 


L À who ve 4 
ναι περόυχοι, κ΄ ἢ χόρη περιστέρα 


Ἴ....:Ὁ ἥλιος ἐδασίλεψε᾽ χαὶ τὰ βουνὰ δροσίζουν ἢ, 
χαρὰ ἢ σ᾽ ἐχεῖ 


A + CN 3 t 
vec τὶς καρδιὲς ποῦ δὲν ἀναστενάζουν. 
\ 


PR ER AR 


8. Παραθυράκι μου ψηλό, δεῖξε" μου: τὴν κυρά σου, 
LE D 54). NX rs Von LV L 
pont"? χαὶ μὲ μάλαμα νὰ ντύσω τὰ καρφιά σοὺ: 


8: Στῆς Ἰγγλιτέρας ἢ τὰ νερὰ. ἔλαθα 5) τὴ γραφή σου, 


στὸν χόρφο 31) où nv ἔδαλα 33 κ᾽ εὐπο" χαρδιά οροσ tou“). : 
᾽ 
Lu 2 . ᾿ : 


17. ᾿Εσ᾽ pour ἐσὺ. — 48. Γιατρός « médecin », grec anc. ἰατρός ; le Ὁ 
est ici purement orthographique et destiné à marquer le $on y que prend. 
Je devant α, Gr. ÿ 66. — 49, ᾿Εγῶμαι, contraction de ἐγὼ εἶμαι, on écrit 
aussi ἐγώ ‘put. — 20. Λαδωμένος, part. passé pass. de λαδώνω « blesser », 
type χαμένος, Gr. ὁ 261; ὃ λαδωμένος « le blessé », ἢ -“λαθωματιᾶ. re la 
blessure ». Ces formes sont populaires; on dit couramment à Athènes ‘ 
πληγώνω, ὃ πληγωυένος, ἣ πληγή. Sav. τραυματίζω, ὃ τραυματίας (ὅτ: ὃ 116, τ 
rem. II), τὸ τροῦμα. — 24. Δός, Gr. $ 359; δός pou το, Gr: 9 488, 4 

. 22. Fo φιλί « le baiser », Gr. 2 570. — 28. Νὰ γιατρευτῶ, subj.:a07. 
pass. sing. 1 de γιατρεύω « guérir », Gr. 987, rem. Forme passive à sens Ὁ 
pronominal, comme c'est le cas le plus souvent, « que je me guérisse », | 
Gr. ÿ 241, rem. — 24. Kanuévoc, ἡ, ο, part, passé pass. de καίω « brûler». 
Gr. 2 366, avec un ἢ emprunté à xxx; ne s'emploie qu’au seris figuré : 
€ brûlé », c.-à-d. « pauvre, infortuné » ; c’est l'équivalent du méridional 

τά 16. pauvre! ». Orthographe fautive : xaünévos. Au propre, on dit 
χαμένος, € brûlé », qui vient phonétiquement de χαυμένος, Gr. ὃ 88. Cf. ει 
ὃ χαημός « le chagrin ». a 

25. Καλησπερίζω, verbe dérivé de καλησπέρα (== χαλὴ ἑσπέρα) ; on. 
emploie plutôt λέω χαλησπέου que καλησπερίζῳ. Il en est de même de: 
καλημεροίζω « souhaiter le bonjour ». ΟΠ 

26. “Ἢ ψυχή « l'âme, la personne ». — 27. δάννα « mère » est plus 
populaire que μητέρα. Θυγατέρα « fille » est plus populaire que χόρη. 
Ἢ χόρῃ « la fille par rapport aux parents », τὸ xüpiro «la 8116 par. 
rapport aux garçons ἢ. — LS 

28. To περιστέρι «le pigeon, la colombe » ; à περιστέρα, « la pigeonn ; 

la colombe »: ce dernier, différent du grec ancien περιστερά; comme Je 
«montre l'accent, a été formé sur περιστέρι. : EE 

29. ᾿Εδασίλεψε, aor. de βασιλεύω, Gr. 3 286, 2, ath. βασίλεψε, sans 


| DISTIQUES POPULAIRES, . se προς a 


5. Tu 88; ; jeune fille, le médecin, et] je suis le blessé, © = donne- 
le moi, jeune fille, le baiser, que je guérisse, le pauvréth τ Ὅτ 


« 


6. Je souhaite le bonsoir à deux personnes, la mère et la fille ; ee 
— 18 mère est une perdrix, et la fille une colombe. 


1. Le soleil s’est couché et les montagnes fraichissent, — heu- 
reux les cœurs qui nie soupirent pas. 


. ::8. Ma petite fenêtre élevée, montre-moi ta maîtresse, — d’ar- 
gent et d’or je revétirai tes clous. 


8. Dans les eaux d'Angleterre j'ai reçu ton écrit, — dans mon 
sein je lai mis et j'ai dit : cœur, rafraichis-toi. | 


augment, Gr. ὁ 247; l'augment est ici probablement dialectal. βασιλεύω 
« régner », a « se coucher » en parlant du soleil; τὸ βασίλεμα τοῦ ἥλιου, 
τὸ -ἡλιοβασίλεμα « le coucher du soleil. — 30. Ἢ δροσιά « la roséé, 
:. Ja fraîcheur », δροσίζω « fraîchir » et.« rafraîchir ». 
τς 84. Χαρὰ στὶς καρδιὲς ποῦ, lit. « joie aux cœurs qui ». Le mot χαρὰ 
8 “emploie dans nombre d'idiotismes : χαρὰ στὴν ἐρώτ ag ( belle question! », : 
εἶναι χαρὰ Θεοῦ « c'est une merveille », μιὰ χαρά € à merveille », etc. — 
32. Δεῖξε, impér aor. sing. 2 de δείχνω « montrer », Gr. 8 286, 3°. — 
:.88. Κυρά « maîtresse » pop. s'emploie aussi en s'adressant à une femme 
du peuple : xupd! « la mère! », Gr. ὃ 118 et 576, rem. ; voir. plus loin, 
page 86, n° 18 ; ἡ νοικοχυρᾷ « la maîtresse de maison », Gr. $ 84, rem. Il. 

(84. M° ἀσήμι, pour μὲ ἀσήμι. La forme ἀσήμι vient du grec anc. 
“ἄσημος 4 sans signe, non monnayé », ἀσήμιον ἃ désigné à l'origine le 
“ingot. — 35. “Ἢ ᾿ἰΙγγλιτέρχ, auj. supplanté par la forme savante 
Ἢ ᾿Αγγλία. Comparer ὃ Αγγλος « l'Anglais », fam. ὃ ᾿Εγγλέζος, ὃ 
Τάλλος « le Français », fam. ὃ Douvroétos. L'inversion (στῆς ᾿δηλιτέρας 
τὰ νερά) n'est nullement obligatoire. 

36. Αυμθάνω « recevoir », v..irr., Gr. ὁ 575 — 37. Κόρφος, pop. 
« sein, golfe » grec anc. χόλπος influencé par le byzantin χορφός pour 
κορ(υ)φή ἃ sommet » ? Οὗ, le nom de « Corfou », qui vient de στοὺς Κορφούς 
à.cause des deux sommets qui surmontent le promontoire. À Athènes, on 
dif στῆθος «sein » et κόλπος (sav.) « golfe ». ---- 388. “όαλα, aor. de βάζω 
« meître », v. irr., Gr. 9 540. Le présent βάζω remonte au gr. anc. 
:Bédtw, ‘par. l'intermédiaire des composés ἐμδιθάζω, gr. mod. μπάζω 
ο΄ «introduire », ἐχθιδάζω, gr. mod. βγάζω « faire sortir », καταδιδάζω; 
gr..mod. κατεθάζω. « faire descendre » ; οἷ, διαδάζω, page 8, note 18. 
88. Δροσίσου, impér: aor. pass. sing. 2 de δροσίζω, type χάσου,. ᾿ 
“ὩΣ re : 


τὰς : RECUEIL DE TEXTES EN GREC USUEL. τ 
40. Τὰ μάτια τῆς ἀγάπης pou δὲν εἶν᾽“ τόσο μεγάλα, 
μὰ σὰν τὸ μέλι εἶναι γλυχά ἡ, καθάρια 5 σὰν τὸ γάλα. 
41. Tova σου χέρι νὰ κρατῶ, drav θὰ βγῇ “5 ἢ ψυχή μου, 


" 7 48 


ἀρούμενο "θὰ χατεθῇ * στὸν “Αδὴη 5) τὸ κορμί μου. 
- XÉ . ᾿ ñ δ 1 pe 


RUE " 
12. Ψηλάν᾽ "Ὁ τὰ παραθύρια σου σὰν καραδιοῦ ) κατάρτια, 


᾿ 
δίξε"" 


56) 


μου τὰ μαλλάκια cou, νὰ κάνω σκαλοπάτια 


40: Εἶν᾽, pour εἶναι, voir page ὃ, note 56. --- 44. Ma « mais », rattaché 
. parfois à tort à l'it. ma, repose sur le gr. byz. ἀμμή (pour ἂν μή), devenu 
ἀμμὲ, puis "ἀμυὰ et μά, La forme ἀμμὲ s’est conservée jusqu'à ce jour, 
dans le sens de « comment donc! », Gr. 8 509. Τὸ θέλεις; « tu le 
veux ? — ’Auué « mais certainement ». — 42. Prononcer, pour le 
rythme, μὰ σὰν τὸ μέλι ᾽ναι yhuxd. — 48. Ἰζαθάρια, voir page ὅ, note 15. - 
ἀᾷ, Eve, contraction pour τὸ ἕνα, Gr. 8 δὅ. — 45. “Ὅταν θὰ, 
maintien exceptionnel du v devant la continue 6, Gr. 8 83, rem. — 46. 
Θὰ βγῇ, fut. de βγαίνω « sortir », v. irr., Gr. ÿ 544; gr. anc. ἐχθαίνῳ. 
Le rythme exige qu'on prononce βγῇ à en une syllabe : soit βγῇ ἢ» soit 
βγῇ ψυχή μου. — AT. Χαρούμενος « joyeux», part. prés. pass. de 
….xatpoue, Gr. ÿ 455. 


τς DISTIQUES POPULAIRES. τς D 


40. Les yeux de mon amour ne sont pas tellement grands, — 
mais ils sont doux comme le miel, purs comme [8 lait. 


44. Que je tienne une de tes mains, quand mon âme s’échap- 
pera, —.(et) mon corps descendra tout joyeux dans l’Hadès. 


42. Hautes sont tes fenêtres comme les mâts d’un navire, — 
jette-moi tes cheveux, que j’en fasse une échelle. 


48. Θὰ κατεδῇ, fut. de χατεδαίνω « descendre », v. irr., Gr. 8 374 


Gr. anc. καταθαίνω. L'e est l'augment ancien (κατέδαινον, κατέβην) qui 


s'est étendu analogiquement. — 49. Ὅ “Αδης « les Enfers », voir 
Pgenor, Études de: lit. gr. mod., 1916, p. 229. 
50. Ψοηλᾶν᾽ pour ψηλὰ εἶναι, voir page 5, note 56. — 51. Καράδι 
« bateau »; du gr. anc. κάρχθος « homard », sans doute par une 
analogie de forme. — 52. Ῥίξε, impér. aor. de ῥίχνω, gr. anc. δίπτω. — 
58. Μαλλάχια, litt. « petits cheveux », diminutif ayant valeur de cari- 
tatif. --- 84. Ξιχαλοπάτι « échelon, degré », subst. dérivé de σχαλο- 
πατῶ, qui est un composé de σκάλα « échelle » (lat. scala) et de πατῶ 
_« fouler aux pieds ». ΕΝ 


Le 
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ÿ 
OÙ γυναῖκες " τοῦ Μάρτη ἢ. 


: 4. Ὁ Μάρτης ἔχει δυὸ γυναῖκες, τὴ. pu) πολὺ ὄμορφη ἢ καὶ 

τ φτωχή, τὴν ἄλλη πολὺ ἄσχημη" καὶ πολὺ πλούσια. --- 9. Ὁ Μάρτης 
χοιμᾶται" στὴ μέση; καὶ βάζει τὴ μιὰ γυγαῖκα του ἀπὸ τὴ μιὰ 
LEO") χαὶ τὴν ἄλλη ἀπὸ τὴν ἄλλ; --- 8, Ὅταν γυρίζει) ἀπὸ τὴν 
᾿ς ἄσχημη, κατσουφιάζει 10 μαυρίζει καὶ σχοτιδιάζει" ὅλος ὁ κόσμος ἢ); 
πο ἃ, Ὅταν: γυρίζει ἀπὸ τὴν ὄμορφη, γελάει" 5 χαίρεται καὶ λάμπει 
ὅλος ὁ κόσμος. — ὅ. ᾽Αλλὰ τὶς περισσότερες φορὲς“ γυρίζει ἀπὸ 


Lx # nov 13) 1 εἴς ᾿ À 7 “οὶ plc Ὁ 16) κὶ « 

τὴν ἀσκημη" γιατὶ “ἢ αὐτὴ εἶναι πλούσια, καὶ τρέφει καὶ" τὴ φτωχὴ 
τ Ψ " Β 

καὶ" ὄμορφη. : 


4. Ce texte et les sept suivants sont empruntés à N. G. Pourris, Βἤελέται 
"περὶ τοῦ βίου χαὶ τῆς γλώσσης τοῦ “ξλληνικοῦ λαοῦ. Παραδόσεις: (titre en 
grec savant; Études sur la vie et la langue du peuple grec. Traditions), 
‘Athènes, bibliothèque Marasli, 1904, vol. ; le 3° non encore paru. 
2. Ὁ Μάρτης € Mars », pop., Gr. ÿ 414, rem. ΠΥ. — 3. Τὴ μιὰ, L’ar- 
-ticle devant μιὰ donne comme sens « l'une des deux dont il est question ὃ; 
1. μιὰ πολὺ ὄσορφη καὶ μιὰ πολὺ ἄσκην ἡ signifierait « une très belle et une. 
très laide ». — 4. Πολὺ ὄμορφη, superlatif, Gr. ὁ 162; ὄμορφος, Gr. f 62. 
ir 8. Aoxauos, du grec anc. ἄσχημος, étymologiquement « in-forme » : 
τ ἀρ 18, 60. . 
εὐ το δι Κοιμᾶται, Gr. 3 306. — 7. Στὴ μέση « au milieu ». Μπαίνω (Gr. 
τ ὃ 888) στὴ μέση, litt. « j’entre au milieu », « j'interviens » ; τὸν ἄφησα 
(Gr. 8. 669) ὁτὴ μέση « je l'ai laissé en plan » ; ἡ μέση « la taille 5. — 
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γ - 
Les femmes de Mars. 


ἢ. Mars ἃ deux femmes : l’une très jolie et pauvre, l’autre très 


laide et très riche. — 2. Mars dort au milieu et met la première Ὁ 


‘de ses femmes d'un côté et la seconde de l’autre. — 3. Quand il 
se tourne du côté de la laide, il se renfrogne; le monde entier : 
 s’assombrit et s’obseurcit. — 4. Quand il se tourne du côté de. la. 
jolie, il rit; le monde entier se réjouit et brille. — 5. Mais la plu- τ 
part du temps, c’est du côté de la laide qu’il se tourne, car elle est τ 
- riche et nourrit celle qui est pauvre et jolie. | 


8. ᾿Απὸ τὴ μιὰ μεριά. « dé l’un des côtés ». — 9, Τυρίζω. « tourner », 


page 18, note 10, ici « se tourner ». — 40. Κατσουφιάζω « se renfro- ὦ 
gner ». Se dit d'une personne et du temps : ὃ καιρὸς κατσουφιάζει « le τ 


temps se gâte »; part. passé pass. κατσουφιασμένος « renfrogné », du 
grec:anc. χατηφής. : 
44. Σχοτιδιάζει « s'assombhrit », σκοτεινιάζει « s'obscurcit », Gr. 2574. τὸ 


- 49 Ὅλος ὁ κόσμος, Gr. ὃ 96, 3e. — 18. Γελάει, ind. prés. sing. 3 : 


de γελάω (Gr. 8 296), autre forme de γελῶ « rire »,v. irr., Gr. 9 352. 
— 14. Τὶς περισσότερες φορές, litt. « la plupart des fois », acc. de temps, :: 
Gr. 9 614. — 15. Γιατὶ « parce que », γιατί « pourquoi », Gr. 2.49, 4, :: 
rem. — 46. Toéow « nourrir », ν. irr., Gr. 497. Toéper χαὶ τὴ φτωχή, 
remarquer l'emploi de ce χαὶ, qui porte sur τὴ φτωχὴ et ñe se traduit : 
pas en français, « elle nourrit la pauvre en plus ». — 47. Καὶ, et ποη-- 
x1, même cas que page 4, note 33. τ 


de en 
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VI 
Γιατί τὰ σκυλιὰ μυρίζονται" τὸ Eva τὸ ἄλλο ἢ. 


ἧς -Τὰ σκυλιά, σὰνϑ᾽ ξόλεπαν πῶς φοφοῦσαγν") σὰ) σχυλιά, χωρὶς 
et 2 mé, un τάδαλ. 6) 47 > et D £ . x 4 
γιατρό, ἀποφάσισαν καὶ προχατάδαλαν χ᾽ ἔστειλαν" ἕνα σκυλὶ στὴ 
: , 8) A κ᾿ 10, 9) παρ. μ10) VOA \ eh ΒῈ ΗΝ 
Φραγκχιάδ, γιὰ νὰ μάθη γιατρός" καὶ νὰ τὰ γιάατρεύῃ "", — 2, Τὸ 
3 DJ à: YF LA A - 
σχυλὶ ἐκεῖνο σὰ νὰ") ἦταν ἄνθρωπος“), πῆρε" τὰ λεπτὰ καὶ 
δὲν ξαναγύρισε. — 8, ᾿Απὸ τότε τὰ ἄλλα σχυλιὰ τὸ ζητᾶνε "7 κι 
“ » θ πὶ κα 18) 23 ; , \ € s ! 39) 
ὅταν ἄνταμωθοῦνε  ouè σχυλιά, μυοίζεται τὸ ἕνα τὸ ἄλλο, μήπως 
À 


14 3 Ν - ΝΜ 4, 20} \ - “ 21} x x “- 4 
μυρίζει απτὸ γιᾶατριχα , για γὰ τοαχωσοὺν τὸ γιᾶτρο OU τὰ 


γέλασε. 


4. Μυρίζω « sentir, flairer » transitif et intransitif; μυρίζομαι, seule- 
ment transitif; voir phrase 5. Τὰ μυρίστηχα € j'ai flairé la chose, je me 


suis douté de quelque chose ». — 2. Τὸ ἕνα τὸ ἄλλο, pronoms réci- 
proques, Gr. ÿ 191, — 8. Σὰν « comme, lorsque », Gr. ὁ 493. 


© 4. Wopoücav, imparf. act. plur. 8 de ψοφῶ « crever », type ἀγαποῦ-. 
σαν, Gr. 8 295. — 5. Σὰ pour σὰν, Gr. ἢ 83. — G. Προκατάδαλαν, ind. 
aor. act. plur. 4 de προκαταδάλλω « avancer de l'argent », verbe d'origine 
sav, On ἃ vu page 94, note 58, que le simple βάλλω est, dans l'usage 
courant, remplacé par βάζω, Gr. 2 340. Ἢ προχαταδολή « l'avance ». Pour 
l'emploi de καὶ au lieu de νὰ (ἀποφάσισαν νὰ προχαταδάλουν χαὶ νὰ στείλουν), 
voir Gr. 9 484, rem. Τ. — 7. "ἔστειλαν, aor. de στέλνω « envoyer 5, v. 
irr., Gr. ὃ 410. | 


8. Στὴ ᾧραγχιά « en pays franc » et par extension « en Europe »; 


-ath. et maintenant beaucoup plus courant : στὴν Ebporn. Ὃ Φράγχος « le 


France, le Latin opposé à l'orthodoxe, et par extension « l'Européen ». 
La Grèce, pour les Grecs, n’est ni en Europe, ni en Asie, mais, à la 
rigueur, « au Levant » στὴν ᾿Ανατολή. Elle est au-dessous de l'Europe. 
Un Grec qui est en Fränce dit θὰ πάω χάτω « j'irai en bas », c.-à-é. en 
Grèce. Réciproquement, pour celui qui est en Grèce, θὰ πάω ἀπάνω signi- 
fie « j'irai en Europe ». — 9. Νὰ μάθῃ, subj. aor. act. sing. 5 de μαθαίνω 
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VE 
Pourquoi les chiens se flairent l’un l’autre. 


4. Les chiens voyant qu’its crevaient comme des chiens, sans 
médecin, décidèrent de faire une avance et envoyèrent un des - 
leurs au pays France, pour qu’il y apprit la médecine.et les guérit. 
. —2.Ce chien, comme s’il eùt été homme, prit l’argent et ne 
revint pas. — 8. Depuis lors les autres chiens le cherchent, et 
quand deux d’entre eux viennent à se rencontrer, chacun faire Ἢ 

autre, pour le cas où il sentirait les remèdes et afin d’attraper le 
médecin qui [68 ἃ trompés. 


unes { 


«apprendre », v. irr., Gr. 8 611. — 40. Ἔμοθε γιατρός. {π|.- «ἢ ἃ 
appris médecin »; γιατρὸς est un attribut, Gr. ÿ9 593-594. — 44. Νὰ 


τὰ γιατρεύῃ, subi. présent, parce qu'il s'agit d'une action continue, Gr. - 


8 251. — 42. To σχυλὶ ἐχεῖνο, Gr. ÿ 198. — 43. Σὰ νὰ « comme si ὃ; 
- avec l'ind., parce que νὰ, qui veut par lui-même le subj., remplace ici 
ἂν; comparer Gr. 8. 328. — 44. ταν, imparf. de εἶμαι, Gr. 250. — 
48. "Avôpwros « homme », dans le sens de « être humain », ὃ ἄντρας 
« l'homme » oppasé à la femme. 

46. Πῆρε, aor. de παίρνω « prendre », v. irr., Gr. ÿ 389. — 47. 
Ζητᾶνε, comme ζητᾶν, Gr. ὃ 248, rem. Il. — 48. ᾿Ανταμωθοῦνε, subj. aor. 
pass. plur. 5 de ἀνταμώνω, type χαθοῦν, Gr. ὁ 261. “Ὅταν avec un subi. 
sans νὰ marque le futur, Gr. 9 524, sens perfectif. Comparer page.17, 
note 63. « Quand ils se rencontrent » ὅταν ἀνταμώνονται, 4 quand ils 
viennent à se rencontrer » ὅταν ἀνταμωθοῦν. Le verbe ἀνταμώνω est dérivé 
de ἀντάμα, pop. « ensemble », qui vient de ἐν τῷ ὅυα; ath. μαζί, — 
49. Μήπως, litt. « si par hasard », comparer Gr. ὃ 445, rem. IV. — 
20. Μουρίζει ἀπὸ γιατρικα, construction analogue au gén. dit partitif et qui 
rappelle le grec anc. ὀσφραίνομαι suivi du gén. Mais la construction cou- 
rante est μυρίζει γιατρικά. — 21, Ῥσακώνω, étymologie inconnue; οἷ: 
roaxte & casser », onomatopée ? 
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VIE 
᾿ s À ΙΝ 
Τὰ στοιχειά". 

A Στοργειὰ" ἔγουν τὰ σπί ‘ luc, τὰ γωρά ὃ 
ΟἸΣτοιχειὰ" ἔχουν τὰ σπίτια, οἱ σπηλιές, τὰ χωράφια, To 
πηγάδια. --- 2. Βγαίνουν" τὴ νύχτα, καὶ σπανίως" χαμιὰ popè 
ΕΝ \ (Ce \ où τ - #7 1 5) Lund οὟ' 4 
tal τὴν ἡμέρα" καὶ δὲν εἶναι μιᾶς λογῆς ), μόνοῦ πότε" εἶναι τὸ 


Η ν Ὁ Ν , 
στοιχειὸ σὰ φίδι, πότε σὰ γουστέρα ἢ ἢ ἄλλο τέτοιο", πότε σὰν 
ΑΝ | ΗΝ 
: ἀνθρωπάχος 5, τὶς περισσότερες φορὲς ἀράπης ἢ). -- 3: Δὲν. πειρά-. 
δὲ , | 4 ἫΝ ε La + Ν ΒΥΣ 
'ζουν᾽" ποὺς ἀνθρώπους τοῦ σπιτιου; τὸ ἐναντίο μάλιστα, φέονουν "ἢ 
Ἐπεὶ » τὸ ν Ἐρυοντοι 
! et : SRE 
“εὐτυν ἰα "ἢ, — 4, Καὶ") ὅταν καμιὰ φορὰ παρουσιαστ 18). πέτοϊο ζῶο 
ἢ ù -. ᾿ Η ζ 4 A 2 
ποῦ φαίνεται πῶς εἶναι στουχειό, εἶναι ἁμαρτία χαὶ δὲ βγαίνει σὲ 
Η M ᾽ [es Ÿ à ᾿ 
. D] “ - ΕΣ τ U L 
ad) ὃν τοῦ χάμῃ κανεὶς τίποτε. — 5. Γι᾿ αὐτὸ" τὸ ἀφίνουν ἢ 
3 a t HA « 5 Ν᾿ 
ἐλεύθερο νὰ πηγαί) ὅπου ἢ θέλει καὶ va χόνῃ ἢ) 6 τι᾿ ἢ θέλει, καὶ 
προσέχουν "ἢ νὰ μὴν #) τὸ δυσαρεστήσουν *) καὶ νὰ μὴν τὸ χτυπήσουν. 
+ x - . 5 πο σα 
_— 6. Εἶναι παρατηρημένο"" πῶς By πειράξουν᾽"" τὸ στουχειό, ἢ τὸ 
᾿ “ su ἣ " 
σκοτώσουν", θὰ ἔλθῃ Ὁ μεγάλη συφορὰ στὸ σπίτι: ἢ θάνατος. τοῦ 
; 


᾿ Ν ᾿ ΚΕΝ - =, À 7) cultes À ἄλλο “λι x 
τ VOLXOXUON ἢ τῆς VOLXOKUQUS ἢ ἄλλου κανενὸς |, ἢ ἃ À À O EYE O.KHXXO 


3 
στὴν οἰκογένεια, 


4. D'origine sav. : τὸ στοιχεῖο(ν) « l'élément, le caractère d'écriture » ; 
d'origine pop. : τὸ στοιχειό « le génie », Gr. δῇ 45 et 66. — 2. Στοιχειὰ, 
est ici compl. dir. — 8. Π ηγάδι « puils », dérivé de πηγή «source ». 
4. Byaivw « sortir », v. irr., Gr. à 944. — 6. Sruviwc, d'origine 


sav.; σπάνια, même sens, d'origine pop. 
6. Καμιά, acc., Gr. 8 215. — 7. Λογῆς, Gr. ge 155, rem. et 212, 
rem. L — 2. Mévo « seulement, mais »; en pareil cas, on dit plutôt à 
Athènes ἀλλὰ où μά. — 9. Πότε... πότε « tantôt. tantôt », Gr. 8 444. 
— 40. Γουστέρα el γουστερίτσα « lézard », mot slave; syn. σαῦρα..--- 
44. Téror, Gr. 8 199; ἄλλο τέτοιο autre chose pareille ». 
42. ᾿Ανθρωπάχος « petit homme », Gr. 2 550. — 18. Ὃ ᾿Αράπης ἃ le 
nègre ἢ, ὃ "Αραύας, ὃ "Αραψ (sav.), « Arabe ». Les nègres jouent un 
assez grand rôle dans le folklore grec, comme gardeurs de trésors, de puits, 
“possesseurs de talismans, amants de reines, etc. — 44. Hapite «faire 
“du mal, taquiner », δὲν πειράζει « cela ne fait rien ». — 45. Φέρνω 
apporter », v. irr., Gr. 9 421. ᾿ 
18. Εὐτυχία,. forme sav. et courante ἃ Athènes; εὐτυχιά, pop. Τὸ 

οἰ γούρι, (lat. augurium) signifie « bonheur » dans le sens de «chance, 
“veine Ὁ: γουρλίτης, τσσα, «xo ( celui, celle qui ἃ de la chance, à qui tout 
réussit, et celui, celle qui porte chance »; en parlant d'un objet γουρλέτι- 

οὐ χος, ἢν 0. Le mot grec, sous la forme ὀγούρι, ἃ passé en turc : oghour et 
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ME 
. Les génies. 
“ἧς Aya des génies dans les maisôns, les grottes, les champs, les ni 
puits. — 2. 1[5 sortent la nuit, et parfois, rarement, aussi le jour. | 
Et ils ne sont pas d’une seule sorte ; le génie est tantôt comme un ὁ 
serpent, tantôt comme un lézard ou chose pareille, tantôt comme 
un petit homme, la plupart du temps'un nègre. — 8. Ils ne font 
pas de mal aux gens de la maison ; au contraire même, ils portent 
bonheur. — 4. Et, quand parfois se présente uu animal tel, qu'il 
- semble que ce soit un génie, c’est un péché, et cela ne tourne pas 
à bien, que de lui faire quelque chose. — 5. Aussi le laisse-t-on 
libre d'aller où il veut et de faire ce qu'il veut, et a-t-on soin de 
ne pas lui déplaire et de ne pas le frapper. — 6. C’est un fait 
observé que, si on fait du mal au génie, ou si on le tue, ilsur- 
viendra un grand malheur dans la maison : la mort du maitre; 
de la maîtresse ou d’un autre, où bien quelque autre grande cala- 
mité dans la famille. 


oughour, d'où les Turcs ont fait oghoursoux et oughoursoux « infortuné, 
sans veine ». Cet oghoursouz a repassé en grec : νουρσούζης (et γρουσού-- 

τἰζης), &, 1x0, À γουρσουζιά (et à γρουσουζια) « la déveine », γουοσούζιχος (et 
γρουσούζιχος), ἡ, 0, { qui apporte la déveine.». 

47. Ka et non x, si Fon veut bien détacher le mot. — 48. Παρου- 
σιαστῇ, subj. aor. pass. sing. 3 de παρουσιάζω « présenter ». — 49. Δὲ 
βγαίνει σὲ χαλό, lit. « il ne sort pas à bien ». — 20. Av τοῦ χάυ ἡ 
χανείς, lit. « si on Jui fait ».— 24. Fr αὐτό « pour cela, c'est pourquoi». 
— 22. ᾿Αφίνω « laisser », v. irr., Gr. ὃ 559, grec anc. ἀφίημι. 

"28. Νὰ πηγαίνῃ, Gr. κὶ 400, subj. continu. — 24. “Ὅπου « partout où » 
Gr. 8 445 — 26. Νὰ κάνῃ, subj. continu, comparer, phrase 4, le 
momentané (subj. aor.) κάμῃ. À Athènes, ce verbe fait, non pas χάνω, 
imparf. ἔκανα, a0r. ἔκαμα, mais κάνω, imparf. et aor. ἔχανα: n'y ἃ 
done plus qu’un seul subj., νὰ κάνω, qui, comme νὰ ἔχω, νὰ θέλω, n'in- 
dique pas la durée de l’action — 26. Ὅ τι « tout ce que », Gr. ÿ 204. 
— 97. Προσέζω « faire altention », aor. πρόσεξα. 

28. Νὰ μὴν et jamais νὰ δὲν, Gr. ÿ 445, rem. 11. — 28. Δυσαρεστῷ, “᾿ς 
-εἴς « déplaire », d'origine sav. — 80, Παρατηρημένο, part. pass. de: : 
'παρατηρῶ, -sie « observer », d'origine sav. — 84. *Av πειράξουν, Gr. 

3.324. — 82. Σχοτώνω. « tuer », litt. « plonger dans les ténèbres "Ὁ, 
Gr. ὃ 574. — 33. Θὰ ἔλθῃ, fut. mom. de ἔρχουμαι « venir », Gr. ÿ 562; - 
plus courant θὰ ἔρθῃ; ou θἄρθῃ. — 24. Kavevés, gén. de κανέδας « quel- 
qu'un », Gr. ὃ 215. Di: 


:RÉCUEIL DE TEXTES EN GREC USUEL. 


VIN 
Οἱ Νεράϊδες " οἵ βουνήσιες ἢ κ᾽ οἱ θαλασσινές Ἶ, 
Ρ ñ 


À Où Νεράϊδες δὲν εἶναι τὸ ἴδιο ὅλες, μόν᾽ 5) ἄλλες εἶναι 
τς βουνήσίες κι ἄλλες θαλασσινές, — 2, Οἱ βουνήσιες ἐχθρεύονται"" 
τ πολὺ -τὶς θαλασσινές, at κάθε σαδθάτοϑ βράδυ χατεδαίνουν 5) ἀπὸ 11) 


τὰ βουνά, χ᾽ οἱ θαλασσινὲς βγαίνουν ἀπὸ τὴ θάλασσα, καὶ πολεμοῦν. 
Tu ; ᾿ μουν. 
_— 3. Ἂν. γικήσουν οἱ βουγήσιες, χαρὰ ς᾽ ἐκεῖνο τὸ βουνήσιο ποῦ 


VUE 


got ῃ .,.15) “δια - 15) «ον 1% mn: Le 
ἀπαγτήσουν ” στὸ ὁρόμο Tous, ὅταν γυρίζουν στὰ βουνὰ: τοῦ 

τ᾿ ) € # 

χάνουν χίλια χαλά. — 4. ᾿Ἂν τύχῃ ἢ ὅμως) μπροστά τους 15) 


ΠΝ 
xavévas θαλασσινός, ἀλλοίμονό του"! .-- 5. Τὸ ἴδιο κάνουν χ᾽ οἱ 
θαλασσινές, ὅταν. νικήσουν" περοιποιοῦγται δ) τοὺς θαλασσινοὺς. χαὶ 
χατατρέγουν τοὺς βουνήσιους." 


εὐ Ἢ νεράϊδα « la néréide », Gr. 8 117. Du grec anc. νηρεΐς, par une 
évolution encore peu claire. — 2. Βουνήσιος « montagnard », Gr. ὃ 541. 
or 8. Θαλασσινός € marin », Gr. 8 545. Pour la place de l'adj., voir 
τ ατ. 8 152. — 4. Τὸ ἴδιο « la même chose », Gr. 2 200; « ne sont pas 
toutes les mêmes » se dirait δὲν εἶναι ὅλες ἴδιες. — 5. Mév’ pour μόνο. — 
6. "AMec,.. ἄλλες, Gr. 3 224, rem. I. — 7. ’Ey6beouar, forme savante, 
Gr. 9 78, 89. — 8. Σχδδάτο où σαθδᾶτο, moins fréquent que σάθέατο. — 
518. Τὸ βράδυ « le soir », du gr. ane. βραδύς, Gr. 9 46. 
ci 10. Κατεδαίνω « descendre », v. irr., Gr. 8 511. — 44. ᾿Απὸ τὰ, dans 
le langage courant ἀπ΄ τὰ. — 42. Τοῦ ἀπαντήσουν, subi. aor. « qu’elles 
viennent à rencontrer », ποῦ θλπαντήσουν « qu'elles rencontreront » 


, 
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ὙΠ} 


Les néréides des montagnes se 
et celles de Îa mer. 


à. Les néréides ne sont pas toutes de même : les unes sont ὉΠ 
montagnardes et les autres marines. --- 2. Celles de la montagne 
détestent fort celles de la mer. Tous les samedis soir, celles-là 
descendent des montagnes, celles-ci sortent de la mer, et elles 
se livrent bataille. — 3. Si ée sont celles de la montagne qui 
l’emportent, heureux le montagnard qu’elles rencontrent sur leur "ἢ 
chemin, quand elles retournent à la montagne; elles Jui font mille 
bonnes choses. — 4. Mais si devant elles survient quelque marin, 
malheur à lui. — 5. Celles de la mer agissent de même, en cas de 
victoire : elles entourent de soins les marins et persécutent les 
montagnards. ‘ 


4 


comparer page 97, note 18. — 48. Srè δρόμο τοὺς, voir note 46. — 
44. Τύχῃ;, subj. aor. de ruyaive « se trouver par hasard », v.irr., ὃ 494. 
— 45. Ὅμως « mais », Gr. 9 488. 
46. Μίποοστά τοὺς « devant elles », adverbe prépositif, Gr. ὁ. 483. 
Remarquer : 4° l'emploi de l’acc. au lieu du gén. (au sing. μπροστά μου, 
ὑποοστά σου, 6ἴ0.), ce qui est le cas au plur. des pronoms simples, Gr. 
28 185-186, et 2% l'emploi du masculin τοὺς en fonction de féminin, 
Gr. 8 486, rem. I. — 47. ᾿Αλλοίμονο « hélas ! », ἀλλοίμιοονό σου « malheur 
à toi »; étym.? On trouve dialectalement dans le même sens la forme 
ἀλλοί. — 18. Ἡεριποιοῦμαι, -εἴσαι, d’origine savante.” ΄ 


RECUEIL DE TEXTES EN GREC USUEL. 


‘IX 


Où Γοργόνες", 


A OÙ Γοργόνες εἶναι ὡραῖες γυναῖκες, μὰ ἀπὸ τὴ μέση καὶ κάτω *) 
| ἔχουν οὐρὰ. ψαριοῦ. — 2. Βρίσκονται στὴ Μαύρη θάλασσα, καὶ 
πολλὲς φορὲς κατεθαίνουν᾽ καὶ κάτω στὰ νερά μας. - 3. Στὰ ἑξήγτα 
τόσα, ἕνα χαράδι τὶς ἀπάντησε" ἀπ’ ὄξω) ἀπὸ τὴ Eco. — 
ἃ. Mepuxol®) λένε πῶς, τὶς περισσότερες φορές; φαίνονται τὸ σαδβάτο 
: χατὰ") τὰ μεσάνυχτα. | 

τ δὶ Ἅμα" τύχῃ κανένα καράδι στὸ δρόμο τῆς Fopyévac, τὸ 
ἀδράχνει"" ἀπὸ τὴν πλώρη" καὶ ῥωτάει" « Ζῇ) ὁ βασιλιὰς ὁ 
᾿᾿λλέξαντρος; » — 6, Οἱ ναῦτες πρέπει 5) va ποῦν" « Ζῇ καὶ βασι- 


Η ! 


LA - A 
“λεύει», ἢ « Ζῇ καὶ βασιλεύει καὶ τὸν κόσμον' ὃ εἰρηνεύει », ἢ « Ζῇ 
| : , - 

καὶ βασιλεύει καὶ ζωὴ νἄχετε") x ἐσεῖς ». --- Ἶ. Τότε ἡ Γοργόνα 
2 si! \ LA # € LA ν 
ἀπὸ τὴ χαρά τῆς γίνεται ὡραία κόρη, παύει τοὺς ἀνέμους χαὶ τὰ 
᾿ 4 4 4 \ ) , nn 18) 4 ὃ 719) λ 4 
“χύματα, xal παίζει τὴ λύρα της za τραγουδεῖ" γλυκὰ τραγούδια - 
“at ἀπ᾿ αὐτὴ μαθαίνουν οἱ ναῦτες τοὺς καϊνούργιους ἢ) σχοπούς. — 
8. Γι αὐτό, ὅταν ἀκουστῇ Ὁ χανένα χαινού ὀύδι μὲ γεό 

ΤΙ , ÔT à καινούργιο τραγόύδι μὲ γεό- 
ὄγαλτο" σκοπό", λένε γιὰ 9 κεῖνον ποῦ τὸ τραγουδεῖ, πῶς τἄχουσε Ὁ 
: ἀπὸ τὴ Γοργόνα. ᾿ ᾿ 


4. On verra, par ce qui suit, que la tradition populaire identifie les 
τ gorgones et les sirènes. 
τρῶς And τῇ μέση καὶ κάτω, lil. € de la taille et en bas », « à partir de 
la taille ». Comparer ἀπὸ δῷ χ᾽ ἐμπρός, litt. ( d'ici elen avant », « désor- 
‘mais ». — 3. Βρίσχομαι & se trouver », v. irr., Gr. 549, --- 4. Στὰ 
“ξξήντα. τόσα, lit. « en soixante tant ». — ὅ. ᾿Απαντῶ, syn. de ἀντα- 
gave, vu page 27, note 18. — 6. “Ὄξω « en dehors » est plus pop. que 
ἕξω. "Ἔξω ἀπὸ (hors de », Gr. 468, ἀπ᾽ ἔξω ἀπὸ « en dehors de ». ’Ax 
ἔξω signifie aussi « par cœur », étymologiquement « en dehors (du Evre) δ. 
01 M Θάσο « Thasos », Gr. 8 121, rem. 1. — 8. Mepixot « quelques- 
uns», Gr. ÿ 218. — Θ. Κατὰ « vers », Gr. δὶ 462, — 40. “Ἅμα « dès 
que», Gr. 8 494. — 11, ᾿Αδράχνω, pop. « saisir »; alt. ἁρπάζω. Étym. 
δράσσω; avec le sens de δράττομαι., — 42, Πλώρη € poupe », du gr. anc. 
πρῴρα, par dissimilation de p; l-n au lieu de -«, à cause de πρύμνη 
6 poupe.»..— 18. Ζῷ « vivre », Gr. 8 517, rem. ΠῚ — 44. ᾽᾿Αλέξαντρος, 
pour ᾿Αλέξανδρος, Gr. 8 79. — 15. Πρέπει, verhe impersonnel dans le 
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ἘΝ 
᾿ πὴ 


ΙΧ 


Les gorgones. | 


4. Les gorgones sont de belles femmes, mais à partir. de la: 
taille elles ont une queue de poisson. — 2, Elles se trouvent 
‘dans la mer Noire. Et maintes fois elles descendent dans nos eaux: 
8: En soixante et quelques, un bateau les à rencontrées au 
large de Thasos. — 4. Certains disent que, la plupart du temps, 
elles apparaissent le samedi, sur les minuit. π᾿ 

5. Quand un navire se présente sur la route de la gorgone, elle 
le saisit par la proue et demande : « Est-ce que le roi Alexandre 
vit? » — 6. I faut que les marins répondent : « Il vit et règne », Ὁ 
ou « ἢ] vit et règne, et pacifie le monde », ou « Il vitet règne, et 
longue vie à vous aussi. » — 7. Alors la gorgone, dans sa joie, 
devient une belle jouvencelle, apaise les vents et les vagues, joue 
de la lyre et chante de douces chansons. C’est d’elle que les ma- 
telots apprennent les airs nouveaux. — 8. C’est pour cela que, 
τ lorsque se fait entendre une chanson nouvelle avec un air original, 
on dit de celui qui la chante, qu’il Pa apprise de la gorgone. 


sens de « falloir », imparf. et aor. ἔπρεπε. Οἱ ναῦτες est sujet dé νὰ ποῦν. 
La construction la plus usuelle est πρέπει νὰ ποῦν οἱ ναῦτες: "Avôpeoros 
ἡ καθὼς πρέπει, ( un homme comme il faut ». 
= 46 Κόσμον. Ordinairement κόσμο, Gr. 8 84, 4°; ici, maintien excep- 
…tionnel du v devant voyelle. — 47. Νἄχετε, pour νὰ ἔχετε, exemple du 
Ὁ subj. à la place de l'impér. — 48. Παίζω veut l’acc. de l'instrument ou 
du jeu, raw βιολί « je joue du violon », παίζω χαρτιά « je joue aux 
cartes », Gr. @ 604, rem. — 49. 'Τραγουδεῖ, Gr. 2 517; ath. 
οὐ τραγουδάει; du gr. ane. τραγῳδέω-ὦ, TD τραγουδι « la chanson », subst: - 
‘verbal | . 

20. En grec pop. καινούργιος € neuf » et « nouveau » ; ath. καινούργιος | 
«neuf », νέος « nouveau »; donc ici plutôt τοὺς νέους σχοπούς. — 
524; Ακουστῷ, subj. aor. pass. de ἀκούω « entendre », Gr. ÿ 354. —:; 
22. Νεόδγαλτος, composé (Gr. ὃ 584) de νέος et de βγαλτός, adj. verbal. 
(Gr. 8 264) de βγάζω, v. ire. (Gr. 9 543). Byakré n'est usité à. 
Athènes qu'en composition : νεόδγαλτος, πρωτόδγαλτος ( sorti pour la pre- 
“mire fois », « qui paraît pour la première fois ». — 28. Σχοπός « but, : 
air .»,— 24. « Je parle de », en grec λέω vu, Gr. ὃ 610. — 95. Téxoucs, à 
᾿ς contraction de τὸ ἄκουσε; pourrait être aussi pour τὰ ἄχουσε, Gr. ὃ. 55. 
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Φ RECUEIL DE TEXTES-EN GREC 
9, Ἂν ὅμως δὲν ξέρουν οἱ ναῦτες, χαὶ χάμουν "Ὁ τὸ “λάθος νὰ ποῦν 


ς 


πῶς ὁ βασιλιὰς ὁ ᾿Αλέξαντρος πέθανε ἀγριεύει “ἡ Γοργόνα καὶ 


7 Îlvet pa”), καὶ πετὰ ἢ ψηλὰ τὸ καράδι καὶ πέφτει, καὶ πνίγόνται" 
ὅλοι στὴ θάλασσα, --- 10. Ἢ peuyer μὲ θρήνους χαὶ μοιρολόγια 5, 


zu ἀπὸ τὰ κλάματά 5) τῆς σηχώνεται φοδερὴ φουρτοῦνα Ὁ καὶ πνίγει 


τὸ χαράθι, χαὶ δὲ ᾿γλυτώνει xavelc. 
RE 


τ Ὁ 926. ἸΚάμουν, subj. aor. « si les matelots ne le savent pas et qu'ils 
εν τς commettent la faute ». — 27. Πέθανα, ind. aor. de πεθαίνω «mourir», 
ΕΞ v.irr., Gr. à 394. — 28. Δίνει μιά, lité. « elle donne une », « 6116 
donne un coup » ; comp. μεμιὰς EL μονομιὰς « d'un seul coup », page 70, 
note 44. --- 29. Πετῶ ἃ voler, lancer », Υ. ivr., Gr. ÿ 598; du gr. anc. 
ἢ πετάννυμι. ᾿ 
80. Πέφτω « tomber », v.irr., Gr. 8 599. 6 Ὁ. ἀπὸ. πέπτω — "πίφτω, avec. 
une provenant de l’aor. ἔπεσα, en passant par l'imparf ἕπεφτα — ἔπιπτα. 
- 84, Πνίγω « étouffer, noyer », v. irr., Gr. ὁ 404. — 32. Μοιρολόϊ 
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0 Mais.siles matelots ne savent pas et commettent la faute de 
.dire que le roi Alexandre est mort, la gorgone devient farouche, 
. donne un coup et lance en l’air [6 bateau, qui retombe, et dont tous 
les passagers se noient dans la mer. — 40. Ou bien encore elle 
s’en-va, avec des thrènes et des mirologues, et ses pleurs font 
naitre une terrible tempête qui engloutit le navire, sans que per- 
sonne en réchappe. 


(Gr. 8 87), orthographe fautive μυρολόϊ, Les mirologues sont des chansons 
“funèbres dites devant un cadavre ou à l’occasion d'une mort, voir PEror, 
‘Anthologie populaire de la Grèce moderne, Paris, Mercure de France, 
19140, pages 206 et suiv. — 33. To κλάμα € la lamentation », plur. τὰ 
xkduara « les pleurs »; pour χλαῦμα, Gr. 8 85, subst. dérivé de χλαίῳ: 
ὡς 84. Ἢ φουρτοῦνα « la tempête », de Fital. fortuna, qui signifie 
« fortune » et « tempête ». — 35. Phurévw « échapper », Gr. 8 242. 
Étym. ἐχλυτός, de ἐχλύω. ᾿ 


ÿ 


Στὸ Μενίδι") εἶναι μιὰ οἰκογένεια τῶν Βρετῶν, ποῦ ὅλοι elvat 

Le - « κ 1,4} 5) Y 3 4 …., pee 2 , 

ὡραῖοι, γιατὶ ἡ γενιά" τοὺς εἶναι ἀπὸ νεράϊδα, — 2. Ἕνας πρό- 

ποαππός } τοὺς ἔτυχε μιὰ φορὰ. τὸ. χαταμεσὶ ὑερο7) στὸ χωράφι, # 
τς S : το μὲ AY - 

ἕνα δέντρο εἶδε υἱὰ ὁμορφη; υὰϑ πολὺ ὄμορφη γυναῖκα. το 

3 - 3 τὴ ie SE 

μίλησε αὐτή, ἐχεῖνος τὴν ἐπλησίασε), ἄρχισαν τὴν out, 


(UE 
nd 
τη 
= 
a 


της. — 4. Φωνὲς παραχάλια αὐτή "Ὁ, va τῆς δώσῃ τὸ μαντίλι, ἐχεῖνος. 
τἰποτα δ). « Ὄχι, θὰ μ᾽ ἀχολουθήσῃς, θὰ σὲ πάρω γυναῖχα μου». 
χαὶ ἄλλα τέτοια. — 5. Περασμένα “χρόνιὰ πολλὰ τώρα", ξεχα-" 


᾿ ΝΥ . Ἴ ES 

6. Τὴν πῆρε λοιπὸν στὸ σπίτι του, χ᾽ ἔκαμε μ᾽ αὐτὴ καὶ παιδιά ἡ, 

— T. Τὸ μαντίλι της. τὸ εἶχε χρύψει", — 8. ᾿Αλλὰ μιὰ φορὰ. τὸ 
Lu Β ΤΊ LR 

LAURE αὐτή, τὸ πῆρε καὶ χάθηκε. — 9. Τὴν οἰκογένεια. αὐτὴ -τὴ 


λέ 22) env νι € κΆ 1. AS nn 23) μοὶ 7 es 
ÊYVE Boetous, γιστὶι οτ ροπατοπος τοὺς τὴν ἡυρξ ri μαννα TOUS, 


ποτ ἃς Boerés, adj. verbal de βρίσκω « trouver », v'irr., Gr. 8. 349; Usité 
dans quelques composés, δυσχολόδρετος « difficile à trouver », εὐχολό- 
ὄρετος & Facile à trouver » et maintenu dans le nom propre βρετός, fré- 
quent en Grèce, dont le sens est probablement « enfant trouvé 5: — 
2. Mevi, village situé à 10 km. au nord d'Athènes. — 3. Ποῦ, adv. de 
lieu ou pronom relatif; peut être pris ici dans l'un ou l’autre sens. 
4. Ἢ γενιά (la lignée, la race ». — 5. Tous « d'eux », Gr. ÿ 192. — 
! 6. Ὃ παπποῦς « le grand'père », Gr. 2 112; ὃ πρόπαππος « l'aïeul ». — 
LT Τὸ χκαταμεσήμερο, composé de μεσημέρι et de κατα. qui renforce l'idée ; 
comp. Gr. 2 591, rem. I. — 8. Noter l'emploi de ce μὰ, qu'on trouve 
τ devant les superlatifs, dans un contexle comme celui-ci, et devant des 
expressions exclamatives : μὰ τί ὡραῖο! « πηὰΐβ comme c'est beau! », ou 
encore interrogativement : μὰ τί τριαντάφυλλα; p. 56, n° 47. : 
‘9. Πλησιάζω « approcher, s'approcher », verbe d'orig. sav., aor. tn 
σίασα où πλησίχσα. Sous une inflüence savante τελειώνω ( finir», fait: 
τ Δὲ même (ἐτελείωσα, à côté de τέλειωδα, Gr. 9 87 ; les garçons de restau- 
 rant disent (ἐ)τελείωσε « 1] n'en reste plus ».— 10. ‘Oudix,-sav.; pop. 
Lou fam. ἣ κουδέντα. : Fos Poire 
44. 'Exst « là » ἃ dans cette phrase le:sens temporel; οἵ." ἐκεῖ ποῦ" 
& pendant que », Gr. 8 497. — 12. Ὃ 'τρόπος « la manière », κάμε ro. 


CA. 
κα: 
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: Les Vrétos. 


᾿ς A Ménidi il y a une famille Vrétos, dont les membres sont tous 
beaux, car ils tirent leur origine d’une néréide. — 2. Un de leurs 
_arrière-grands-pères se trouva une fois. en plein midi dans son 
champ, et là, dans un. arbre, il vit une belle, très belle femme. — 
3. Elle lui parla, lui l’approcha, ils commencèrent une COnversa- : 
tion, durant laquelle il trouva moyen de lui enlever son mouchoir. 
——&, Gris, supplications de la part de celle-ci, pour qu'il lui rendit : 
le mouchoir. Lui, ne voulut rien entendre. « Non, tu me suivras, 
je te prendrai pour femme », et autres choses du même genre, — 
5. Bien des années se sont passées depuis; (ce sont) choses 
oubliées. | 
: 8. ἢ l'emmena donc dans sa maison ef eut des enfants d'elle... 
2 9. Son mouchoir il avait caché. — 8. Mais une fois elle le 
trouva, le prit et disparut. — 9. Cette famille est appelée Vrétos | 
(Trouvé), parce que leur arrière-grand-père avait trouvé leur mère. 


μὲ τρόπο; litt. « fais-le avec manière», « fais-le habilement ». — 43. Kai, 
Gr. ὃ 484, rem. L — 14. Movrou, orth. fautive μαντήλι, le mot vient 
du latin mantile. — 45. Φωνὲς παραχάλια αὐτή, phrase sans verbe; lit. : 
«des cris, des supplications, elle »; substantifs à l'accusatif. Παραχκάλια 
est un dérivé de παρακαλῶ, Gr. ὃ 571. Syn. sav. : ἢ παράχλησις € ἰὰ 
prière ». 

46. ’Excivos τίποτα « lui, rien »; même absence de verbe que précé- 
“τ demment, pour donner plus de rapidité à la phrase. Cf. αὐτὸς λέξη « lui 
(ne dit) mot ». — 47. Ou bien ὑὰ σὲ πάρω γυναῖκα. — 18. Τώρα « main- 
tenant » pour τῇ ὥρα. — 19. Ξεχνῶ « oublier », v. irr., Gr. 387, 
doublet de Ecytvw, celui-ci peu usité à Athènes. Proverbe : περασμένα . 
Espuouéva, lit. « choses passées, choses oubliées », « ce qui est passé 
sl passé ». | D 
20. Ἔχυμε παιδιά, expression courante pour dire « il a eu des en- 
cfants-»-— 241. Ῥὸ. εἴχε χρύψει, p.-q.-parf. de xp66w « cacher », type 
“εἶχα, yase, Gr. 2 256. — 22. Λέω « dire, appeler. », πῶς. σὲ λένε". 
« comment t’appelles-tu? », litt. « comment: te dit-on? »3; μὲ λένε. Πέτρο 
_(ace.).« on m'appelle Pierre ».— 28. Τὴν ηὗρε τὴ μάννα τοὺς; le-pre- 
nier τὴ est un pronom destiné à:donner du relief au. verbe, « la trouva; 
leur mère ». FLE 
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ΧΙ 


ἡ χελῶνα καὶ À μέλισσα. 


- 


Ὁ σκαντζόχοιρος, À ἀράχνη 


4. Μὰ μάννα εἶχε τέσσερα παιδιά " τὸ σχαντζόχοιρο"), τὴν 
_— 2. Βρθε καιρὸς κι ἀρρώ- 


ὙΠῸ} δὴ - \ A ! 
ἀράχνη; τῇ χελῶνα καὶ τὴ μέλισσα. 
nu Ἵν» EX \ LE. 3) Li 13) na σὴ - ντζό- Σ ei 
στησε. κ΄ ἔστειλε. νὰ φωνάξῃ τὸ γιό τῆς τὸ σκαντξόχοιρο μὲ τὶς 
θυγατέρες τῆς, ποῦ τὶς εἶχε παντρεμένες ἡ . | 
9. Ὃ σκαντζόχοιρος ὅμως εἶπε σ᾽ ἐχεῖνον ποῦ τοῦ ἔστειλε ἢ μάννα 
7 


ed ΟΣ βάλη φοάγτες στἀμπέ χαὶ δὲν 1260 
σου, πὼς εχει να. βά Ἢ φράχτες σταμητε του HAL OEY ἔχει καιρὸ ἐς 
οὗ 


ι 
1. f 4 _ ͵ re 8) 1 4 ou (H 9) € 
— 4, “Β' μάννα tou τὸν χαταράστηχε" τὸτε « VA τοῦ HY ἰσουν" οἱ 


ποαλιὲς' στὴ ῥάχη ». 
ς + € τ A τ Η 1) 7 19) ΡΟ: LA “ LA 

5. Ἢ ἀράχνη εἶπε πῶς ὑφαίνει") πανν! χαὶ δὲν ἔχει χαιρο. — 

€ 


ν 
\ 2 ΔΝ A 1 ᾿ τὰν \ ῃ \ " ὃ ΠΝ 
6. Καὶ αὐτὴ τὴν χαταράστηχε ἢ μᾶννα τῆς € VE φαίνῃ καὶ νὰ διάζε- 
: Β Ν Η 
5) ,,—7.'H χελῶνα εἶπε πάλι πῶς 


ται, καὶ παννὶ νὰ μὴν ποτάσῃ 
5 3 - ͵ : 
ἔχει πλύσιμο "δ, καὶ γι αὐτὸ τῆς ἔδωσε À μάννα τῆς χατάρα ἢ « νὰ 
ou Αι ͵ 4 O4 λλή 47) A Cr -- 
γυρίσῃ ἡ σκάφη καὶ νᾶ κολ on") στὴ ῥάχη τῆς ». . 
ς ἊΝ a g “ΠΟΥ A ποι 18) , ων 
8. Ἢ μέλισσα ὅμως, ὅμα τῆς ἔφεραν τὴν εἴδηση ἧ), ζύμωνε 
"᾽Μ κι # ι \ r 4 4 ΜΝ « 19) a f 
4 ἔτρεξε χαθὼς ἤτανε μὲ τὰ ζυμάρια καὶ τὴν προφτασε τὴ μάννα 
.1.30) 9 Γ ν᾿ 3 LÀ ut Orne 30 N era 7 
τῆς ζωντανή ἢ, — 9. Γιὰ τοῦτο κι αὐτὴ εὐχαριστήθηκε Ὁ καὶ, τῆς 
dy 0 43) # των ΩΝ 1 re ΩΝ vive 4) 
εὐχήθηκε᾽", δ τι πιάνῃ στὰ χερια τῆς γὰ γίνεται μέλι. 
> τα 7 7 - 4 
40. ᾿Απὸ τότε ἡ μέλισσα εἶναι τὸ πιὸ εὐλογημένο ἢ ζῶο, καὶ δὲν 
2 3 - μος ΩΝ, πὶ ἢ 22 » χ,, \ ee. = XX 5 
ἔχεις ἀνάγκη οὔτε νὰ τὸ βόσκῃς"", οὔτε νὰ τὸ περιπονησαι, AA σοῦ. 


4 ! 


δίνει τὸ μέλι χωρὶς κόπο καὶ “χωρὶς ἔξοδα.᾿ 


A. Σχαντζόχοιρος, de ἀκανθόχοιρος, avec ul changement qui suppose 
quelque étymologie populaire, peut-être σχαντζαρώνω (ital.'scansare). — 


9. "Ἔστειλε νὰ φωνάξη, le sujet de νὰ φωνάξη est ἣ μάννα. — 8. Τιὸς = 
υἱός, comme γιατρὸς == ἰατρός, p. 30, ἡ. AS. — 4. [οῦ τὶς εἰχε παντρε- 


μένες. Ῥὶς, pron. pers., Gr. 186; l'emploi de ce pronom après ποῦ n'esi 
nullement obligatoire, on dit très bien ποῦ εἶχε παντρεμένες. Ἐϊχε παντρε-᾿ 
μένες, p.-q-parf. act. de παντρεύω (Gr. δῇ. 85 οἱ 956, rem. {ΠΠ pour 
ὑπανδρεύω. — 5. ÂU fe. Qil à dit qu'il avait », correspond le plus sou-: 
vent en grec la tournure « il a dit qu'ilan εἶπε πῶς 27e Gr. ὃ 320,rem. 

6. Φράχτες, plur. de ὃ φράχτης À la haie ». — 7. Δὲν ἔχει χαιρό, Gr: 
à 91. — 8. Καταρειέυαι ( maudiré », v. irr., Gr. ὁ ὅ10.--- θυ ἾἶἾὰ - 
χαθίσω, 801. κάθισο, qui sert pour χάθομαι À je suis assis » (Gr. à 365) 
et pour καθίζω « je m'assieds, je me pose ». — 10. Οἱ τοαλιές «les 
broussailles », ath. τὰ vou; étym.? — 11. Athén. (d'origine sav.),. 
ὑφαίνω « tisser », παραγ ὕφαινα, 80}. ὕφανα ; POP. φαίνω, ἔφαινα ,ἔφανα.. 


- sens pronominal (Gr. ὁ 241) de εὐχαριστῷ « je remercie ». — 22. Εὖ- 


POLITIS...— TRADITIONS. POPULAIRES. 39 
. Xl | 
Le hérisson, l’'araignée, la tortue et l'abeille. 


4. Une mère avait quatre enfants : le hérisson, l’araignée, la 


: tortue et l'abeille. — 2. Un temps vint où elle tomba malade et 


elle: envoya chercher 8 son fils le hérisson, avec ses filles qu’elle 
avait mariées. 

3. Mais le hérisson dit à celui que lui avait envoyé sa mère, qu'il 
lui fallait mettre des clôtures à sa vigne et qu’il n'avait pas le 
temps. —.&. Sa mère lui souhaita alors, en le maudissant, qe. les. 
épines vinssent se poser sur son dos. 

5. L’araignée dit qu'elle tissait de la toile et n'avait pas le temps. 
— 6. À elle aussi la mère souhaita comme malédiction de tisser 
et d’ourdir et de ne pas acquérir de toile. — 7. La tortue à son tour 
dit qu’elle avait à laver οἱ c’est pourquoi sa mère. souhaita que 
son baquet se retournät et se fixàt sur son dos. | 

8. Quant à l'abeille, lorsqu'on lui apporta la nouvelle, elle 
pétrissait. Elle accourut comme elle était, couverte de pâte, et 
trouva encore sa mère en vie. — $. Aussi celle-ci fut contente et 
Jui souhaita, en la bénissant, que tout ce qu’elle prendrait dans les 
mains devint miel. 

40. Depuis lors l'abeille est laniral le plus béni : on n’a besoin Ὁ 
ni de le faire paître, ni de le soigner, et il vous donne le miel sans 
peine et sans frais. 


42. Hovvi, lat. pannus, — 18. Ποτάζω, mot dialectal (gr. anc.-üno- 
τάσσω) ; ath. νὰ μὴν ἔχῃ, ποτέ où νὰ μὴν ἀποχτήσῃ n (p. 471, n. 45). — 

. 44. Πάλι, ordinairement « de nouveau », ici « à son tour ». — 46. To 
πλύσιμο @ le lavage », Gr. ἢ 823. — 16. Τῆς ἔδωσε κατάρα « lui donna 
en malédiction ». — 47. Κόλλησα, aor. de κολνῶ € coller », κολνῷ μιὰ 
ἀρρώστια « atiraper une maladie », χολλητικὴ ἀρρώστια « maladie conta- 
gieuse ». — 48. Grec sav. à εἴδησις « la nouvelle », Gr. ÿ 324, φαΐ ἃ 


donné en grec courant les deux formes, nom. à εἴδηση, acc. τὴν. εἴδηση. 
49. Bravo, aor, ἔφτασα € j'arrive », προφταίνω, a07. πρόφτασα € j'ar- 
rive à temps », trans. et intrans. Δὲν προφταίνω € je n'arrive pas à finir » ; τ΄ 
τὸν πρύφτασα « je l'ai rejoint ». — 20. Ζωντανός, ἡ; ὁ « vivant », adj. 
refait sur le part. ζῶντα (voir p. 9, n. 18). — 24. Εύχαο ἰστήθηχα, 80Γ. 


de εὐχαριστειέμα! (Gr. ἕξ 305) «se trouver satisfait », forme passive à 


nt 


χοόμαι (sav.), δον. εὐχήθηκα. τ--- 28. Τὸ. πιὸ - εὐλογημένο; superl. τοὶ: 


Gr. 8 462. — 24. Βόσχω « paîlre, faire paître », v. irr., Gr. 8 347. 


- 
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XI 
Oüpavos καὶ Θάλασσα. 
ὁ Or ἦταν κολλητὰ" ὁ Οὐρανὸς χ᾽ ἡ Γῆ, ἐπειδὴ" ἦταν pe εγάλ Ὥ 
ὗ ρουν, συφώνησαν ὁ 


ὡς 


ροῦσαν -οιὰ νὰ ὑποφέρ 


Θεὸς" χ᾽ ἡ Θάλασσα νὰ δώσουν ὁ ἕγας τοῦ ἄλλου κλωτσοιές, ὅσο 


“A στενοχώρια, καὶ δὲν μπὸ 


Η 


τ᾽ va “λάδῃ ὁ Οὐρανὸς τὸ ὕψος χαὶ ἢ Θάλασσα. τὸ βάθος ποῦ. 


1 


τὶ 


εἰάζονταν), --- 2. Πρῶτος κλώτσησε ὁ Οὐρανός, χ᾽ ἣ Θάλασσα. 


Lo 
e 


( 


ve βαθύτερη κλώτσησε x ἡ Θάλασσα κι ὁ Οὐρανὸς ὑψώθηκχςε, 


4 4 7 ! € LA H# 
! ἀρκετά, ἀλλὰ ἐπ εἰδὴ γρε cotée περισσότερο ὕψος, κλώτσησε ἄλλη 
μιὰ φορὰ τὴ Θάλασσα. --- 3. Αὐτὴ ὅμως φθόνησε τὸ Θεὸ x ἤθελε 


2,1 


σότερο βάθος ἀπὸ τὸ ὕ 


“ 3 - " 4 τ 
ὕψος τοῦ Οὐρανοῦ, γιὰ νὰ εἶναι 


< 
R- 

7 mx 
[μι 
ce 
a 


1 


πρῦπο δὲν à κε ΣΑΣ χήν 10). πὸ pi ; 
τοῦτο δὲν χλώτσησςε χι αὐτὴ χατὰ 7) TA συφωνία. — 
, 


ς παραττον γέθηχε᾽" στὸ Θεό, κι ὁ. Θεὸς θύμωσε, καὶ γιὰ. 
Θά) τὴν πεογφάνειο À τῆς, τὸ ya à 
ἀλασσα γιὰ τὴν περηφάνεια" της, τὴ χαλίνωσε μὲ. 


ὁ οὐρὰ ἀλόγου. — ὅ. "And τότε μουγγρί ἰζει ἢ, Θάλασσα 


Η͂ 


πὸν Οὐρανό, ἀλλὰ δὲν μπορεῖ νὰ om dr τὸ χαλινόρι. 
1 νὰ κόψῃ 5 
4 


€ 
-- out ὅμως λένε, πῶς χαπόρθωσε ὡς τὰ τώρα 


f 

À ü , \ ΕΣ ͵ " ἘΝῚ À 
mic. δύο τρίχες, καὶ. μόνο μία τὴ βαστῷ' ὃ Ἂν χόψῃ ") x αὐτή, θὰ - 
ξαπολυθῇ “5 χαὶ θὰ πνίξῃ ὅλη, τὴν οἰκουμένη. 


ἃ: Κολλητά, adv. de χολλητός, ἡ, ὁ collé, côte à côle », adj. verbal” 
“de χολνῶ « coller ». --- 2. ᾿Επειδή « puisque », d'origine sav., ἀφοῦ d'ori- 
gine pop., Gr. ὃ 491. — 8. Πιά, Gr. ὃ 445. — 4. Ὃ Θεός, dans l'usage 


pop. ἃ quelquefois, comme ici, le sens de « ae ». — ὅ. Ἢ χλωτσιά. 
(la ruade, le coup de pied »; χλωτσῶ « ruer », οἷ. l'ital. calcio. — 
6. “Ὅσο που, syn. de ὡς ποῦ, Gr. 2 499. — 7. D ὕψος « la hauteur », 


Gr. ὁ 181 ; bave « élever ». 
8. χρειάζονταν, imparf. plur. 5 de γοειάζονα! « avoir besoin », qui 
: ϊ ZE 


POLITIS: --- TRADITIONS POPULAIRES. : πε Ans 


x 
Le Ciel et la Mer. 


οὖς Quand le Ciel et la Terre étaient attenants, comme la gène: 
était grande et qu’ils ne pouvaient plus l’endurer, ils convinrent de - 
se donner l’un à l’autre des ruades, jusqu’à ce qu'ils eussent, le. 
Ciel la hauteur et la Mer la profondeur dont ils avaient besoin. 
_— 3. Le Ciel rua le premier et la Mer devint plus profonde. La Mer 
ru à son tour et le Ciel s’éleva pas mal ; cependant comme il avait 
besoin de plus de hauteur, il donna une nouvelle ruade à la Mer. — 
3. Mais celle-ci devint envieuse du Ciel et voulut avoir plus de 
profondeur que lui n'avait de hauteur, afin d’être meilleure. C'est 

pourquoi elle ne rua pas, suivant leur convention. — 4.Le (1686... 
plaignit à Dieu, qui se fâcha, et, pour punir la Mer de son orgueil, 
il la brida avec trois crins de la queue d’un cheval. — 5. Depuis : 
lors, la mer mugit et menace le Ciel, mais elle ne peut briser son 


Si celui-là aussi se rompt, elle s’élancera et noiera toute la terre. 


ς 
8 
5. — 9. Φθονῷ, d'origine sav., Gr ὃ 18, 35, — 40. Κατά « selon», 
αν. 451. — 14. Παραπονέθηχε, δον. de παραπονειέμαι € se plaindre». 
— 42. Ἢ περηφάνεια « l'orgueil », de ὑπερηφάνεια. - 

43: Φοθερίζω « menacer », Gr. ὃ 574. — 44. “Ὡς τὰ τώρα « ἠαβχα ἃ | 
maintenant », pop. ὡς τώρα. — 45. Κόδω « couper », Gr. 8 288. — 
48. Βαστῶ «tenir, retenir », v. ivr., Gr. ἢ 542. — 47. Ici, κόδω ἃ lo 


se dirait ἂν τὴν χόψῃ x αὐτή, — 18, Θὰ ξαπολυθῇ, fut. mom. pass. de 
M 


ξαπολῷ où ξαπολνῶ, aor. ξαπόλυσα ( Fcher » == ἐξ ἀπὸ + λύω. 


“frein. — 6. Certains disent pourtant qu'elle est arrivée jusqu'à 
maintenant à rompre deux des crins et qu’un seulément la retient." 


rouverne lace., Gr. 2604, rem. Χρειαζόταν, phrase 2, est un imparf. sing: ᾿ ᾿ 


sens intransilif et αὐτὴ est au nominatif. « Si ellé rompt aussi celui-là »:°: 
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XHT 
Τὸ φίλημα … 


Μιὰ βοσκοποῦλα" ἀγάπησα, μιὰ ζηλεμένη) κόρη, 
καὶ τὴν ἀγάπησα πολύ" ᾿ 
ἤμουν ἀλάλητοῦ πουλί, 

-δέχα χρονῶν" ἀγώρι. 


οι 


5 4 Led LA a 5 « «, Là - 3 LA + 
Μιὰ μέρα ποῦ καθόμαστε στὰ χόρτα τἀγθισμέγα 
ü , 4 - - 
« Μάρω, ἕνα λόγο θὰ σοῦ πῶ, 
Μάρω, τῆς εἶπα, σ᾽ ἀγαπῶ, 


τρελλαίνομα!) γιὰ σένα. » 


‘And τὴ μέση μ᾽ ἅρπαξε, μὲ φίλησε στὸ στόμα 
μβεση H ᾿ P » Μὲ PLAN τομα 
Β # 
χαὶ poune* « Γι’ ἀγαστεναγμούς, 40 
γιὰ τῆς ἀγάπης τοὺς χαημοὺς 
τ 4 3 f 
εἶσαι μικρὸς ἀκόμα. » 


Μεγάλωσα καὶ τὴ ζητῶ - ἄλλον ζητᾷ ἡ καρδιά τηςἦ 


χαὶ υὲ ξεγάνει) τὸ 619 

sat μὲ ξεχάνει" τόρφανό 5, 

Ἐγὼ ὅμως δὲν τὸ λησμονῶ". " 1 
ποτὲ τὸ φίλημά της. | 


4. Georges Ch. Zalokostas, Τὰ ἅπαντα (OEuvres complètes), Athènes, 
1815, p. 307-308. Ces vers sont devenus populaires et se chantent cou- 
rammeñt à Athènes. To φίλημα « l'action d'embrasser », Gr. 2 596, τὸ 
φιλί à le baiser », Gr. 2 570. — 2. Βοσχοποῦλα « bergère », dérivé de Bocxés 
«berger », Gr. 9 554, — 8. Ζηλεμένη, part. passé de ζηλέύω «envier ». 

4. "Αλαλος « muet », ἀλάλητος & qui ne chante pas à un moment 


ZALOKOSTAS. __ LE BAISER. , ἜΠΟΣ 


XII 


Le baiser. 


J'ai aimé une bergère, une fille désirée, 
Et je l'ai beaucoup aimée ; 
J'étais un oiseau sans voix, 
τ Un garçon de dix ans. 


Un jour que nous étions assis sur le gazon fleuri, 8 
« Maro, je vais te dire un mot, 
Maro, lui dis-je, je t'aime, 
Je suis fou de toi.» 


Par la taille elle me prit, me baïsa sur la bouche 
Et me dit : « Pour des soupirs, 10 
Pour les chagrins de amour 
Tu es petit encore. » Ὁ 


δ᾽ αἱ grandi et la cherche. Son cœur en cherche un autre 
Et m’oublie, le délaissé. » 
Moi cependant je n'oublie ΠῚ 
Jamais son baiser. “ 


donné ou qui n'a pas encore chanté ». --- ὅ.«Ἰδουλέ, lat. pullus; delà 
= l'orthographe πουλλί, moins usitée cependant que la précédente ; comp. 
page 15, note 44. — 6. Δέκα χρονῶν, Gr. 2 132, rem. — 1. Τρελλαί- 
vous, Voir page 96, note 89. — 8. Ζητῷᾷ forme diphtongue avec ἣ καρδιὰ ᾿ς 
τῆς, le second hémisliche du vers devant avoir sept syllabes, Gr. ὁ Τῆς. 
— 9. Ξεχάνω, voir page 57, note 19. — 10. ᾿Ορφαγός « orphelin », mais: 
aussi « délaissé, abandonné ». — 11. Ansuov&, syn. de ξεχνῶ, Gr. αὶ 611. 


a 


ARS 
Dar δ τ a 
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XIV 


Οἱ δυὸ σάλιαγκοι". 


1 
[ΟἹ 
το 
δὰ 
a 
E 
& 
«ΠῚ 
R 
τὶ 
[ω] 


ris S ἘΝ — 45 
ἄς Εἶναι δυὸ. εἰδῶν σάλ ἰαγχοι" μὲσ σα στὸ π 
α. π 


LU 2  _\ , λο 4} a LT 5) ! , 
πατῷὼ απ τῷ πέσμεν où À οι ©. hat ἐρπα τουν" HAVTOTE GOPTU HEVOL 


! 


τὰ σπίτια τοὺς στὴ Édyn, xt ἄλλοι δὲν ἔχουν σπίτια xd αθόλου χαὶ 
᾿ : 


᾿ 5 
ΑΙ ΠΕΣ 5 
“γυρίζουν ἔρη δῶ 2. ἐχεῖ: Πῶς ἔγι VS αὐτὸ τὸ παρά ἀξενο. πρᾶμα. 
ῦ 0 
᾿ 


Ὁ θὰ σᾶς πῶ, ἣν ὡς μοῦ τὸ εἶπε μιὰ γριὰ 1 γουστερίτσα. τοῦ περιθολιοῦ 


πῷ 
μας, ποῦ ξέρει ὅλα τὰ παραμύθια τοῦ χόσμου. 


2. Βτανε, μιὰ φορὰ κ᾽ ἕναν 241007, ἕνας γεροσάλιαγκος"", Fa εἶχε 


ni A SFr € # F δα 4 LA 
δυὸ παιδιά. “ὋὋ γέρος τότε δὲν περπατοῦσε φορτωμένος τὸ σπίτι του 
ya σ' ! 


1). 


στὶ ῥά χη, Oh. Eye ἕνα υικρό, πέτο οινο, καὶ χατοικοῦσε 


δροσιά" ; ἔδγαινε ἀπ᾽ τὸ 
5 : 


5 μέσα. Τὸ σπιτάκι τοῦ 


LV 

‘ , ᾿ ".-Ἱ 

[ὰ ὅταν ἔθελε νὰ πάῃ νὰ βοσχήσῃ μὲ τὴ 
ινξ 1 


+ 5 +i 
τὸ εἶχον γείος . τὸ μυρμήγκιοι Ὁ, ποῦ εἶναι καλοὶ μαστόροι "ὅ), x ἦταν 
Η * μω 
rod εὐχαριστημένος" à πόρτα ἢ ἔχλεινε La), τὰ χεραμίδια. δὲν 

θιστη paie 
ἔτρεγαν 1) χαθόλου, μόνο ἦτον στενόχωρο. 
3 “0 τοι - .) 4 D 7 ΠῚ 4 Ὧν - 18) 4 
. αν μέγάλωσαν τὰ δυό του παιδιά, καὶ δὲν χωροῦσαν") στὸ 
y 5 , LU 
δικό trou" σπιτόχι, ἀποφάσισε vù χάμῃ ἀπὸ) ἕνα ὅμοιο σπιτάχι 
È τὰ μυρμήγκια νὰ τοῦ χάμουν δυὸ 


<= 


\ 
στὸν χαθένα. Συφώνησε πάλι 
"" 


, Ν LOS A k EN S. 21} 4 Χ ὃ F4 € x 
σπιτόκιο σὺν τὸ OLLO τοῦ, χ΄ EUUWTE πληρωμή ᾿, γιὰ τὸ QUO, ἐκατὸ 


4. Gorges Drossinis, Παραμύθια (Conies), Athènes, 1889, in-8°, 
pag. 1-8. Ce livre est un recueil de petites histoires pour enfants. 
La langue de ce conte, comme celle des autres textes en. prose du même 
auteur reproduits plus loin, a été un peu modifiée, afin qu'ell e soit en 
Harmonie avec le reste de ce volume. | . 

2. δάλιαγχος, Gr. ÿ 61. É iym.? Δυὸ εἰδῶν « de deux sortes », Gr. 
8.312, rem. L. — 3. Méoe στὸ, courant uéo’ στὸ € dans le », Gr. 2460. σατο 
ACT πε Ξοιθόλι € le jardin », ὃ κῆπος 880.: 6 βοτανικὸς κῆπος (16 jardin 
botanique », ὃ βασιλικὸς κῆπος «le Fardin royal ». — ὃ. Περπατῷ je: 
‘marche » et-non « je me promène » ; « je vais me promener», πηγαίνω. 
περίπατο (acc. de ὃ περίπατος € la promenade »}, « j'étais en promenade», 
τ ἤσουν περίπατο, -- 6. Φορτωμένοι. τὸ σπίτια τοὺς, acc. « chargés de ᾿ 
:.léurs. maisons »; φόρτωσα τὸ μουλάρι. ξύλα « j'ai chargé le mulet de. 
«pierres »: | 


| DROSSINIS. — LES DEUX LIMAGÇONS. 


ΓΝ 
Qt 


XIV 
Les deux limaçcons. 


4. I y a des limaçons de deux sortes dans notre jardin, par- 
dessous les feuilles tombées : les uns cheminent, portant toujours 
 Jeurs maisons sur.le dos; d’autres n’ont pas de maisons du tout : 

_ et erreñt solitaires çà et là. De quelle façon est arrivée cette 
_ étrange chose, je vais vous le dire, comme me la dif: un vieux. 
lézard de notre jardin, qui sait toutes.les histoires du monde. 

2: IE y avait une fois un vieux limaçon, qui avait deux enfants. 
᾿ Le vieux alors n'allait pas, portant sa maison sur le dos;. non : 

il avait une petite maisonnelte de pierre, qu’il habitait. Mais lors- 
qu'il voulait allèr paître, à la rosée, il sortait de sa maisonnette, 
et; quand il revenait, il y entrait. Cette maisonnette, les fourmis la 
Jui avaient bâtie, qui sont de bons maçons, et il était très content : 
la porté fermait bien, les tuiles ne fuyaient pas; seulement elle 
était étroite: 

8. Quand grandirent ses deux enfants et qu'ils ne tinrent plus 

dans sa propre maisonnette, il décida de faire une maisonnette 
semblable à chacun (d'eux). ΠΠ passa de nouveau marché avec les 
: fourmis, pour qu’elle fui fissent deux petites maisons comme la. 
sienne et donna en paiement, pour les deux, cent grains de blé et 


ὰ 


7. "ἔρημος « désert » et par extension « solitaire ». — 8. Γέρος et 
γριὰ sont des substantifs qui traduisent les adj. fr. « vieux », « vieille » ; 
ἕνας γέρος στρατιώτης « un: vieux soldat », μιὰ γριὰ γουστερίτσα. --.Ὁ. Μιὰ 

τ φορὰ χ᾽ ἕναν καιρό «une fois et un temps », locution par laquelle débutent 
la plupart des contes. ᾿ 

40: Γεροσάλιαγχος; Gr. g 516, rem. — 11. Kat κατοικοῦσε, comme ποῦ 

᾿κατοιχοῦσε, Gr. 2 484, rem. L — 12. Μὲ τὴ δροσιά « à la rosée », 

Gr: 9.450. — 43. Μπαίνω «entrer », v. irr., Gr. à 883. — 44. Τὸ 
αὐρήγχε ( la fourmi », gr. anc. μύρμεηξ ; le y (qui ἃ la valeur d'une | 
nasale) est dû peut-être aux deux y. du mot. — 45. Mécropns € maçon »,: 


Ὅν ὃ 437. — 16. Ἢ πόρτα € la porte », mot latin δἰ ποι (Δ! θη... 
τοῦ 7. Τρέχω: € courir, couler ». — 18. Χωροῦσαν, imparf. de χωρῶ; 
«tenir dans », vivre, Gr. ÿ 457. — 49. ‘O δικός μου « le mien D 


Gr. 3 193, du gr. anc. ἰδικός. — 20. ᾿Απὸ marquant la distribution, | 
Gr. ὁ 479. — 24. “Lôwce πληρωμή, apposition. - Lean 


46: ; RECUEIL DE TEXTES EN GREC USUEL. 
σπυριὰ Ὁ σιτάρι 5 x ἑκατὸ σπυοιὰ χριθάρι, ποῦ σύναξε μὲ πόλλη 
οἰκονομία. 

ἀ. Τὰ παιδιὰ ζοῦσαν πολὺ καλὰ στὰ σπιτάκια τοὺς, ἀλλὰ δὲν 
ἀγαποῦσαν τὸν πατέρα τοὺς ὅσο ἔπρεπε, οὔτε τοῦ χρωστοῦσαν χάρη 9 


γιὰ τὰ χαλὰ ποῦ τοὺς ἔχαμε ἢ)" πολλὲς φορὲς μάλιστα τὸν παρά- 
κουαν 1 χαὶ τὸν ἐσύγχιζαν ἢ, ᾿Αλλὰ τὸ “χειρότερο ὅταν ὅτι γέρασε Ὁ 
καὶ δὲν. μποροῦσε πολὺ νὰ περπατῇ στὴν ὑγρασία μετὰ) τὴ βροχή, 
γἱατὶ HU ῥευματ τισμοὺς εἶχε καὶ συναχωνόταν εὔχολα. Τότε, ἀντὶ νὰ 
τὸν περιποιοῦνται χαὶ γὰ τὸν Φροντ (ζοῦν. τὰ παιδιά του, ὅπως, αὐτὸς 
ἔχανε ὅταν ἐχεῖνα ἦταν μικρά, τὸν ἄφιναν μόνο, καὶ γύριζαν. ἐδῶ x’ 
dxet. Ἔχεῖνα ἔτρωγαν χαλὰ καλά, γιατὶ εἶχαν τὸ ἐλάττωμα γὰ εἶναι 
χαὶ λαίμαργα, καὶ σ᾽ αὐτὸν οὔτε ἔφερναν xavéva δροσερὸ φύλλο γὰ 


x 54 
εοὸ γὰ μὰσ ἡσῃ 


᾿γλείψῃ 5) ἢ κανένα ἄνθος) τρυφες 

5. Μὲ τὰ πολλά 3), τόσο θύμωσε ἕνα βράδυ, ποῦ πῆρε ἕνα χομμάτι 

” ἌΝ - Loeb Ralnen 56) 2 - δὲ 2 > 4 λό 37) 

ἄχυρο μὲ ἀπόφαση νὰ τὰ δείρῃ ἢ, ἀφοῦ δὲν ἔπαιρναν ἀπὸ λόγια", 

Τὸ κατάλαθαν “ὃ ὅμως ἢ ἐχεῖνα, καὶ τὸ ἕνα πρόφτασε καὶ y ne? στὸ 
:. \ LA # ᾿ LA [2 ! ν ! A 

σπιτάκι του, τὸ ἄλλο ἔφυγε μαχριά. Ὃ γεροσάλιαγκος τότε, καθὼς 


+ 2 ͵ 4) 2,2 ῃ Η ñ LD D ὃ ñ 
ATAY GVGLLHEVOS απο θυμό, το. χαταρασττκε το. ἀχάριστα παιοια, 


᾿ τ - “ἢ- À =! 4 \ Δ ἀξ ἢ Ἀ8} 0 
— Ἐσύ, ποῦ χώθηχες στὸ σπίτι σου, ποτὲ νὰ uny ἀξιωθῇς "ἢ γὰ 

βγῆς ἀπὸ κεῖ, x ἂν Bis γὰ χουδαλᾷςἾ χαὶ τὸ σπίτι μαζὶ" στὴ 

ῥάχη σου. Ἐσύ, ποῦ ἔφυγες, ποτὲ νὰ’ μὴν ἀξιωθῇς, γἀποχτήσῃς 


ἄλλο σπίτι. 


23. δ πυρί & grain ), gr. ANC. πυρός. — 28. “Ἑκατὸ σπυριὰ σιτάοι, appo- 
510}, Ὅν. ἢ LOL, rem. ΠῚ 
24. Χρωστῷ (gr. anc. χρεωστῶ) “άρη, Hit. « devoir de la grâce », οἷ, le 
‘grec anc. ὀφείλω χάριν. — 28. [ἰοῦ τοὺς ἔχαμε « qu'il leur avait fait », 
Gr. 2 8 829. — 26. δίάλιστα « même ». 
27. ᾿Ακούω « entendre, obéir », παραχούω « entendre de travers, déso- 
béiv », Gr. 2 91, rem. L — 28. Συγχίζω « bouleverser », forme say., 
FaDP. σύγχυσα, gr. anc. συγχέω. — 29. Xe τρότερο « pis », Gr. ὁ 460 rem. 
τ 80. Γεονάω € vieillir », v. ivr., Gr. ὃ 555. — 84. Merè « après », 
Gr: 9 461. — 32. FA είφω « lécher », “ar. anc. ἐκλείχω. L'étymologie 
᾿᾿γλύπτω est invraisemblable. On connait en revanchele phénomène xX = x 
᾿ΟΑὐυτώνω), *Eÿhaës a pu donner ἔγλειψα, par dissimilation (cf. ψάχνω, 
page 95, note 41), d'où le prés. γλείφω. 
38. Ανθος « fleur », syn. λουλούοι, — 84. Μασῶ « mâcher », gr. anc: 


DROSSINIS. —LES DEUX LIMAÇONS. ; | 41: 
cent grains d'orge, qu'il. avait amassés avec. beaucoup d’éco- 
nomie. 

&. Les enfants vivaient parfaitement dans leurs maisonnettes, 
mais n’aimaient pas leur père autant qu'il eût fallu. Ils ne lui étaient 
pas non plus reconnaissants de tout le bien qu’il leur avait fait. 
Bien des fois même ils lui désobéissaient et le bouleversaient. Mais 
le pis fut qu’il vieillit et ne pouvait plus guère aller dans la rosée, 
parce qu’il avait des rhumatismes et aussi s’enrhumait facilement. 
Alors, ses enfants, au lieu de le soigner et de veiller sur lui, comme 
lui-même avait fait, quand ils étaient petits, le laissaient seul et 
rôdaient çà et la. Eux mangeaient parfaitement bien, car ils avaient 
de plus le défaut d’être gourmands, et à lui ils n'apportaient même 
pas quelque feuille fraiche à lécher, ou quelque fleur tendre à 
mâcher. 

5. En fin de compte, il se fâcha tellement, un soir, qu’il prit un 
brin de paille, résolu à les battre, puisqu'ils n’entendaient pas 
raison. Mais ceux-ci s’en doutèrent : l’un arriva à se sauver dans 
sa maisonnette, l’autre s'enfuit au loin. Le vieux limaçon alors, 
enflammé de colère comme il était, maudit ses enfants ingrats 
et dit : 

Toi, qui t’es fourré dans ta maison, puisses-tu ne jamais par- 
venir à sortir de R,et si πὶ sors, puisses- tu transporter ta maison 
sur ton dos! Toi, qui t'es enfui, puisses-tu ne jamais parvenir à: 
acquérir une autre maison! » 


νασῶμαι. — 86. ME τὰ πολλὰ « en fin de compie, à grand peine ». — 
38. ἀέφνω « battre », v.irr., Gr. ὃ 357. — 37. Παίρνω ἀπὸ λόγια ( en- 
tendre raison », Gr. ὃ 155, rem. 

88. Karahabiv, aor. de χαταλαδαίνω € comprendre », v. irr., Gr: 
3 369; du gr. ἀπο, xzrahaubavw. — 89. “Ὅμως, Gr. 2 488. — 49: Χώνῳ 
« enfoncer, cacher », du gr. ane. χώννυμι, — 41. ᾿Αναυ μένος, de ἀνάδω, 
lit. « allumé ». 

43. ᾿Αξιώνουαι « être jugé digne de, mériter, avoir le bonheur de»; 
δ᾽ Θεὸς μ᾽ ἀξίωσε νὰ « Dieu m'a donné de ». — 43. Κουθαλῶ « transpor-. 
ter », du grec postclass. “χοθαλῷ, Suidas κοδαλεύω. — Ζᾷ, Mat « en- 
semble, avec », c'est-à-dire « avec Loi ». L’adverbe μαζὶ est le subst: Ὁ 
alloy, diminutif de uäta « masse de pâte », originairement « en masse », 
puis «ensemble ». — 45. ᾿Αποχτῶ pour ἀποχτῶ « acquérir », gr. anc. 
χτῶμαι. : ‘ : 


“RECUEIL DE TEXTES EN GREC USUEL. : 

“6. Καὶ μὲ ὅση). δύναμη εἶχε, τὸ ἫΝ Ἴ τὸ ἀδειοανὸ 45) entrer 
τοῦ παιδιοῦ του καὶ τὸ ἔρριξε μέσα στ αὐλάκι τὸ 
᾿ἀχόμα: 


din Ἐελευταία χατάρα σᾶς δίνω γιὰ τὴ λαιμαργία σᾶς, γὰ τρέχουν 
ἦν σάλιαϑ) ὅταν πεοπατεῖτε, χαὶ νὰ λε 50) by τόπο", 

τὰ σάλια ἢ) σας, ὅταν περπατεῖτε, καὶ νὰ λερώνουν "ἢ τὸν τόπ 

ἢ: ᾿Απὸ τὴν πολλή του λύπη τοῦ folle ἀποπληξία καὶ πέθανς ὁ 


αημέ ἕνος ὁ γεροσάλιαγκος, Νὰ ἡ κατάρα του ἔπιασε") χαὶ τὰ παιδιά 
του καὶ τὰ παιδιὰ τῶν παιδιῶν. τὸν xat ὅλους τοὺς ἀπογόνους τους, 
alto φαίνεται ὡς τώρα ἀκόμο RE #: 
Αὐτὸ; μοῦ εἶπε ἢ γριὰ γουστερίτσα, τοῦ περιθολιοῦ μας, α αὐτὰ σᾶς 
λέω x ἐγώ. υ 


«46. “Ὅσος &« si san que, autant. que », Gr. 2 206. — #1. Σέρνω 
‘traîner », v. irr., Gr. ὶ 408. 

‘1:48: ᾿Αδειανός, sens + adj. verbal, « vidé, é évacué ν, ἄδειος 4 vide ». — 
‘49. Σάλια, gr. anc. σίελον. — 60. Λερός (pop.) « sale, crasseux ὃ, 
“χερώνῳ « salir D, ἣ λέρα « la saleté, la crasse », du grec anc. ὀλερός. — 


DROSSINIS. — LES DEUX LIMAÇONS. ἜΣ 49: 


6. Et, de toute la force qu’il avait, il traîna la maisonnette vide 
de son enfant et la jeta dans la rigole. Et il dit encore : | | 
« de vous donne cette dernière malédiction pour votre gourman- 
dise : que votre salive coule, quand vous cheminez, et salisse le 

terrain! » 
1. Si grand fut son chagrin qu’il lui vint un coup. de. sang et 
qu'il mourut, le pauvre vieil escargot. Mais sa malédiction atteignit 


et ses enfants, et les enfants de ses enfants, et tous leurs descen-. _ 


dants, comme cela est encore visible jusqu’à maintenant. ὦ, 
Voilà ce que m'a dit le vieux lézard de notre jardin et ce que je 
vous redis à mon tour. D 


84. Ὁ τόπος « la place, le pays ». — 52. Πιάνω « saisir »: cf. τὸ μιπόλι 

ἔπιασε «le vaccin ἃ pris », νὰ μὴ σὲ πιάσῃ μάτι ( sois indemne du mauvais 

œil ». — 53. ᾿Ακόμα « encore »; moins courant ἀχόμη; Gr. 2444. Du: 
gr. anc. ἀκμήν, acc. de &xwf, et qu'on trouve en gr. byz. dans le sens de 
« encore ». 
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χαὶ νὰ γίνῃ βασιλοποῦλα. » 


XV. 


Τὰ τρία χαρίσματα τῆς κόρης " 


1e 


4. Mid φτωχὴ γυναῖκα γέννησε χόρη. Αίγες ἡμέρες πρὶν τὴ γεν- 
γήσῃ, ὁ ἄντρας τῆς πέθανε" ὅταν. λοιπὸν τὴ γέννησε ἦταν μόνη χ᾽ 


᾿ ἔρημη. στὸν χόσμο. Ὅλη. της τὴν. ἀγάπη. τὴν ἔδωσε σ᾽ αὐτὸ. τὸ 


ῃ 


παιδί; ποῦ χρατοῦσε μαυροφορεμένη στὴν ἀγκαλιά της. | 
2. Τὴν τῤίτη μέρα ἦρθαν οἱ Motpes®) νὰ τὸ μοιρώσουν, κ᾽ εἶδαν 

πόσο ὄμορφο ἦταν τὸ παιδί, καὶ πόσο τὸ ἀγαποῦσε ἡ μητέρα του, χαὶ 

τοῦ ἔδωσαν χαλὰ χαρίσματα. 

3. πρώτη Μοῖρα τὸ ἄγγιξε" μὲ τὸ χρυσὸ ῥαδδί τῆς x εἶπε’ 


ι 
, 


« And τὴν ὥρα" ποῦ θὰ γίνῃ δώδεχα χρονῶν, κάθε φορὰ ποῦ θὰ 
νελαῦ, + κάουλλ οωδᾶτα VO Lorouy ἀπ᾽ τὸ στό 
γελᾷ", τριαντάφυλλα μυρωδᾶτα νὰ πέφτουν ἀπ᾽ τὸ στόμα της. » 
4. Κ᾽ ἡ δεύτερη Μοῖρα τὸ ἄγγιξε μὲ τὸ χρυσὸ ῥαδδί τῆς x εἶπε" 
> 4 4 LA nel Α 7 st S° “ 1 4 - A 
« "And τὴν ὥρα ποῦ θὰ γίνῃ δώδεκα χρονῶν, χάθε φορὰ ποῦ θὰ 
χλάψῃ"), μαργαριτάρια, νὰ πέφτουν ἀπ᾽ τὰ μάτια της.» 
5. Κ᾽ ἡ τρίτη Μοῖρα τὸ ἄγγιξε μὲ τὸ χρυσὸ ῥαδδί τῆς κ᾽ εἶπε: 
« Πρὶν χλείσῃ) τὰ δεχαοχτὼ χρόνια, νὰ πάρῃ") βασιλόπουλο "Ὁ 


1) 


6. μητέρα τἄκουσε ὅλα αὐτά, χαὶ καταχάρηχε ἢ καρδιά της. 


Ὅπως μπόρεσε, φτωγικὰ φτῶν xd, ἀγάθρεψε 12 τὴν κόρη, it 
Τι ς 7 ρέσε, φτωυχίκα φτῶχ Ν ρεψ Ti PA τῆς χαι τὴν 


ἔχανε δώδεκα χρονῶν. Τὴν ἡμέρα ποῦ πάτησε᾽") τὰ δώδεχα, ὅταν τῆς - 

τὸ εἶπε ἡ μητέρα της, γέλασε ἀπ’ τὴ χαρά τῆς, x ἔπεσε ἀπὸ τὸ στόμα 
" Met ? XAÀ θὰ τ “πρὶ «ἐ ns \ " τ 

τῆς τὸ πρῶτο τριαντάφυλλο, καθὼς εἶχε πεῖ" ἢ Μοῖρα, καὶ τὸ εἶδε 


ἡ μητέρα καὶ χάρηχε χ᾽ εἰπε μὲ τὸ νοῦ της" 


4. Drossinis, Contes, pages 55-43. — 2. Emploi du pronom avec ὅλος, 
Gr. ὃ 295, rem. 1. — 3. Ἢ μοῖρα « la destinée », οἱ Moïpes, aujourd'hui 
les fées qui président à la naissance, et qui fixent aussi, suivant quelques 
traditions, la date de la mort; μοιρώνω, en parlant des fées, « faire des 


souhaits » à l'enfant qui naît; κακόμοιρος 4 malheureux », syn. xuxd- 


τύχος; χαλόμοιρος € heureux », Syn. χαλότυχος; μοιρολόϊ « chanson 


funèbre », celle où l'on dit la destinée. 


τις ‘Ayo, du gr. anc. ἐγγύς. — 5. Ἢ ὥρα « l'heure », mais aussi 
«un temps restreint »; δὲ βλέπω τὴν ὥρα νὰ φύγω « il me tarde de 
partir », litt. « je ne vois pas le moment de partir ». — 6. Θὰ γελᾷ, 


4 « 


XV 


Les trois dons de la jeune fille. 


4. Une pauvre femme mit au monde une fille. Quelques jours 
auparavant, son mari mourut. Quand cette fille lui vint, elle était 


son enfant, qu’elle tenait dans ses bras, vêtue de noir. 

2. Le troisième jour les fées vinrent, pour formuler leurs sou- 
baits, elles virent comme l’enfant était jolie, combien l’aimait sa 
mère et lui firent de beaux dons. 

3. La première fée la toucha de sa baguette d'or et dit : 

« Dès qu’elle atteindra douze ans, chaque fois qu'elle rira, que 
des roses embaumées tombent de sa bouche. » 

&. La deuxième fée aussi la toucha de sa baguette d'or et dit : 
« Dès qu’elle atteindra douze ans, chaque fois qu’elle pleurera, 
que des perles tombent de ses yeux. » 


et dit 


prince et devienne princesse. » 

6. La mère entendit tout cela et son cœur s’emplit de joie. Du 
mieux qu’elle put, très pauvrement, elle éleva sa fille et Vamena 
jusqu’à Pâge de douze ans. Le jour où elle entra dans sa douzième 
année et que sa :mère le lui dit, elle rit de joie et la première rose 
tomba de sa bouche, ainsi que l’avait dit la fée. La mère le vit, 
‘s’en réjouit et pensa : 


action répétée, de même que plus bas νὰ πέφτουν. — 7. Θὰ κλάψῃ, 


une action moins durable que précédemment. 

8. Πρὶν κλείσῃ, litt. « avant qu'elle ferme ». — 9. Παίρνω « prendre » 
a souvent le sens d' « épouser ». — 40. Τὸ βασιλόπουλο « le prince », à 
βασιλοποῦλα. « la princesse », formes pop.; auj. ὁ πρίγχηψ « le prince » 
(Gr. 8 144, quelquefois ὃ πρίγκηπας, Gr. ὃ 106), à πριγκήπισσα « la prin- 
cesse ». --- 14. Καταχάρηχε, Gr. ὃ 591, rem. 1. --- 42. ᾿Ανατρέφω,Υ. 
ir, Gr. ὃ 421. — 18. Πάτησε τὰ δώδεκα, sous-ent. χρόνια, litt. « elle 
foula ses douze ans », βγη. μπῆχε στὰ δώδεκα. --- 44. Εἶχε πεῖ, ρᾳρί. 
de λέω. -- 45. Μὲ τὸ γοῦ τῆς, Gr. δὶ 190. 


DROSSINIS. — LES TROIS DONS DE LA JEUNE FILLE. | 51. 


_donc seule au monde et délaissée. Tout son amour, elle le donna ἃ. 


5. La troisième fée à son tour la toucha de sa baguette d'or : 


« Avant qu'elle ait dix-huit ans révolus, qu'elle épouse un 


on attendrait θὰ xAsfn, comme plus haut θὰ γελᾷ, mais l'auteur ἃ vu ici 


| 
#82" … RECUEIL DE TEXTES EN GREC USUEL. 

τηθέψουν χοὶ τὰ ἄλλαι » Ὁ: 
φυλλα ἔπεφταν βροχὴ 15) ἀπ᾽ τὸ στόμα Ἕ μητέρα τῆς, χωρὶς νὰ 


᾿ 
f 
χάνῃ κανέναν χόπο, τὰ μάζευς τὰ ὡραῖο α αὐτὰ τριαντάφυλλα, τὰ 


î 
“1H κόρη ATAY ὄμορφη, χοροῦ ὑμενη 2), ), γελαστή, χαὶ τὰ τριαντά-. 
τῆς 


3 


ἔδαζε στὸ χαλάθι, χαὶ γύριζε στὴν πόλιν at τὰ πουλοῦσε. And τὰ 
ἡματα ποῦ. σύναζε ζοῦσε μὲ τὴν κόρη, φτωχιχκά, ἀλλὰ πολὺ 
01 té LT € ξ μὲ ἣὴν χκό ἢ, FE χ χα, λα πολὺ 
5 
εὐτυχισμένα. "Etor#) πέρασαν τρία χρόνια. ; 


ῃ 


8. ταν χειμῶνας πότε; χ᾿ ἢ βασίλισσα ἔ ἔχανε χορὸ στὸ παλάτι. 
“Εἶχε ὡραῖο φόρεμα τριανταφυλλὺ ἢ χρῶμα, κ᾿ ἤθελε νὰ φορέσῃ στὸ 
στῆθος καὶ στὸ κεφάλι ἀληθινὸ" τριαντάφυλλα: Πρόστ αξε" 3 "λοιπὸν: τὸ 
βασιλικὸ περιδολάρη νὰ τῆς φέρῃ. ἀλλὰ ἐχεῖνος ἀποκρίθηκε πῶς GT 
τὸ πολὺ χιόν! ὅλα τὰ τριαντάφυλλα μαράθηκοαν, χαὶ δὲν μπορεῖ οὔτε 
ἕνα 5 va βρεθῇ. Ἢ βασίλισσα θύμωσε χ᾽ εἶπε πῶς δὲν τὸν πιστεύει, 
πῶς αὐτὸς τἄφησε στὸ βασιλικὸ περιδόλι νὰ μαραθοῦν, καὶ πῶς 
καὶ θὰ τὸν διώξῃ ἢ) ἀπ’ τὴ 


αὐτὴ ἡ ἴδια θὰ χυττ τάξῃ ἢ ἀλλοῦ νὰ βρῇ. 
θέση του. | 
.96. Ὁ καημένος ὁ περιδολάρης ἔφυγε καταστενογ ὡρημένος ἢ χαὶ 

uses Ρ ΐ ῬΟΥ τενοχ ρήμενος. 

. , μ , 
πῆγε καὶ γύρισε ὅλα τὰ ξένα περιδόλια, νὰ βρῇ τριαντάφυλλα, ἀλλὰ 

YE καὶ γυρ f a TP $ ᾿ 

x 

δὲν ηὗρε πουθενά", ᾿Αχηθινὰ λοιπὸν ὅλα τ τὸ. εἶχε χαλάσει" τὸ χιόνι. 
Στὸ γυρισμὸ ἔτυχε νὰ περάσῃ ἢ xt ἀπὸ τὸ σπιτάκι. ποῦ κατοικοῦσε À 


μητέρα μὲ τὴν κόρη. 


46. ᾿Αλήθεψε pour ὀλήθουσε ( (Gr. 8 18, 5), de ἀληθεύω. — 47. Xa- 
ρούμενας, Gr. ê 264. — 18. "ἔπεφταν βροχή, apposition, — 49. Στὴν 
πόλιν, Gr 8 124, rem. Les paysans, quand ils parlent de Îa ville 
disent à χώρα. — 20. "τοι « ainsi », remonte au grec byz. ἔτις qu'on 
a tenté de rattacher à οὕτως. 

21. Τριανταφυλλὺ χρῶμα « de couleur rose ». Nombre d’ adj. marquant 
la couleur se forment en -be d’ après le subst. correspondant : à στάχτη 
« la cendre », στα γτύς, th, CAT gris ἢ ; τὸ πορτοκάλλι « l'orange D, TOpTO- 
χαλλυς, τά, 6 « de couleur orange » ; τὸ τριαντάφυλλο « la rose », τριαν- 
ταφυλλύς, τά, 6 « de couleur rose », mais à Athènes on entend fréquem- 
ment ῥόζ (avec o ouvert, du fr. rose); ἢ νελτζάνα & l'aubérgime », μελ- 
τζανύς, τά, ὑ « violet », ete. Τὸ πορτοχάλλι, étymologiquement € (le fruit Ὁ 
de), Portugal » paraît remonter à une époque où le c de ce mot n’était pas 
gncore devenu ΟἹ forme dialectale moproyd du vén. portogalo. “A: 
μελτζάνα est un emprunt italien; comparer vén. melanxana, gén. meïi- 


zanna. 
22. Hposréto « ordonner », se construit avec, l'acc. comme ici, ou 


< 


“DROSSINIS. — LES TROIS DONS DE LA JEUNE FILLE. © ὅδ᾽. 


"τᾷ Puisque ce souhait s’est réalisé, les autres aussi se réalise- 
“ront. » 
Ἵ. La jeune fille était jolie, joyeuse, rieuse, et les roses tom- 
baient comme pluie de sa bouche.Sa mère, sans la moindre peine, 
recueillait ces belles roses, les mettait dans son panier et s’en allait 
les vendre par la ville. De l'argent qu’elle amassait elle vivait avec 
sa fille, pauvrement, mais dans le bonheur. Trois années passèrent 
de la sorte. ᾿ | 

8. On était alors en hiver et la reine donnait un bal au palais. 
- Elle avait une belle robe rose et voulut se mettre au corsage et sur 
| a tête de vraies roses. Elle ordonna donc au jardinier royal de lui 
en apporter, mais celui-ci répondit que le trop de neige les avait 
toutes flétries et qu’on n’en pouvait plus trouver une seule. La reine 
se fàcha; elle lui dit qu’elle ne le croyait pas, que c'était lui qui 
les avait laissées se flétrir dans le jardin du palais, qu’elle tâche- 
rait elle-même d’en trouver ailleurs et'qu’elle le priverait de sa 
place. | 

© 9. Le pauvre jardinier s’en fut très chagrin et parcourut tous 
les autres jardins pour y trouver des roses, mais il n’en découvrit 
- nulle part. Il était donc vrai que la neige les avait toutes détruites ! 
En revenant, il passa par hasard devant la maisonnette où habi- 
. taient la mère et la fille. | | 


avec le cas indirect; υοὔ πρόσταξε « il m'a ordonné », πρόσταξε στὸ mept- 
βολάρη « elle a ordonné au jardinier ». — 23. Οὔτε ἕνα « pas même 
un », Gr. à 486, rem. — 24, Kurrétw « regarder », mot d'origine 
obscure, rattaché par les uns à κύπτω € se pencher ἢ, et par les autres à 
χοιτάω « couver », d'où l'orthographe χοιτάζω. 

25. Διῴώχνω « chasser », Gr. 8 286, 3, du gr. anc. διώχω. — 
26. Στενοχωρῷ « gêner, chagriner », aor. act. στενοχώρεσα (Gr. ὃ 457), 
pass. ατενοχωρειέμαι, 80}. PASS. στενοχωρέθηχα, part. passé pass. στενο- 
χωρημένος et στενοχωρεμένος; ἢ στενοχώρια ( la gêne, l'embarras, la per- 
plexité, le chagrin ». | : 

:97. Πουθενά « quelque part » et ἀ nulle part ». Du gr. anc. πόϑε(ν). 
À πόθεν s'est substitué ποῦθε sous l'influence de ποῦ; cf. gr. pop. παντοῦθε 
pour παντόθεν. « de toutes parts », syn. ὁλοῦθε. Affaiblissement séman- 
tique du suffixe -0e (cf. μπροστά, note 51) et addition d'un autre sulfixe, 
love, 98. Χαλνῷ, v. irr., Gr. ÿ 454; du gr. anc. χαλάω-ῷ « relâcher, 
“amollir », d'où « abîimer ». — 29; "Ἔτυχε va περάσῃ, litt. « il se trouva 
passer : 
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᾿ Η - 5 + 
40. ‘O περιδολάρης δὲν εἴγε τὸ νοῦ tou) χαὶ δὲν side μι 
ΐ βρης ( 


κ 


ἃ πέτ 
3 u ͵ 53 à 
UT LEO στὸ σπιτάχι αὐτό: σχόνταψε 55) x? ἔπεσε, ἀλλὰ UE τρόπο 
PTE i “ ᾿ 
: 1 1 33) ν > 
pots νὰ χτυπήσῃ μόνο τὸ φέσι") ἔπεσε à 


8." 
> 

C- 

Re 

À a 

Ὁ, 

S 

7 


LA 4 LA τὲ το 
αν στὸ “παράθυρο χαὶ Pre Ὅταν εἶδε τὸ 
ΠΝ τοῦ περι τριδολάρη, δὲν μπόρεσ 


χατὰ. τὰ συνῇ! ἰσμένα, ἕνα τριαντάφυλλο ἔπεσε ἀπ "τὸς τόμα τῆς κάτω 
» 
ὃ ἴσα 


τὸ δρόμο, ἴσα Lou) μπροστὰ στὸν περιδολάρη χείνη. ντράπηχε 
ῥόμι μι στα σ΄ TER ρθη. Ἄξινη τράπη 


Ὃ χαλὸς ὁ 


# 
ς LËS 
eme be βλέπει τὸ τριαντάφυλλο ἐπροστά τὸ του, οὔτε χύτ- 


Lo Le : 
ταξε πῶς νὰ σηχωθῇ 7 χαὶ νὰ πάρη τὸ φέσι του ὅπλωσε 3) στὸ 
᾿ τ r 
πτριοντάφυλλο καὶ τὸ ἅρπαξε, Δὲν πίστευ 
5 τὰν 

πῶς βρέθηχε Μήπως τοῦ ἔχαναν μάγια 

À 4 Ἂ + Le: A 4 

τὸ τριαντάφυλλο ἦταν ἀληθινὸ κι ὡραῖο καὶ μύριζε χαλύτερα ἀπ’ τὰ 


τὰ μάτια του. Ποῦ χαὶ 


᾿Αδιάφορο ὅ ὅμως" 


ἀπριλιάτικα""), ᾿Αλλὰ ἕνα μόνο δὲν ἔφτανε γιὰ τὴ βασίλισσα. Χρειά- 
ζονταν τὸ λιγώτερο δέκα, Ποῦ νὰ τὰ βρῇ τὰ ἄλλα; 
42. Etre μὲ τὸ νοῦ του" 


᾿Αφοῦ αὐτὸ ϑρέ θηχε ὑπροστὰ στὸ σπίτι, κάτι") θὰ ξέρουν “9 


. ἐκεῖνοι ποῦ κατοικοῦν μέσα. Ἂς ὁ ῥωτήσω 5) λόιπόν. » 


43. Χωρὶς νὰ χάσῃ" χαιρό, πηγαίνει χαὶ χτυπᾷ τὴν πόρτο fl. 


»" 
ἔρχεται à μητέρα nt ἀνοίγει " 
« Τί θέλεις, χαλὲ ἄνθρωπε » ; τὸν ῥωτᾷ. 


τῶι 


30. Δὲν εἶχε τὸ νοῦ τοῦ. « il n'avait pas la tête à lui », cf. τὸ νοῦ σου 
(sous-entendu νἄχῃς) « fais attention ». — 84. Μίπροστά « devant », du 
gr. anc. ἔμπροσθεν ; le changement d'accent est dû au fait que [6 mot est 
souvent employé devant un enclitique, ἔμπροσθέν μον, c'est alors le second 
accent qui devient prépondérant : (ἐ)υποοστά μου. 

832. Σιχοντάῤω « heurter, trébucher »; gr. byz. χονδάπτω et σκοντάπτω 
qu'on est tenté de rapprocher de σχουντῶ, dial. χουντῷ « pousser, 


: heurter ». Kouwr& (probablement pour xouvr&w) vient du gr. ane. xovrés 


« perche, gaffe, javelot »; σχουντῷ est pour εἰσχουντῶ, οἷ. σχύδω de 
εἰσκύπτω, Le suffixe -d6w (pour -ἀπτω) parait dù à l'influence de quelque 
autre mot. : | 

33. ‘Vo φέσι « le fez ». Cette coiffure était autrefois fabriquée. à Fez. 
Le mot ἃ passé en grec par le turc : fès. — 84. Τὰ γέλια « le rire », Gr. 
8. 572. — 36. Ἴσα « tout droit »; ἴσα ἴσα « précisément ». — 36. Ντρα- 
πηχε, a0r. de ντρέπομαι, Gr. À 988. La construction courante est ντρά- 
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40. Le jardinier n'avait pas la tête à lui et ne prit garde à une " 
pierre qui se trouvait devant cette maisonnette : 11 s’y butita et 
tomba, mais de façon très drôle, sans se faire de mal; son fez seul 
quitta sa tète et se salit. . | 

44. La jeune fille était à la fenêtre et regardait au dehors. Guand 
elle vif tomber le jardinier, elle ne put s'empêcher de rire et, comme 
d'habitude, une rose s’échappa de sa bouche”et vint choir sur 
la route, juste devant le jardinier. La jeune fille fut prise de pudeur, 
elle craignit quecelui-cila vit rire-et se cacha aussitôt à l'intérieur. | 
Le brave jardinier, dès qu’il aperçut la rose devant lui, ne se sou-. 
cia-même- pas de se relever, ni de prendre son fez : il étendit la 
main vers la rose et s’en saisit. Il n’en croyait pas ses yeux. Com- 
ment s’était-elle trouvée la? N'était-ce pas quelque magie? Mais 
peu importait : la rose était vraie et belle, et embaumait plus que … 
les roses d'avril. Mais une seule ne suffisait pas pour la reine. ἢ en 
fallait au moins dix. Où prendre les autres? 

42. ἢ se dit : « Puisque celle-ci s’est trouvée devant la maison, 
les gens qui l’habitent sauront quelque chose. Demandons. » | 

43. Sans perdre de temps, il va frapper à la porte. La mère vient 
ouvrir : | 

« Que désirez-vous, mon brave homme? » lui dit-elle. 


πηχε νὰ τὴ δῇ, mais un rapport de sens avec φοδήθηχε qui se construit 
parfois avec νὰ un (cf. Gr. ὃ 624) ἃ entraîné ντράπηχε νὰ υἡ τὴ δῇ. 

27. Οὔτε κύτταξε πῶς..., litt. « ne regarda même pas comment se 
relever et prendre son fez ». — 38. ᾿Απλώνω « étendre »et, en sous-en- 
tendant τὸ χέρι, « étendre la main ». — 89. Πιστεύω « croire » est trans. 
en grec, même dans le sens de « croire à, croire en »; δὲν πιστεύει | 
τίποτα € il ne croit à rien », δὲν πιστεύει οὔτε θεοὺς οὔτε διαθόλους « il ne 
croit ni à Dieu ni à diable ». 

40. Ποῦ x πῶς, litt. € où et comment »,.en fr. « comment »: où 


χαὶ ποῦ « de temps à autre ». Voir page 64, note 86. — 41. Τὰ μάγια 
« la magie, les maléfices », subst. refait sur μαγεύω comme γέλια sur 
γελῶ, παρακάλια Sur παρακαλῶ, — 42. ᾿Απριλιάτικος « d'avril », Gr. 
g 531. ne 
43. Κάτι « quelque chose », Gr. ὃ 219. — 44. Θὰ ξέρουν « sauront », 
: e.-à-d.. «: doivent savoir », exactement comme en français. — 48. ‘Ac: 
ῥωτήσω € interrogeons », Gr. 8 325. — 46. Χάνω, contraction pour 


᾿χαώνω dérivé de χάος; d'abord « jeter dans Fabîme », puis « perdre ». 
47. Χτυπῶ τὴν πόρτα, litt. « je frappe la porte », χτυπῶ τὸ κουδούνι 
(gr. ἀπο. κώδων) « Je sonne ». 
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ηὖρε ἔξαφνα τὸ τριαντάφυλλο ἔξω στὸ δρόμο, ἐνῶ 5 εἶχε ἀπελπιστεῖ.. 

Τότε xt αὐτὴ τοῦ ἀποκρίνεται" 

545. « Πάρε τὸ αὐτὸ καὶ πήγαινέ τὸ τῆς βασίλισσας, χαὶ νὰ τῆς 

εἰπῇς πῶς μία μόνο τριανταφυλλιὰ κάνει τέτοια τριαντάφυλλα, καὶ 

“τὴν ἡμέρα ποῦ ἔχει τὸ χορό, ἐγὼ θὰ τῆς χόψω νὰ τῆς πάω ὅσα 

"χρειάζεται", , 
46. Ὁ. περιδολάρης πῆγε στὴ βασίλισσα καὶ τῆς ἔδωσς τὸ τριαν- 

᾿ πάφυλλο, x εἶπε 6 τι) τοῦ εἶχε: πεῖ ἡ γυναῖκα" x À βασίλισσα 
χαταχόρηχε"" ποῦ τὸ ἄχόυσε. Πῆρε τὸ + 

στὸ στῆθος της καὶ μύρισε ὅλο τὸ παλάτι. 


> 


ριαγτάφυλλο καὶ τὸ ἔβαλε 


# 
X ὦκα 


12 τ € LA né nd # 7Ἃ 4 # 
.ÀT. Ὅταγ ἦρθε à μέρα τοῦ χοροῦ, φώναξε πάλι τὸν περιδολάρη 
€ ͵ \ 4 # 4 1 Ν 4 " -ὶ Ν + Α ἊἋ 
LA βασίλισσα καὶ τὸν πρόσταξε νὰ πάῃ νὰ φέρῃ τὴ γυναῖκα μὲ τὰ 
- 4 λλ K A. al " L À ΙΝ τ θ " - ᾽ Les «Ὁ ue, ré 
- τριαντάφυλλα, Κατὰ τὸ μεσημέρι λοιπὸν ἦρθε στὸ παλάτι ἡ μητέρα 
ν΄ ἕνα καλάθι σκεπασμένο, χαὶ παρουσιάστηχε στὴ βασίλισσα, z1 
᾿ς ἀφοῦ τὴν προσχύνησεῦ", τὸ ξεσχέπασεϊ3, Ἢ βασίλισσα, ἅμα τὰ 
εἶδε, τόσο γάρηκε πόῦ 9 ἀγκάλιασε καὶ φίλησε τὴ γυναῖκα. Ἤτανε 
στὸ καλάθι, δέκα δῴδεχα ὅ9) τριαντάφυλλα, μὰ τί τριαντάφυλλα! τὸ 
€ LA Ν 7 7 M 
ἕγα καλύτερο ἀπ᾽ τἄλλο. 
18. Τότε λέε, ἡ βασίλισσα- 
« Καλὴ κυρά, μιὰ χάρη σοῦ ζητῶ: πούλησέ μου 
«παφυλλιὰ ποῦ χάνει, αὐτὰ τὰ τριαντάφυλλα, χαὶ νὰ σοῦ 
᾿ζητήσῃς 5". » 
49. K' à μητέρα ἀποχρίνεται" 
« Πολυχρονεμένη 5) μου βασίλισσα, ἐγὼ τὴν τρ'αγταφυλλιά μου; 
! 89) δὲ Δ ἢ δὰ \ λ Ὁ ; œ ῃ 60} À 
πραμάτεια " ὃὲν τὴν κάνω, δὲν τὴν πουλῶ, Μόνο ἕνα γίνεται Ὁ ἂν. 
θέλεις. Ἔχεις παιδὶ βασιλόπουλο: στὸ βασίλοπουλο τὴ αρίζω, va 
X 1 pape 
: A # Li " ΜῈ 3 « . A: LA 4% .« # Ἂ ε 
τὴν ἔχῃ Own τοῦ σ᾽ ὅλη τοῦ τὴ ζωή, νὰ τὴν ἔχῃ σὰ ζωντανὴ 
βασιλοποῦλα, τιμημένη κι ἀγαπημένη. 


τὴν τριαντα- 
1 
δώσω 85). ὅσα 


48. ᾿Βνῷ « tandis que », Gr. 2 497, gr. anc. ἐν D. — 49. “Ὅσα χρειά- à 
το ζεται, Jitt. « autant qu'elle en à besoin ». — 56. Ὃ τι, Gr. 8 204, — 
τς 51. Καταχαίρομαι “ποῦ « être ravi de », Gr. δὶ 455. — 52. Προσχυνῷ΄ 
τι €s’incliner pour saluer, se prosterner devant »; προσχυνῷ, χυρίᾳ 4 mes 
- “hommages, madame ». — 53. ÉecxemdGw € découvrir, dévoiler pb; Gr. 
9 897, rem. {{. 
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44. Ἡ lui raconte alors toute l’histoire de la reine et la façon 
dont il a trouvé la rose sur la route, alors qü'il avait perdu tout 
espoir. Alors elle lui réplique : 

45. « Gardez cette rose et portez-la à la reine. Dites-lui qu’il n’y 
ἃ qu'un rosier qui en produise de pareilles et que, le jour du bal, 
je lui en cueillerai moi-même et lui en apporterai autant qu'il lui 
en faut.» . | 

46. Le jardinier retourna vers la reine, lui donna la rose et lui 
redit les paroles de la femme. Elle en fut ravie, prit la rose, la mit 
à son corsage, et tout le palais s’en trouva embaumé. 


# 
+ X 


47. Quant vint le jour du bal, la reine manda le jardinier et lui 
ordonna d'aller chercher la femme aux roses. Sur le midi, la mère 
vint donc au palais avec un panier couvert, se présenta à la reine 
et, après s’être inclinée devant elle, le découvrit. À cette vue la 
reine fut si contente qu’elle serra la femme dans ses bras et lui 
‘donna un baiser. ΠῚ y avait dans le. panier dix ou douze roses, mais ᾿ 
quelles roses ! toutes plus belles lune que l’autre. | 

48. La reine dit alors : 


« Ma bonne femme, faites-moi le plaisir de me vendre le rosier : 


‘qui produit de telles roses et je vous en donnerai ce que vous me 
demanderez. » oc . 
49. La mère répondit : 

« Reine à qui je souhaite de longues années, je ne. fais pas 


commérce de mon -rosier, je ne le vends pas. Mais une chose se 


peut, si vous voulez. Vous avez le prince votre fils; je lui en ferai 
don, pour qu'il lait à lui, durant toute sa vie, qu'il l'ait comme 
une vivante princesse, en honneur et en amour. | 


B4. Τόσο ποῦ « tellement que », Gr. 2 695. — BH. Δέκα δώδεχα dix 
4 ἕ 


ou douze », Gr. 8. 485, rem. --- 56. Νὰ σοῦ δώσω, remarquer ce subj. 
qui correspond à un futur français. — 57. “Ὅσα (sous-eni. χρήματα) ᾿ 
ζητήσῃς « tout l'argent que tu demanderas », ὃ τὶ ζητήσῃς € tout ce que à 
tu demanderas ». ; ΠΕΣ 
58. Πολυχρονεμένος, part. passé pass. de πολυχρονεύω. inusité; sert de τ 


part. ἃ πολυχρονίζω « souhaiter οἷν accorder longue vie »; voir plus loin ος 


n°95. — 59. Ἢ πραμάτεια « la marchandise, l’article de commerce ». 
— 60. l'évoux « devenir, se pouvoir ». Γίνεται αὐτό; « est-ce que cela: : 
peut.se faire? » 
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x ᾿ 


20. τὸ θέλημά σου θὰ γίνῃ, κυρά, φτάνει νὰ τὴν ἔχωμε τὴν 
τριανταφυλλιὰ στὸ παλάτι. Μαζὶ υ’ αὐτὴ θὰ πάρωμε καὶ σένα 
χοντά μας. 

24. - Δὲ μὲ PE ἐμένα, βασίλισσά βου, ἢ τριαγταφυλλιά μου 
μόνο θέλω νὰ εἶναι εὐτυχισμένη, γιατὶ ἄλλο ἀπ᾽ αὐτὴ δὲν ἔχω χαὶ 
δὲν ἀγαπῶς στὸν χόσμο. ον L ren ποῦ μοῦ εἶπες τὰ πιστεύω; μὰ 
ὁ κόσμος εἶναι κόσμος . Βάλε: pou ὅρκο ") στὴ ζωὴ τοῦ παιδιοῦ σου 
τ πῶς θὰ γίνῃ ὅπως εἴς πες: 

22. — Σοῦ βάζῳ ὅρχο στὴ ζωὴ τοῦ μονάχριδού 5 μοὺ παιδιοῦ; 
πῶς τὸ δεντρὶ ἢ ποῦ χάνει τέτοια τριαντάφυλλα θὰ τὸ ἔχωμε σὰν 
ἀληθινὴ βασιλοποῦλα στὸ παλάτι. 

28. — Ὁ Θεὸς νὰ σὲ πολυχρονίσῃ, βασίλισσά pou’ αὔρια ἔλα 
va πάρῃς μοναχ ἡ σου τὴν τριανταφυλλιὰ ἀπ᾽ τὸ σπίτι ἐμοῦ, » 

24. Τὸ βράδυ ἔγινε ὁ χορὸς τοῦ παλατιοῦ, χι ὅλοι εἶγαν νὰ χά- 
νουν δ᾽ μὲ τὰ τριαντάφυλλα τῆς βασίλισσας. Ποῦ βρέθηχκαν; Αὐτὸ 
ἦταν ἀληθινὸ θαῦμα. Μέσα στὸ χειμῶνα τέτοια ἄνθη !.., 


κ᾿ 
ΕΣ 


25. Ἢ βασίλισσα τὴν ἄλλη μέρα δὲν ἔῤλεπε τὴν ὥρα πότε νὰ 
ανταφυλλιά. Καὶ τὸ βασιλόπ ποῦλο, ποῦ ἔμαθε 
συφώγνησαν “ἢ pÈ τὴ γυναῖκα ἐχείνη, πετοῦσε 
τοίμαζε στὸ παλάτι μιὰ χρυσὴ γλάστρα 7" γιὰ 
νὰ φυτέψῃ μέσα τὴν τριάντα αφυλλιά. ᾿ 
26. Ἦρθαν ἡ βασίλισσα καὶ τὸ βασιλόπου 0 μ᾽ ὁλόχρυση" 
ἅμαξα" στὸ φτωχικὸ σπίτι ποῦ κατοιχοῦσε ἡ μητέρα μὲ τὴν κόρη, 
στάθηκαν ἢ χαὶ χατέδηχαν. H μητέρα δὲν εἶχε πεῖ τίποτε ἄλλα στὴν 


dr vb πάρη, τὴν ποι 
πάῃ ἢ) νὰ πάρῃ τὴν τρι 
Lu L A , 
AT τὴ μητέρα τοὺ τί 
Em 


37 ei ! , 
AR Th χᾶροα του % 


a 


64. Mél, v. impers. el trans.; τί σὲ μέλει; € que t'importe? p. — 
62. Ὁ λόγος « la parole », plur. τὰ λόγια, Gr. ὃ 185. 

68. ‘O κόσμος εἶναι κόσμος & le monde est le monde ». Le françai 
peut construire l’attribut avec l'art., même quand cet attribut est indéier- 
miné : « Pierre est l'ami (c.-à-d. ami) de mon fils ». Le grec dit au 
contraire dans ce cas ὃ Πέτρος εἶναι φίλος τοῦ γιοῦ μου et réserve l'art. à 
l'attribut nettement déterminé; par ex. αὐτὸς à χύριος εἶναι ὃ. φίλος τοῦ 
γιοῦ μου « ce monsieur est l'ami de mon fils », c.-à-d. l'ami unique, ou 
: l'ami dont il ἃ déjà été question. 

δά. Ὃ ὅρχος « le serment », δοχίζομαι « je jure », κάνῳ ὅρκο où βάζω 
Goxo «faire le serment »; cf. βάζω: στοίχημα « faire le pari ». — 
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20. — Votre désir sera exaucé, bonne femme. Il suffit que 
nous ayons le rosier au palais, et nous vous prendrons avec ui 
auprès de nous. 

24. — Peu importe pour moi, Majesté; je tiens uniquement à 
ce que mon rosier soit heureux, car je n'ai que lui et je n'aime 
que lui au monde. Je crois bien aux paroles que vous avez pro- 
noncées, mais le monde est le monde. Jurez-moi sur la tête de 
votre enfant qu’il en sera comme vous avez dit. 

22. — Je vous jure sur la tête de mon fils unique que nous 
considérerons au palais comme urie vraie princesse larbrisseau 
qui produit de telles roses. 

28. — Dieu vous donne de longs jours, Majesté. Venez demain, 
seule, prendre le rosier chez moi. » 

24. Le soir même eut Hieu le bal du palais et lon n’y parlait 
que des roses de la reine. Comment les avait-on trouvées ? C'était | 
un véritable miracle, de pareilles fleurs en plein hiver !... . 

LS 
x # - 

25. ἢ tardait bien à la reine, le lendemain, d'aller chercher le 
rosier. Quant au prince, qui avait su de-sa mère l’accord qu’elle ἢ 
avait fait avec la femme, il sautait-de Joie et préparait au palais un 
pot à fleurs d’or pour y planter ce rosier. 

26. La reine et le prince arrivèrent dans un carrosse cles 
dissant à la pauvre maison qu’habitaient la mére et la fille. Ils s 
arrétèrent et en descendirent. La mère avait seulement dit à δ 


65. Μονάχοιδος, ἡ, o € unique et cher », traduit le français « unique » 
en parlant d'un enfant, mais toujours avec un sens caressant. — 66. Τὸ 
δεντοί « l'arbrisseau », diminutif de τὸ δένπρο. Un autre diminutif, soit. 
de δέντρο, soit de δεντρί, est τὸ δεντρουλάκι, Gr. ὃ 556. 

67. Movayn σου, Gr. 9 297, rem. IE. — 68. “Ὅλοι εἴχαν νὰ χάνουν μὲ: 
« tous s’occupaient de ». ‘To ἕνα δὲν ἔχει νὰ χάνῃ μὲ τἄλλο € l'un n'a rien 
à faire avec l'autre ». — 69. Δὲν ἔδλεπε τὴν ὥρα, voy. page 50, note ὅ 
Au lieu de πότε νὰ πάῃ, on dit aussi bien νὰ πάῃ. — 70. Συφώνησαν, au 
pluriel, par accord de sens ; la tournure courante seraït συφώνησε. 

11. Τλάστρα, du gr. anc. γάστρα, qui exisle encore dialectalement. ἴα ᾿ 
raison du À est obscure. — 72. Θλόχρυσος, Gr. 9 165, 5°. — 73. 
ἅμαξα, d'origine sav., couramment τὸ ἁυνάξι, — 74. Στ ἄθηχα, aor. Ἧ 
στέχομα! «se tenir debout, s'arrêter », v. irr., Gr. ὃ 412. 


66. ΄. RECUEIL DE TEXTES EN GREC USUEL. 


κόρη, τ παρὰ μόνο πῶς ἡ βασίλισσα, ποῦ εἶναι πολὺ χαλή, θὰ ἔρθῃ Ὁ 
τὶς εὐχαριστήσῃ γιὰ το τὰ τριαντάφυλ. λα ποῦ τῆς ἔδωσαν. 

"Δ. “Ἅμα εἶδαν τὴ βασίλισσα, ἡ μητέρα. χαὶ ἢ χόρη βγῆχαν νὰ 
τὴν ὑποδεχ τοῦν 2, χ᾽ ἐνῷ τὴ χαῖρετ τοῦσε ἡ χόρη χ᾽ ἔσχυψε νὰ τῆς 
φιλήσῃ. τὸ χέ ἐρι, χαμογέ ἔλασε 18) ἀπὸ τὴν εὐχαρίστηση χ᾽ ἔπεσε ἕνα 
τριαντάφυλλο ὁ ἀπ᾽ τὸ στόμα της. ‘H βασίλισσα ὃ δὲν χατάλαδε à ἀμέσως 
πῶς βρέθηκε τὸ Ds ho πεσμέγο, χαὶ τὸ βασιλόπουλο ἔτρεξε, 


τὸ πῆρε, τὸ υὖς οἱσ' 


ε τὔδωσε. τῆς μητέρας του. Ἢ #0pn τὸν εἰῶςε 
nes πάλι ἀν ᾿ τὴ χαρά της, κ᾽ Enece δεύτερο τριαντι τάφυλλο- 

28. Τότε πιὰ 7) ἡ βασίλισσα χαὶ τὸ βασιλόπουλο τὸ "ατάλαθαν, 
καὶ στὴν πρώτ στιγμὴ "Ὁ ἡ À Bast) LOGU ἔχανε νὰ θυμώσῃ : συλλο- 


= + 
γίστηχε πῶς ἧταν "5 δεμένη γὲ τὸν ὅρκο ποῦ ἔδωσε νὰ κάνῃ νύφη 5 
τὴν κόρη. ᾿Αλλὰ γύρισε, τὴν χὐτταῖε πάλι χαὶ τῆς φάνηκε τόσο 


ὄμορφη, τόσο χαλή, ποῦ, χωρὶς νὰ χάσῃ καιρό, τὴν: πῆρε στὴν 
ἀγχαλιά τῆς χαὶ τῆς εἴπ | 
29. « Δὲ θὰ εἴσαι πὰ ἃ φτωχοκόρη, θὰ γίνῃς βασιλοποῦλα καὶ 


\ 


θἄρθῃς στὸ παλάτι νὰ κατοιχήσης μαζί μας καθὼς χ᾽ ἡ χαλὴ μητέρα 
σοῦ.» | : ᾿ 


30. "Enerra γύρισε κ᾽ εἶπε τῆς nr τέρας « Τώρα ποῦ ἔγιναν ὅλα 

σ x * . y) _ Le 8. ri € 7 - 5 

ὅπως ἤθελες, κυρὰ συ ἱπεθέρα 9), πές pou πῶς ἢ κόρη σου πῆρε" 
Η " L et - 

αὐτὸ τὸ μεγάλο γάρισμα, ὅταν γελᾷ γὰ πέφτουν τριαντάφυλλα ἀπ᾽ 

τὸ στόμα της; » ΕΝ 
34. Κ᾽’ ἡ μητέρα τότε εἶπε πῶς χαὶ πῶς 


ς " 
ct Νοῖρες ς μοίρωσαν 
μὰ “ἡ κ᾿ uns δα x 4 δί 

τὴν κόρη, ὅταν ἤτανε μωρὸ παιδί, χα 


οι. χαρίσματα 


75. Eire πῶς ἣ βασίλισσα θἄρθῃ, « elle ἃ dit que la reine viendrait », 
Gr. ὁ 320, rem. 

76. Εὐχαριστῶ γιὰ « remercier de », Gr. ὃ 449, cf. B 640. 
77. “Yrodé ομαι « recevoir », d'origine sav. ; ἡ ὑποδοχή « la réception ». 
“πο. 78. Χαυογελῶ « sourire », composé de χάμω et de γελῶ. — 79. Dans 
τότε πιά, l'adverbe πιὰ sert de renforcement « alors vraiment »,. Gr. 
ὁ ἀάδδ, rem. 1; mais d'ordinaire il correspond à la négation « plus », 
Gr. 9 445. Πιὰ est pour πλέα, πιὸ pour πλέον (Gr. ë Ὅη); l'un est “le 
plus souvent négatif, l’autre est affirmatif. : " 

88. Στὴν πρώτη στιγμ. 45 ou, avec un acc. de temps, τὴν πρώτη; στιγική. 
- 84. “ixus νὰ Judo, litt. « elle fit pour se fâcher », « elle voulut 
se fâcher »3 οἷ, χάνει νὰ ξεπετάξη, page 90, n° 27. — 82. Συλλογίστηχε 
πῶς ἦταν «elle réfléchit qu ‘elle était », donc même. construction . qu'en 
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fille que la reine, qui était très bonne, viendrait les remercier des 
roses qu’elles lui avaient données. . 
21. Dès qu’elles virent la reine, mère et fille sortirent pour la ΟῚ 
recevoir. Or, en la saluant et en se penchant pour lui baiser la ne 
main, la jeune fille sourit de contentement δὲ une rose tomba de sa 
bouche. La reine ne comprit pas de suite comment cette rose était 
: tombée là, et le prince s'élança, la saisit, l'aspira et la donna à sa 
mère. Quand la | jeune fille vit cet acte du prince, elle rit encore de 
plaisir et une deuxième rose tomba. | 
28. Alors la reine et le prince comprirent tout, et au premier 
moment la reine voulut se ficher; elle songeait.en effet qu’elle était 
liée par son serment de prendre comme Ἴνα la ; jeune fille. Mais 
elle se tourna vers elle, la regarda encore, et elle lui parut si jolie, 
si bonne, que, sans perdre de temps, elle la prit dans ses bras et 
lui dit : 
s 29. « Tu ne seras plus une pauvrette désormais, tu deviendras 
princesse et'tu habiteras au pakis a avec nous, ainsi que ta bonne 
mère. » 
30. Puis, se tournant vers celle-ci, elle lui dit: « Maintenant 
que tout s’est fait comme vous vouliez, belle-mère, dites-moi 
comment votre fille a acquis le si grand don de faire tomber des. 
roses de sa bouche, quand elle rit. : 
34. La mère alors conta de quelle façon les fées avaient fait des : 
souhaits à sa fille, lorsqu'elle était au berceau : des trois dons, le 


français; mais on, peut dire aussi συλλογίστηκε πῶς εἶναι, Gr. δ 590, rem. 

83. Νύφη « jeune mariée, bru, -belle-sœur »; de même γαμπρός 
« jeune marié, beau-fils, beau-frère ». — 84. Πεθερός « beau-père 5, 
πεθερά « belle-mère », συμπέθερος « un beau-père par rapport à l’autre », 
συμ πεθέρα « une belle-mère par rapport à l'autre », fr. « allié »; συυπεὶ 
θεριάζω « être parent par alliance » ; d'où le proverbe & δὲν ταιριχζαμε δὲ 
συμπεθεριάζαμε, litt. « si nous n'étions pas assortis, nous ne ferions pas 
d'alliance », Gr. ÿ 238, rem. IV, ea fr. « si nous n'avions pas été... nous 
n'aurions pas fait... », Gr. 2 492, c'est-à-dire « qui se ressemble s’as- ::: 
semble ». 

85. Παίρνω « prendre » et « recevoir »; dans ce dernier sens, syn. Ὁ 
d'origine sav. : λαμδάνω. — 86. Πῶς καὶ πῶς, lit. « comment et com-. : 
ment », c.-à-d. « en détail comment »; comparer l'expression τὸ καὶ vd 
: dans l'expression μοῦ εἶπε τὸ xx! τό «il m'a dit ceci et cela », e.-àd. 
4 il m'a conté le détail » ; voir aussi page 55, note 40. 


ῃ 


: 62: : 7 RECUEIL: DE TEXTES EN GREC USUEL. 
βγῆκε ἀληθινὰ) τὸ πρῶτο χάρισμα καὶ τώρα ἀλήθευε καὶ τὸ τρίτο. 
so = 

32. « Καὶ τὸ δεύτερο δὲ βγῆχε ἀληθινό; ῥώτησε μὲ περιέργεια 
ἢ βασίλισσα. ᾿Αφοῦ περνούσατε 3), τόσο φτωχικχά, θὰ πῇ ὁ) πῶς ποτὲ 
δὲν. ἔπεσαν μαργαριτάρια ἀπ’ τὰ μάτια τῆς, νὰ τὰ πάρῃς νὰ τὰ 
πουλήσγς. 

33. — Ποτέ, εἶπε ἡ μητέρα, γιατὶ ποτὲ δὲν τὴν ἄφησα νὰ χλάψῃ. 
Κύτταξζα 5) πάντα Ὁ νὰ εἶναι χαρούμενη, γελαστή. Προτιμοῦσα νὰ 
-«π- À Land L 
CS φτωχιχὰ ἀπ᾿ τὴ χαρὰ τῆς κόρης μου, παρὰ γὰ ζήσω) πλούσια 
Ἵ ι 
ἀπ τὴ λύπη της.» . 

34. Ἢ βασίλισσα ἅμα ἄκουσε αὐτὰ τὰ λόγια, τὴν ἀ γχάλιασε, τὴν. 
χαταφίλησε καὶ τῆς εἶπε" 

« Ἤσουν" καλὴ μητέρα, καὶ τὸ ἔχει τιμή της À βασίλισσα νὰ 
σὲ κάνῃ συμπεθέρα. » | 

€ ᾽ LA [tie LR! 4 F - L 3 \ 

35. Ἢ κόρη ἄκουσε ὅλα αὐτὰ τὰ λόγια τῆς μητέρας της, κι ἀπὸ 

τὴν πολλή τῆς συγχίνηση, δάχρυσαν τὰ μάτια τῆς, καὶ δυὸ μεγάλα 
" LU LA , . 
μαργαριτάρια ἔπεσαν ἔξαφνα κάτω. 


τα 


136. Τὸ βασιλόπουλο ἔσκυψε, τὰ πῆρε. γ᾽ εἴ 
ΜΝ πη 


ξ 


« Αὐτὰ δὲν elvar δάκρυα λύπης, εἶναι δάκρυα χαρᾶς. Θὰ -τὰ 
πάρω Va τὰ κάνω σχουλαρίχιοι 5), καὶ θὰ τὰ φορέσῃς τὴν ἡμέρα ποῦ 
θὰ γίνῃς βασιλοποῦλα. » 


87. Βγῆχε ἀληθινό, litt. « sortit véridique », se « réalisa » : on pourrait 
dire aussi βγῆχε seul; βγῆχε τὄνειρό pou « mon rêve s'est réalisé ». 
Byuivw intr. et βγάζω trans. 5 ‘emploient dans des expressions comme : 
βγῆκε βουλευτής « il a été élu député » ; τὸν ἔθγαλαν βουλευτή « on l’a élu 
député » ; βγῆχε ψεύτης « il ἃ été prouvé qu'il était menteur », litt. «il 
est apparu menteur » ; τὸν ἔδγαλαν, ψεύτη « on ἃ prouvé qu'il mentait » ; 
βγάζω λόγο « prononcer un discours ». 

88. Περνοῦσα, imparfait de περνῶ. Tous les verbes périspomènes ont 
Vimparf. en τ-οῦσα, Gr. ὃ 293. Ici, περνῶ, par ellipse d'une expression 
comme τὴν ὥρα, τὸν καιρό, signifie « passer le temps, vivre », οἷ. πῶς τὰ. 


περνᾶτε, Gr. 9 186, rem. ὙΠ. 
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premier s’éfait réalisé, et maintenant le troisième aussi se réalisait. 

32. « ΒΥ le second ne s’est pas réalisé? demanda curieusement 

la reine. Puisque vous viviez si pauvrement, cela prouve que jamais 

il n’est tombé de ses yeux des perles que vous auriez ramassées et 
vendues. 

33. — Jamais, dit la mère, car jamais je ne lai laissée pleurer. 
Je tàchäis toujours qu’elle fût joyeuse et rieuse. J’aimais mieux 
vivre pauvrement de la joie de ma fille que de vivre richement de 
son chagrin. » 

34. À ces mots, la reine la serra contre elle, l'embrassa tendre- 
ment : | 

« Vous avéz été une honne mère, lui dit-elle, et la reine con- 
sidère comme un honneur de faire de vous son alliée. » 

35. En entendant sa mère parler ainsi, la jeune fille fut st émue 
que ses yeux se mouillèrent et que deux grosses perles tombèrent 
aussitôt sur le sol. 

36. Le prince se baissa, s’en empara et dit : 

« Ce ne sont pas là des larmes de. chagrin, mais des larmes de 
joie. Je vais les emporter pour en faire faire des boucles d'oreilles, 
que vous mettrez le jour où vous deviendrez princesse. » 


89. Θὰ πῇ « cela signifie », Gr. ὁ 376, rem. — 90. Κυττάζω « regar- 
der, faire en sorte », κύτταξε pv πέσῃς ( prends garde de tomber » ; 
syn. πρόσεξε {ou τὸ νοῦ σοῦ, page 54, note 30). — 84. Πάντα « toujours », 
Gr. ὁ 444; syn. πάντοτε. — 92. Νὰ ζῶ φτωχιχὰ et νὰ ζήσω πλούσια ; dans 
l'un et l'autre cas on peut mettre, soit’le continu, soit le momentané, 
suivant la nuance qu'on veut indiquer ; l’auteur semble avoir voulu sim- 
plement varier sa phrase en employant l'un et l'autre. 

93. Ἤσουν « tu étais » ou « tu as été ». — θά, Τὸ ἔχει τιμή της, 
tt. « l'a honneur d'elle », « considère comme ur honneur pour elle ». On 
voit combien l’apposition est fréquente en grec; la suite de ces textes en 
donriera beaucoup d’autres exemples. — 96.'T8 oxoukapix: « la boucle 
d'oreille », probablement dérivé du gr. ἀπο. σκόλλυς « toufle ef boucle de 
cheveux ». : 
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Ὃ Χάρος" 


k οἱ πεθαμένοι. 
Γιατ᾽ εἶναι μαῦρα τὰ βουνὰ καὶ στέχουν βουρκωμένα; 
Μὴν" ὄνεμος τὰ πολεμᾷ), μήνα βροχὴ τὰ δέρνει; 
Κι οὐδ᾽ ἄνεμος τὰ πολεμᾷ, κι οὐδὲ βροχὴ τὰ δέρνει“, 
"μόνο διαδαίνες" ὁ Χάροντας" μὲ ποὺς ἀποθαμένους. 
Σέονει τοὺς νιοὺς) ἀπὸ μπροστά, τοὺς γέροντες κατόπ'" | 
τὰ τουφερᾶ παιδόπουλα στὴ σέλλα "5 ἀραδιάσμενα. 
Παραχκαλοῦν οἱ γέροντες, τἀγώρια᾽" γονατίζουν, 
τι καὶ τὰ μικρὰ παιδόπουλα, τὰ χέρια σταυρωμένα" 
« Χάρε!2 μου, xôovede ᾿ς χωριό᾽, χόνεψε ᾽ς χούα βρύση, 
γὰ πιοῦν οἷ γέροντες νερό, où νιοὶ νὰ λιθαρίσουν, . 10 
καὶ τὰ μικρὰ παιδόπουλα λουλούδια“) νὰ uaGwEouy 
— Ki οὐδὲ ᾿ς χωριὸ κονεύω γώ, κι οὐδὲ σὲ χρύα βρύση: 
ἔρχονται οἱ μάννες γιὰ νερό, γνωρίζουν "Ἶ τὰ παιδιά τους, 


γνωρίζονται τἀντρόγυνα “ὃ χαὶ χωρισμὸ δὲν ἔχουν' 5.» 


ἃ. Chanson populaire. Le peuple ne donne généralement aucun titre 
à ces chansons; ceux qu'elles ont proviennent de ceux qui les publient. 
Sur Charon et la littérature qui s’y rattache voir Penvor, Études de litté- 
“rature grecque moderne, Paris, Didier, 19146, pages 495-299. 
τ ὅν Oi πεθαμένοι « les morts », Gr. ὃ ὅθ. La forme ἀποθχμενος, au 
: vers 4, est dialectale. — 8 Ὃ -βοῦοχος « le bourbier, le limon », étyra. ? 
βουρκώνω « s'embourber », βουρκωμένα μάτια « yeux gonflés de larmes ἢ.. 
4. Μὴν est-ce que par hasard? », Gr. 2 445, rem. IV; syn. μήπως. 
La forme u#vz est dialectale. — 5. Πολεμῶ, proprement « combattre ». 
“6. Cette répétition du vers, sous une forme névative répondant à une 
interrogalion, est fréquente dans la poésie populaire grecque moderne. — 
7. Aubiivw « passer ». Gr. 8 358. — 8. Ὃ Χάροντας, « Charon », moins 
fréqueut que Χάρος. Le nom moderne Xépocs, comme γέρος et δράκος 
(Gr. δ' 411, rem. ἢ repose sur le nom. ancien en -wv, Χάρων (γέρων, 
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XVI 
Charon et les morts. 


: Pourquoi les montagnes sont-elles noires et couvertes de brume? 
Est-ce le vent qui les assaille, est-ce la pluie qui les bat? 

Ge n’est ni le vent qui les assaille, ni la pluie qui les bat, 

Mais c’est Charon qui passe avec les morts. 

"Ἢ entraîne les jeunes gens devant lui, les vieillards derrière lui, 
Et les tendres petits enfants {sont) rangés le long de sa selle. 

Les vieillards supplient, les ; jeunes gens s’agenouillent, 

Et les petits enfantelets, mains jointes : * fche, 
€ Mon Charon, fais halte dans un village, fais halte à une source frai- 
Que les vieux boivent de Peau, que les jeunes lancent le palet, το 
Et que les petits enfants cueillent des fleurs. 

— de ne fais halte ni dans un village, ni à une source fraîche : 

Les mères viennent à l’eau et reconnaissent leurs enfants, Ὁ 

Les couples aussi se reconnaissent, et on ne peut plus les séparer. » 


δράχων). Χάροντας repose, non sur Χάρων, -wvos mais sur Χάρων, πόντος, 
analogique de γέ ἔρων, οντος. 

9. Νιός « jeune homme », pop. pour νέος, Gr. 8 61. — 10. Ἢ σέλλα 
« la selle », du lat. sella. — 44. ᾿Αγώρι, ordinairement « garçon » ; ici 
« jeunes gens», comme en grec byz. ἄγουρος. — 42. Χάρε, voc., moins 
usité que Χάρο. — 43. Κονεύω « faire halte, loger », du turc gonmäg, 
même sens. Le subst. turc gonaq ἃ donné en.grec τὸ xovaxt « le logis », 
plus dialectal qu ’athénien. , 
44. ᾿ς χωριό, forme dialectale ; ath. σὲ χωριό, — 15, Τὸ λουλούδι € la: 
fleur », probablement du lat. lilium, avec suffixe τούδι — 16. Μιαζώνω 
« rassembler, cueillir », dérivé de μᾶζα (page 47, note 44), ath. μαζεύω. : 
— 47. Γνωρίζω « reconnaître », ξέρω « connaître ». Γνωρίζω dans le sens 
de « connaître » est dû à une influence sav. et moins usilé que ξέρω. — 
18. T'évrpdyuve « le coupl 8, mari et femme », Gr. ὃ 576. — 49. Χωρισμὸ 
δὲν ἔχουν, litt. «ils n'ont pas de séparation », comparer αὐτὴ ἢ δουλειὰ 
δὲν ἔχει τελειωμό « cette affaire n'en finit pas », lit. « n'a pas de finisse- 
ment ». 


cit 
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XVII 
Ἢ &oknun κόρη". 


ἡ. Μιὰ ὄμορφη μάννα, φτωχὴ γυναῖχα, γέννησε χ᾽ ἔκανε" ἄσκημη 
# 3 LA NA Su ff = 4 L . + L # 
χόρη. Ασκημότερο παιδὶ ὁὲ γεννήθηκε στὸν κόσμο" χ᾽ ἢ μάννα 
᾿ CE ” 3 2 » 5 0 = 
᾿ ἔχλαιγε ἔχλαιγεἶ ἀπ᾽ τὴ λύπη της, κ᾽ ἔλεγε. μέσα τῆς" « Σ᾽ ἐμᾶς 
HA «Ὁ € CLS 8 ΚΑΙ A nm Ex 12 x. | " 
mis φτωχὲς ἢ ὀμορφάθα ).λιγοστεύε! τὴ φτώχεια σὰν εἴμαστε ἄσκημες 
μ᾿, τε A # ῃ 4 # 4 A # A ΕΣ f " 
εἴβαστε διπλὰ φτωχές. Τί θὰ γίνῃ τὸ ἄμοιρο αὐτό, μὲ τὴ φτώχεια 
τοῦ καὶ μὲ τὴν ἀσχημιά του; > | 
ἃ. Ἢ. Καλὴ Μοῖρα τὴν ἄκουσε χαὶ τὴ συμπόνεσε), καὶ τῆς εἶπε: 
« Νὴν χλαίς - ἡ κόρη σου δὲ θᾶναι γιὰ ὃ ὅλη τῆς τὴ ζωὴ ἀσκημη" 
θὰ ὀμορφύνῃ ἢ, ὅταν βρεθῇ ἄνθρωπος νὰ τὴν ἀγαπήσῃ. --- Ἱδεύτικχη 
παρηγοριὰ μοῦ δίνεις, εἶπε ἡ μάννα" ποιὸς θὰ βρεθῇ γἀγαπήσῃ Eva 
᾿ f 3 " ! ΓΜ , \ \ ῃ + ῃ € \ 
τ τέτοιο ἀσχημοκόριτσο; — To λέω, nat θὰ γίνῃ », εἶπε πάλι ἢ Καλὴ 
Μοῖρα μὲ γλυχὸ χαμόγελο, καὶ χάθηχε μέσ᾽ στὴ γωνιλ 9 τοῦ σπι- 


τιοῦ. | 
ς A 1 > 1 ii). ΜΕ 2 4 5 
8. Ἢ φτωχὴ μάννα ἀναθάρρησε σχούπισε᾽") τὰ δαχρυσμένα 
5 » 
μάτια της κι ἄρχισε νὰ νανουρίζῃ “ τὴν doxnun χόρη" 


Κοιμήσου, κόρη μου χρυσή", 
τὸν ὕπνο μὴν ἀφίνῃς, 
καὶ θἄοθῃ μέρα ποῦ χαὶ σὺ ᾿ 
: 49) 0! 1 - 
πεντάμορφη ) θὰ γίνῃς. ΝΕ 
τ 4 Ν u 4 
Téroro θύυα 15, νάνι νάνι, 
τ Η͂ 4 
à ἀγάπη θὰ τὸ xévn. 


4. Πέρασαν χρόνια" à κόρη μεγάλωσε. Ὅσο!" μεγάλωνε αὐτή, 
ε ενάλ D κυ me ri λλ LAS) κὰκ, ᾧ ν, ἢ ῃ 
τόσο μεγάλωνε # ἡ ἀσκημιά τῆς. Τὰ μαλλιά") τὴς τᾶν σὰ, λιγάρι, 


4. G. Drossinis, Revue Ἑστία, Athènes, 1890, tome [, pag. 16- 
17. — ἃ, Τέννησε x ἔχανε (enfanta et eut ». — ὃ. "ἔχλαιγε, imparf. de 
χλαίω, pour χλαίγω, Gr. 2 275. Le y de cetie classe de verbes, disparu au 
prés., s'est conservé à l'impart. — 4. 5’ ἐμᾶς « chez nous ». — 5. “Ἢ 
ὀμορφάδα « la beauté », Gr. 8 514; plus usité à ὀμορφιά. Ε 

δ. Ἢ Καλὴ Μοῖρα. Les fées s'appellent aussi οἱ καλομοΐρες « les bonnes 
fées ». — 7. Συμπονῶ € compatir », v..irr., Gr: ὃ 405. — 8. Γιὰ ὅχη τὴς τὴ 
ζωή « durant toute sa vie », ὅλη τῆς τὴ ζωή « toule sa vie». — 9. Ὄνμοο- 
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XVII 
La fille laide. 


4. Une mère jolie, pauvre femme, donna le jour à une fille 
laide. Jamais enfant plus laid ne vint au monde, et la mère pleurait 
de chagrin et se disait : « Chez nous, pauvres femmes, la beauté 
diminue la pauvreté; quand nous sommes laides, nous sommes. 

“doublement pauvres. Que deviendra cette infortunée créature, avec 
sa pauvreté et sa laideur? » τ 

2, La bonne fée l’entendit, en eut compassion et lui dit : « Ne. 
pleure pas. Ta fille ne sera pas laide durant toute sa vie. Elle de- 
viendra belle quand il se trouvera quelqu'un pour l'aimer. — C'est 
une fausse consolation que vous me donnez là, dit la mère. Qui se. 
trouvera jamais pour aimer un tel laideron ? — Jele dis et cela se 
fera », répliqua la bonne fée avec un doux sourire, et elle disparut 
dans l'âtre de la maison. 

3. La pauvre mère reprit courage, elle essuya ses yeux mouillés 
de pleurs et se mit à bercer la fille laide : 


Dors, ma fille chérie, 

Ne quitte pas ton sommeil, 
Ün jour viendra où, toi aussi, 
Tu seras la belle des belles. 
Pareil miracle, dodo, dodo, 
C’est l'amour qui le fera. . 


4. Des années $’écoulèrent, la jeune fille grandit. Plus elle crois- 
sait, plus croissait sa laideur. Ses cheveux étaient comme du lin, 


φαΐνω « embellir », Gr. ὁ 286, 10. — 40. Ἢ γωνιά « le coin, l’âtre ». 
| 44. ᾿Αναθαρρῷ, forme sav.; plus courant ξεθαρρεύομαι. — 42. Σχουπίζω 
« balayer, essuyer », de ἡ σχοῦπα « le balai », lat. scopa. — 43, Νανου- 
es « bercer en chantant », verbe dérivé de νάνι « dodo ». — 44. Χρυσός, 


ὁ (Gr..$ 447, rem. IF « d'or » fréquemment employé au fig. dans Je 

Sens de « précieux, cher Ὁ; χρυσό mou « mon or, mon.trésor ». 
45. Πεντάμορφη € cinq fois belle-», Gr. 82 163, 5°, 585. — 46. Τὸ 
θάμα ᾧ 16 miracle » forme pop. de θαῦμα, Gr. 2 85. --- 47. “Ὅσο..: τόξο 
& plus: - plus », Gr. 8 168, rem. IE — 18, Τὰ μαλλιά « les cheveux gr. 


ane ὃ pond; « le: cheveu » se dit ἢ τρίχα. 


fl 
- - LA , € S 
τῆς Καλῆς Μοίρας, ῥα γιζόταν Ὁ ἢ χαρδιά τῆς, % ἔλεγε 


: + f 
υάννα τῆς εἶχε σπάσει ὅλου 
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ἡ ὄψη) τῆς χλωμὴ καὶ ζαρωμένη ἢ, τὰ χείλη τῆς σχασμένα Ko 


ῷ ῃ - 3 Ξ ἡ So 
λιγνὸ ἢ κι ὄἄσαρχο τόσο, που σάλευς ἀπ᾽ τὸν ἀέρα" σὰν ξεροχαλαμιά. 
τ ἣν € + + CP χ " 
5, Τὴν ἔδλεπε ἢ μάννα τῆς κι ὥρες ὥρες ἡ, μ᾽ ὅλα τὰ λόγια 5) 
: « Πῶς 
πορεῖ νὰ; ὀμορφύ" à πέτοια ἀσχημιά: Ποιὸς θὰ βρεθῇ νἀγατοήσ᾽ 
ἀπορεῖ νὰ ὀμορφύνῃ μιὰ τέτοια ἀσχημια: ς θὰ βρεθῇ νἀγαπήσῃ - 
ἕνα. τέτοιο ἀσχημοχόριτσο; » 
:-8. ‘H χόρη δὲν τὸ ἤἄξεος πῶς εἶναι ἄσχημη. Ποῦ" γὰ τὸ μάθῃ; Ἢ 
ς τοὺς χαθοέφτες ὃ τοῦ σπιτιοῦ, γιὰ νὰ 


à βλέπο, τὴν ὄψη, τῆς μέ ἢ Len Οὔτε τὴν ἄφωε 
μὴ βλέπῃ τὴν ὄψη τῆς μέσα καὶ φαρμαχώνεται" Οὔτε τὴν ἄφινε 
3 


. A 4 À n LA ᾿ … \ . pd 4 ! 
ποτὲ νὰ πάν, στὸ ποτάμι, γιὰ νὰ μὴ σκύψῃ καὶ χαθρεφτιστῇ στὸ vepo. 


+ A] SA + 
Τὸ σπίτι τους ἦταν σ᾽ ἔρημο τόπο᾽ δὲν εὖγε γειτονιά, δὲν εἶχε καχό- 
Di ? 
, ΜΕΝ 


λωσσα στόμστα νὰ διαλαλοῦν τὴν ἀσκη té της, γιὰ νὰ τἀχούσῃ, νὰ 
Ÿ μ i μιὰ τῆς, Ÿ 4 

€ HS 
πὸ χαταλάθῃ x ἢ ἴδια, 


Ὁ τ LA Ὕ μι 3 LA 
7. Ἂν δὲν ἦταν ὁμορῴη, ATEY ὅμως τόσο 


\ \ ! 


x 


ak! Ἕνα πρωΐ, 


ἐχεῖ ποῦ τάϊζεἷ μονάχη τὶς ὄρνιθες ἢ χαὶ τὰ περιστέρια τῆς, βλέπε: 


Ω 55 ᾿ = 3 + 
πέρα ἀπ’ τὸ δρόμο ἕνα διαθάτη. Ὁ διαθάτης αὐτὸς ἦταν παλληκάρι 


χαλοντυμένο κι ὡραῖο, μά, W ὅλη του rh νιότη καὶ τὴ λεὔεντιά 5) 
υ ζ Ha, 5 ñ ἢ ἢ ᾽ 


19.-:Η ὄψη € la face, la mine » et non « la vue, le regard », bien. 
que Solomos ait écrit, dans l'Hymne à la Liberté : σὲ γνωρίζω ἀπὸ τὴν 
ὄψη | ποῦ μὲ βία μετράει τὴ γῆ, je le reconnais à ton regard | qui ra- 
pide mesure la terre. | 

20. Ζαρώνω « rider, plisser » ; étym. obscure; on en ἃ rapproché le gr. 
anc. σαίρω 4 grincer des denis, contracter la bouche ». Ἢ ζαρωματιά la 


_ride », refait sur ζάρωμα dérivé de ζαρώνω, comme ἡ δαγκωματιά € la 


morsuré » est refait sur τὸ δάγκωμα dérivé de δαγκώνω {moins usité que 
δαγχάνω. lui-même tiré du gr. ané. ἔδακον). 

41. Wade « élevé, haut », du gr. anc. ὑψηλός ; ne pas confondre avec 
ψιλός € mince »: — 22. Aryvés « élancé, grêle » ; cf. Hésychius : λέγνος " 
οἴτος ὃ μὴ ἀδρός, « λέγνος " le blé qui n'est pas abondant ». — 23. Ὁ 
ἀέρας « l'air » et « le vent », φυσάει ἀέρας où simplement φυσάει (il fait 
du vent » ; 6 ἄνεμος, s'il s’agit d’un vent précis : Εἰ ἄνεμος φυσάει σήμερα. 


Βοριάς. « D'où vient le vent aujourd'hui? Du nord. ». 


24. Ὥρες ὥρες « de temps à autre », στιγμὲς στιγμες «par moments »; 
on dit aussi, avec des sens voisins, πότε πότε « de temps en temps », 
χόάποτε ( quelquefois D, ποῦ καὶ ποῦ ei χάπου xämou. (par οἱ par li». 

95. Μὲ «avec » et, surtout avec ὅλο, { malgré.» ; cf. les expressions . 
μ᾽ ὅλ᾿ αὐτά € malgré tout cela », μολονότι (ou υὐ ὅλον ὅτι) ( quoique ». τ 
26. Ῥαγίζω « fendre » el « se fendre » ; dans.le sens pronominal aussi 
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son visage pâle et ridé, ses lèvres crevassées et flétries, petits et 
sans éclat ses yeux, et son corps grand, mince et si décharné qu’il 
remuait au vent comme un chaume sec. 

5. Sa mère la considérait, et de temps à autre, malgré les paroles 
de la bonne fée, son cœur se fendait. « Comment une telle laideur 
pourrait-elle se changer en beauté? songeait-elle. Qui se trouvera 
‘pour aimer pareil laideron? » 

6. La jeune fille ne savait pas qu elle était laide. Comment l’eût- 
“elle appris? Sa mère avait cassé tous les miroirs de la maison, de 
peur qu’elle aperçût son visage et en eût de, l'amertume. Elle ne 
la laissait pas non plus aller à la rivière, par crainte qu'en se pen- 
chant elle’ se miràt dans l'eau. Leur maison était dans un lieu 
désert; il n’y avait pas de voisinage, pas de mauvaises langues qui 
pussent divulguer sa laideur, pour que le bruit lui en vint et qu’elle 
s’en rendit compte. 

7. Sielle n’était pas jolie, elle était si bonne! Un matin, alors 
qu’elle donnait, seule, à manger à ses poules et à ses pigeons, elle 
vit, sur Pautre bord de la route, un passant. Ce passant était un 
jeune homme bien vêtu et beau ; mais malgré toute sa jeunesse et 


ῥαγίζομαι, comme ici. Verbe refait sur le gr. anc. ἐρράγην, aor. pass. de 
δήγνυμι. — 27. Ποῦ νὰ τὸ μάθῃ ; litt. «où qu'elle Papprenne? » Ποῦ rend 
ici le fr. « comment », « comment l'aurait-elle appris? » voir page 55, 

note 40. — 28. Ὁ καϑρέ ἐφτῆς «18 miroir, la glace », subst. refait sur 
; καθρεφτείζω, ἃ Ὃ gr. anc. κατοπτρίζω ; le τ changé en 6 peut-être. sous 

l'influence du © suivant. : 

729. Φαρυάχι & poison » (τὸ φάρμακο « le remède »), φαρμακώνω « em- 
-poisonner ». Les mots qui expriment l'idée de « poison » (φαρυόχι, φαρ-᾿ 
μακώνω) où d' € amertume » (πίκρα, πικραίνω) s’emploient souvent au 
sens figuré : ἤπια φαρμάκι, litt. « j'ai bu du poison », « j'ai eu beaucoup 
de chagrin », ἔχω πίκρα « j'ai du chagrin ». 

30. "Ouux « cependant », Gr. 2 488; cet adverbe-conjonction peut se 
mettre, en grec comme en français, après où avant le mot sur lequel il 
τς porte. — 81. Taftw, verbe dérivé de ταγή « ration », qui remonte au 

“gr ἀπο. τάσσω el ἃ signifié en gr. byz. « pension, prébende ÿ; cf. fr.. 

« prébende » et « provende ». ΕΝ 

92..-.Ὀ-ᾧ Ἢ ὄρνιθα: «la poule », ath. ἡ χόττα. Hésychius : χόττος ὄρνις. — 
133. Πέρα ἀπ’ τὸ δρόμο « au delà de la route », Gr. ὃ 479; « au delà (où 
- plus loin), sur la route » se dirait πέρα στὸ δρόμο. — 34. ὋὉ λεδέντης, 
‘mot pérsan signifiant « libre, indépendant », passé en turc (levend) avec 
le sens de 4 soldat volontaire » et de « hardi, audacieux », puis en grec, 
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κρατοῦσε στὸ χέρι ἕνα ῥαδδί, χαὶ π ἦγαινε σιγὰ σιγὰ κα οὐ Get ιλιασμένα, 
ES 


σὰ νὰ ἦταν κανένας γέροντας ἢ ἢ γανένοις μεθυσμένος. 


8. Ἢ κόρη παρσαξενεύτηχε Ÿ Ὁ ποῦ τὸν εἶδε. | Ἄφησε τὰ περιστέρια 
: 


ὴ 
χαὶ τὶς ὄρνιθες νὰ φάγε ὅλο τὸ σιτάρι ποῦ χρατοῦσε σ τὴν ποδιά 7 τῆς 
5 LA ? ‘ 55) Lot 2 _ A = 4 ὃ LA 
χαὶ κύτταζε τὸ διαξάτη. Κ᾽ ἐκεῖνος: τραυοῦσε ια ἐμπρὸς τὸ ρόμο 
- ΜᾺ 
του, μὲ τὰ μάτια ὀρθάνοιχτ α, ἀσάλευτα. στυλωμένα. « Ὥρα ua, 
Ὕ A 
«διαδάτη », εἶπε À ἡ κόρη. Ἔχεῖνος ξαφνιάστηχε“" ἀπ᾿ τὴ φωνὴ χαὶ 


γύρισε. aps τὸ κεφάλι, μὰ κόποιο λιθάρι" βρέ θηχε ἐμπρὸς στὸ 


“πόδια τον χαὶ σχόν TAGE Χ Le ᾿ ἔπεσε: ᾿ 


ΝΣ Ε : 

9. Ἢ καλὴ κόρη ἔτρεξε crains κοντά του, καὶ τὸ σιτάρι. 

᾿ + 

χύθηκε ὅλο ἀπ’ τὴν ποδιά τὴ . Τὸν ἔπιασε ἀπ᾽ τὸ “χέρι νὰ τὸν ἀναση- 
4 Lé ἊΝ 

χῴώσῃ, κι ὅταν ἀντίκρυσε τὴν Er του ἀνατρίχιασε “ἢ ὁλάκερη: 


δύστυχο τὸ παλληκάρι ἦταν τυφλό! 


Ποιὸ αὟΥ M ons Layere πῇ ἐλ ὁ τὸ «γέρι. AUTIGE ὁ 

10. « Ποιὸς εἶσαι σύ, ποῦ ἔχεις τόσο ἐλαφρὸ τὸ χέρι; ῥώτησε ὁ 
Η Ν Li - πο Ν La 

τυφλός. — Εἶμαι μιὰ χόρη φτωχὴ ποῦ σὲ εἶδε χαὶ σὲ συμπόνεσε 


᾿ Ῥιατί γυρίζεις μόνος, ἀφοῦ δὲν ἔχεις φῶς νά ϑλέπῃς; — Γιατί 
ξ 5 

γυρίζω μόνος; ἀποκρίθηκε ἐχεῖνος, χι ἀναστέναξε: υμήπως “ἢ ἔχω 

χαγένα στὸν χόσμο; À μάννα μου πέθανε, ὁ πατέρας μου͵ πέθανε.» 

νιν.» “- , , 48) δά) ᾿ 

Καὶ τὰ σδυσμένα μάτια του γέμισαν “ἢ δάχρυα. | 

e ᾿ \ nd Σ 1 € ! " D, τ πὶ λό LE 

AA.CH καρδιὰ τῆς καλῆς κόρης ῥαγίστηχε ἀπ΄ TA λόγια. αὐτό 

; 


2», τ ᾿ 
φή: τὸν ῥώτησε. — Οὐτε ἃ δελφή! — Θέλεις 


« δὲν ἔ ἔχεις οὔτε ἀδελς 
ἀδελφή ἐγώ: εἶπε. χείνη, ωρὶς νὰ συλλογιστῇ χαλὰ 
νὰ γίνω ἀδελφή σου ἐγώ; εἶπε κείνη, χωρὶς νὰ 'λογιστῇ χαλὰ 


avec celui de « jeune homme bien découplé ». ἢ λεόεντιά « la sveltesse », 
subst. dérivé de λεῤέντης. — 36. Ὁ γέροντας « le vieillard », moins éou- ἢ 
rant qué ὁ γέρος. | 

86. Παῤάξενος; ἡ, 0 € étrange », verbe dérivé : παραξενεύομαι,. intr. 
« être surpris ». — 87. Ἢ ποδιά « le tablier », gr. byz. ἡ ποδέα, subst. 
dérivé de πούς, ποδός « pied ».— 88. Τοαυῶ, gr. γα. ταυρῷ, verbe dérivé 
de ταῦρος « taureau », donc-« faire le taureau », puis « tirer »; l'ortho- 
graphe usuelle est τραδῷ. Tonvodbos ἴσια ἐμπρὸς τὸ δρόμο vou, lit: Qil 
tirait, droit devant, son chemin ». 
, 99. “Ὥρα καλή, Gr. ὃ 511. Formule de salutation qui, dans les cam- 
pagnes, s'emploie durant la journée; καλημέρα. © bonjour » y est réservé 
pour le-matin et καλησπέρα ou καλὸ βράδυ «bonsoir». pour la: soirée. A 
Athènes, xuknusp« s'emploie jusqu'à l'approche du soir; on dit. ensuite 
χαχησπέρα. À la nuit tombante, quand on quitte quelqu’ un, le ἔνι bon- : 
soir » doit être remplacé par «bonne nuit » 2 v τα. “Ὥρα: καλή; 
inusité à Athènes comme salutation, y a le sens de πήγαινε στὸ καλό, Et. 


N 
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sa sveltesse, il tenait à la main un bâton et il allait tout doucément, 
timidement.comme si c’ett été quelque vieillard ou quelque homnie 
ivre. 

8. La jeune fille fut surprise de le voir. Elle laissa les poules et 
les pigeons manger le blé qu’elle tenait dans son tablier et regarda 
le passant. Il allait son chemin, droit devant lui, les yeux grand Li 

‘ouverts, immobiles et fixes. « Bonne vous soit l'heure, passant », 
dit la jeune fille. Celui-ci fut surpris par cette voix et tourna subi- 
tement la tête. Mais une pierre se trouva à ses pieds, il butta.et 
tomba. 

9. La bonne jeune fille courut vers $ In, très effrayée, et tout le 
blé de son tablier se répandit. Elle prit le jeune homme par le bras 
pour le relever, mais quand elle aperçut son visage, elle frissonna : 
le pauvre garçon étäit aveugle. 

40. « Qui donc êtes-vous, vous qui avez la main si légère? de-” 
manda l’aveugle. — Je suis une pauvre fille qui vous ἃ vu et a eu 
pitié de vous. Pourquoi allez-vous seul, puisque la vue vous manque? 
— Pourquoi je vais seul? répondit celui-ci en soupirant. Aï-je per 
sonrie au monde? Ma mère est morte, mon père est mort. » Et ses 
yeux éteints s’emplirent de larmes. | 

44. Α ces mots, le cœur de la bonne} jeune fille se fendit. N’avez- 
vous pas même de sœur? interrogea-t-elle. — Pas même de sœur. 
Voulez-vous que je devienne votre sœur? dit-elle, sans bien réfléchir 


« va au bien », en réalité & va au diable ». — 40. Ξαφνιάζομαι pour 
ἐξαφνιάζομαι (aussi ξαφνίζομαι), de l'adv. ἔξαφνα ÿ τὸ ξαφνιχό. « l'événement 
subit, la surprise ». — 41. Μεμιάς « subitement », orthographié le 
plus souvent, mais à tort, μὲ μιᾶς. Dans μεμιάς, pour μὲ μιᾶς, se trouve. 

. J'acc. μιὰ avec un τς adverbial, comme celui de τότε(ς ) « alors », χρῖμα(ς) 
« c'est dommage », etc. Syn. μονουιάς, 

42. Τὸ λιθάρι « la pierre »; ath. ἢ πέτρα — 43. Κατατρομαγμένος, 
part. passé pass. de κατατρουὔζω; le + du participe s'explique par l'aor. 
τρόυαξα, Gr. 8.393 ὡ, 9 οἱ 987, 80. — 44. ᾿Ανατριχιάζω « frissonner », de 
ἀνὰ + τοΐχα;; à ἀνατοι (λα « le frisson ». — 45. ᾿Ὁλόχερος, ἡ, o € tout: 
entier », pop.; ath: ὀλόκλχηρος, Gr. 3 295, rem. HI. Composé de ὅλος et. 
de ἀχέ ἐραῖος; orth. fautive δλάκαιρος, : 

46. Τὸ φῶς, Gr. ὁὶ 161, rem.,.« la lumière » et « la vue ». ᾿Αφοῦ δὲν" 
ἔχεις φῶς: νὰ βλέπῃς, (puisque Lu n'as pas d’ yeux pour y voir ». Φῷς pour 
terme de caresse, «ma lumièrel-»,:syn. μάτια, pou 4 mes 5 yeux! ». 

:27. Μήπως Gest-ce que. par hasard », Gr. ÿ 445, rem. IV. — 48. Fute. . 
 Cemplir » et « s'emplir », οἷ. Gr. 8 601. 


72. RECUEIL DE TEXTES EN GREC USUEL. 
καλὰ Ὁ) τί εἶπε: θέλεις ἐγὼ νὰ ἔχω μάτια χαὶ γιὰ σένα, ἐγὼ νὰ σὲ 


" a) 3 a! LA LU nd nl 4 x L mt Α LA 50) 
κρατῶ ἀπ’ τὸ χέρι ὅταν περπατεῖς, ἐγὼ VX σὲ φροντίζω σὲ χάθε τι 


+ δὲ - \ LA « “ μὴ F . Ὅ Θεὸ » x 4 À: 4 
ποῦ δὲν μπορεῖς νὰ κάνῃς χωρὶς φῶς ἐσύ; — εὸς γὰ σὲ πληρώσῃ 
γιὰ τὴν τόση σου καλωσύνη, χόρη μου" ὄχι, δὲ θέλω τόσα ἀπὸ σένα, 
δὲν τἀξίζω τόσαϑϑ, ἕνας δυστυγισμένος τυφλὸς ἐγώ. Μόνο δός μου 

" χ ἢ Ÿ À Fe 


, 


τῶρὰ τὸ χέρι σου καὶ πήγαινέ με πέρα ἐκεῖ στὴν ἄχρη τοῦ δρόμου, 


᾿ 
ποῦ θὰ δῇς τὴν ἀχυροκαλύδα μου. » Ἢ κόρη ἔχανε χατὰ τὸ θέλημά 


θεν τι - \ 3 7 , 
| ποὺ χαὶ τὸν πῆγε στὴν ἀχυροχαλύδα του. 
12. “Ὅταν γύρισε τὸ βράδυ ἡ μάννα της, δὲν τῆς εἶπε τίποτα γιὰ 
" L . δή - à L 5?) \ τ » 
τὸν τυφλό" φοδήθηχε μήπως" τὴ μαλλώσῃ. 
43. Τὸ ἄλλο πρωΐ, ἅμα ἔφυγε πάλι ἡ μάννα τῆς καὶ πῆγε στὴ 
χώρα νὰ ξενοδουλέψῃ, τάϊσε ἡ χόρη γρήγορα γρήγορα τὶς ὄρνιθες 
᾿ χοὶ τὰ περιστέρια της, καὶ χίνησε γὰ πάῃ στὴν ἀχυροχαλύθα τοῦ 


: 
᾿ 
᾿ 
ΐ 
ΐ 


τυφλοῦ. Τὸν ἀντά ν δρόμο ποῦ ἐρινότοαν χ᾽ ἐχεῖνος νὰ τὸ 
τυφλοῦ. Τὸν ἀντάμωσε στὸ δρόμο ποὺ ἐρχόταν x  ÉXELVOS νὰ τὴν 
54) 


a Ἤ x. 3 4} « A EAN ῃ 
ευρῇ. ὄψη του αναγάλλιοσε αμα τὴν ἐννοιὼωσε χοντὰ του. 


ΠΣ ῃ 58) 2,4 ᾿ ᾿ A x ᾿ " « \ 
Ἀχχούμπησε % ἀπάνω της τὸ χέρι, καὶ περπάτησαν ἔτσι ὥρα πολλὴ 
: ἢ by ἀνθ ͵ ΝΜ “Oro ἐδ rive τὸν τυφλὸ hs 
μαζί, στὸν ἀνθισμένο κάμπο. ὍὍταν βράδιασε, πῆγε τὸν τυφλὸ στὴν 
ἀχυροκαλύδα του καὶ γύρισε στὸ σπίτι τῆς. Ἤρθε À μάννα της ἀπ᾿ 
Th χώρα καὶ δὲν τῆς φανέρωσε τίποτα γιὰ νὰ μὴν τὴ μαλλώσῃ. 
Ἔννοιωθε πῶς δὲν ἔχανε τίποτα χαχό, μὰ πάλι δείλιαζε δείλιαζε 5) 
νὰ τὸ πῇ. 


᾽ ΜΝ " ᾿ 
14. Καὶ κάθε μέρα τὸ ἴδιο ἡ κόρη δὲν μποροῦσε γὰ κάνῃ 


χωρὶς 
τὸν τυφλό, κι ὁ τυφλὸς δὲν μποροῦσε νὰ χκάγῃ χωρὶς τὴν χόρη. Ἢ 
“τἀγόπη ἄρχισε νὰ γεννειέται. καὶ νὰ μεγαλώνῃ ἀνάμεσά τους"; Ὃ 
πυφλὸς δὲν μποροῦδε νὰ δῇ τὴν ἀσκημιὰ τῆς κόρης, μὲ τὰ ἀτια τῆς 
᾿ μπος a τὴ ii ἧς χοβῆς, αὶ μάτια τῆς 
ψυχῆς ἔόδλεπε μόνο τὴν χαλωσύνη της, κ΄ ἡ χαλωσύνη τὴς αὐτὴ, 
1 Là « ᾿ 140 Ve " 72) md Dash me Αἴ Ν οι 
μέρα μὲ τὴν ἡμέρα, πλήθαινε, μεγάλωνε τὴν ἀγάπη του. Αἴ, xt ἂν 
ἔπαιρναν" τὸ φῶς τοὺς γιὰ μιὰ στιγμὴ ὰ μάτια του καὶ τὴν ἀντί- 


ποις 60) 


τὰ 
κουζε! Πῶς θὰ σχορποῦσε μεμιὰς ἡ ἀγάπη του ὅλη} 


40. Καλὰ χαλά « très bien », Gr. 2 163, 4°. — ὅθ. Σὲ κάθε τι « dans 
chaque chose », Gr. ὃ 292; comparer χάτι τι, Gr. ÿ 219. — 54. Δὲν τἀξίζω 
τόσα, pour δὲν τὰ ἀξίζω τόσα, Voir page 31, note 23. -- 52. Φοδοῦμα: 


αήπως « craindre que », Gr. ÿ 624. — ὅ8.- Τὸ ἄλλο πρωΐ « le lendemain 
“malin .p, τὴν ἄλλη μέρα « le lendemain ». 

64. Nous@w « s’apercevoir de, sentir », de νοιώνω, maintenant inusité, 
“pour ἐννοιώνω, dérivé de ἔννοια « sens, signification 3; 880. évvo@, -εἴς, 
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à ses paroles. Voulez-vous que j'aie des yeux pour vous, que je vous 
tienne par la main quand vous marchez, que j'aie soin de vous 
dans tout ce que vous ne pouvez faire sans y voir? — Dieu vous 
récompense de cette grande bonté, jeune fille, Non, je ne veux pas 
“tant de vous, je n’en mérite pas tant, malheureux aveugle que je 
suis. Mais donnez-moi maintenant votre main et conduisez-moi là- 
bas au bout du chemin, où vous verrez ma chaumière. » La jeune 
fille fit ce qu'il désirait et le mena à sa chaumière. 


42, Lorsque sa mère revint, le soir, elle ne Jui _parla pas de 
l’aveugle, de peur qu’elle la grondât. 


43. Le lendemain matin, quand sa mère repartit pour aller à la ᾿ 


ville travailler à la journée, la jeune fille s’empressa de nourrir ses 
poules etses pigeons, et se mit en route vers la cabane de l’aveugle. 
Elle le rencontra en chemin, qui venait lui aussi la trouver. Son 
visage s’épanouit, dès qu’il la sentit près de lui. Il appuya la main 
sur elle et ils marchèrent ainsi longtemps ensemble, dans la plaine 
couverte de fleurs. Quand le soir tomba, elle reconduisit l’aveugle 
à sa chaumière et retourna à la maison. Sa mère revint de la ville, 
mais elle ne lui dévoila rien, de peur qu'elle la grondût. Elle sen- 


tait qu’elle ne faisait pas de mal, mais quand même, elle hésitait DE 


beaucoup à parler. 

#4. I en fut ainsi tous les jours. La jeune fille ne pouvait se 
passer de l’aveugle et l’aveugle ne pouvait se passer de la jeune 
fille. L'amour commença à naître et à grandir entre eux. I} était 
impossible à l’aveugle d’apercevoir la laideur de la jeune fille; 
avec les yeux de son âme, il ne voyait que sâ bonté, et de jour en 
jour celte bonté accroissait, grandissait son amour. Hé! si pour un 

- instant il avait recouvré la vue et qu'il l’eût aperçue! Comme tout 
cet amour se sèrait subitement évanoui ! 


« comprendre ». — 56. ᾿Αχχουμπῷ ( appuyer » et « s'appuyer », du 
lat. accumbere. — 56. Δείλιαζε δεύλιαζε, répétition du-mot, pour marquer 
le renforcement de l'action. | : 

57. διπορεῖς νὰ κάνῃς μ΄ αὐτό; litt, « poux-tu faire avec cela? » « cela 
peut-il faire ton affaire? » Σᾶς χάνει αὐτό; « cela vous convient-il? » Δὲν 
ὑπορῷ νὰ κάνω Juge αὐτό « je ne puis me passer de cela ».— ὅδ. ᾿Ανά- 
ect τους, Gr. ὃ 191. 


69. "Av ἔπαιρναν, impf. au lieu du papf., Gr. ὃ 899. plus loin, Vimpf. in 


ἀντίκρυζε dépend encore de cet ἂν. — 66. Σχορπάω € disperser » et «se. 
disperser » ; ath. plutôt σκορπίζω « disperser » et σχορπίζομαι ( se disper- 
8er.) ; donc i ici σχορπιζόταν. 


74: REGUEIL: DE TEXTES EN. GRECG USUEL. 


.45. x60n πάλ: εἶχε Boet κάποιον ποῦ εἶχε ἀνάγκη ἀπὸ τὴν 
χαλωσύγη τῆς; μονάχο, δυστυχισμένο, καὶ τὸν συμπόνε σε χαὶ τὸν 
ἀγάπησε. Κρῖμα ποῦ ἦταν τυφλός! ᾿Αχ, νὰ μποροῦσε" γὰ τοῦ 


Ἂ Β Le al ce \ + NS ! A SE 
ὁώσγ, πᾶλι TO φῶς, νὰ μποροῦσε ἀπ᾿ τὰ δυὸ μάτια τῆς νὰ τοῦ δώσῃ 
À 


ue - Le : 

τὸ ἕνα, μὲ τί χαρὰ θὰ τόκανε! Κρῖμα ποῦ ἦταν τυφλός" ὅλο" αὐτὸ 

. - τ LA mines - οἱ ré 7 Ω Hs 

εἶχε στὸ “νοῦ τῆς χαὶ τὴν τυραννοῦσε. Κ᾿ ἡ μητέρα της, ποῦ τὴν 

ÉGhene ἔτσι πάντα λυπημένη, βαρροῦσε͵ πῶς εἶχε καταλάδει, εἶγε 
LA 


μάθει τὴν ἀσχημιά τῆς καὶ θλιδόταν qu αὐτό. 
; | | 
γ % 
16. Μιὰ νύχτα ἡ μάννα χουρασμένη ἀπ᾽ τὴ δουλειὰ κοιμόταν κ ΝΣ 


68) τὸν 


κόρη ξαγρυπνοῦσε 1, Πάλι συλλογιζόταν υφλὸ x’ ἔχλαιγε στὸ 


9 TU 
προσχέφαλό τῆς, ᾿λξαφνα ὁ ἀνοίγει ἢ) ἡ γωνιὰ τ τοῦ σ υτιοῦ HG βγαίνει: 


ἡ Καλὴ Μοῖρα. Ἢ χόρη τρόμαξε à ἅμα τὴν εἶδε, κ᾽ ἔκανε νὰ φωνάξῃ, 


3 τ 
ω αὐτὴ τῆς σφάλισε 5) τὸ στόμα μὲ τὸ χέρι καὶ τῆς εἶπε σιγά σιγά" ΄ 
᾿ ῃ + A - 4 4e κα 
« Μονάχα ἐσὺ μπορεῖς νὰ δώσῃς τὸ φῶς στὸν τυφλό. Πήγαινε, ἅμα 
LA " - + 
σδύσουν τἄστρα καὶ πρὶν βγῇ ὁ ἥλιος τὴν αὐγή, κάτω στὸν τριαντα- 


φυλλένιο) χάμπο ἢ, καὶ σύναξε 5) ἀπ᾽ τὰ τριαντάφυλλα τὴ δροσιὰ 


10) πὶ 


τῆς νύχτας τὴν παλάμη σου. “Ἅμα βρέξῃ τὰ μάτια του ὁ τυφλὸς 


a 


fr 


3 ᾿ 
μὲ τὴ δροσιὰ αὐτή, θὰ ξαναδῇ τὸ φῶς τῆς ἡμέρας. » Er’ αὐτὰ ἡ“ 


Ü 
Καλὴ Μοῖρα καὶ γάθηκε Léo’ στὴ γωνιὰ τοῦ σπιτιοῦ. 
11. Πεταχτή᾽"), χαρούμενη ἣ κόρη ξεχίνησε ἢ) τὴν αὐγὴ αὐγή, 


Η 


" - ἐ 
καὶ πῆγε στὸν τριανταφυλλένιο χάμπο. Νὰ ἔφτασε Ὁ ἀργά" ὁ ἥλιος 


ν᾿ εἶχε βγεῖ χ᾽ πιεῖ τὴ δροσιὰ τῆς νύχτας ἀπ᾽ τὰ τριαν τάφυλλα. 


εἶχε 
ες x \ 
Τοῦ χάχου n δύστυχη κόρη ξέσχισε τὰ πόδια καὶ “τὰ χέρια τῆς 


64. Νὰ μποροῦσε « si elle avait pu », souhait irréalisable, Gr. ὁ 328. 
— 62. Ὅλο, Gr. ὁ 444, .« toujours », dans le sens de « sans cesse ». — 
- 63. Ξαγρυπνῷ « veiller, ne pas dormir », syn. ἀγρυπνῶ, — 64, Ξυλλογίζο- 
or, comme ολλογειέμαι, Gr. 2 601. -- 65. ᾿Ανοΐγω « ouvrir » et (s'ou- 
vrir », Gr. Ὁ. 249. 

66. Σφαλῷ « fermer, clore », Gr. ÿ AT; présent aussi σφαλνῷ el 
σφαλίζω;; ao0r. σφάλισα οἱ σφάλιξα. ὅγῃ. χλείνω. Du gr. anc. ἀσφαλίζω 
«assurer, aftermir ἢ. Îes analogies venant, soit de l'aor., soit du pré- 
sent, ont modifié les formes verbales de diverses façons. L'identité des 
‘types ἀγάπησα et φίλησα ἃ fait conjuguer sur ἀγαπῷ là plupart des verbes 
du: type φιλῶ (Gr. ἕ Ἂν "Ἔτριψα :τοίδω τεξ ἔκρυψας : κρύδω (au lieu de 
χρύπτω). “ἔφτασα : φτάνω = ἔπιασα : πιάνω, (au lieu de πιάζω). "ἔσφαξζα: 
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+45. La jeune fille de son côté avait trouvé quelqu'un qui avait © ᾿ 
“besoin de sa bonté, seul, malheureux ; elle l'avait pris en compas-. 
τ sion et l'avait aimé. Quel dommage qu’il füt aveugle ! Ah! si elle 
avait pu lui rendre la lumière, si elle avait pu lui donner un de ses 
yeux, avec quelle joie elle l’aurait fait! Quel dommage qu'il fût 
aveugle! cette idée lui revenait sans cesse et la tyrannisait. Et sa 
mère, qui la voyait ainsi, toujours chagrine, s’imaginait qu'elle 
avait appris, qu’elle avait compris sa laideur et qu’elle s’en affli- 
geait. 
DK 
κὰκ : 

46. Une nuit, la mère, fatiguée par le travail, dormait, et la 
fille veillait. Elle pensait une fois de plus à l’aveugle et pleurait 
sur son oreiller. Tout à coup l’âtre s’ouvrit et la bonne fée en sortit. 
La jeune fille fut effrayée à sa vue et voulut crier, mais celle-ci lui 
ferma la bouche de la main et lui dit tout bas : « I n’y ἃ que toi” 
qui puisses rendre la vue à l’aveugle. Va-t’en, dès que s’éteindront 
les étoiles et avant que paraisse le soleil, à l'aube, dans la plaine 
couverte de roses, et ramasse sur les roses la rosée de la nuit dans 
la paume de ta main. Lorsque l’aveugle aura humecté ses yeux de 
cette rosée, il reverra la lumière du jour. » Ainsi parla la bonne 


fée et elle disparut dans l’âtre. ; 

47. Sautillante, joyeuse, la jeune fillese mit en route à la pre- 
mière lueur du jour et s’en alla dans la plaine couverte de rosés. + 
Mais elle arriva trop tard : le soleil avait paru et avait bu sur les 
roses la rosée de la nuit. Ce fut en vain que la pauvre fille se dé- 


σφάζω — ἄλλαξα : ἀλλάζω (au lieu de ἀλλάσσω). Κόλλησα : χολλῶ. et 
χολνῷ --- σφάλισα : σφαλῶ el σφαλνῷ (au lieu de σφαλίζω). Σφυρίζω. τς 


σφύριξα = σφαλίζω : σφάλιξα (au lieu de σφάλισα). Solo : ἔσφαξα = πει-, 
ράζω : πείραξα (au lieu de πείρασα). Etc. , " 

67. Τριανταφυλλένιος, a, 0, « rosé, de roses », Gr. Z 539. — 68.. ‘0 : 
χάμπος « la plaine », du lat. campus. — 69. Συνάζω « rassembler, : 
ramasser », du gr. anc. συνάγω; plus rare que μαζεύω. — 70. Βρέχω. 
« mouiller, tremper, goutter, pleuvoir ». — 74. Πεταχτός, 4, ὁ; adj 
verbal de πετῶ « voler », στὰ πεταχτά « au vol ». 

72. Ξεκίνησε pour ἐξεχίνησε (de ἐχκινῷ), d'où le prés. ξεχινῶ: « 86" 
mettre en mouvement » ; syn. κινῶ; Une autre forme du même verbe est 


xouv& « remuer, bouger ». — 73. Φτάνω (du gr. anc. φθάνω) (atteindre, | 
arriver, suffire », φτάνει « cela suffit, assez». — 74. Τοῦ κάκου « θη. 


vain »,.Gr. ÿ 444, de τοῦ χαχοῦ, dans le sens de & à mal ». TX 


76. τ RECUEIL DE TEXTES EN GREC USUEL. 


υέσα στἀγχαθερὰ 'χλωνάρια. Δὲν εὖ ὅρε οὔτε μιὰ σταλαματιὰ δροσιᾶς 
καὶ γύρισε πίσω καταματωμένη ὃ, O τυφλὸς δὲν μποροῦσε νὰ τὴ δῇ, 
κι αὐτὴ δὲ μαρτύρησε 7 τίποτα. Μόνο à μάννα τῆς ξαφγιάστηχε ποῦ 
τὴν εἶδε καταξεσχισμένη χαὶ χαταματωμένῃη. Κ᾽ ἐχείνη τῆς eine 


3 » 


ἤθελε va κόψῃ ἕνα τριαντάφυλλο χαὶ γλίστρησε ὃ χ᾽ ἔπεσε 


στἀγχάθια ἢ), Πάλι δείλιασε νὰ ξεστομίσῃ τὴν ἀλήθεια. 

18, Ῥὴν ἄλλη αὐγὴ σηχώθηχε. καὶ πῆγε πάλι στὸν τριαν ne 
οι ᾿ ν, Ψ 3 Ὁ € «€ ES: 
λέγιο χάμπο' τὰ ἄστρα εἶχαν σδυστεῖ xt ὁ ἥλιος δὲν € 
ἀκόμα: τὰ τριαντάφυλλα ἦταν γε pars δροσιά. Métede ὅση χωροῦ- 
σαν οἱ δυὸ παλάμες τῆς καὶ κίνησε) γὰ φύγῃ νὰ πάῃ γρήγορα τὸ 

_ = {a ΜΝ λέ " 81) À, #) Ν F \ A 
γιατρικό, Μὰ ἀπ’ τὴ βία τῆς, μπλέχτηχε"") στὰ κλωνάρια, καὶ γιὰ 


Ν Ἂ - 7 S Ν ᾿) 3 \ LA " U 
νὰ ξεμπλεχτῇ, χύθηκε ἢ δροσιὰ ἀπ᾽ τὰ “χέρια της. Πρὶν προφτάσῃ 
Ν \ et € - \ x ” 9 A f 
νὰ μαζές ἐψῃ ἄλλη, ὁ ἥλιος βγῆνε χαὶ τὴν ἥπις ἀπ΄ τὰ τριαντάφυλλα. 
“Πάλι ἀπαρηγόρητη γύρισε πίσω, νὰ δὲν ἔ ἔχασε τὴν ὑπομονή της" τὴν 


τρίτη αὐγὴ πῆρε χ᾽ ἔφερε τὴ δροσιὰ στὸν τυφλό. 

͵ # € x 6 x, 82) ῃ Η - 
τίποτα, ἔδρεξε τὰ σδυστὰ 5) μάτια τοῦ χαὶ τοῦ 
᾽ - ᾿ 3 
Ἐκεῖνος στὴν ἀνέλπιστη αὐτὴ χαρά, 


τὸ σχοτάδι μ᾽ ἀπ᾽ τὸ φῶς, γεμᾶτος ἀγάπη 


᾽ν.» 


2 À 3 LA à! A # 
χ εὖ τυχία, πῆρε κ σφι ιξς στὴν ἀγχαλιά του τὴν χαλὴ Χορ. 


20. Τὸ βράδυ γύρισε ñ μάννα τῆς ἀπ᾽ τὴ χώρα, ‘Ana ἀντίχρυσε 


τὴν κόρη, κόπηκε 9 ἡ ἡ φωνή ris” τῆς Καλῆς Moipas τὰ λόγια εἶχαν 


ἀληθέψει- ἡ χόρη της ἡ ὁ ἄσκημη εἶχε γίνει ἡ ὀμορφότερη κόρη τοῦ 
-κόσμου Τὰ μαλλιά τῆς ἔπε εφταν στὶς πλάτες τῆς σὰν ἀναλειωμένο 85) 
χρυσάφι, h ὄψη τῆς ἦταν ὁλόδροση καὶ ῥοδοχόχκινη, τὰ χείλη 
χωρίζονταν μὲ γλυχὸ χαμόγελο, τὰ μάτια τῆς ἀνοίγονταν μεγάλα 
rot φωτερά, καὶ τὸ χορμί τῆς ψηλὸ καὶ λιγνὸ λυγοῦσε δ᾽ περήφανα 
σὰν τὸ κυπαρίσσι. 

Le 


ras Dee: ᾿ - " = 3 
24. Τὶ ἀλλο παρὰ ἡ ἀγάπη μποροῦσε") νὰ χάνῃ τὸ θᾶμα αὐτό; Νὰ 


15. Μὰ σταλαματιὰ δροσιᾶς ( une goutte de rosée »: ordinairement, 
avec apposition, μιὰ σταλαματιὰ δοοσιά, Syn. ἢ στάλα; « une goutté 
d'eau » μιὰ στάλα νερό. Σταλαματιὰ vient de στάλαγμα, et στάλα est un 


subst. dérivé du verbe σταλάζω. — 76. Καταυατωμένος « tout ensan- 
glanté », pour χατααιματωμένος. — 77. Mopruoë « révéler, dévoiler ». 


78. Ῥλιστρῶ « glisser », de ἐχλιστρῷ reformé sur λίστρον « hoyau », 
cf. en gr. anc. λιστρωτός « aplani, uni ». — 79. Τὸ ἀγχάθι « l'épine », 
du gr. anc. ἄκανθα, — 80. Kivnce, voir ci-dessus, note 72, — 84. ἡ[πλέ- 
χτηκε, de μπλέχω (pour ἐμ-πλέκω) « emmêler, empêtrer, impliquer dans ». 
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: chira les pieds et les mains aux branches épineuses. Elle ne trouva 
pas la moindre goutte de rosée et revint tout ensanglantée. L’aveugle 
ne pouvait la voir et elle ne lui révéla rien. Mais sa mère sursauta, 
en la voyant toute déchirée et tout ensanglantée. Elle lui dit qu'en 
voulant cueillir une rose elle avait glissé et était tombée dans [68 
épines. Une fois encore elle hésita à dévoiler fa vérité. 

48. À l'aube suivante elle se leva et s’en alla de nouveau dans 
la plaine couverte de roses. Les étoiles s'étaient éteintes, le soleil 
n'avait pas encore paru et les roses étaient pleines de rosée. Elle 
en recueillit tout ce que pouvaient contenir ses deux paumes et se 

 sauva pour apporter rapidement le remède. Maïs dans sa hâte elle 

s’empêtra dans les branchages et, pour se dépêtrer, elle répandit 

toute la rosée qu'elle avait dans les mains. Avant qu’elle eût [6 

temps d’en recueillir d'autre, le soleil s'était montré et l'avait 

toute bue sur les roses. Elle s’en revint inconsolable, mais ne per- 
dit point patience : à la troisième aube, elle prit la rosée et l’ap-- 
porta à l’aveugle. | 

“ 49. Sans rien dire, elle en humecta ses yeux éteints et lui rendit 

aussitôt la vue. Lui, dans ce bonheur inespéré, aveuglé encore, non 

par l'obscurité, mais par la lumière, plein d'amour et de félicité, 
serra dans ses bras la bonne jeune fille. 

20. Le soir, la mère revint de la ville. Dès qu’elle aperçut sa fille, 
la voix s'arrêta dans sa gorge. La prédiction de la bonne fée s'était 
réalisée : sa fille laide était devenue la plus belle du monde! $es 

cheveux tombaient sur ses épaules comme de l’or fondu, son visage . 

était frais et rose, ses lèvres s’écartaient en un doux sourire. Ses 

yeux s’ouvraient grands et lumineux, el son corps grand et mince 
ployait fièrement comme un cyprès. | 
94. Quelle autre chose que l'amour avait pu faire ce miracle? 


_ 82. Σθυστός, adj. verbal de σθύνω « éteindre ». L’adj. verbal marque 
un état, le part. passé une action : σδυστός « éteint », σδυσμένος « qu'on 


a éteint où qui s’est éleint »; σφιχτὸς κόμπος ( UN nœud serré », σφιγ- 


μένος. κόμπος Q Un nœud qu'on à SCrTÉ ». — 83. Εὐθύς « aussitôt »,. 
forme sav. ; syn. ἀμέσως. — 84. Κόπηκε, aor. pass. de x66w, Gr. 3 288 
et note. 

85. ᾿Αναλειωμένος, de ἀναλειώνω, plus courant : λειώνω, « fondre 5: 
du gr. anc. λειόωτῶ « broyer, réduire en poudre ». — 86. “Λυγάω 


€ ployer », ath. λυγίζω, comme σχορπάω, σχορπίζω, note 60. — 87. Mro- : 
ροῦσε. «avait pu », Gr. 8 922. . | 


8 Π ;" RECUEIL DE TEXTES EN GREC USUEL. 
roc: κῶς; Πρὶν πάρῃ ἀνασασμό, πρὶν ἔρθῃ στὰ σύγχαλά τῆς 5) χαὶ 


ῥωτήσῃ, ἡ κόρη χύθηκε pr μὲ τὰ ὰ φιλιὰ 2 στὴν ἀγκαλιά τῆς καὶ τῆς τὸ 
φανέρωσε ἀπ᾽ τὴν ἀρχὴ ὅλα ὃ ὅλα, κλαίγοντας μαζὶ καὶ γελῶντας 
ἀπ᾽ τὴ χαρά τῆς. « Καλά, κόρη βου, εἶπε ἡ βάννα συλλογισμένη "μὰ 
Ξέρεις ποιὸς εἶν᾽ αὐτὸς ποῦ σ᾽ ἀγαπᾷ; — Καὶ τί ι μὲ μέλει τάχα; δὲ 
φτάγει πῶς μ᾽ ἀγαπᾷ: » 


" ᾿ 


22. Τὴν ἴδια ὥρα τὸ πέταλα ἑνὸς ἀλόγου ἀκούστηχαν ω στὸ 
δρόμο. Τἄλογο. στάθηκε χι ὁ χαδαλλάρης πέζεψε καὶ χτύπησε. τὴν 
πόρτα" « ἤλνοιξε, χαλότυγη μάννα τῆς “ὄμορφης. καὶ is χαλῆς. 
χόρης. » » Ἢ μάννα ἄνοιξε καὶ μπῆχε μέσα ἕνας ὄμορφος χρύσογτυ- 
μένος λεδέντης" πῆρε, φίλησε τὸ χέρι τῆς χαὶ τῆς εἶπε: « Θέλεις νὰ 

χάνῃς γιό σου τὸ βασιλόπουλο; ᾿Εγὼ εἶμαι ὁ τυφλὸς ποῦ εἶδε τὸ φῶς 
που ἀπ᾽ τὴν ἀγάπη χι ἀπ᾿ τὴν χαλωσύνη τῆς κόρης σου. Μιὰ χακὴ 


μάγισσα μὲ εἶχε τυφλώσει χαὶ μὲ εἶχε διωγμένο ἀπ᾽ τὸ βασίλειό 
μου" μιὰ χαλὴ μάγισσα μοῦ δίνει τώρα καὶ τὸ φῶς χαὶ ἮΝ βασίλειό 
μου rico), » 
:23. Τὸ βασιλόπουλο ποαντρεύτηχε ἡ τὴν ὄμορφῃ χαὶ τὴν χαλὴ 
w \ ῃ 7 . » 
κόρη. ‘EH μάννα τῆς δὲ θέλησε γἄρθῃ στὸ παλάτι μαζί πους" ἔμεινε 
τὸ μοναχικὸ σπιτάχι της, εὐτυχισμένη γιὰ τὴν εὖ τυχία τῆς χόρης 
πῆς. Κάθε πρωΐ, ἡ χόρη ἐρχόταν x ἔδλεπε τὴ μάννα της, πάντα 
ὄμορφη καὶ πάντα χαλή. Πέρασε καιρὸς ἔτσι. 


ῃ 


24. "Ἄξαφνα, ἕνα πρωΐ, ἀνοίγει μεμιὰς À πόρτα τοῦ, σπιτιοῦ χαὶ. 


μπαίνει ἡ χόρη. Ἅμα τὴν εἶδε ἢ μάννα χέρωσε" 5, Ἦταν 

μπαῖνξε i OPA. ua ἢ £LOE μ L τῆς, (ἐρ ñ 
; CRE x 4 ῃ 

κόρη τῆς αὐτὴ ἢ τὸ παλιὸ φάντασμά της; Τὰ μαλλιά της σὰ. λινάρι, 
ἡ ὄψη, τῆς χλωμὴ χαὶ ζαρωμένη, τὰ χείλη τῆς σχασμένα χαὶ papa”: 

᾿μένα, μικρὰ XL ἀφώτιστα τὰ μάτια τῆς, καὶ τὸ κορμί τῆς λιγνὸ καὶ. 


3 


ἀπ’ τὸν ἀέρα σὰν ξεροκαλαμιά. « Τί 


ro 


ἄσαρχο τόσο, ποῦ σάλε 
τῳ , ς 
ἔπαθες", χόρη μοὺυ;» φώναξε μὲ βραχνόφωνη Ἢ ἡ ἢ μάννα. K ἡἣ 
φωνὴ ποῦ θὰ σπάραζε καὶ τὴν πιὸ ἄπονη 
Τ PTS ë ι 


ΜΝ 


δύστυχη ἐκείνη, μὲ μιὰ 
τ } " 2 2 - 
χαρδιά, ἀποχρίθηχε : « Δὲ μ᾽ ἀγαπῷ πιά: 


DE 


88. Ἦρθε στὰ σύγχαλα τῆς el, plus souvent, στὰ καλὰ τῆς ( elle a τ 
repris ses sens ὃ. Pour l'idée de concentration marquée par σὺν, comparer 
το ἰσυνεφέρνῳ « revenir à soi », page 144, note 15. 

88. Χύνομαι « se précipiter », proprement « se déverser », de χύνω; : 
τ gr. anc. χέω. — 90. Μὲ τὰ φιλιά, litt. « avec les baïsers », c.-à-d..« avec 

des baisers, en l'embrassant » ; de même μὲ τὰ χλάματα « ὅπ pleurant », 
μὲ τὰ γέλια « en riant ». — 94. Aivw πίσω, Htt. « donner en arrière.»,. 


ΤῈΣ 
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Mais comment, comment? Avant qu’elle. eùt repris haleine, avant 
.qu'’elle fût revenue à elle et püt l'interroger, sa fille se précipita 
vers elle, l’embrassa et lui révéla tout depuis le commencement, 
en pleurant et en riant à la fois. « Bien, ma fille, dit la mère son- 
geuse: mais sais-tu quel est celui quit'aime? — Et que m'im- 
: porte? Ne suffit-il pas qu'il m'aime? » 

99, Au même instant, on entendit au dehors sur la route le bruit 
des fers d’un cheval. Le cheval s'arrêta, le cavalier mit pied à 
terre et frappa à la porte : « Ouvrez, heureuse mère de la belle 


et bonne jeune fille. » La mère ouvrit et vil entrer un beau jeune 
homme tout vêtu d’or, qui lui prit la main, la baisa et dit : 


« Voulez-vous faire, du prince, votre fils? Je suis celui qui a 
recouvré la vue par l’amour et la bonté de votre fille? Une 
méchante magicienne m'avait rendu aveugle et chassé de mon 
royaume; une bonne fée me rend maintenant et la vue et mon 
royaume. 


23. Le prince épousa la belle et bonne jeune fille. La mère ne 
voulut pas aller au palais avec eux; heureuse du bonheur de sa 
file. elle resta dans sa maisonnette, solitaire. Chaque matin la 
fille, toujours jolie et toujours bonne, venait voir sa mère. Un long 
temps passa ainsi. 

24. Tout à coup, un matin, la porte s’ouvrit brusquement el sa 


fille entra. La mère, dès qu’elle la vit, devint blanche comme cire. 


Était-ce là sa fille.ou son vieux fantôme ? Ses cheveux étaient comme 
du lin, son visage pâle et ridé, ses lèvres crevassées et flétries, 
petits et sans éclat ses yeux, et son corps mince et si décharné 


qu'il remuait au vent comme un chaume sec. « Que t’est-il arrivé, : 


ma fille? » s'écria la mère d’une voix rauque. Et la malheureuse 
répondit d'un ton qui eût ému le cœur le plus dur : « Il ne 
m'aime plus! » 


rendre ». — 92. Ilavrgedw « marier quelqu'un », παντρεύομα!ι (88 
marier ». ΠΠαντρεύτηχε τὴν κόρη « épousa la jeune fille », moins fréquent 
que πῆρε τὴν χόρη OU πῆρε τὴν κόρη γυναῖχα. ‘ 

93. Κερώνω, dérivé de κερί « cire, bougie de cire ». Le sens est donc 
« devenir jaune comme cire », syn. χιτρινιάζω, 


94, ΤΙ ἔπαθες ; {|| « qu'as-tu souffert ? »,.« que t'est-il arrivé ? » «que 
L'arrive-ti1? » aussi € qu'est-ce qui te prend? ». — 95. Βραχνός, ἡ, ὁ, 


«enroué », gr. anc. βραγχός. Βραχνιάζω € s'enrouér» , βράχνιασα « je me 
suis enroué », εἶμαι, βραχνιασμένος ( je suis enroué ». 
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ΧΥΠ 
Ὃ ταμπουρᾶς ”. 


λάλει), χατημέν α τῆς ἀγάπης. 
᾽ il YŸ ἱ 


Τρανούδο ὅλες τὶς ὄμορφες χαὶ τὶς γαοιτωμένες, 
pa μορς χαριτωμεένες. 


Lu 
a 
& 
τε 
τὶ 
© 
ς 
τὸ 
Rt 
ES 
le] 
— 
ΠῚ] 
ς-- 
O7 
2 


4 


τραγούδα τὶς ue} Le) χαὶ τὶ «Ὁ 
pæyou α τις με ᾿χθινες HAL τις μαυρομματουσες 


2 5) πὶ ! ha ovg à “Ὁ À 1 6e 
πὔχουνϑ᾽ τὰ μάτια τὰ γλυχά, τὰ φρύδια τὰ γραμμένα 
" ν᾿ 4 À 4 Ν x λλ La 
τραγούδα χαὶ τὶς γαλανὲς χαὶ τὶς ξανθομαλλοῦσες, 5 
LA Α FE Ν À) LA À L'A . 7) “-λ # - 
πὄχουν τὸν ἥλιο στὰ μαλλιά, τὴν ἄνοιξη 7) στὰ χεΐλη 
"ὃ \_f 2. 9 yo es . 9) 
τραγούδα τὶς βεργόλιγνεςἢ καὶ τὶς χαμαρωμένες ", 
ΒΕ “" ἝΝ à 140) 4 €! 241) ve , . 
πὄχουν ἀρχόντισσας κορμὶ" καὶ δήγισσας'" καμάρι 
"ὃ Nue on λὲς 15 3 Lctyec © 5X 13) 
τραγούδα καὶ τὶς παχουλὲς 7% ἐχεῖνες τὶς κοντοῦλες᾽ ἦ, 
7 9 16) 1 18) Li 1} κ᾿ Η 7) ͵ 
π᾿ ὅλο φουντώνουν "ἢ σὰ μιηλιὲς τὸ μηλα φορτωμένες. 10 
Adieu, καημένε ταμπουρᾶ, παινέμαπα δ καὶ χάρες" 
y _ 
τραγούδα ὅλες τὶς ὄμορφες χαὶ τὶς καλὲς τῆς χώρας, . 
nr re ὅλες τὴ Λενιῷ ll, τῆς παπαδιᾶς τὴν χό 
νὰ πρῶτ᾽ ἀπ’ ὅλες τὴ Δενιὼ 7, τῆς παπαδιᾶς τὴν χόρη; 
πὄχει διπλὲς τὶς ὀμορφιὲς χαὶ ταιριαστὲς τὶς χάρες, 


A 


ς # 3 " À 1 x + 1 
ὁπὄχει am τὶς μελαχρινὲς τὰ μάτια καὶ τὰ φρύδια, 45 


4. G. Drossinis, Εἰδύλλια (/dylles), Athènes, 1884, in-8°, pages 4-2. 
σα Ὁ ταμπουρᾶς « la guitare » du turc tamboura. — 2. Λάλει, impér. 
prés. {e.-à-d. continu) de λαλῶ, -εῖς € chanter » qui, conformément à 
l'usage ancien, s'emploie en parlant des oiseaux où ‘d'un instrument de 
musique. Ces impér. sing. en εἰ Sont très rares à Athènes, où l'on dit'par 
EX. περπάτα (de περπατῶ, «εἰς), Gr. 516. 
8. Mshuyptvdc, du gr. anc. υελάγχρους, AVEC suffixe τινος. --- ἃ, Maupou- 
ματοῦσα, COMME μαυρομμάτα, ἴόπῃ. de μαυρομμάτης « qui ἃ les yeux 
noirs », Gr. à 150. — 5. {ὄχουν, contraction de ποῦ ἔχουν. Gr. ὃ 55, 
rem. II. — 6. Φρύδια γοαμμένα, lit. « des sourcils tracés ». Cette épithète 
-élogieuse, conservée par les chansons populaires, vient du temps où les 
femmes s’épilaient les sourcils avec une pâte et s'en dessinaient de fac- 
| tices. — 7. Ἢ ἄνοιξη « le printemps », du gr. anc. ἡ ἄνοιξις « l'ouver- 
: ture» ; l'intermédiaire ἃ pu être « l'ouverture de l’année », qui commen- 
çait autrefois en mars. — 8. βεργόλιγνος, composé de βέργα « baguette » 
τ (lat. vulg. verga) et λιγνός « mince ». 
9. Du gr. anc. χαμάρα € vobte » (passé en lat. sous la forme cémära) 
L'est.venu καμαρώνω € voûler, aTquer », auj. intr. « se rengorger » (ἔμ. 


DROSSINIS..— LA GUITARE: : : . 81: 


ΧΥΠ 


La guitare. 


Dis, ma bonne guitare, des chansons d'amour. 

Chante toutes les belles et les gracieuses, 

Chante les brunes aux noires prunelles, 

Qui ont l'œil doux, les sourcils dessinés : 5 
Chante aussi les blondes aux yeux bleus, 

Qui ont le soleil dans les cheveux, le printemps sur les lèvres ; 
Chante celles qui sont minces comme une baguette et qui font les 
Qui ont un corps de grande dame et un port de reine: Ὁ [fières,. : 
Chante encor les grasselettes et ces courtaudes, | 
Qui deviennent touffues comme des pommiers chargés de pommes. . 
Dis, ma bonne guitare, qualités et grâces ; 

Chante toutes les belles et bonnes de la ville ; 

Mais avant toutes, Lénio, la fille de la popesse, 

Qui ἃ double la joliesse et bien assorties les grâces, 
Qui a des brunes les yeux et les sourcils, ΠῚ 


LB 


«se metire en arc, bomber la poitrine ») et trans. « être fier de » ; 
ἢ μητέρα καμαρώνει τὸ παιδί « la mère est fière de son enfant ». Dérivé 
de χαμαρώνω, dans le sens figuré : τὸ χαμάρι (l'action de se rengorger, 
de faire le fier, l'objet d’orgueil », χαυάρι βου! τ mon orgueil! ». Le 
mot ἣ κάμαρα ( la chambre » vient plutôt du roman que du lat. cémära 
dans le sens de « chambre ». | 

40. To: xopui « le corps », gr. anc. χορμός « tronc d'arbre », οἵ, le 
r. tronc. — 11. “Ὃ ῥῆγας « le roi », du lat. rex; en gr. byz. ὃ ῥήξ, 
τοῦ ῥηγός. Le féminin ἢ ῥήγαινα et à ῥήγιοσα « la reine » ἃ été refait sur 
ῥῆγας. Ces diverses formes ne sont plus usitées que dans la litiérature 
populaire. ou de couleur populaire, comme ici. — 49. Παχουλός « gras- 
selet », Gr. 2 559, -- 48, Kovroëkns « courtaud », fém. κοντοῦλα; 
Gr. δὶ 558. . 

᾿ς 44. Π’ ὅλο pour ποῦ ὅλο « qui sans cesse ». --- 45. Ἡ goüvra «la 
touffe, la houppe, le gland », déjà byzantin. On y voit le lat. frons, 
frondis « feuillage », mais la transformation reste obscur 
dérivé de φοῦντα € devenir toulfu ». | 

16. Τὰ παινέματα, de παινῶ pour ἐπαινῷ, αν, ἢ 388, « les louanges » ” 
ei en grec pop. aussi « les qualités ». — 47. Ἢ. Λενιώ, diminutif de 
᾿Ελένη « Hélène », Gr. 8 191 : | 


e. Φουντώγω, 


RECUEIL DE TEXTES EN GREC USUEL- 
xt ἀπ᾽ τὶς ξανθοῦλες τὰ μαλλιά, τὰ χείλη τὰ δροσᾶτα, 
ὁπὄχει ἀπ᾽ τὶς βεργόλιγνες χορμὶ κυπαρισσένιο, 
+ ? À “- 0} . A . Α À =Ÿ {8) \ À ! Y 19) 

κι ἀπ᾽ τὶς κοντοῦλες τὶς μιυιρὲς τὸ πεῖσμα“ καὶ τὸ νάζι, 
λάλει; καημένε ταμπουρᾶ, ὅσο νὰ ξημερώσῃ. 
"Κι ἂν μοῦ τὴ φέρῃς πὴ Δενιώ, τῆς παπαδιᾶς τὴν κόρη, 20 
ἐγὼ σοῦ τάζῳ τόξιμο᾽" ποῦ θὰ. ζηλέψῃ ὁ κόσμος" 

ἐγὼ τῆς «680 τὰ μαλλιὰ καὶ σοῦ τὰ βόνω 1 τέλια ἢ), 


-γἄχῃς τὰ πέλια σου PUS χρυσὴ καὶ τὴ φωνή σου. 


« persuasion, confiance », auj. 4 entê- 
εισματώνῳ À s'entêter »; πεισματάρης, ἃ, 
inauderie, coquetterie »,-{urc naz, même 
« Celle fait des manières, elle fait la 


48. Τὸ πεῖσμα, en gr. anc. 
tement, mutinerie, dépit »; π 
xo centôté »n. — 19. Ναζι « m 
sens, d'origine persane. κάνε: val 
mijaurée. » 
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“Des blondinettes les cheveux, Les lèvres fraiches, 

- Qui a des minces le corps de cyprès, 

Et des petites courtaudes [a mutinerie et les minauderies. 
τ Chante, ma bonne guitare, jusqu’à ce que le jour paraisse. 

Et si tu me Pamènes, Lénio, la fille de la popesse, 20 
Je te promets un cadeau dont le monde sera jaloux : 

Je lui couperai les cheveux et'te les mettrai comme cordes 
- Pour que d’or soient tes cordes et d’or aussi La voix. 


2 


20. ΤῬάζω « promettre, faire vœu » (gr. anc. τάσσω « assigner »), con- 
_servé à Athènes dans le sens de « faire vœu », mais remplacé par ὑπό- 
syouat dans celui de « promettre », Gr. ÿ 495; ἢ ὑπόσχεσις « la pro- 
messe », τὸ τάξιμο « le vœu », et « la promesse » en grec pop. — 24. Βάνω, 
pop. ; ath. βάζω. — 22. Ῥὸ τέλι «la corde d'un instrument de musique », 
du turc el. 


‘84 ᾿ RECUEIL DE TEXTES EN GREC USUEL. 


XX 


Ἢ Εὐτυχία ἡ". 


Ἔσχχι, δὲ μοιάζει à Εὐτυχία") τἀγάλματα, 
ποῦ bouts χαὶ μονοχόμματοα" καὶ ἀχέρια 
Léo”. ἀπ᾽ τὴν χρύα τὴν πέτρα πἀνασταίνουνε 
τῆς Τέχνης θεοδύναμα ἢ τὰ χέρια: : 


τ᾽ 


_ “Ν 
Εἶναι ἐκκλησιᾶς βυζαντινῆς εἰχόνισμα, 
ποῦ, μέσ’ στὰ καντηλόφωτα σχοτάδια, 
Ν LA “ [SV “ " ’ 
τὰ χέρια τῆς Ὑπομονῆς τὸ ταίριασαν 
LA ν ᾿ 
σμίγοντας μύρια ταπεινὰ: πετράδια, 


4. 6. Drossinis, Φωτερὰ σχοτάδια (Obscurités lumineuses), Athènes, 
4915, in-8v, page 59. La versification de ces deux strophes est moins 
simple que celles des poésies vues précédemment. Vers impairs : 12 syl- 
labes, sans césure définie. Accent obligatoire sur la 10. Accents faculta- 
tifs sur les autres syllabes paires, mais interdits sur les syllabes impaires, 
à l'exception de la première. Vers pairs : seuls rimés et identiques pour | 
le reste à des vers impairs dont on aurait retranché la dernière syllabe. 1] 
est aësez difficile de bien marquer le rythme à la lecture. Prononcer : 
v. À, μοιάζ᾽ 4; v. 5, εἶν᾽ ἐκκχησιᾶς ; et, avec des diphtongues (Gr. 2 10) : 
v. 15, Εὐτυχία; v. 2, ποῦ ὡραῖα, καὶ ἀχέρια; γ᾽ ὅ, κρύα. 

2. Μοιάζω « ressembler », se construit de diverses façons. Μοιάζει στὸν 
πατέρα του, OU τοῦ πατέρα τοῦ OÙ μὲ τὸν πατέρα του ( il ressemble à son 
père ὃ. Μοιάζει Γάλλος, avec une apposition, « il ressemble à un Fran- 
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XIX 
Le Bonheur. 


Non, le Bonheur ne ressemble pas aux statues, 
Que belles et d’une seule pièce et entières 
Font naitre de la pierre froide 

Les mains toutes puissantes de l'Art. 


C’est une icône d'église byzantine, | δ 
Que, dans l’obscurité où luisent les veilleuses, : 

Ont composée les mains de la Patience, 

En assemblant des milliers d’humbles pierres. 


çais », c.-à-d. « il est comparable à un Français »; mais si l'on mettait 

l'article il faudrait l'acc. : μοιάζει ἕνα Γάλλο. C'est le cas de σὰν, Gr. 2 168, 

19 οἱ % et dela phrase ci-dessus, μοιάζει τἀγάλματα. 

8. ‘H εὐτυχία « le bonheur », forme savante, Gr. 2 45. — 4. Movo- 
χόμματος « d'une seule pièce », de μόνος « seul » et de κομμάτι € mor- 
. ceau ». —— 5. Μέσ᾽ ἀπὸ, litt. « de dedans », cf. Gr. 99 468-469. 

6. ᾿Ανασταίνω « ressusciter, faire revivre », a0r. ἀνάστησα; Comparer 
στήνω, Gr. 8 414: gr. ane. ἀνίστημι et ἵστημι. — 7. Θεοδύναμιος, ἡ, 0, 
αν. 163, 5°; on peut prendre ici θεο- dans son sens élymologique ou 
comme un superlatif. Cette construction de l'adjectif (θεοδύναμα τὰ χέρια) 
est. particulière à la langue poétique et met en relief cet adjectif. — 8. Τὸ 
καντήλι « la veilleuse », à καντῆλα « la lampe d'église », lat. candela. 
-— 8. Σμίγω « mêler, unir », gr. anc. μιγνύω. 
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XX 
Ἢ βασίλισσα τῶν Γοργόνων ”. 
4. τανε μιὰ φ 
ἕνα γιό. Ὅσο ἦτον ὁ βασιλιὰς 2 ἡ βασίλισσα καλοὶ ἄνθρωποι, τόσο 


. . . 
ορὰ ἕνας βασῶμὰς καὶ μιὰ βασίλισσα κ᾽ εἶχαν w 


DANS 


ἴδιο παλάτι) χαθόταν. χι ὁ 


£ " ᾿ 


ἦταν: ὁ γιὸς διαστρεμμένος". Μέσα στὸ 
βεζίρης" τοῦ βασιλιὰ x εἶχε xt αὐτὸς ἕνα γιό" ὅσο τὸ βασιλόπουλο 


+ ᾿ # " “ἢ à ΡΟ ΚΩ͂Ν » κ᾿ ᾿ 
-ταν γχαχὸ KL ασίζημο, τοσὺ τὸ β ιρόπουλο ταν ομοῦφο καὶ χαλό- 


Κύτταζε τὸ βασιλόπουλο μὲ τί τρόπο νὰ καταστρέψῃ τὸ βεζιρόπουλο. 


\ 


2. Μιὰ μέρα πῆγε τὸ βεζιρόπουλο μὲ τὸ δάσχαλό. του στὸ 


, 


χυγήγι. ᾿Βκεῖ ποῦ πήγαιναν, βλέπει χάμω ἕνα πολὺ ὄμορφο φτερό, 
, ν᾿ - ! 4 4 1 x , ῃ 
χρυσό" λέει τοῦ δασχάλου του « Νὰ τὸ πάρω τὸ φτερὸ, δάσχαλε, 


+ , M , ᾿ mt ν -“ 6) eur St . À A Lt . θὲ 

ποῦναι τόσο ὄμορφο; --- Τί νὰ σοῦ πῶ, παιδί μου; ἂν τὸ πάρῃς Gi 
N A © # 

uetavonons”, κι à δὲν τὸ πάρῃς πάλι θὰ μετανοήσῃς. — Αἴ, λέει τὸ 


᾿παιδί, ἂς τὸ πάρω δ᾽ xt ἂς μετανοήσω, ἀφοῦ εἶναι, τόσο ὄμορφο τὸ 
φτερό. » Κατέδηχε ἀπ᾽ τἄλογό. του, τὸ πῆρες καὶ τὀδαλε. στὸ 
'χεφάλι του. | 

8. Τὸ βασιλόπουλο ἦταν ἀνεδάσμένο" στὸ παλάτι Ψηλά, ἀπάγω 
στὸ κιόσκι 10) x” εἶχε xd" καὶ κύτταζε κατὰ τὰ βουνά. "Ἔτυχε νὰ 


# Ν , > 4 “- " Li 4 τι \ Ὁ 
πέσουν τὰ χιάλια του σ᾽ ἕνα πρᾶμο ποῦ ἔλαμπε στὸν Mo σὰ ia 


μάντι "5: δὲν ἤξερε κ' ἐκεῖνος "5 τί ἤτανε" χυττάζει καλύτερα καὶ βλέπε: 
τὸ βεζιρόπουλο ποῦ εἶχε στὸ χεφάλι τοῦ Eva χρυσὸ τοελέγγι᾽, σὰν 


4. Marianne Gr. Kambouroglos, Παραμύθια (Contes), 25 édit., Athènes, 
1949, in-8°, page 46-51. Ce conte, à la différence de ceux qu'on à vus. 
précédemment, est populaire, ce qui explique certains faits de lexicologie 
et de syntaxe. — 2. Διαστρεμμένος de διαστρέφω « détourner, pervertir ΕΣ 
— 8. Τὸ παλάτι « le palais », lat. palatium. ---- 4.'0 βεζίρης Cle viziri, 
turc véxir. — 5, Ὅ δάσκαλος « le maître », du gr. ane. διδόσχοιλος. | 

6. Τι νὰ σοῦ πῶ; « que te dire? » Gr. ὃ 329. — 7. δετανοῶ, -εἴς (se 3: 
repentir », d'origine sav.; μετανοιώνω, d'origine pop., dérivé de μετάνοια; “. 
autrefois « repentir », auj. « génuflexion » ; cf. ἐννοῶ et νοιώθω; page 12, : 
note δά. --- 8. "ἃς τὸ πάρω, Gr. ὁ 325, rem. E. τος ᾿ 

9. Ἦταν ἀνεθασμένο « était monté », Gr. ὃ 269, rem. Il; part. passé 
pass. qui 88 rattache comme forme à ἀνεόάζῳ, v. trans, tout en-ayant le 
sens de ἀνεθαίνω, v. intr. Plus courant : εἶχε ἀνέδει, Gr. 99 568 et 256.7 
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La reine des Gorgones. 


IL y avait une fois un roi et une reine qui avaient un fils. Autant 
le roi et la reine étaient de braves gens, autant leur fils était per- 
vers. Dans le même palais habitait le vizir du roi, qui avait, lui 
aussi, un fils. Autant le prince était méchant et laid, autant le fils 
du vizir était-beau et bon. Le prince cherchait dé quelle façon de 
pourrait perdre le fils du vizir. 

2. Un jour celui-ei alla à la chasse avec son maître. Là où ik 
allérent, il vit par terre une très belle plume d'oiseau toute d’ GES 
« Maitre, fit-il, faut-il prendre cette plume, qui est si belle?. — 
Que voulez-vous que je vous dise, mon enfant? Si vous la prenez, 
vous voüs en repentirez, et si vous ne la prenez pas, vous vous 
en repentirez encore. — Eh bien! dit le garçon, je vais la prendre, 
puisqu'elle est si bell e, quitte à m’en repentir. » Il descendit de 
cheval, la prit et la mit à sa tête. 

3. Le prince était monté en haut du palais, sui le kiosque, 66 il 
avait une lorgnette, avec laquelle il regardait vers les montagnes. 
La lunette vint à tomber sur un objet qui brillait au soleil comme. 
un diamant. Il ne savait pas bien ce que c'était; il regarde mieux 
et voit le fils du vizir qui avait sur la tête une aigrette d'or, sem- 


40. Ῥὸ χιόσχι « le kiosque », du turc kieuchk. — 44. Τὰ κιάλια « la 
lorgnette ». plur. analogue au fr. ciseaux, lunettes, .etc.; sing. τὸ κιάλι 
moins usité; de l'it. occhiale dont le plur. occhiali est devenu, en passant 
en grec, un neutre en. Comp. τὰ γυαλιά ( les lunettes », plur. de τὸ 
᾿γυαλί Cle vêrre », gr. anc. ὅαλος. Le 

49. Τὸ διαμάντι «le diamant », du gr. byz. δαμόντιν influencé par le ; 

préfixe ὃ διὰ; gr. anc. ἀδάυ. ας, τῶντος. C'est le gr. byz. διαυάντιν qui ἃ. 
douné Le fr. diamant, attesté chez nous dès le xue siècle. — 48. Δὲν 

H£epe x ἐκεῖνος « il ne savait pas lui-même », « il ne savait pas bien »:; 
comparer ξέρω x' ἐγώ; litt. « est-ce que je sais, moi? Ty, « est-ce que je 

Ε sais ? », (je me le demande ». ie 
A4 Τὸ ταελέγγι» Mot rare, € l'aigrette », di ture ichelenk. L' aigrette : 
d'un chapeau se dirait aujourd'hui ἢ ἢ αἰγκρέττα (pron. égréta), du ne. 
gretle. 


.88 RECUEIL DE TEXTES EN GREC USUEL. 

Evo μεγάλο φτερό. « Mnpé"}, τὸ διάσλο ! 1%) λέει, ποῦ τὸ ηὖρε αὐτό, 
᾿Εγὼ εἶμαι βασιλόπουλο x ὁ μπαμπᾶς μου") βασιλιὰς καὶ δὲν ἔχῳ 
τέτοιο πρᾶμα. Σὰν ἔρθῃ στὸ παλάτι, θὰ τοῦ τὸ πάρω.» 


&. Τύρισε τὸ παιδὶ στὸ παλάτι μὲ τὸ δάσχαλό του. Μηνάει 5) γὰ 
πάῃ εὐθὺς ἀπάνω τὸ βεζιρόπουλο, ποῦ τὸν θέλει, Τοῦ λέει" « Τί ἦταν᾽ 
ἐχεῖνο ποῦ φόραγες “ στὸ χεφάλι σου, στὸ χυνήγι, ποὔλαμπε σὰ 
ὀιαμάντι: --- ΤῬίποτις" ἕνα φτερό, εἶπε τὸ παιδί, — Φτερό! ἀϊντε Ὁ 
οὐ πήγαινε, φέρ᾽ το νὰ τὸ δοῦμε.» 

; ᾿ 


“5. Κατεδαίνει τὸ βεζιρόπουλο. κάτω στὴν κάμαρά τοῦ, παίογειϊ τὸ 


Σ 


πάρ᾽ το, βασιλόπουλό μου. — Μπά! τί νὰ τὸ χάνω. τ 
4 δ - ΓΝ ΜΝ ᾿ς DES A Le 
πᾶς νὰ μου φέρῃς τὸ πουλί, χι ἃ δὲ μοῦ τὸ φέρῃς, 

Léo” στὸ παλάτι. » | 
6. Πάει τὸ βεζιρόπουλο κάτω στὴν κάμαρά του κι ἄρχισε γὰ κλαίῃ 
͵ 


ι 
᾿ - - 5 
καὶ νὰ βλαστημάῃ ἢ τὴν ὥρα ποῦ πῆρε τὸ φτερὸ ἀπ᾽ τὸ δρόμο. Ἔχε 


: en + + 
ποῦ ἔκλαιγε, ἦρθε ὁ δάσκαλός του « Τί ἔχεις, παιδί μου, καὶ 
[ Η 3 + = 
κλαίς; — Τί γᾶχω ἢ); Δὲν ἦταν καλύτερα νὰ σ᾽ ἀχούσω, νὰ μὴν 
F A - τ CE - 
πάρω τὸ φτερό; » Τοῦ εἶπε τὸ καὶ τό, καὶ τοῦ εἶπε πῶς πρέπει νὰ 
de 


Τοῦ εἶπε ὁ δάσχαλός του" « Ac) τὰ χλάματα χαὶ πάμε νὰ βροῦμε 
τὸν πατέρα σου, νὰ δοῦμε τί θὰ κάνωμε. » 

7. Τότες ἀποφάσισαν νὰ πάρουν κάμποσα τουλούμια ἢ χρασὶ καὶ 
γὰ πάνε στὴ μεγάλη στέρνα ") ποῦ πίνουν τὰ πουλιὰ γερό, ποῦ γνώ- 


45. Ἡπρέ «eh! », pop., Gr. 2 509. Mxst οἱ βρὲ viennent de μωρέ, 
Gr. ὁ 509, auj. interjection, autrefois voc. de μωρός « niais, stupide». 
: Comp. dans le Nouv. Test., Maith. δ, 99 : ὃς δ᾽ ἂν εἴπη, τῷ ἀδελφῷ 
αὐτοῦ: Ῥαχώ, ἔνοχος ἔσται τῷ συνεδρίῳ ὃς δ᾽ ἂν εἴπῃ" δίωρέ, ἔνοχος 
“ἔσται εἰς τὴν γέενναν. τοῦ πυρός (et que celui qui dira à son frère : 
« Raca! mérite d'être puni par le sanhédrin; et que celui qui lui dira : 
Morè! mérite d'être puni par le feu de la géhenne ». Auj. au neutre τὸ 
μωρό « le bébé ». 

10. Τὸ G(6)oho, acc, Gr. ὁ 104, rem. — 47. Ὁ μπαμιπᾶς υἱοῦ ( Mon 
“papa »; pau € maman ». — 18, ἢηνάω « mander », litt. « il mande 
que le fils du vizir aille aussitôt en haut ». 
49, Φόραγες, forme dial. ; ath. φοροῦσες, impf. de φορῶ, ec, Gr. δ ἀ99. 
Θόραγες est du même type que φοράω (— φορῶ, οἷ. Gr. ὁ 296) et se 
conjugue τ φόραγα, φόρα(γ)ες, φόρα(γ)ε, φοράγαμε; φοράγατε, φόραγαν; 
comp. Gr. δὶ 11, vers À, ἐχτύπαε (= (ἐ)χτύπαε) impf. sing. 5. de “τυπάω; 
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blable à une grande plume. « Eh! le diable, dit-il, où a-tl trouvé 
cela? Je suis prince et mon père roi, et je n’ai rien de pareil. 
Quand il arrivera au palais, je le lui prendrai. » ᾿ : 

&. Le garçon revient au palais avec son maitre, et le prince lui 
fait dire de monter aussitôt, qu'il le demande. « Quel était eet objet 
que tu portais sur la tête, à la chasse, et qui brillait comme un 
diamant? — Rien, une plume, dit le garçon. — Une plume, 
allons, va la chercher, que nous la voyions. » " ! 

5. Le fils du vizir descend dans sa chambre, prend la plume, 
la porte au prince et lui dit : « Puisqu’elle vous plaît, prenez-la, 
prince. — Εἰ qu’en ferais-je? Va me chercher l'oiseau lui-même, et 
si tu ne me l’apportes pas, tu ne rentreras pas au palais. »: 

6. Le fils du vizir descend dans sa chambre, et se met à pleurer, 
en maudissant l'heure où il a ramassé la plume sur la route. Pen- 
dant qu’il pléurait, survient son maître : « Qu’avez-vous à pleurer, 
mon enfant? — Ce que j'ai? J'aurais mieux fait de vous obéir et 
de ne pas prendre la plume.» Il lui raconte tout par le. menu et 
Jui dit qu'il est forcé de trouver l'oiseau auquel appartient laplume, 
car sinon, le. prince le chassera du palais. Le maître lui réplique : 
« Laissez les pleurs et allons trouver votre père, pour voir ce qu'il 
conviendra de faire. » Dr ΠΕ 

7. lis décident alors de prendre avec eux quelques outres de vin 
et d'aller à la grande citerne, où buvaient les oiseaux et que con- 


Ces verbes en -&, -sic ont aussi un imparfait dialectal voisin du type 
ancien ἐφίλουν, ἐφίλεις, ἐφίλει, ᾿ἐφιλοῦμεν, ἐφιλεῖτε, ἐφίλουν; c'est, pour 
φορῶ, -εἴς : (ἐφόρουν, (ἐ)φόρειες, (ἐ)φόρειε, (ἐγφοοοῦμεν, (ἐ) φορεῖτε, (ἐ)φοροῦ- 
σαν. Solomos, 96, 15 : ἄργεις νἄλθῃ ἐκείν᾽ ἡ ὥρα « celte heure tardait à 
veñir », ath. ἀργοῦσε. #7 

28. ”’Aïvre, pron. dindé, turc haïdé. — 24. Χωρῷ « contenir »; δὲν 
τὸ ywget ὃ νοῦς μου, litt. « mon esprit ne le contient pas », 4 cela me 
surpasse ». Aussi, « tenir dans », τό κρασὶ δὲ ywpet ὅλο στὴ μποτίλια « le 
. vin ne tient pas tout dans la bouteille ». ἴοἱ, δὲ χωρεῖς στὸ παλάτι « tu ne 
trouveras pas place, tu ne rentreras pas au palais ». 


“7 22. Βλαστημάω € maudire, jurer », du gr. anc. βλασφηυῷ, par dissi- : 
milation de labiale; ἢ βλαστήμια « le juron ». — 28. "T6 νἄχω; « que 


puis-je bien avoir? » « que voulez-vous que j'aie? ».— 24. “Ac « laisse», 


τον. 2 539. — 26. Τὸ τουλούμι « l'outre:», du turc touloum. On appelle 


᾿᾿τουλουμήσιο, (τυρὶ) un fromage qui se conserve dans des outres. —26."H 
στέρνα € la citerne »; non pas du lat. cisterna. (gr. byz: κιστέρνα), mais: 
probablement d'une forme romane sisterna. : LAN 
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᾿ {Qt st 7 2 4 4 4 - 2. ῃ Ν 4 
pute 0 δάσκαλός τοῦ. Πῆραν τὸ κρασὶ καὶ πῆγαν σ᾽ ἐκείνη τὴ otépvs 

Ν » 2 À LA A # 4 LA A . 4 # 
κι ἄνοιξαν τὴ στέρνα. καὶ γύρισαν τὸ γερό, γιὰ νὰ μὴν τ ρέχῃ ἄλλο 
μέσας κι ἄδειασαν ἀπ’ τὰ του ᾿ούμια τ κρασὶ χαὶ πῆγαν μαχριὰ χαὶ 
κυττόζανς. 
8. Δὲν πέρασε πολλὴ ὥρα κι ἄστραψε ὅλος ἐχεῖνος ὁ τόπος. Τί νὰ 
οδοῦνε; Βλέπουν ἕνα ὡραῖο ἀϊτὸ ποῦ ἦρθε στὴ στ ἐρνα νὰ λουστῇ 
καὶ νὰ πῇ: πῇ re, ἥπιε, καὶ πάλι σηχώθηχε ψηλό, καὶ πάλι χατέ- 
ne κάτω: ἤπιε πάλι χρασί, ὕστε pa χάνει νὰ ἔεπετ τόξῳ Ὁ χαὶ 
μπόρεσε: Δὲ χάνει καιρὸ ὁ δάσκαλος, τρέχει χι ἁρπάζει τὸν ἀϊτό. 
: Τὸν φέρνει στὸ παιδί, τὸν παίρνουνε, πάνε στὸ παλάτι. : 

3 ᾿ € ΄ PR 
“9. Ἤτανε βγαλμένη Ὁ περίπατο ἡ βασίλισσα τῶν Γοργόνων καὶ 
τῶν πουλιῶν, χαὶ σὰ γύρισε τ΄ ἧς λένε πῶς τὸ μεγάλο γρυσὸ ἀϊτὸ τὸν 
, SL > 

πιάσανς καὶ τὸν πάνε στὸ παλάτι, ᾿Απ’ τὸ θυμό της, ϑγόζει τὸ λουρὶ "Ὁ 
ἀπ’ τὴ μέση της, καὶ τοῦ δίνει μιὰ καὶ τὸ πετάει, καὶ τρέχει στὸ 
παλάτι τῆς καὶ χλείνεται μέσα, γιατὶ τὸν ἀγαποῦσε πολὺ τὸν ἀϊτό. 

” 2 ͵ ᾿ | 1 , - - À ᾿ 
10. As ἀφήσωμε. τώρα τὴ βασίλ ἰσσα τῶν πουλιῶν, κι ἂς πάμε 

, Lu 
στὸ καχὸ βασιλόπουλο. Τὸν φέρανς τὸν ἀϊτὸ στὸ βασιλόπουλο, εὐχα- 
à . Ὁ #7! "“-"Ψ 
“ρἰστήθηχε γιὰ τὸν ἀϊτό, ἀλλὰ δυσαρεστήθηκε γιὰ τὸ βεζιρόπουλο ποὺ 
μπόρεσε νὰ πιάσῃ τὸν ἀϊτό. ᾿ 


11. Πέρασαν κάμποσες Ὁ μέ pes" τὸ βεζιρόπουλο, γιὰ νἀνασάν 1 


: 


πῆρε τὸ δάσκαλό του καὶ πῆγε, πάλι στὸ χυνήγι. Νπαίΐνοντας σὲ χάτι 
“λαγκάδια 7, εἶδε ἕνα πρᾶμα καὶ γυάλιζεέ. Λέει" « Τί πρᾶμα εἶναι 
τοῦτο; "Ac πάω χοντὰ νὰ δῶ. » Πάει κοντά' τί νὰ δῇ; Ἕνα λουρὶ 
τβουτημένο 9 στὰ διαμάντια χαὶ στὰ μαργάριτόρια, κι ἀπάνω στὸ 


λουρί, ζωγραφισμένα μὲ μαργαριτάρια, ψάρια χαὶ γοργόνες. -Τὸ 


: ᾿ - ῃ + 
παίογει, τρέχει στὸ δάσκαλό του καὶ τοῦ λέει" « Κύτταξε, δάσκαλε, 


LT A Η , n À à ! . ΠΝ 4 - SE 
πι ἡυρα να. τὸ πόρῳ 1 να μὰ + πάρω; π- TL VA σοὺ πω, RALO! 


< a 


27. Ter « je vole », ξεπετῶ « je m'envole », Gr. ὃ 594, rem. IE. 


— 28. δγαλμένη περίπατο, | voir page δῦ, note 9. Tfscéruro, ace. de 
περίπατος ; ON dit πηγαίνω περίπατο, lift. « aller en promenade », € aller 
se promener », εἶναι περίπατο « être en promenade ». Περίπατο a donc 
une valeur adverbiale; comp. ἕνα σωρὸ (de ὃ σωρός « le tas »), Gr. 8 401, 

rem. de ἦρθαν ἕνα σωρὸ ἄνθρωποι € il est venu une foule de gens ». 

‘29: To λουρί € la courroie », gr. byz. ὁ. λῶρος; du dat. orus pour 
“lorum. ἯΙ & ceinture », qui se:dit ordinairement τὸ ζωνάρι, et sav. ἢ 


ζώνη. — 30. Kéurosec μέρες ( {Cu certain nombré de jours », Gr. 3 291; 
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paissait le maitre. Ils s’y rendent, la vident, détournent l'eau pour 
qu'il n’en coule pas de nouvelle, vident dedans le vin des outres οἰ 
vont se poster au loin. | |: 

8. Peu de temps après, tous les alentours resplendissent, et 
que voient-ils ? Un bel aigle venu à la citerne pour se baigner et: 
boire. El y va, boit, s'élève en l’air et redescend. I boit du vin une 
seconde fois, puis veut prendre son vol, mais n’y parvient pas. Le 
maitre ne perd pas de temps, il s’élance et saisit Paigle. ἢ lap- 
porte au garçon, ils le prennent et regagnent le palais. τι 
9. Or, la reine des Gorgones et des oiseaux était sortie en pro- 
© menade. À son retour on lui dit qu’on s’est emparé du grand 
aigle d’or et qu’on l'emporte au palais. Dans sa colère elle ôte sa 
ceinture de sa taille, lui donne un coup, la jette, court à son palais 
et s’y enferme, car elle aimait beaucoup cet aigle. 


40. Laissons maintenant la reine des oiseaux et revenons au mau- 
vais prince. On apporte donc l'aigle au prince; il en est content, Ἶ 
mais en veut toujours au fils du vizir, qui a pu s'emparer de loi- 
seau. | 
44. Un certain nombre de jours se passent. Le fils du viar, 
pour se délasser, prend avec lui son maitre et va de nouveau à la - 
chasse. En pénétrant dans des vallons, il voit un objet brillant et 
se dit : « Qu'est-ce que ceci ? Approchons-nous pour voir. » ILs’ap- 
proche et que voit-il? Une ceinture ruisselante de diamants et de 
perles, et sur cette ceinture, représentés avec des perles, des pois- 
sons et des gorgones. {ΠῚ s'en empare, court vers son maître : 
« Regardez, maître, l'objet que je viens. de trouver. Faut-il le 


de κἂν + πόσος. Ce κἢν se trouve aujourd'hui, avec valeur de préfixe 
-indéfini et sous la double forme x4- et xav-, dans κανένας, κάποιος, κατ, 
χάμποσος, Gr. 92 915-991. 
᾿ ϑ8ᾷ, ᾿Ανασαίνω, aor. ἀνάσανα « respirer, reprendré haleine », d'où ὁ 
« se délasser »; subst. dérivé : à ἀνάσα. « respiration, haleine, délasse- 
ment ». Syn. d'origine sav. ἀναπνέω, a07. ἀνάπνευσα, ἣ ἀναπνοή: --τ 
32. ‘Hi λυγχάδα, ἣ λαγχαδιά et τὸ  λαγχάδι; dérivés du: gr. byz. λάγχος. 
à vallée n d'origine slave. ‘ 
83. Βουτημένο στὰ διαμάντια, {π|..« plongée dans les diamants », de : 
βουτῶ; aor. βούτηξα ( tremper, plonger ». Ge verbé:ne peut venir ἃ 
βυθίζω : il semble être un dérivé du gr. byz. à βοῦττις, © βοῦττος «le 
tonneau », lat. *buitis. Ὃ βουτηχτής « le plongeur », τὸ Boiraus € la 
trempelte, l'action de plonger δ, ἢ βουτιά « le plongeon ». . ἘΠ 
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x | 
pou; Κι ἂν τὸ πάρῃς θὰ ῥετανοήσῃς, χι à δὲν τὸ τ 
μεταγοήσῃς. — Αἴ, ἂς τὸ πάρω κι ἂς μετανοήτω, 


ΗΝ 


dons, πάλι. θὰ 


1 
φοῦ εἰνα! τόσο 
εχίνησε νὰ πάῃ 


à 
ὄμορφο. » Τὸ πῆρε, τὸ ζώστηιεἶθ στὴ μέση του καὶ Ë 
χατὰ τὸ παλάτι. 

12. Τὸ βασιλόπουλο πάλι ἀπὸ τὸ κιόσκι τὸν eds. « Μωρέ, λέει, 
τ᾽ εἶναι χεῖνο ποῦ φορόει στὴ μέση vou; Σὰν ἔρθῃ, θὰ τοῦ τὸ πάρω. » 
Ἤρθε στὸ παλάτι τὸ παιδί, δίπλωσε τὸ λουρὶ χαὶ τὔδαλε στὴν 


χασσέλα 5) του. Τὸ βασιλόπουλο, μήνυσε νὰ πάῃ ἀπάνω τὸ βεζιρό- 


ποῦλο, ποῦ τὸν θέλει, Πῆγε τὸ βεζιρόπουλο. Τοῦ λέει" « Τί ἦταν ἐχεῖνο 

ποῦ φόραγες στὴ μέση σου; ᾿ς: Τίποτα: ἕνα λουρὶ τ ποῦ ηὗρα ἔξω, 
ἐχεῖ ποῦ 'χυνηγοῦσα. — "Abe, va μοῦ τὸ φέρῃς, νὰ δῶ τί λουρὶ 
εἶναι. » 


18. Πάει τὸ παιδί, χαὶ φέρνει τὸ λουρὶ ἀπάνω. Τὸ βλέπει τὸ 
À 
Ὁ 


βασιλόπουλο: « Mnoé, λέει, wc vrdGouar τὴν κυρὰ ποῦ εἶχε αὐτὸ τὸ 


4 
, 1 - 4 τ 4 5 7 
λουρί, τί πρᾶμα θὰ εἶναι! Νὰ τ πὰς χωρὶς ἄλλο γὰ μοῦ τὴ βρῇς 
ἀν 


οὖν 

γὰ μοῦ τὴ φέρῃς. --- Βρὲ ἀμάν" 7} βασιλόπουλο, πῶς μπορῶ νὰ βρῶ 
ἢ - 2 

τῇ γυγαῖχα ποῦ τὸ εἶχε αὐτό, νὰ σ᾽ Th) φέρω; -- Μπορεῖς δὲν 

μπορεῖς ἢ, πρέπει νὰ πὰς νὰ τὴ φέρῃς; ἀλλιῶς θὰ τὸ μετανοήσῃς. » 


14. Πάει τὸ βεζιρόπουλο πάλι κάτω, τρέχει * χλάματα στὸν 
πατέρα του, στὸ δάσχαλο' « Ποῦ μπορῶ ἐγὼ νὰ βρῶ ἐχείνη ποῦ εἶχε 
αὐτὸ τὸ λουρί; 5 πὰ Τί γὰ σοῦ πῶ, παιδί OU ; ñ ἔπρεπε νὰ μὴν τὸ 
πάρῃς, ἢ, ἀφοῦ τὸ πῆρες, ἔπρεπε νὰ τὸ χρύψῃς" τὰ χλάματα καὶ οἱ 
φωνὲς εἶναι περιττές" ἢ, νὰ χυττά ωμε τώρα ποῦ θὰ βροῦμε. αὐτὴ τὴν 
χυρά.» Πῆρε τ τὸ δάσχαλό του πάλι, χαὶ ψάχνανε"" ἀπὸ δῶ, ψάγνανε 
ἀπὸ κεῖ, νὰ ροῦν κανένα σημάδι" τίποτις! 


; 


45. 'Exst Sas) ποῦ κυττάζανς, βλέπουν ἕνα ὡραῖο παλάτι » ἔξω, 


34.  ώνομαι, aor. ζώστηκα € ceindre », du gr. anc. ζώννυμι. --- 
35. Ἢ χασσέλα « coffre, bahut », du vén. cassela. Ordinairement τὸ 
μπαοῦλο « malle, bahut » ; syn. pop. τὸ σεντούχι, turc candoug. Dans les 

Ὁ villages grecs un coffre sert souvent d'armoire. — 36. Χωρὶς ἄλλο € sans 
Jaute », Gr. ÿ 455. 
37. Bot ἀμάν, turc man. Ce mot, qui.est d’origine arabe et dont le 
sens premier est «grâce, pardon ».(cf. le fr: « demander laman »), ἃ 
déjà en turc la valeur d'une simple interjection « © pardonnez-moi! » 
«oufl'» Le sens est plus affaibli encore dans le grec βρὲ ἀμάν € mais 
pour l'amour de Dieu! Ù 
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prendre ou ne pas le prendre? — Que voulez-vous que je vous 
-dise, mon enfant? Si vous le prenez, vous vous en repentirez, et 
si vous ne le prenez pas, vous vous en repentirez encore. — Eb bien! 
je vais le prendre, quitte à m'en repentir, puisqu'il est si beau. » 
ÏL prend donc la ceinture, la met autour de sa taille et revient vers 
le palais. . 

42. Cette fois encore, le prince le voit de son kiosque. « Eh! 
ditil, qu'est-ce qu’il a autour de lui? Quand il viendra, je le lui 
prendrai. » Le garçon arrive au palais, il plie la ceinture et la met 


dans son bahut. Le prince fait dire que le fils du visir doit monter, ὦ 


parce qu’il le demande. Celui-ci vient : « Quel était l’objet que tu 
avais autour de toi? — Rien, une ceinture. que j'ai trouvée dans là 
campagne, pendant que je chassais. — Allons, apporte-la moi, queje 
voie quelle ceinture c’est ».- 

43. Le fils du vizir va chercher la ceinture. Le prince la regarde : 
« Ah! dit-il, je me figure ce que doit être la dame qui la portait Ὁ ἢ 
faut que tu la trouves sans faute et me l’amènes. — Mais enfin, 
prince, comment pourrai-je le faire? — Que tu puisses ou non, il 
faut que tu me l'amènes, autrement tu t’en repentiras ». : 

44. Le fils du vizir redescend, il court en pleurant vers son : 
père, vers son maître : € Il m'est impossible de trouver la femme 
à Jaquelle appartient cette ceinture ! —- Eh! mon enfant, tu aurais 


dû, ou bien ne pas la prendre, ou bien, layant prise, la cacher: 


Les pleurs et les cris sont superflus ; occupons-nous maintenant de 
trouver cette femme. » Il prend avec lui son maitre, ils cherchent 
de-ci de-là, dans l'espoir de découvrir quelque indice. Rien! 

45. Or, au cours de ces recherches, ‘ils aperçoivent ‘un beau 


38. Νὰ σ᾽ τὴ φέρω, pour νὰ σοῦ τὴ φέρω, Gr. ὃ 69. — 39. Μπορεῖς 
δὲν μπορεῖς « que tu puisses où non », Gr. ὃ 324, rem. — 40. Περιττός, 
ñ, ὁ « superflu », d'origine sav. Le double + indique une forme attique 
(ef. le gr. ἀπο. γλῶττα et γλῶσσα). On trouve σσ dans les formes suivantes, 
d'origine pop. : ὃ περισσότερος (-n, -ο) « la plupart », περισσότερο « da- 
vantage », περισσεύω ( Être de reste, surabonder », περίσσιος, a, 6 « abon- 
dant », ce dernier surtout pop. et poétique. : 

41. Ψάχνω « tâter, fouiller », du gr. anc. Ψψαύω par l'aor. Epabe 
+ ἔψαξα (dissimilation), cf. ἔγλειψα, page 46, note 32. — 42. Ad, Gr. 
ἃ 509, rem. II. Cette interjection jointe à ἐκεῖ rend ce dernier’ plus 
précis : ἐκεῖ δὰ ποῦ χυττάζανε « là même, au moment même où. ils 
regardaient ». : ᾿ ce 


Op “RECUEIL DE TEXTES EN GREC USUEL. 
κυ αὐλὴ. τοῦ. παλατιοῦ, εἶδαν μιὰ ὡραία χυρὰ ποῦ δεριάνιζε!5 
στην αὐλῇ \ŒTLOU,. EL μιὰ ὡραῖο HUPX που: σεριάνις ε 
3 + ἢ + Frs 
ὁλομόναχη. « Αὐτὴ, λένε, θὰ εἶναι χείνη ποὺ εἰχε τὸ ζωνάρι ». Δὲ 
( : ( 
χάνουν καιρό, τὴν ἁρπάζουν, τὴν τυλίγουν μ᾽ ἕνα πανωφόρι καὶ, τὴ 
βάζουν ἀπάνω στὸ ἄλογό τους. Κάθισε ἀπὸ πίσω χαὶ τὸ βεζιρόπουλο, 
ARR: ᾿ ἊΣ Η Δ M 0 ἊΝ ; r 
καὶ τὴ βάσταγε καλὰ νὰ μὴ φυγῃ. Φώναζε χείνη, φοδέριζε, Τότες 
x “ἃ ᾿ pd ! Α , ot 4 ù 
πὸ βεζιρόπουλο τῆς λέει" « Δὲ φταίω" ἐγώ, κυρά, τὸ βασιλόπουλο 
3% À \ } en Tim a CRE RUE A ἀλλ - Ν ᾿» 
τ μ᾽ ἔστειλε νὰ πάρω πρῷτα τὸν αὐτὸ x ὕστερα ἐσένα, ἀλλιῶς θὰ μοῦ- 
ἰχοῦε τὸ χεφάλι: » Τότε xeivn ἔσπασε τὰ μαργαριτάρια. ποῦ ἦτον. στὸ, 


PAU ! V4 LE à Soc > + D 8 fou Σ 
λαιμό τὴς χαὶ τὰ πεταςε στὸ ρομο απ τὸ υμὸ τῆς. 


k 
# κα 


. + 
L 


46. Τὴν πήγανε στὸ παλάτι, τὴν € de τὸ βασιλόπουλο, ἔχασε τὸ 
€ 


- 2 7 A μὴ AN Tan re] ,2 Te mdr € 4 ἊΝ 
νοῦ του ἀπ’ τὴν ὀμορφιά της. Πῆγε ὁ βασιλιάς, τῆς εἰπε ὅτι, θὰ γίνῃ 
βασίλισσα, νὰ πάρῃ τὸ γιό του. Ἐχείνη εἶπε: « Δὲν μπορῶ γἀποφα-. 

à - L , 2 
᾿σίσω τίποτα, à δὲν πάνε νὰ μοῦ φέρουν τὰ μαργαριτάρια πουχαᾶσα στὸ 
no» 1, 

δρόμο, νὰ μὴ λείπῃ“ οὔτε σπυρί. » Φωνάζουνε τοῦ βεζιρόπουλου." 
Νὰ πὰς γρήγορα νὰ φέοῃς τὸ μαργαριτάρι) ποῦ πέτ' ἕξ ἡ { 
Le Νὰ πὰς γρήγορα νὰ φέρῃς τὸ μαργαριτάρι" ποὺ πέταξε Ἢ βασί- 

» 


'Aoco, νὰ μὴ λείπῃ οὔτε ἕνα σπυρί. » Κατεθαίνει τὸ δυστυχισμένο 


τὸ βεζιρόπουλο, λέει στὸ δάσχαλο’ « Νὰ πάμε νὰ. βροῦμε τὸ μαργο:- 


! { ᾿ , 
TE EvX σπύυρι. » 
σ 


: " Ν , S= = pe 
11. Πῆγαν οἱ δυστυχι ὑένοι, ψάξαν"") ἀπὸ δῶ, ἀπὸ κεῖ, βλέπουν. 


( 
u Ἵ 
ο'τάρι γύρῳ γύρω στὴ φωλιά τους. Εὐθὺς τὸ βεζιρόπουλο χατεδαίνει 
3 2) 1 x : τι “ὧν PA » , "» 
ἀπ᾽ τἄλογό του, τὸ paleuer ὅλο, ποῦ δὲν ἄφησς οὔτε σπυρί. Τόφερε 
" λά " a ῃ LE! ἴδε - δὲ ) , ὕ» a — ῃ 
στὸ πολάτι, τὸ μετράει αὐτή, εἶδε πῶς δὲ λείπει οὔτε ἔνα στπυρε. 
! 3 ! ᾽ τ A 4 x f » 5 
18. Τότε εὐχαριστήθηχε χ᾽ εἰπε: « Τιὰ νὰ σὲ πάρω ἄντρα, πρέπε. 
Lu - ΜΝ 
νὰ τιμωρήσωμε ἐχεῖνον που μουχανε τόσο. καχά. — Πρόσταξε, βασί- 
λισσά μου, χι ὅ τι τιμωρία πῇς, θὰ τοῦ χάνω φτάνει μόνο νὰ προ- 


Î 
€ 


ΝΗ ἜΗΙ) τ =. 50) + ἢ 4 A 51) 
στόξῃς. -- Νανάψουν ξνα gousyo που νὰ χαιῇ gra μερόνυχτα ᾽ 


τον \e Éord Lnec®) yh τὸν ῥίξουνε μέσ᾽ πὸ φοῦ ΝΜ ea 
χαὶ στὶς εφτὰ μέρες TT VO τὸν ρίξουνγε μὲσ στὸ ᾧ υρνο νὰ χα...» 


43. Τὸ σεριάνι « la promenade », türc seiran, d'origine arabe; l'or- 
‘thographe σεργιάνι n'est pas justifiée. Syn. ὃ περίπατος, mais σεριάνι impli- 
‘que une idée de farniente. Verbe σεριανίζω « je.me promène; je flâne.». 
ΠΣ λα, Φτιαίω, v. irr., Gr. δὲ 279 et 450. — 46. Acirw « manquer, être 
absent », auj. régulier, donc impf. ἔλειπα, aor. ἔλειψα.. Νὰ μὴ. Ann, 
idée de continuité « que les perles soient bien au complet ». — 46. Τὸ 
εἰ βαργαριτάρί, sing. collectif, pour τὰ μαργαριτάρια. — 47. Ψάξαν; forme 
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᾿ palais, el 4 dehors, dans la cour de ce palais, une belle dame qui 88. 
promenait toute seule. « Ge doit être. se disent-ils, la personne à 
laqüelle appartient la ceinture. » Sans perdre de temps, ils la sai- 
sissent, Penveloppent dans un manteau et la mettent sur leur che- 
val. Le fils du vizir monte en croupe et la tient solidement, afin 

- qwellene s'échappe pas. Celle-ci crie, menace, mais le garçon lui dit : 
« La faute n’en est pas à moi, Madame; c’est le prince qui m’a 
envoyé prendre l’aigle d’abord et vous ensuite. Si je ne l’avais pas 

… fait, il m'aurait coupé la tête. » Alors, celle-ci, de colère, arrache 
les perles qui étaient à son cou et les jette sur la route. 


* 
[RE] 


16. Hs-la mènent au palais, le prince la voit; elle est si belle 
qu’il en perd Pesprit. Le roi se rend près d’elle, il lui dit qu’elle 
deviendra reine et l’engage à épouser son fils. « Je ne saurais rien 
décider, répond-elle, avant qu’on me rapporte les perles que jai 
perdues en route, sans qu’il en manque une seule. » On crie au fils 
du vizir : « Va t'en vite chercher les perles que la reine ἃ jetées, 

sans qu’il en manque une seule. » Le malheureux garçon descend: 
vers son maitre et lui dit : « Allons chercher les perles, sans qu'il 
.en mañque une seule ». ἣΣ 

47. Les inforlunés s’en vont, ils cherchent ἀ6-οἱ de-là et aper- 
çvoivent une fourmilière, tout autour de laquelle les fourmis avaient 
rangé les perles. Aussitôt le garçon descend de cheval, les ramasse 
toutes, sans en laisser une seule, et les apporte au palais. La dame 
les compte et constate qu'il n’en manque pas une. 

48. Alors elle se déclare satisfaite et dit : « Pour que 16 vous 
épouse, il faut que nous châtions celui qui m'a fait tant de mal. 
— Ordonnez, ma reine; je lui infligerai le châtiment que vous indi- 
querez ; vous n'avez qu’à commander. — Qu'on allume un four, qu’on 
chauffera durant sept jours et sept nuits, et, le huitième jour, 


dial. pour ἔψαξαν ; cette forme témoigne de la tendance à garder l'accent 
sur la même syllabe dans un même paradigme : béfuus, ψάξατε, Wétav. 
48. Le mot φωλιά. signifie non seulement « nid », mais aussi « gîte 
d'un animal quelconque, terrier, repaire 5. — 49. Eïyav βαλμένα vo‘ 
μαργαριτάρι &elles avaient mis les perles », forme dial. du pqpf. dans : 
quelle βαλμένα 681 invariable et employé quel que soit le genre du compl. 
dir. ; comp. Gr. 9 256, rem. HE. — 59. *O φοῦρνος « [6 four », lat. fur- 
nus: 2 K4..To μερόνυχτο « l'espace: de: 24 heures », Gr. ὅ16,.19...- 
52. Στὶς ἑφτὰ μέοες « dans les sept jours, au bout des sept jours »: 
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᾿Αμέσως τὸ βασιλόπουλο διάταξς Ὁ vavédouy ἕνα φοῦρνο ἑφτὰ μερό- 
Ν ᾧΦ 59 πιὸ τὴ λύ S εἶναν. χαὶ τὸ nu πὸ fe 
γυχτα. Φαντάσου ἢ πιὰ τὴ λύπη ποῦ εἶχαν, καὶ τὸ χακό ϑ)͵ τὸ Bel 


οόπουλο, ὁ πατέρας του, ὁ δάσχαλος, ὅλοι τους ὦ, 


19. Μιὰ μέρα À βασίλισσα τούτη γύρεψε νὰ πάῃ στὴ θάλασσα νὰ 
περπατ τήσῃ λίγο. Ἔκεϊ ἄρχισε χ᾽ ἔλεγε, ἔλεγε, ποῦ δὲν τὴν καταλά- 
βθάινε χανένας, λόγια τῆς σολομωνιυκῆς ἢ, Λέει τὸ βασιλόπουλο" « Τί 
λές, ποῦ. μιλεῖς τόση ὥρα καὶ δὲν χαταλαθαίνω τίποτις; --- Κάνω 
πὴν προῦτυ ἡ | μουν τὸ βασιλόπουλο δὲ αἴλησε- γύρισε, πὶ γε στὸ 
παλάτι: 

20. Ἦρθαν οἱ ἑφτὰ μέρες. Νὰ ὁ φοῦρνος δὲν ἔχαιγε, γιατὶ à βασί- 
ἵλισσα τῶν Γοργόνων εἶχε πεῖ στὶς Γοργόνες νὰ χουδαλοῦν "νερὸ νὰ 
ῥίχνουν μέσ’ στὸ φοῦρνο. ᾿Απὸ ὃ μπροστὰ οἱ ἄνθρωποι τοῦ παλατιοῦ 
᾿βάζανε φωτιὲς κι ἀπὸ πίσω αὐτὲς τὶς σδύνανς. ? Ἧρθαν οἱ ἑφτὰ μέρες, 


» 


| πῆγαν χ᾽ ἔρριξαν τὸ παιδὶ στὸ φοῦρνο, τ' ἄφησαν ὅλη τὴ νύχτα καὶ τὴν 
αὐγὴ βγῆκε ζωντανό. ᾿Απόρησαν ἢ) ὅλοι ποῦ τὸ εἶδαν ζωντανό, χαὶ 
χαρὰ μεγάλη ἔγινε στὸ παλάτι. 

: 21. Τότες λέει τὸ βασιλόπουλο᾽ « Πὲς τώρα πότε θὰ γίνουν οἱ γάμοι 
μας. — Μὰ ἔχομε ἀχόμη νὰ κάνωμε μιὰ δοκιμή, ἂν p' ἀγαπᾷς. 


τ 
ἐστε 


— Ἐγὼ ἂν σ᾽ ἀγαπάω! τῆς εἶπε τὸ βασιλόπουλο, τρελλαίνομαι"» 
γιὰ. σένα: γιὰ τὴν ἀγάπη σου δὲν ἔδαλα va χάψουν "“) τὸν καλύτερό 
μου φίλο; — Δὲ φτάνει αὐτό, λέει ἡ βασίλισσα. Γιὰ τὸ βεζιρόπουλο 
\ À 1 LA Ν “ 
ἔχαψαν ἑφτὰ μερόνυχτα τὸ φοῦρνο χαὶ τὸν βάλαμε μέσα καὶ βγῆκε 
\ " 
ζωντανός. Τιὰ σένα νὰ κάψουν δυὸ ὥρες, καὶ νὰ μπῇς μέσα ἂν μ᾽ 
ἀγαπᾷς" εἰδεμή "", ἔχω τὸν τρόπο νὰ φύγω καὶ νὰ πάω ἀπὸ κεῖ ποῦ 
x 65 
ἔφεραν ““.» 
- , 5 
22. Τότες ἐκεῖνος τί γὰ χάνῃ; Πολέμησεοα γὰ τῆς. γυρίσῃ τὴ 


+ 
Et 


γνώμη της, ἀλλὰ τοῦ κάκου" τοῦ εἶπε πῶς αὐτὴ elvat ἡ τελευταία 


—— ὅ8. Διατάζω « ordonner »:; syn. moins usité : προστάζω; ἢ διαταγή 
« l'ordre », εἰς τὰς διαταγάς σας, sav. « à vos ordres ». 

84. Φαντόσου, impér. δον. sing, 2 de φαντάζομαι; la conteuse s'adresse 
à la personne qui l'écoute. — 55. Τὸ κακὸ (« mal, malheur, boulererse- 
ment, vacarme »} dépend de φιντάσου, comme τὴ λύπη. — ὅβ. “Ὅλοι 
τους, Gr..8 186, rem. IX. — 57. Ἢ σολομωνική. « le livre de Salomon, 
le-livre de sorcellerie, le grimoire ». — ὅδ. ᾿Απορῷ, εἴς d'origine sav. 
«s'étonner », À ἀπορία « l'étonnement », 

59. Τρελλός, ἡ, ὁ « fou », Gr. by. τραλίζομαι « je suis étourdi, stu-. 
péfié » ;. ce qui suppose une forme “rosÀë venant probablement du gr. 


RE POCHE 
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qu’on le jette dans ce four et qu’on l’y brûle ». Immédiatement le. 
prince donne ordre de chauffer un four pendant sept jours et sept 
nuits. Imaginez le chagrin et le bouleversement du fils du vizir, de 
son père, du maître, de tous. 

49. Un jour la reine en question demande à aller au bord de la 
mer, pour marcher un peu. Là, elle se met à dire, à dire, sans que 
personne y comprenne rien, des mots du grimoire. Le prince 
demande : « Quelles sont les paroles que vous dites si longuement 
et auxquelles je ne comprends rien? — C'est ma prière que je 
fais. » Celui-ci ne souffle mot, fait demi-tour et s'en revient au 
palais. ἜΝ | 
20. Arrive le huitième jour. Mais le four ne brülait pas, parce 
la reine des Gorgones avait dit à ses Gorgones d’apporter de l’eau 
pour en jeter dans le four. Par devant, les gens du palais mettaient 
des flammes, et par derrière celles-ci les éteignaient. Arrive le hui- 
tième jour; on va, on jette le garçon dans le four, on ΕὟ laisse 
toute la nuit, et au matin il en sort vivant. Tout le monde s'étonne 
de le voir en vie et c’est une grande réjouissance dans le palais. 

24. Le prince dit alors : « Fixez maintenant le jour où se feront 
nos noces. — Îl nous reste encore une épreuve à faire, si vous m'ai- 


_mez. — Si je vous aime! fait le prince. Mais je suis fou de vous; 


wai-je pas, pour l’amour de vous, mis au feu mon meilleur ami? 
— Cela ne suffit pas, dit la reine. Pour le fils du vizir on a chauffé 
le four durant sept jours et sept nuits; nous l’y avons mis et il en 
est sorti vivant. Pour vous on le chauffera deux heures, et vous y 
entrerez, si vous m'aimez. Autrement, j'ai le moyen de partir et 
de m'en retourner là d’où l’on m’a amenée ».- 

22. Que pouvait-il faire? Il s’efforce de la détourner de cette 
idée, mais vainement; elle lui déclare que c’est son dernier mot. 


anc, τραυλός. Dans ce cas, le mot devrait s'écrire τρελός, Syn. λωλός, 4, ὁ 
(du gr. anc. ὀλωλώς, part. parf. de ὄλλυμι) et ζουρλός, ἡ, ὁ (du vén. 
zurlôn). 'Γρελλάθηκες où λωλάθηκες où ζουρλάθηχες ; « es-tu fou? » Mais 


-On ne dit que τρελλαίνομαι γιὰ... « être fou de, raffoler de ». 


60. Δὲν ἔδαλα (sous-ent. ἀνθρώπους) νὰ χάψουν, « n’ai-je pas mis (des 
gens) pour qu'ils brülent ? » —64. Εἰδεμνή, pour εἰ δὲ μή, sav. « sinon »; 
plus courant ἀλλιῶς « autrement ». — 62. Νὰ πάω ἀπὸ κεῖ ποῦ. μ' 
ἔφεραν, tournure courante, mais la construction grammaticale régulière 
serait va πάω ἐκεῖ ἀπὸ ποῦ μ᾽ ἔφεραν. --- 68. Πολεμῶ, litt. « guerroyer, com- 
battre »: d'où « s’efforcer ». Syn. προσπαθῷ, et plus rarement πασχίζω. 
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gg 1. Ὁ RÉCUEIL DE TEXTES EN GREC USUEL. 
τῆς γνώμης Τότε πιὰ τὸ βασιλόπουλο εἶδε π 
κάμῃ ἀλλιώτικα ) καὶ φώναξε τοὺς δούλους xo € 


. ᾿ π 1 4 À - “ἽΝ £ - , 4 - Η͂ 
λίγα ξυλαράκια, V4 μὴν χα πολμ ὁ φουρνος. Τότες τὸν πὴος αὐτὸν 
; 


ἀπὸ τὸ χέρι ἢ βασίλισσα χαὶ χατέδηχαν χάτω. 


::29: Πῆγε στοὺς φούρνους καὶ εἰὸε τὸ βασιλόπουλο πῶς εἶναι 


: χρύος ὁ φοῦρνος. Τότε τοῦ εἶπε" « Ἔμπα μέσα, γιατὶ τὸ ἔχω εὐχὴ 

χαὶ κατάρα) ἀπὸ τοὺς γονέους ἢ; pou, ὁ ἄντρας ποῦ θὰ μὲ πάρῃ νὰ 

μπῇ πρῶτα μέσ' στὸ φοῦρνο. » ‘Aux ὑπῆχε τὸ βασιλόπουλο στὸ 
4 


goupvo, χτυπάει τὰ χέρια τῆς, αὐτή" τότε χύθηκε μιὰ φωτιὰ μέσ’ 
ἔ 69) 


στὸ φοῦργο, με :γάλη, χαὶ τὸν ἔκαμε σχούρμ'ο 
᾿") 

24. Αὐτὴ δὲ χάνει χαιρό" βγαίνει ὁ ἀπὸ τὴν αὐλὴ καὶ πέρασε καὶ 

= x "λ - ἢ » Ὁ SE > ἊΝ AV Ἢ 
πῆγε στὸ περιόόλι ποῦ καθόταν σ᾽ ἕνα δέντρο ἀπὸ κάτω τὸ ϑεζιρό- 
JO > > 5 A ἢ \ ' x 1 , 10).,} ΧΗΣ 

mouho. Toy ἔπιασε ἀπ᾽ τὸ χέρι χαὶ χτύπησε τὰ παλαμάκια» x ἦρθ 
ἕνας ἀνεμοστοόδιλ. À τοὺς πῆος χαὶ τοὺς δυό, χαὶ τοὺς Ἐξ ς στὸ 
ἕνας ἀνεμοστρόδιλος καὶ τοὺς πῆρε καὶ τοὺς δυό, χαὶ τοὺς πῆγε στὸ 


7}. NE # 2 ἢ 
«αὖ ποὺ ἡσοὺν ἄξιος X EXAVES TOY 


παλάτι τῆς. Καὶ τοῦ εἶπε ὅτι 
πράματα, θὰ. εἶσαι ἄξιος νὰ βασιλέψῃς μὲ μέγανε 2 ἀπάνω στὶς Γορ- 
Dan 4 4 , | τ ,7 Lu - 

γόνες καὶ στὰ πουλιά, γιατὶ ἐγὼ εἶμαι βασίλισσα ὅλων τῶν. Top- 
γόνων χαὶ ὅλων τῶν πουλιῶν. τῶ ἐπειδὴ σ᾽ ἀγάπησα, πρόσταξα 
τὶς Τοργόνε ς καὶ φέρανε γερὸ μέσ᾽ στὸ φοῦρνο ποῦ μπῆκες ἐσύ, κι, ὅταν 


τ 


TX τὸ βασιλόπουλο φέρανε φωτιά a pe θέλεις γιὰ γυναῖκα σου, 
καλό + εἰδεμὴ ets’ ἐλεύθερος νὰ πὰς πίσω στὸ παλάτι σου, στοὺς 
γονέους͵ σου. ». Τότες ἐχεῖνος ἔπεσε στὰ πόδια τῆς καὶ τὴν προσχύνησε 
χαὶ τῆς εἶπε’ « "Oyt ἄντρας σου, ἀλλὰ καὶ δοῦλος σου δέχομαι νὰ 
γίνω, ποῦ μοὔσωσες τὴ ζωή που. » 

25. Τότες γέλασε ὅλος ὁ ᾿χόσμος, χι ἀρχίσανε νὰ  χελαῖ ἰδοῦνς XL 


“ὅλα τὰ πουλιά, καὶ τὴν πῆρε γυναῖχα τοῦ. Φέῤανε καὶ τὸ δάσκαλό 
ποὺ χαὶ τὸν πατέρα τοῦ, καὶ βασιλε εύανε χαὶ βασιλεύουν ἀκόμα χαὶ 

τὶς Topyéve ς χαὶ στὰ πουλιά. Κ᾽ ἔζησαν αὐτοὶ καλά, κ᾽ ἐμεῖς ἐδῶ 
καλύτερα, 


64. Αὐτὴ εἶναι ἢ τελευταία τὴς γνώμη, Gr. 2 596, rem. — 65. ᾿Αλλιώ- 
rw « différent », ἀλλιώτικος ἄνθρωπος & un homme étrange », ἀλλιώτικα. 
4 différemment». ᾿Αλλιῶς «autrement ».On pourrait donc dire aussi νὰ xtur 
“ἀλλιῶς. — 66. FE Eu εὐχὴ χαὶ χατάοι ἀπὸ τοὺς γονέους ou À je l'ai bénédic- 
‘tion et malédiction de la part de mes parents » ; bénédiction, si la condition 
--est-remplie ; malédiction, si elle ne l'est pas. — 67. Γονέοι, forme dial., 
: γονιοὶ. pop.; ath: γονεῖς, par inlluence sav. — 68. Xrumie τὰ γέρια τὴς» 
::comme plus loin χτυπάει τὰ παλαμάκια, « elle frappe dans ses mains ». 
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Voyant qu’il ne peut en être autrement, le prince appelle ses ser- 
viteurs ei ieur ordonne de metire très peu de brindilles, afin que 
Je four ne chauffe guère. La reine alors le prend par la main et ils 
descendent. 

23. Le prince va vers les fours et constate que celui-là est froid. 
Elle lui dit alors : « Entrez-y, car telle a été la volonté de mes 
“parents, $ous peine de malédiction : celui qui m’épousera doit 
entrer d’abord dans le four ». Dès que le prince y ἃ pénétré, elle 
frappe dans ses mains, ct alors une immense flamme se spas à 
l'intérieur, qui le réduit en cendres. Hire 

24. Immédiatement elle sort par Ja cour et se rend au jerdin, où 
8 fils du vizir était assis sous un arbre. Elle le prend par le bras, 

puis frappe dans ses mains et il vient un tourbillon qui les enve- 
loppe tous deux οἱ les emporte dans son palais. Alurs elle lui dit :. 
« Vous avez été capable d'accomplir tout cela, vous serez capable 
aussi de régner avec moi sur les Gorgones et les oiseaux, car je 
suis la reine de'toutes les Gorgones el de tous les oiseaux. C’est moi 
qui, parce que j'étais éprise de vous, ai ordonné aux Gorgones 
- d'apporter de l’eau dans le four où vous êtes entré, et du feu au 
contraire, quand y est entré le prince. Si vous me voulez comme 
femme, bien; sinon, vous êtes libre de retourner dans votre palais, 
près de vos parents. » À ces mots il tombe à ses pieds, lui rend 
-.ses hommages et lui dit : « J'accepte d’être non seulement votre 
mari, mais même votre serviteur, vous qui m'avez sauvé la vie. » 
25. Alors toute la nature devint riante, tous les oiseaux se 
. mirent à chanter et il la prit pour femme. Ils firent venir le maître, 
ainsi que le père du jeune homme, ct ils régnérent et ils règnent 
jusqu'à ce jour sur les Gorgones et sur les oiseaux. [15 vécurent 
heureux, δὲ nous, ici, plus heureux encore. 


69. Σκούρμιο, mot rare, parait être l'acc. masc. d'un adj. cxobcuuoc, 
α, 0, dérivé de σχούρμιη, forme dial. qui signifie « petit morceau » et 
aussi, semble-t-il, « cendre ». Alb. &kr up, (ce qui est consumé », 
‘rourm. serum € 5116. », Lure gouroumt ( suie, trace de fumée,- saleté ». 
— 70. Τὰ παλαμάκια, dim. de παλάμη « paume »; comme τὰ γε ράκια. 
71. "Τοῦ εἶπε ὅτι (ordinairement πῶς), suivi du discours direct; même 
tournure qu'en gr. ancien. — 72. ME μένανε (forme allongée de (: ἡμένο) 
&avec moi »;:syn. plus courant:: μαζί ps jou. — 18. Καλό «bien »,'dial:; 
ath: καλά. — 4, [κ᾿ ἔζησαν αὐτοὶ καλά, χ᾽ ἐμεῖς ἐδῷ καλήτερα, formule 
- courante à la fin des contes et qui est l'équivalent de « ils vécurent. heu- 
reux et ils. eurenf beaucoup d'enfants ». : 
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XXI 
Ὃ καπετὰν Γιώργης ἡ. 


4. Πολλὰ χωριά, βουνά, δάση, ῥημοχχλήσια" καὶ πύργοι ἔχουν 
τὰ στοιχειά TOUS, κι ἂν. καλοξετάσουμε τὸ πρᾶμα, ἔχει χαὶ χάθε 
? [3 Ta 4 ! 3 -““ Ὑ > U ke nd Ἢ 
τ σπίτι ἀπὸ ἕνα στοιχειό. ᾿Αλλοῦ. εἶναι. ἀρρώστια, ἄλλοῦ. θάνατος, 
ἀλλοῦ μεθύσι, κι ἀλλοῦ κάποιος ἄλλος δαίμονας ποῦ φαρμαχώνει 
τἀγέρι", ἐκεῖ ποῦ θαρρεῖς πῶς βασιλεύει ἡ καλοπέραση 8) χ᾽ ἡ χαλο- 

τυχιά. | 

2. Στὸ νησιώτιχο χωριὸ ποῦ 
ἤτανε γιὰ πολλὰ χρόνια ὁ καπετὰν Γιώργης. Τώρα ὁ δύστυχος 
συ ἐθ᾽ ΗΜ 8) 3 T 9} L 10) ἄλλ “- LA 

popéänxe®, κι pre κατόπι του ἄλλο στοιχειό. 

8. Λοιπὸν ἂς γυρίσουμε ὡς εἴχοσι χρόνια πίσω, κι ἂς πάμε σὲ 
“Eva. τἄγιαά τὰ χώματα "ἢ. "Ac σταθοῦμε στἀχρωτήρι ποῦ μιὰ. φορὰ 
στεχότανε μιὰ περήφανη πολιτεία, μὲ τὶς ἀρμάδες" 5 της, μὲ τὰ, 
χάστρα᾽" τῆς χαὶ μὲ τὶς μαρμαρένιες χολόνες ἢ, Τί θρούδαλα 5 


θὰ σᾶς πάρω, τὸ στοιχειὸ τοῦ τόπου 


4. Argyris Heftaliotis, Νησιώτικες ἱστορίες (Histoire des iles), Athènes, . 
1894, in-8, pages 14-25. L'auteur, de son vrai nom Constantin Michaé- 
= lidis, est de Mitylène. La langue de cette nouvelle et de la suivante n’est 

päs toujours conforme à l'usage athénien. On y trouve des phénomènes 
dialectaux, auxquels d’ailleurs on s'habitue vite et qu'il est utile de 
connaître, si l'on veut pouvoir lire aisément les œuvres écrites en romai- 
que, car la plupart d'entre elles renferment des particularités de ce 
genre. Les formes en question ont été relevées dans les notes et sont. 
signalées au moyen d’une croix placée après chacune d'elles. 

ὋὉ χαπετὰν Γιώργης, Gr. 2 876, rem. Ὁ καπετάνιος 4 le capitaine d'un 
bateau », vén. capitanio; « le capitaine d'une compagnie » se dit ὃ 
λοχαγός. La forme καπετὰν devant un nom propre est vraisemblablement 
une abréviation de καπετάνιο amenée par la longueur du composé: — 

22. Τὸ βημοχκλήσε « la chapelle », formé de ἔρημος, ἡ, o « désert » et de 
ἐχχλησιά « église ». ᾿ 

3. Καλοξετάσουμε.[, pour χἀλοξετάσωμε ; changement de o (o où w) en 
ou à l'atone, Gr. ÿ.68; nombreux exemples dans ce texte. — &. Τὸ: 

εθύσι « l'ivresse », subst. dérivé de μεθῶ, μέθυσα, Gr. ÿ 574. — 5. Ὃ 
&yépuc+, pour 6 ἀέρας « le vent», développement de y=—y devant le 
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XXI 
Le capitaine Georges. 


1. Beaucoup de villages, de montagnes, de forêts, de chapelles 
et de tours ont leurs génies et, si l'on y réfléchit, chaque maison 
a le sien. ci c’est la maladie, là c’est la mort, ailleurs l'ivresse, et 
‘ailleurs encore quelque autre démon, qui empoisonne l'atmosphère, 
là où l’on se figure que règnent le bien-être et le bonheur. 

2. Dans le village des îles où je vais vous mener, le génie du 
lieu fut pendant de longues années le capitaine Georges. Il est mort 


maintenant, Dieu lui pardonne! et il ἃ laissé après lui un autre : 


génie. 

3. Remontons donc d’une vingtaine d’années en arrière et allons- 
nous-en vers ce sol sacré. Arrétons-nous au cap sur lequel se dres- 
sait'autrefois une fière cité, avec ses flottes, ses châteaux forts et 
ses colonnes de marbre. Tout cela est maintenant en miettes. 


son €. Valaoritis, 48, 91-99 : @io” ἀγεράκι δροσερό, | μέσ᾽ στῶν δενδρῶν.. 
τὰ φύλλα « souflle, brise fraiche — dans le feuillage ». Τὸ ἀγέρι Ἐ, ath. 


ὃ ἀέρας « l'atmosphère ». 
6. “Ἢ καλοπέραση « le bien-être », subst. dérivé de χαλοπερνῷ, aor. 


χαλοπέρασα ( mener une vie agréable ». — 7. Γιὰ πολλὰ χρόνια « pen- 
dant de longues années », πολλὰ χρόνια (acc. de temps) « de longues 
années ». — 8. Συχωρέθηχε, lilt. « ἃ été pardonné », c.-à-d. « est 


mort », allusien au baiser de pardon que les assistants donnent au mort 


dans les enterrements, et pop. dans ce sens; voir page 434, note 52. 


9. ᾿Αφῆχε-Ε, pour ἄφησε. — 10. Κατόπι τοῦ « derrière lui », moins 
fréquent que πίσω του. — 41, ‘Qc εἴχοσι χρόνια « jusqu'à vingt ans », 
c.à-d. « environ vingt ans ». — 42. Ἢ γὴ « la terre », sans plur., τὸ 
χῶμα «18 sol ». — 48. ἢ ἀρμάδα « la flotte » mot vieilli, vén. armada: 
ΔῈ]. 6 στόλος. — 44, Τὸ κάστρο € la forteresse », Gr. à 429, rem. ἢ; 
lat: castrum. 


45. “Ἢ χολόνα « la colonne »,.it. colona; syn. à στήλη, d'origine sav. 
7 46. Θρουδαλα « pelits morceaux, miettes », surtout dans l'expression. 


᾿ἔγιναν θρούδαλα οἱ εἶναι θρούδαλα; moins usité que θρύψαλα. Θρούδαλα 
“parait être une contamination de θρύμμα et de σκύδαλα « fragments, 
restes.» ; lu devenu οὐ à l'atone dans le verbe θρουδαλίζω. « réduire en 
miettes » et passé de ἰὰ à θρύδαλα, : 


Ἷ 
Si 
{ 
Du 
| 


LR τς 
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y: χαν 0 ὅλα! Ἢ ἀχοόπολις5) χατάντησε τάμπια "3 μ᾽ ἕνα χαλυθάκι 
ax $ ὕ 


ἀπάνω, μέρος τῆς χώρας ἔγινε κοιμτητήριο "ἢ, χαὶ τἄλλο γωράφια 


Ν Ἵ 
τριγυρισμένα μὲ ἀσόεσ τόπετρες. Πόσες φορὲς πήγαινα τἀποδρόγια 
LÀ πε -λ 1 ΝΥ ΜΠ] λ 1 2 ΗΝ À θ " 3). .. 
σὲ χεῖνα τὰ μέρη νὰ μαζέψω σαλιάγχους ἢ καυχαληθρες"", καὶ. 
24) ὃ se) , 


ύριζα ἐ φοῦγτοα 5 γεμάτ σχουριασμένες ἀντίχες᾽ χαὶ σπασμένα 
Υ ἃ φοῦχτα ᾽ γεμάτη μ 


“λυχνάρια! 
A, Τὸ: καθαυτὸ ὃ χωριὸ θὰ τὸ βροῦμε σ στὸ πλάγι 
: 


" x! 


 Bouvapéxt. ἽὍποιο. παραθύρ( ἢ χι ἂν ἀνοίξῃς ἐχεῖ ἀπάνω; ἀνοίγει κ 
Go 


᾿ 
î καρδιά σου, γιατὶ ἀπὸ- τὰ δεξιὰ ἔχεις diese ὅσ 


, 


νει τὸ μότι 
3 


ἀντικρύ σοὺ τὸν x0 


. 


, 


Le: LA Li 
(πὸ μὲ τὶς ἐλιές, χ᾽ ἕνα ποτάμι στὴ μέστι. 
ἢ 


£ 29) 


, + \ 
χωριά, στάριστερὰ τὸν AUTO | 
umo ποῦ ξέπεσς μιὰ φορὰ ὁ Ὀρρέας ὅ), χαὶ χρέμασε 


Η y \ 
loto ἴσια τὸν x ι 


EN 3 ! 
εἰδοῦσαν ἐκεῖ τἀηδόνια νὲ 


Ὡς 
δ 
- 
ῶ- 
τὶ 
O- 
a 
ο- 
«À 
[9] 

FA 
XX 
» 
8, 


\ 


ξ 
ὄπερσι, ποῦ ἔκοψαν τὶς ἱτιὲς 


, 


γλύκα ποῦ ταίρ 


y 
ἀ 
à , 4 477 
τὴ λύρα του σὲ μιὰ ἰτι 
u δὲ 
οἱ Τοῦρχοι, χαὶ ξεγυμνώθηκχε τὸ ποτάμι, χ᾽ ἔφυγαν τὰ καημένα 
Ὕ . Β 
ἀ 


πἀηδόνια, ὕστ ρα 


μ ᾿ - 
5. "ἃς ἔρθουμε τώρα στὸν χαπετὰν Γιώργη. Φανταστῆτε.. ἕνα 
Α 


μεσόκοπο, μὲ ἀνάστημα DÊTÉ τοῖο, XAYVOYLXO πρόσωπο, υὰ τόσο λιοχα-: 


ὶ τί λέγω" πρόσωπο! 


3) 


vo ποῦ θὰ τὸν παίρνετε "γιὰ ἀράπη. Κα 


" 
Oo του τὸ κορμὶ τέτοιο ἤτανε, γιατὶ ἄλλα παρὰ: χουρελίασμένα 


« “' Ὧν Ὁ Sr 
ῥοῦ χα δὲν ἔδαζε. Τοῦ δίνανε φορέματα, κι αὐτὸς χόθιζε χ χοντὰ. σ᾽ ἕνα 
βράχο, τἄχοδε χομμότια χομμάτια, τἄδενε. πάλι μὲ σπάγουςο, 


καὶ τἀδαζε. Ποτὲς Ὁ δὲ μᾶς εἶπε γιατί “τῦχανε. αὐτό: μὰ ὅλοι 


47. Γένηκαν -, pour ἔγιναν. --- 48. Ἢ ἀκοόπολις « l'acropale.», forme 
sav., Gr. 8124. — 49. Ἢ τάμπια « la redoute, le bastion », du ture 
‘tabia; auj. peu usité; gr. sav. ñ περιθολή « la redoute », ὃ προμαχών 
€ le bastion ». — 20. ὸ χοιμνητήριο, lit. « l'endroit où L'on dort », d'où 
le fr. cimetière; auj. plus souvent τὸ νεχροταφεῖο. | 


"τὸ ἀπομεσή 26 « l'après-midi ». — 22. Ἢ χαυχαχήθρα « la caucalide »,. 
herbe qu'on mange en salade. Pour le su. -#097, au lieu de -x com-. 
“parer À fuv0ox .« loseille.». — 23. Ἢ φοῦχτα, et par métathèse:# 
εἰ χοῦφτα, «creux de la main, poignée »; subst. dérivé de φουχτζω; cf.” 
Hésve hius : πύχτας * γρόνθους. ‘ 

24. δὺς σχουριά ( la rouille », σχουριάζῳ « ‘ rouiller », gr: anc. σχωρία; 
fr. scorie. = 25. Ἢ ἀντίχα « la médaille ancienne », if. antica. Ξ-Ξ 


41: Ῥαποθρόγιο, acc. dé Lemps ; de ἀπὸ + βοοχή; οἵ, «τὸ ἀπόγευνα ou" ᾿ 
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 L'acropole n’est plus qu’une redoute surmontée d’une petite chau- 
mière, une partie de la ville est changée en cimetière, et Pautre 
en champs entourés de pierres à chaux. Que de fois en allant de ce 
.côté-là, après la pluie, ramasser des escargols ou des caucalides, 


suis-[ revenu la main pleine de médailles rouilléus ou de fragments 


de lampes antiques! ΝΣ 

& Le village se trouve sur le rôté, au sommet de a colline. 
Quelque fenêtre qu'on ouvre lä-haut, le cœur s’épanouit, car à 
droite on ἃ la mer, aussi loin que porte la vue, en face la baie, au- 


delà les montagnes parées çà et là de villages, à gauche la plaine 


avec ses oliviers et une rivière au milieu a elle. Ἧι c’est précisé- 
ment la plaine où a jadis échoué Orphée et où il a pendu sa Ifre 
. à un saule; depuis, les rossisnols y ont chanté avec une douceur 
sans égale, jusqu’à ces années dernières; où les Tures ont coupé 
les saules, dénudé la rivière et fait fuir les rossiguols, après un 
chant de trente siècles. 


5. Mais arrivons au capitaine Georges. Figurez-vous un homme 


entre drux âges, de taille moyenne, au visage régulier, mais si 
brülé du soleil qu’on l'aurait pris pour un nègre. Et. que dis-je, son 
visage” Tout son corps était de même, parce qu'il ne s’habillait 
que ‘de laillons. On lui donnait des vêtements; il s’asseyait près 
d’un rocher, les taillait en petits morceaux, les liait ensuite avec 
des ficelles et les portait ainsi. Jamais il ne nous avait dit pourquoi 


26. To χαθχυτὸ “ωριό « le village proprement dit », gr. anc. χαθ᾽ ἑαυτόν, ὁ 
é 1.0 ge P » 5 ? 


et plus loin à χαθαυτὸ φωλιά τοῦ, « son vrai gite ». « Cela n'a aucune 
importance en soi », δὲν Eyet καμιὰ σηματία καθαυτό. 


27. Πλάγι ἘΞ côté », ath. mur. — 28. Ῥὸ raoaddor+ « la fenêtre », 
ath. τὸ πιουθύρο. — 28. ‘O ᾿Ορφέας; forme vulgaire de ᾿Θυφεύς. La 


plupart des auteurs vulgaristes donnent aux noms anciens une déclinaison 
“populaire : : 6 ’Ayauéuvovrc, ὃ [adrovic, mais l'usage ath. est de garder 


à ces. noms leur déclinaison anrienne. — 30. Λιοχαμένος, de ἡλιοκαμένος. 


= bralé de soleil », Gr. 2 ὅθ6. 


184. Θὰ τὸν παίρονετε (8. et l'imparf.) ; ath. θὰ τὸν παίρνατε. =, 
82. ΛΈΩ, δίῃ. λέω. ---- 33, “Τὸ xouçéar « le chilfon » ; pour l' étymologie 
- on a pensé à un lat: “corellum pour *coriellum (7) = 34. Ὃ σπάγος-Ε;, Ὁ 


vén. spago (le g du vén. ἃ un son voisin du y grec); ath. ὁ σπάγγος, if. 
: spago. 
286: Horéc-+,: pour ποτέ; avec.l'-< adverbial qu'on retrouve dans τότες; 
οπίποτις; οἷο. 5 
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pas τὸ ξέραμε, καὶ νὰ σᾶς τὸ πῶ τώρα καὶ σᾶς" ἦταν τρελλός! 
6. Ὃ καπετὰν Γιώργης μιλοῦσε γλῶσσα ὅλους διόλου ὅ5) δική του" 
ποῦ χαὶ ποῦ χαταλάδαινες λέξη, υὰ οἱ πειότερες ἢ χατρακυλοῦσαν 5) 
ἀπὸ τὰ χείλη τοῦ σὰν πετραδάκιο χαὶ πέφτανε χάμω. Φαίνουνταν 
πάντα σοδαρὸς καὶ βυθισμένος σὲ συλλογές. Ὥς καὶ 9 τὸ γέλιο του 
(χαὶ. γελοῦσε πολὺ σπάνια) εἶχε μιὰ παράξενη σοδαρότητα, σὰ 
γἄλεγε; : « "Evvors σου", κερὰ “Ἶ Χαρά, τὸ ξέρῳ πῶς εἴσαι deutoa“), 
καὶ δὲ μὲ γελᾷς. ᾿ 
-ἥς Δὲν ἐρχότανε στὸ χωριό, παρὰ σὰν: πεινοῦσε. Καὶ φυσιχὰ. τοῦ 
ἔδινε ὁ κόσμος. Ἢ χαθαυτὸ φωλιά τοῦ ἦταν ὄξω, στοὺς τέσσερεις 
τοὺς ἀνέμους, κατὰ τὴν παλιὰ τὴν πολιτεία. κεῖ ἀγαποῦσε νὰ τρι- 
γυρίζῃ, καὶ μὰ τὴν ἀλήθεια "", σὰν τὸν ἔδλεπα χάποτες μέσα στὰ 
χαλάσματα, θαρροῦσα πῶς ἤτανε φάντασμα κανενὸς προγόνου, ποῦ 


σηκώθηχε νὰ κλάψῃ τὰ τωρινὰ "ἢ 


χάλια" τοῦ τόπου του. 

8. Μὰ ποιὸς ἦταν ὁ καπετὰν Γιώργης; Ποτὲς ἐν μπόρεσα νὰ 
μάθω“) ἀπὸ τοὺς πατριῶτες βου, χαὶ σὰν τονὲ 3) ὁωτοῦσα τὸν ἴδιο, 
γύριζε τὸ πρόσωπό του πρὸς τὴ θάλασσα καὶ ne ἀχατα- 
γόητα λόγια. ‘O καπετὰν Γιώργης θὰ ἔμενε μυστήριο παντοτινό, ἃ 
δὲν 2 ΜΝ e \ 1 a, 50} «ον τ αθήξ 51) στὸ ᾿ ἃ 

EP cave μιὰ μέρα ἕνας γρῖπος Ὁ γὰ τραδή 7 τὸν χόρφο μέσα, 
Ἵ 3 " 
κι ἃ δὲν κατέδαινα καὶ γὼ στὴν ἀχρογιαλιὰ ἢ γἀγοράσω ψάρια, 
9. Γρῖπος! Μεγάλη δουλειά! Σὰ νὰ λέμε" τώρα, ταὐστριαχὸ τὸ 


βαπόρι. Κι ὄχι γιὰ τίποτες ἄλλο, παρὰ ἢ γιὰ τὰ σπαρταριστὰ “5 τὰ 


36. “ὅλους διόλου « complètement », pour ὅλως διόλου ; l'un et l'autre 
“également employés. — 87. Οἱ πειότερες, comparatif refait sur le gr. 
anc. πλείων, Syn. περισσότερες, — 88. Kour ραχυλῷ « dégringoler, rouler : b, 
de χαταχυλῶ; le p dù sans doute à quelque parétymologie. 

39. Φαίνουνταν +, ath. φαινόταν. — 40. Ὡς χαὶ τὸ γέλιο. τοῦ 
( jusqu’ à son rire, même son rire ». — 44. ‘HE ἔννοια « l'idée, le sens, 
le soin, le souci ». “ἔννοια σου {lournure elliptique pour νὰ ἔχῃς τὴν 
ἔννοια cou) « sois tranquille ». Outre νοιώθω, vu page 12, note 54 
ἔννοια a donné le dérivé νοιάζω (pour ἐννοιάζω), qui a pour doublet γνοιάζω:: 
τί μὲ γνοιάζει « que m'importe? » 

42. Ἱκερά, forme pop. de χυρά, Gr. ÿ 64. — 48. Ψεύτρα, fém. de 
ψεύτης « menteur », Gr. ὃὶ 534. — 44. Μὰ τὴν ἀλήθεια, « en vérité », 
cuè τὸ Θεὸ « par Dieu », gr. anc. μὰ Δία « par Jupiter ». —45. Τωρι- 
vés, ἦν, ὁ € actuel », adj. dérivé de “τώρα. — 40. Τὸ χάλι ou τὰ ya 
(ne pas confondre avec τὸ χαλί «le tapis », turc haleu) « état misérable, 
τ βίο: état »;-du turc hal, même sens. 
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il le faisait, mais nous ne l’ignorions pas; la raison, la voici : il 
était lou. 

6. Le capitaine Georges parlait une langue tout à fait à lui. (ἃ, 
et là on comprenait un mot, mais la plupart de ses paroles rou- 
laient de ses lèvres et tombaient à terre comme de petits cailloux. 
ΠῚ paraissait toujours sérieux et plongé dans les réflexions. Son 
rire même (et il riait très rarement) avait une étrange gravité, 
comme s’il eùt dit: « Sois tranquille, Madame la Joie, je sais que tu 
es une menteuse et tu ne m'y prendras pas ». DU 
7. ΤΕ πὸ venait au village que lorsqu'il avait faim, et naturelle- 
ment les gens lui donnaient. Son vrai gîte était dehors, aux quatre” 
vents, du côté de la vieille ville. C'était là qu'il se plaisait à rôder, 
et en vérité, quand je l'apercevais parfois dans les ruines, je croyais 
voir le fantôme de quelque ancêtre qui s’était levé pour pleurer 
l'état actuel de son pays. | 

8. Mais qui était le capitaine Georges? Jamais je n’avais pu le 
savoir de mes compatriotes, et quand je le questionnais lui-même, 
il tournait les yeux vers la mer en murmurant des mots incompré-. 
hensibles. Le capitaine Georges serait resté un mystère éternel, si 
une senne n’était venue opérer dans notre baie et si je n'étais 
descendu au rivage pour acheter du poisson. 2 

8. Une senne! Grande affaire! C’est comme si l’on disait main- 
tenant le bateau, du Lloyd autrichien. Et uniquement pour ces 


47. Ποτὲς δὲν μπόρεσα νὰ μάθω, proprement { jamais je n'avais pu me : 
μπόρεσα νὰ μάθω, - 


renseigner », νὰ τὸ μάθω « l'apprendre ».— 48. Tovè pour τὸν, Gr. 2186, Lu 


rem. ΠΠ.. — 49. Μουρμουρίζω « murmurer », paraît être le lat. murmu- 
rare. — ὅθ. Ὁ γρῖπος « la senne », déjà gr. anc. Le mot ἃ passé du grec 
dans les langues romanes, vieux fr. grip, vén. gripa, il. grippo. 

BA. Νὰ τραδήξη, ici « tirer (le poisson) » — 52. Ὃ γιαλὸς et aussi 
τὸ γιαλό € 16 rivage, la mer près du rivage », du gr. anc. αἰγιαλός. Pour 
désigner le rivage on se sert aussi des composés τὸ περιγιόλι (περὶ οἱ 
γιαλός), τὸ ἀχρογιάλι (ἄκρη. et γιαλός), ἣ ἀκρογιαλιά, À ἀχροθαλασσιά, 
plus rarement ἣ παραθαλασσιά; s'il s'agit d'une rivière : ἡ dxpn, ἢ Gxpo- 
ποταμιά; plus rarement ἡ παραποταμιά, et ἢ ὄχθη sav. | 

58. Σὰ νὰ λέμε « (c'est) comme si nous disions »; on pourrait employer 
également σὰ νὰ λέγαμε οὐ σὰ «νὰ ποῦμε. — δ. Κι ὄχι. γιὰ τίποτες ἄλλο... 
παρὰ, htt. € οἵ non pour quelque chose d'autre que », touraure lourde : 
qu'on pourrait remplacer par : κι αὐτό, pôve γιὰ τὸ σπαρταριστὰ ψάρια. 

ὅδ. Σπαρταρίζο» € palpiter », probablement dérivé du gr. anc. σπαίρω 
“par F'adi. verbal ἔσπαρτός ( ἀρῃέ», σπαρτ-αρίζω. : ᾿ 
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Et 
9, χαὶ τὰ φωνάζανε, 


Î f " 7 12 λυ κα 
φάρια ποῦ ἀνέδαζαν κατόπι où Φαροπου ητάδες 
δὲ Ξ ΜΈ ot "57 

καὶ τράνταζαν τὰ παράθυρα ἀπὸ τὸ βοητό ἢ), 


10. 


μὰ πειότε Fos μοῦ ἄρε pe νὰ βλέπω τὸ PT Κατιτὶς μὲ τραθδοῦσε 


τς 85) Ν 
Ἐγώ, νὰ σᾶς πῶ τὴν ἁμαρτία vou", ἀγαποῦσα τὰ ψάρια", 


" Ν Ν , "» ᾿ 
χτυποῦν ὅ ὅλα μονομιάς, ρΑνεθάνουν, νὰ μένουν ἴσια κι ἀκίνητα στὸν 
ἀέρα, χαὶ πάλι νὰ βου τοῦνς, σὰ νὰ τοὺς εἶχες ες χουρντισ pévous τοὺς 


παλληκαράδες" 7 ποῦ τὰ τραυοῦσαν 5) 


Ὕστερα κύτταζα τὸ γῦρο ποῦ 
re " . ᾿ , : ᾿ : 
χαράζανε ἢ. πάνω στὰ ἥσυχα τὰ γερά, μὲ τὰ “δίχτυα, καὶ συλλο- 
50. Fr ͵ 3 4 nr κ᾿ 040 1 pou Η͂ EN 66) 
“γειούμουν τί καχὸ γίνουνταν χάτω στὸ βάθος ! Τί ὄνειρα νὰ eldave® 
ΤΣ. 60) 2 ! dé - +. 6er \ Dr 

ψὲς à χχχόμοιρα τὰ Ψψάοια ; Θαρροῦσα πῶς τἀάῤλεπα νὰ χύνουνται 
Ἵ 4 bd 3 4 - A ᾿ A + # γ΄ 4 \ 3 pl 
ἀπὸ δῶ κι ἀπὸ κεῖ σὰν τρελλά, καὶ νὰ πιάνουνται. Καὶ σὰν dvioro: 


55) πῶς καὶ vo ξέρανε") τί θὰ πῇ db 


70) 


: βοῦσα TU, χαὶ νὰ υὴ σάλευαν ἀπὸ 


ο- 


ἢ 
τὸν τόπο τους, πάλι θὰ τἄρπαινε 7 τ Eye υ στὴν ἀγκαλιά του, poÿ 
Ÿ 


ἐρχότανε Τὴ νὰ φωνάξω γὰ σταματήσῃ" ρῖπος, γά προφτάσουγε νὰ 
γλυτώσουν τὰ ψάρια, 


“ἥλιο Σὲ μισὴ ὥρα μέσα, ἡ βάοχα ἦταν ἀοανμένη 13) χαὶ τὰ θαλαα-. 
᾿ μίση ὥρα μέσα, ἢ μᾶρχα Ἢ βραγμενη 


8: 


σοπούλιο TT + ὡρισμένα σὲ δυὸ γραμμὲς ἀπάνω στὸν ἄμμο 
ὁποῦ AL ἧς, χῶρισμε Nr ς and τ RG, 


Ecepvav τὰ δυὸ παλαμάρια 15 σινὰ σιγὰ ἀπὸ τὴ μέση τους, καὶ γύριζε 


56. Οἰψαροκουλητάξ ες, plur. de das βοπουλητής (de Ψαροπωλητής), Gr. 
8 110, rem. I. On dit plus couramment ψαρᾶς € pêcheur » et « marchand 
de poisson ». 

“57. Καὶ τὰ φωνάζανε, ele., litt. « et ils les” criaient et les fenêtres 
tremblaient par le bruit ». Ῥοαντάζω « ébranler, secouer, trembler, 
vibrer fortement », onomatopée? Τὸ βοητό « le bruit, la clameur », et 
aussi τὸ βουητό, dérivé du gr. ἀπο. βοῶ ou du gr. mod. Bow, βουΐζω, 
voir page 416, n° 21, 1 9..- 58. Νὰ σᾶς πῶ τὴν ἁμαρτία au, lilt. « pour 
-vous dire-mon péché ». : 
τοῦθ, ᾿Αγαποῦσα τὰ ψάρια « J'aimais les poissons », tournure moins fré- 
quente que μοῦ ἄρεσαν τὰ ι'ψάρια. Pour un Français, la règle la plus sûre 
‘est. d'employer, pour rendre « aimer », ἀγαπῷ quand il s'agit des per- 
“sonnes, et μοῦ. ἀρέσει « me plait » quand il s'agit des choses. — 
60. “Δρεζε +, ath. ἄρεσε, Gr. 9 538. 

64: Στέχουμουν -, ath. orexduouv(z). — 62. Κουρντίζω +, ath. 
xoucäw «accorder un instrument, remonter ».:Koucèitw. vient de 
| χορδίζω, dérivé de x5c32, lat. corda (avec changement de d en à normal 
‘dans les emprunts faits par le grec au latin); le d de κουρ νείζω, est -Ρορίέ- 
rieur: (influence de l'it. corda) 

63. Παλληκαράδες. plur. de παλληκαρᾶς, augmentatif ou péjoratif de. 
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poissons frétillants que les marchands montaient ensuite au village τὶ 
et vendaient en faisant trembler les vitres de leurs cris! : 
40. Je dois confesser que. si j'aimais les poissons, je préférais 
encore contempler la senne. Quelque chose me ramenail sans cesse 
vers elle. Je regardais les rames frapper toutes ensemble, s "élever, 
rester droites et immobiles en Pair, puis plonger de nouveau, 
comme si l'on eût remonté les gaillards qui les maniaient. Ensuite, 
c'état le rond qu'ils traçaient sur les eaux tranquilles avec leurs 
filets. Quel bouleversement dans le fond! Quels rêves avaient peut 
être fails la veille les pauvres poissons? IL me semblait les voir se 
précipiter foliement de-ci de-là et se faire prendre. Et quand je : 
songeais que, méme s'ils avaient su ce que c’est qu’un filet et s ils 
on "avaient pas hougé de place. celui-ci néanmoins les aurait, saisis 
dans son élreiute, l'envie me venait de crier qu’on arrétät la senne, 
pour que Les poissons eussent le temps de s'échapper. ᾿ 
44. Une demi-heure après, la barque avait abordé, οἱ [05 loups ὅθ. 
mer qui la montaient, partagés en deux files sur Le rivage, tiraient: 
doucement de la taille les deux câbles; puis un à un ils “revenaient 


παλληκάοι « ἀπ fameux gaillard » ou « un rodomont ». — 64. Τραυῷ 
χουπί ( ΓΆΠΙΒΡ ». 

.85. Xasxïw « graver, entailler », γαράζει « le jour point ἡ »;.0n dit 
aussi, avec, une image analogne, σχάτι ἢ méga « le jour perce ». Τὰ γάράτ τ 
ματα (C les premiers rayons du j jour » et, pour indiquer les toutes pre- 
| mières lueurs, γλυχοχαράζει, τὰ γλυχογχοάματα, Ci. Solomos, 7, 17-24: - 
Kôxxiva κι ἔμορφα LE ἔμει τὰ γεῖλα;, (pour χείλη) | ὡσὰν τὰ “φύλλα |. τῆς. 
ὑοδαριᾶς, ὅταν χαράζει | καὶ ἡ αὐγοῦλα [λεπτὴ βοογχοῦλο, | στέρνει (pour 
στέλνει) δροτιᾶς. Rouges et jolie: — elle a les lèvres, — comme les 
feuilles — du rosier, — quand le jour point — et que: l'aurore 
{diminutif} — envoie une fine — pluie Ὁ rosée. 

66. Βλέπω ὄνειρο. « faire un rêve ν; τί ὄνειρο νὰ εἴδανε; ( quel rêve © 
avaient bien pu faire? » — 67. Wé n « hier soir », ath. γτὲς τὸ Boièuz 
gr... anc. ὀψέ, — 68. ’Aviare τορῶ +, forme rare, « réfléchir », ath. culs - 
γίζομαι. — 68. Νὰ ξέρανε, voir pixe 74, note 61. — 70. “Aoruve +, 
ath. ἅρπαζε. — 74. Μοῦ Éoyetar νὰ « l'envie me vient de »; μοῦ ἔρχεται, 
νὰ τὸν δείρω « l'envie me prend de le batire ». ! : 

72. Σταυχτῷ « j'arrête.» et «je m'arrète », dérivé du gr. byz. στόμα; 
lui-même refait sur ἐστάθην (auj. στάθηχα). — 13. ᾿Αράζω € mouiller 
l'ancre, ahorder », du gr. anc. ἀράσσῳ᾽ « heurter ». — 74. To.6hx6c0- 
mob. « l'oiseau de mer.» et par.ext. «le bon marin, le loup'de-rmer.p:; 
15. To πιλλμάρι « le câble » est tiré par Coray de παλάμη € paume | 
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πίσω πηδηχτὰ ἕνας ἕνας τους, νὰ στρεφογυρίσῃ ἢ πάλι τὸ VE 

ηδιηγχτὰ ἕνας. ἕνας sous. νὰ arpepoyuplon"® πάλι τὸ σχοινί, 
Lu bi 4 A 2 x - 4 2 

ὑὲ τὸ φελλὸ στὴν ἄκρη, νὰ πιαστῇ στὸ παλαμάρι καὶ νὰ ξανασύρῃ. 

Fr ἰὰ “ἀρὰ νὰ τοὺς βλέπῃς. Δὲν ποόχοψα τ᾽ νὰ δῷ ; 
τανε μιὰ χαρὰ νὰ τοὺς βλέπῃς. Δὲν πρόκοψα 7) γὰ δῶ ζωγραφιά 


! 


τους ἀχόμα. Γιατί δὲν ἱστοροῦν 753) ot ζωγράφοι ἕνα ἡ [ὑ 
LT μα. Τιατί δὲ τοί γράφοι μας ἕνα ῥωμαίϊκο 
͵ 
{ 


:καὶ χεφάλια χυτά, γυρισμένα χαθὼς τὰ εἶχαν χατὰ τὸ πέλαγο "3, pÈ 
᾿πὰ χέρια TOUS ἀχκουμπισμένα στὸ παλαμάρι! 
12. "λλλη μισὴ ὥρα, κί ὁ γρῖπος ξόγαινε. ᾿Αστραάφταν τὰ ψάρια 
ἐς art . 


πρεμουλιαστὰ 84) 


2 , 4 # A γ΄ L 4 u f [2 
ἀπάνω στὸ ἃ ίχτυ, σὰν τἀστέρια στὸν ουρᾶνο. Μαζεύ- 
᾿ πὸ, π- 1} αν," - , \ 4 3 NA 1 3 \ 
enxav τὰ παλληκάρια τριγύρω, καὶ τίναζαν τὰ δίχτυο: μέσ’ στὸ, 
χοφίνια. Mraourobvia®, σαρδέλλες 5), γοῦπες ἢ, σμαρίδες, καλα- 
μαράκια ἢ), παντῆς λογῆς ἡ δῶρα θαλασσινά. Κάτω χάτω στὸ δίχτυ, 
Ὶ 58}} 


νά σου χαὶ μιὰ ὀχαδιάρικη"" συναγρίδα 


( Ὃ κχαπετὰν Γιάννης, 


-de là main ». Si l’étymologie est irréprochable au point de vue de la 
: forme, elle offre des difficultés sémantiques. Coray suppose, avec peu de 
. vraisemblance, que le câble aurait été désigné ainsi parce que, à cause de 
sa grosseur, il emplit la paume de la main. Ce mot se retrouve en vieux 
français et dans les langues romanes modernes avec de ‘curieuses 
variantes, voir Jal, Glossaire nautique, pages 1119 et 1118-1119. 

76. Στρεφογυρίζω € enrouler », composé de στρέφω et de γυρίζω, 
Gr. 2 590. À Athènes στριφογυρίζω avec un: obscur, qui se retrouve dans 
le présent στρίδω « tourner, tordre »; familièrement τὄστριψε signifie 
(18 filé ». 

77. Δὲν πρόκοψα νὰ « je ne suis pas arrivé à D; syn. : δὲν πρόφτασα, 
δὲν μπόρεσα. Autres sens de προκόδω : « progresser » au propre et au 
fig., προχόψαμε « nous avons avancé »; παιδί vou, ἔτσι δὲ θὰ προχόψης 
& mon enfant, Lu n'arriveras à rien de la sorte »: προχομμένος ἄνθρωπος 
(syn. ἄξιος) un homme qui a de l'acquis » et ironiquement τὸν προχομ- 
μένοι « le vilain bonhomme! » Ἢ προχοπή « le progrès » dans le sens de 
« avance » (« le progrès de la civilisation », ἡ πρόοδος τοῦ πολιτισμοῦ), 
δὲ βλέπω προχοπή « je n'en vois rien sortir »3; χατιτὶ τῆς προχοπῆς.. 
« quelque chose de convenable » ; ironiquement : χαρὰ στὴν προχοπή τοῦ! 
«il marche bien! il en fait de belles! » | 

78. Ἱστορῷ. +. « dessiner, peindre » voir p. 119, note 82; aith. 
ζωγραφίζω; ici γιατὶ δὲν κάνουν οἱ ζωγράφοι μᾶς; — 19. Μορφιά +, ath. 
ὀμορφιά. — 80. Τὸ ποντίκι « le muscle », syn. ὃ ποντιχός. Proprement 
«le rat, la souris ». Le gr. ane. μῦς, qu'on retrouve dans le fr. muscle ἃ ; 
- déjà ce double sens; ef. en fr. « souris », muscle charnu qui tient. à l'os 
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par sauts en arrière, enroulaient de nouveau la corde terminée par. : 


Je bouchon, se remettaient au câble et recomimencçaient à tirer. 
C'était un plaisir de les contempler. I ne m’a pas encore été 
donné d’en voir un tableau. Pourquoi nos peintres ne représentent- 
ils pas une senne grecque? On y verrait une beauté virile, et de la 
grâce et de la force! On y verrait des muscles à en être jaloux, des 
poitrines bronzées, des cous et des têtes faits au moule, tournés 
comme ils les avaient du côté de la mer et les mains appuyées sur 


‘le câble! : 


ὉΠ 22. Une autre demi-heure, et on sortait la senne de l’eau. Les 
poissons tremblotants brillaient sur le filet comme les étoiles au 


ciel. Les pêcheurs alors se réunirent alentour et secouèrent les 


filets dans les paniers. Rougets, sardines, bogues, picarels, petits 
calmars, toute espèce de présents marins! Mais voici, bien au 
fond du filet, une dorade d’une oque. Le capitaine Jean, qui me 


du manche d'un gigot. Ποντικὸς était à l'origine un adj., μῦς ποντικός : 
« rat pontique », c.-à-d. de la Mer Noire. 

81. Λιμπίζομαι « reluquer, envier », gr. anc. λιμδεύω. Hésychius : 
-λιμθόν" λίχνον, ἄπληστον ( λιμόός, gourmand, insatiable ». — 82. Ὃ 

-μπροῦντζος « le bronze », it. bronzo, — 88. Τὸ πέλαγο +, ath. τὸ πέλαγος 
« la haute mer ». — 84. Tofuw « trembler », τρεμουλιάζω « trem- 
bloter ». " 

85. To μπαρμπούνι « le rouget », vén. barbôn. Le rouget de la Médi- 
terranée. differe de celui de l'Océan et est beaucoup plus délicat. — 
86. Ἢ σαρδέλλα « la-sardine », vén. sardela, avec un d continu, d'où le’. 
5 du grec. 


87. Ἢ γοῦπα « la bogue », aussi γόπα, et dial. βοῦπα; gr. anc. Bat 


et B&£; Coray tire γοῦπα de βόωψ. Le mot βοῦπα semble caché dans la 
glose d'Hésychius : βούπαις veos μέγας, ἐφῆλιξ, μέγας παῖς ἢ ἰχθύς; οἷ. du 
même γῷπας χολοιρύς, δίακεδόνες. ᾿ 
88. Τὸ καλαμάρι « l'encrier », par ext. « la sèche, le calmar »; 
rattaché d'ordinaire au lat. calamarium, mais peut-être grec. — 
89. Παντῆς λογῆς +, ath. κάθε λογῆς. — 00. Νά σου ( voici que vous 
arrive » Gr. 2 486, rem. [K. ΕἾ 
91. ᾿Οχαδιάρικος, ἡ, 0, dérivé de ἢ ὁχά « l'oque ». L'oque est une 
mesure de poids et de volume ; elle vaut 1 kilog. 282 ou 1 litre 282 et se. 
divise en 400 δράμια « drames ». Ne pas confondre « le drame » τὸ δράμε ᾿ 
(du gr. postclass. à δραγμὴ pour ἡ ὄραχμιὴ) avec € le gramme ἡ τὸ you: 
uapuov.. — 92. ‘Houveypide, traduit par les dictionnaires « dentale » ou 
« denté » ; tout simplement. « la dorade ». DS 
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, ᾿ ré : 
5 ἤξερε; φαίνεται, τὴν παίονε περνάει ἕνα χομμάτ rt Bouoko 
ἀπὸ τὰ σδάρα νἀ" 5) Fri πὸ br χαὶ μοῦ" τὴν προσφέ pet 1,55) χαάβο- 


γελῶντας. Δὲν ἔθελε πλερωμή 5, Τὸν χάλεσαῦ 9 λοιπὸ, σπίτι pou νὰ 
ΜΝ | 


᾿ς τὸν πλερώσω μὲ καλὸ κρασί, καὶ déyTnxe. 


43: Τὸ βράδυ ὁ χκαπετὰν Τιά ἄννης HTAVE σπίτι ι μας, μὲ τὸ χρυσὸ 
\ 


Re) 
σχουλαρίχι σταυτί του, μὲ τὸ μαχ 


L 4 Al 
(2 9 φέσι. KIL μὲ το χόχχινο μοντίλι 


᾿ 4 LA pu 
χάτω. ἀπὸ᾿ τὸ VAT τὸ τού. ΤΥ ess τὰ παπούτοια δ) του, μποὸς ) στὸ 


SEE ë, 22) \ Η En “y LT * 
F'KATETAYLOS μας, μὰ χαὶ ντροπαλὸς συν κορίτσι. στερ σπο τὰ 


-συνηθισμένα τἀνερωτήματα ῥγαίνε ur ὁ δίσχος) " « Γειά σας — 
ΒΝ : , 

Καλῶς σᾶς ηὕραμε », καὶ κάτω ἡ μαστίχα, Κατόπι παίρνε : μεριχὰ : 

ἀμύγδαλα", καὶ σπάνοντάς ταῦ μὲ τὰ δόντια του, καὶ παστρεύοντάς 


17 μὲ τὰ λόγια του. 


μὲ τὰ ῥοζωμένα "5 δάχτυλά του, μᾶς γλέντιζε 
14. Δυὸ τρεῖς μαστίχες ἀχόμα, καὶ χαθίσαμε στὸ La. Ὃ χαπετὰν.. 

Τιάννης, μὲ τὴ μιὰν ἄχρη τῆς πετσέττας | χωμέγη ὁδτὸ γιαχᾶ tou, 

ἔφαγε παλληχαρήσια. Σὰν καλὸς -θαλασσινὸς. ποῦ ἦταν ὅμως, μὲ 

| ἀχόμα πειότερη ὄρεξη ἔπινε τὸ χρασί. Σὰ σηκωθήχαμε ἀπὸ τὸ τρα- 


92. To βοῦολο « le jone », gr. anc. τὸ βοοῦλλον. --- 988, Τὸ σδα- 
payvo + « la branchie », ath. τὸ σπάσαγνο, gr. anc. βοάγχιον. Hésychius : 
βαράχνια" τὰ βρογχία τῶν ἰχθύων. Le σ proléthique est assez fréquent en 
grec, οἷ, σκόνη € poussitre » pour χόνις, στραγαλία « pois cluches », pour 
“πρωγάλια, ele.; β΄ πὶ sous l'influence de σπαράζω; pour le v comparer 

βραγ ός τς βραγνός « ENTOUÉ ». 
: 94. Ficocgéovo +, ath. προσφέρω « offrir », mais le simple est φέρνω. 
0 86. Ἢ πλερωμή +, ath. ἣ πληρωμή « le paiement »; de même 
πλερόνω +, 'ath. πληρώνω € payer ». — 98. Καλῶ, v. irr., Gr. ὃ 367. 
— 97. Τὸ γελέκι « veste de paysan » et « gilet », ture yelek. — 98. Τὸ 
παπούτοαι « le soulier », ture papoutch. — 99. Mrcds: pour ἐμπρός « de- 


vant », 570. μπροστά. — 100. To κατώφλι « le seuil », de κάτω et φλιά. 
4. Ἐενηντάρης € quinquagénaire », Gr. 9 ὅδθ, — 2. Ντροπαλός 
«timide », du gr. anc. ἐντροπαλός, dérivé de ἐντροπή, gr. mod. ντροπή 


ᾧ honte, timidité ». — 3. ᾿Ανερώτηνια, comme ῥώτημα, — «ἄς Ὁ δίσχος 
& le plateau », voir page 16, note 21. | . 

8: Ῥειὰ σὰς « ἃ volre sanlé », rare maintenant dans ce sens, on dit 
“1 στὴν ὕγει LÀ σὰς, OÙ par influence sav. ἦς ὑγείαν σας οἱ ὑγείαν σας. Mais γειά 
᾿δοῦν, γειὰ σας sont restés comme salufalion familière : « salut! » et, fami- 
Hièrement aussi, dans lé sens de. « bravo’ » syn: μπράθο σου, r:d6o cas! 
6. Κάτω ἡ μαστίχα, lit. « en bas le mastie ». Le « maslie » ou 


HEFTALIOTIS. — LE CAPITAINE GEORGES. 411 


‘connaiseait, semble-t-il, la prit, lui passa un brin de jonc dans les 
ouies, l'atlacha, et m'olfrit le poisson en souriant. H ne voulut pas” 
d'argent. de l’invitai donc à venir à la maison, pour l'y payer en 
hon vin, et il accepta. 


43. Le soir le capitaine Jean arrivait chez moi, avec sa boucle 
d'oreille d’or, son long fez et son mouchoir rouge sous le gilet. Il 
ôta ses souliers sur le seuil et entra. il pouvait avoir la cinquan- 
taine, notre capitaine, mais il était timide comme une jeune fille. 
Après les questions de politesse habituelles, on présenta le plateau : 
« À votre santé. — Je suis heureux de vous avoir {rouvé », et en 
avant le mastic ! Il prit ensuite quelques amandes, et tout en les 
cassant avec ses dents et en les épluchant de ses doigts noueux, 
il nous divertissait par sa conversation. | 

44. Deux ou trois mastics encore et on se mit à table. Le capi- ὦ 
taine Jean, un coin de sa serviette enfoncé dans le col de son vête- 
ment, mangea gaillardement. Mais en bon marin qu'il était, il 
buvait mieux encore. Quand nous nous levämes de table, ses yeux : 


«raki » (τὸ ρακί, turc raki, d’origine arabe) est une eau-de-vie de marc 
dans laquelle on ἃ fait dissoudre de la gomme de lentisque, pour lui 
donner du parfum. Cette gomme s'appelle également pucriya, gr. ἀΠ6:" 
βαστίχη. Les femmes des îles, particulièrement de Ghio, où se récolte le 
meilleur mastic, la mâchent par goût et eni guise de passe-temps. Ainsi 
s'explique le participe μυστιχόων d’Hésiode, appliqué à un sanglier furieux 
et qu'on ἃ traduit à tort par « baver » ou « grincer des dents »; c'est en 
réalité « remuer la mâchoire ». Hésychius donñe μαστιγχᾶσθαι (s. v. μα- 
σταρίζειν). Le mot ἃ passé en latin, masticare, d'où le fr. mâcher. 

7. To ἀμύγδαλο +, ath. τὸ μύγδαλο (l'amande ».— 8. Σπάνω Cbriser», 
aussi σπάω. — Σπάνοντάς τα. Lorsqu'on emploie le part. prés. (Gr. 3 295 
rem. 11), le pronom simple se place après lui, tout comme à l'impér. (Gr. 
2 188). — 9. Παστρεύω « nettoyer », du gr. byz. σπαστρεύω, par dissi- 
-milation ; ce dernier remonte à σπχρτεύω, à l'origine « balayer », dérivé 

"de σπάρτος « genêt », mais le second σ reste obscur. | 

40. Ὃ ῥύζος « le nœud d'arbre, la callosité », ne peut provenir direc- 
tement du gr. ane. ὄζος, — 44. Ῥλεντίζω-Ἐ, ah. γλεντάω; ici 4 divertir 
quelqu'un», le plus souvent «se divertir, s'en donner à cœur joie ». Tiré: 
du‘ ture éylendjè « amusement ». Subst. verbal, τὸ γλέντι: « le divertis- 

sement, «la réjouissance ». — 12. “Ἢ. πετσέττα « la servielte », de Fit. 
:peretta. — 43. Ὃ γιακᾶς « le col du vêtement », du turc yaka. Le 
« faux-col » se dit τὸ χόλλάρο, du vén. colaro. : 
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πέζι, τὰ μάτια του τινάζανε σπίθες 2. Πέρασε κ΄ ἡ πρώτη. ἐκείνη. - 
A € 


1 4 - S κέἐὸ e ren È πολλὲς .Ν Liu nn 
YTROTN , χαι ας OLUGKE αζε το. με πολλες. ἱστορίες χαι. νοστι- 


υάδες. 


, 


> FA ΕΗ Ἢ ᾿ 
45. ᾿Απὸ χουδέντα ἢ) σὲ χουθέντα εἴπαμε καὶ γιὰ τὸν καπετὰν 


16) 


Γιώργη. Ὃ μουσαφίρης μας Ὁ τότες σὰ νὰ στενοχωρέθηχε. Ἐγὼ 


ι 

βλέποντας πῶς χάτι πρέπει νὰ ξέρῃ γιὰ τὸ στοιχειό μας, ἄρχισα νὰ 
Ὁ ; : " , 

τοῦ βάζω φιτίλια' ἢ, Στὴν ἀρχή, δὲν ἤθελε νἀνοίξῃ τὸ στόμα του. 
[22 τ x 4 4 LA À # \ \ A -“- 
Ὕστερα ὅμως ἀπὸ πολλ, παραχάλια καὶ ταξίματα νὰ μὴν τὸ ξαναπῷῶ 


Fr 


χανενός; χαὶ σὰ φύγανε χ᾽ οἱ γυγαῖκες, ἄρχισε τὴν ἀκόλουθη ἱστορία: 


x 
+ 


κι 


46. Ἦταν πατριώτης pou‘, εἶπε, σὰν ἔδγαλε πρῶτα τὸ μαντίλι 


+ , 
ἢ ᾿ - πὸ “σορῷ “ἡ + env πὸ ΕΝ 17 

του καὶ σφούγγισε τὸ πρόσωπό του, ἦταν πατριώτης μου, κ᾽ εἶμαι 
᾿ ἧς του Ἤτανε γιὸς ἑνὸς ψαοᾶ, μὰ τὸ etye μέσα τ ? rex 
γαμπρός tou! "Hruve γιὸς ἑνὸς d pa, μὰ τὸ εἶχε μέσα του, x’ ἔθελε 
γὰ γίνγι κατιτίς. Ἐΐχε καὶ μιὰ ἀρχοντοποῦλα στὸ μάτι, τὸν ἀγαποῦσε 

| 5 . 119) ς A. He Lo mnt 20) Où 1 91 ᾿ 
xt αὐτή, μορφογιὸς “) χαθὼς ἤτανε, Μὰ πρὶ) va γυρέψῃ "Ὁ τὴν 

A 22} LS 4 sf 4 x 4 ! nn 25 15 23) 
κοπέλα 5", ἔπρεπε νὰ προικιάσῃ καὶ νὰ παντρέψῃ τρεῖς ἀδερφάδες 3), 
72. € x , \ ὃ « , ὍΝ ΗΜ, Χ λ δ 24) Li 
κ΄ ὕστερα νὰ χάμῃ καὶ δική του χατάσταση. Συφωνοῦνε τὸ λοιπὸ 4) νὰ 
95) 


ΝΥ 


, NS ! 1 \ " ῃ [ei 1 26} 

περιμείνουνε "ἢ μερικὰ χρόνια, x” ὕστερα νὰ στείλῃ προξενητάδες Ὁ, 
AT. Κ᾽ ἔτοι βγαίνει ὁ Τιώργης στὸν κόσμο, καὶ δουλεύοντας νὲ 
x δ CS 1 1 x , 24 2 ῃ 

τὴν καρδιά του, σ᾽ ἕνα χρόνο μέσα, τὸ κατάφερε" νἄχῃ δυκί τοῦ 

βάρκα. Σ᾽ ἄλλον ἕνα ἢ) χρόνο à βάρχα γίνεται τρεχαντήρι ἢ), Καὶ 

κάθε δώδεκα μῆνες, γύριζε ὁ καπετὰν Γιώργης χαρούμενος ἀπὸ τὰ 


44. Ἢ σπίθα « l'étincelle », apparenté au gr. ἀπὸ. ὃ σπινθήρ, qui n'est 
qu'un dérivé; σπιθοδολῶ « étinceler » refait sur σπίθα. — 45, Ἢ χουδέντα 
«la conversation », subst. dérivé de χουδεντιάζω « converser », qui vient 
du lat. co(n)ventus. | | 

16. Ὃ μουσαφίρης « l'hôte », mais seulement celui qui recoit l'hospi- 
talité; ture musafir, d'origine arabe. — 47. à φιτίλι « la mèche », ture. 
fitil, d'origine arabe. Βάζω φιτιλια, litt. « mettre des mèches », c.-à.d: 
«aiguillonner »; image venant peut-être des mèches qu’on met dans là 
plaie. 

48. Πατριώτης « compatriote » et aussi « patriote ». — 19. Μορφονιὸς 
pour ὀμορφονιός « beau jeune homme », parfois ironiquement « dandy ». 
— 20. Hoi+, forme pop. pour πρίν, Gr. à 83, rem. — 24. Γυρεύω 
& chercher » et ici « demander en mariage » ; ζητῷ est plus usité dans 
ce dernier sens. — 22. Ἢ χοπέλα « la jeune fille », mot d'origine slave: 
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Jançaient des étincelles. Sa timidité première avait disparu et il 
--nous amusait maintenant de force anecdotes et bons mots. 

45, De fil en aiguille, nous en vinmes à parler du capitaine 
Georges. Notre hôte alors parut gêné. Comprenant qu'il devait avoir 
quelque chose de notre génie, je commençai à l’aiguillonner. Au 
début il ne voulut pasouvrir la bouche, mais quand je lui eus promis 
et juré de n’enrien redire à personne, etaprès le départ des femmes; 
il commença l’histoire que voici : : 

ΩΣ 
Χο χ 

46. C'était mon compatriote, dit-il, après avoir sorti son mou- 
“choir et s'être épongé le visage, c'était mon compatriote οἱ je suis 
son beau-frère. ΠΟ était fils d’an pêcheur, mais il sentait quelque 
chose en lui et voulait devenir quelqu'un. Il avait aussi en vue 
une jeune bourgeoise et celle-ci l’aimait également, en beau gars 
qu'il était. Mais avant de demander la ] jeune fille en mariage, il lui 
fallait doter et marier trois sœurs, puis créer sa propre situation. 
[15 conviarent donc d'attendre quelques années, après lesquelles il 
ferait faire la demande. : 

47. Ainsi Georges se lança, et en travaillant de tout son cœur, 
dans l’espace d’un an il parvint à avoir une barque à lui. Une autre 
année et la barque était devenue bateau. Tous les douzé mois, le 
capitaine Georges revenait joyeux de ses voyages et vous mariait : 


syn. τὸ χοοίτοι, mais χοπέλα ἃ un caractère populaire et poétique ; on * 
peut dire aussi ὡραία κοπέλα « un beau brin de fille ». Τὸ κοπέλι + «le 
jeune valet », syn. τὸ παιδί, : 
23. ᾿Αδεοφάδες, forme pop. de ἀδερφές. — 24. Τὸ λοιπό, forme pop. 
de τὸ λοιπόν, Gr. ὶ 84, rem. 1, 4e, --- 25, Νὰ περιμείνουγε + , vestige de 
l'ancien aor. es aih. νὰ περιμέ Evouve. À Athènes : μένῳ « resier », 
impf. ἔμενα, aor. ἔμεινα ; mais περιμένω ( attendre », impf. et-aor. περίς 
ἕνα. : . ᾿ 
28. [ροξενητάδες, plur. de ὁ προξενητής «le négociateur d'un mariage » ; 
à προξεν:ά «Δ négocialion d'un mariage », « la demande en mariage »4 
—.21. Καταφέονω χατιτί ( arriver à bout de quelque chose », τὰ κατά- 
oops « j'y ai réussi ». — 28. Σ’ ἄλλον ἕνα ξ΄, ath.-o' ἄλλο ἕνα, 
29. 1 τρεχαντήρι. ( petit navire bas sur l'eau et dont la poupe a. 
‘peu près la forme de la proue » ; cf. le gr. ἀπό. ὃ τροχαντήρ (partie de 
la poupe.» ; lo au lieu de ε par influence de τρέχω. 
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- ᾿ κ᾿ AS τ 
ταξίδια του), χαὶ σοῦ πάντρευε ἢ χαὶ μιὰν ἀδερφή. Τί χακὸ γινότανε 
x ᾿ ἢ - À € " ‘ 
στοὺς γάμους duetvouc! Ποῦ, ἂν ἢ χαρὰ ἤτανε μιὰ γιὰ τὸ γαμπρὸ 
ναὶ Loc LES NS α be υσπὰ 2) χείνονς 55) “κα, \ AE ᾿ - 
χαὶ τὴ νύφη, ἤτανε δυὸ χαρὲς γιατ «εἰνονε ἢ), γιατὶ κάθε γάμος 
3 A « 
τὸν ἔφερνε χαὶ πιὸ κοντὰ στὴν ἀρχ οντοποῦλα tou. Στὸν τρίτο τὸ γάμο 
5 £ ἢ \ , 5.) à σοι une € ῃ 
ἤμουν ἐγὼ ὁ γαυπρός, καὶ σώνει ) γὰ σᾶς πῶ πῶς ἕνα μερόνυχτο 
! 55). ι ΜΝ 4 . À, 56 nid Dh eh οὐ L 
λάκερο ἡ μὲ κχράτησαν τὰ σχυλιὰ δ᾽ μακριὰ ἀπὸ τὴ νύφη, μὲ τὰ 
ξεφαντώματά πους"). 
LU € F ᾿" ΝΥ 1 A 
18. Tüpede ὁ δύστυχος νὰ χάμῃ τὶς προξενι 
VE ἐπ θὸ = ie ποοῖχες 8) 
“νὰ τὶς ἔκανε! Πῆγε. θὰ πῆς, στὶς προῖχες 0/0 τ 
: box ὁ χό Ὡς) ἅπαν ὄξιος, χι αὐτὴ ἤτοι x 
ἤξερε τώρα ὁ κόσμος πῶς ἢ) ἦταν ἄξιος, κι αὐτῇ τανε μεγάλῃ σερ- 
Ἰὼ Ὁ - \ 4 na 
μαγιὰ δ γιὰ τὸ Γιώργη. Μὰ ἔλα δά“), ποῦ ἧταν καὶ τὸ καῖχι γρεω- 


ἀκόμα. ἕνα raide, καὶ τοῦ χρόνου“ ἔρχεσαι χαὶ ζητᾷς τὴν καλή 
σου 5,» ΄ | 
Led 46) Ἵ ͵ À Ν re nd , - 4 " - [EN 47} 
49. Θυμοῦμαι᾽ ἀκόμα τὴ βραδιὰ ποῦ πέρασε μὲ τὰ παιχνίδια 
κάτω ἀπὸ τὰ σπίτια της, “at τῆς τραγουδοῦσε διαδαίνοντας καὶ χωρὶς 
νὰ σταθῇ, νὰ μὴ μυριστοῦνε πίποτις οἱ δικοί της, ποῦ δὲν τὰ ξέραγε : 
Micsede 9) καὶ σ᾽ ἀφίνω γειά 33), ξανθή μου περιστέρα" 
στὸ παραθύρι πρόδαλε), νὰ πάρῃ ὃ νοῦς μου ἀγέραϑ. 


ῃ ; ! 


Kat μισαγοίγει ἕνα παράθυρο στἀπάνω τὸ πάτωμα. 


30. Τὸ ταξίδι « lé voyage », subst. verbal de ταξιδεύω, provenant lui- 
imêmé de τάξις et signifiant en grec byz. « aller en expédition militaire ». 
-- 34. Σοῦ πάντρευε μιὰ ἀδερφή « il vous mariait une sœur », Gr. ὁ 186, 
rem. IX. --- 32. Γιατὰ, devant un pronom, forme pop. de γιὰ, créée sur 
le modèle de μὲ, μετὰ. — 38. Ketvove, forme emphatique pop. de κεῖνον. 

:84, Σώνω «atteindre, suffire », moins fréquent à Athènes que son 
syn. φτάνω. On rattache σώνω à σώζω € sauver », mais le sens et le fait 
‘qu'on ne dit pas σώζω dans le sens de « suffire » permettent de penser 
à (ἢσώγω. ᾿ ᾿ 
«85. Λάχερο {-, pour ὁλάκερο. — 88. Σκυλέ « chien » ; le mot grec, ἃ la 
différence. du français, peut s'employer comme injure. — 87. To ξεφάν- 
‘+wua « le divertissement », dérivé de ξζεφαντώνω, qui lui-même remonte 
au gr. anc. ἔχφαντος, adj. verbal de ἐχφχίνομαι. — 38. Τὸ ἔχει « l'avoir, le 
bien », Gr. 2 510, rem. | : 

39. Τὸν ἤξερε ὁ κόσμος πῶς... « le monde savait qu'il... »,-Gr. 8 619. 


HEFTALIOTIS. — LE CAPITAINE GEORGES. 115: 


une de ses sœurs. Quel remue-ménage que cesnoces! Car, si la joie 
des mariés élait grande, pour lui elle éfait duuble, puisque cha-' 
cune de ces noces le rapprochait davantage de sa belle. À Ia troi- 
sième noce, ce fut moi le marié, et il suffira de vous dire que les” 
brigands m’ont tenu pendant vingt-quatre heures loin de ma femme, 
avec leurs divertissements. . 

© 48. Il avait cherché, le malheureux, à faire alors sa demande, 
et plût à Dieu qu'il l'eût faite! Vous me direz que tout son bien 
s’en. était allé en dots, mais les gens savaient qu'il était capable et 
c'était là une grande fortune pour Georges. Oui, mais voilà: son 
caïque était hypothéqué, à force de bâtir des maisons pour les 
sœurs! Nous lui avions donc dit : « Le père de la jeune fille est 
fier, fais encore un voyage, et l'an prochain, à ton retour, tu de- 
manderas ta belle. » . 

19. Je me rappelle encore le soir où il passa avec les violons 
sous ses fenêtres et où il lui chanta, dans le trajet, et sans s’ar- 
rêter, afin que les parents, qui n'étaient pas au courant, ne se dou- 
tassent de rien : Π 
Je pars et te dis adieu, ma blonde colombe ; 
Âpparais à ta fenêtre, que mon cœur se rafraîchisse. 


Et une fenêtre s’entr'ouvrit à l'étage supérieur. 


— 40. Ἢ σερμαγιά + « la fortune », du ture sermayè « capital, res- 
sources », d'origine persane; ΔΒ. ἢ περιουσία. — 44, "ἔλα δά, Gr. 8. 509, 
rem. Il; ici « mais voilà ». --- 42. Χτίζε χτίζε « à force de bâtir », Gr. 
ὁ 593. . 
43. "Αθρωπος, pop. ; ath. ἄνθρωπος. — 44. Τοῦ χρόνου «l'an prochain », 
Gr. δὶ 444. — 46, Ἢ καλή σου «ta belle », ὃ καλός τῆς (son bien-aimé », 
_ locutions dans lesquelles paraît s'être conservé le sens ancien de καλός, — 
46. Θυμοῦμαι avec l'acc. « se souvenir de », gr. anc. ἐνθυμοῦμαι. 

47. Τὸ παιχνίδι « le jeu », plur. τὰ παιχνίδια « les jeux », et pop. 
« les violons, la musique » ; dans ce dernier cas ath. τὰ ὄργανα. Gr. anc. 
παίγνιον ; le y au lieu de y à cause de ἔπαιξα, παίχτηχα, --- 48. Μισσεύω- 
4 partir », du lat. missa « action de laisser aller »; δίῃ, φεύγω. -ο 
49. Σ᾽ ἀφίνω γειά « je te dis au revoir », litt. « je te laisse santé ».. 

60. Πρόδαλε, impér. aor. de προδάλλω, impf. πρόδαλλα, aor. πρόθαλα. 
-τ 51. Νὰ πάρῃ ὃ νοῦς μου ἀέρα « que mon esprit prenne de l'air »,c.-à-d. 
‘« se rafraichisse, se réjouisse ». L'expression πῆρε ὃ νοῦς vou ἀέρα signife : 
aussi « "est monté la tête, il se croit ». 
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x 


20. Τὴν ἄλλη ἘΝ τὸ τρεχάντήρ οι σηκώθηκε, A1 ὁ χαπετὰν Γιώ ὡρ- 


“ue x 


" Ν' 
γῆς ἀποχαιρετοῦσε τὴν καραμπίναῦ ) τὴ λυγερ 4% 


5 . ; , 
: 24. Πέρασαν ἕντεχα μῆνες, χαὶ δὲν ἀχούσαμε τίποτις. ᾿Απάνω 

Ε “κε à - 4 " Ν LA ES 
στοὺς δώδεκα μῆνες, βουΐζει στὴ γειτονιά μας μιὰ φοδερὴ εἴδηση. 


Ἢ ἀρχοντοποῦλο, ῥαθωνιάστηκε "5 μ᾽ ἕναν πλούσιο ξένο, ποῦ ἥτανε vè. 
τὴν παντοευτῇ, καὶ γλήγορα γλήγορα δ, χαὶ νὰ τὴν πάρῃ στὸν τόπο 
ἢ " il T° nes A 
τ ὯΝ LA 
ou. Kai δὲν ἦταν. χαὶ Ψέματα! Ἢ δουλειὰ ἔγινε. ἅψε σδύσε"}), 
58) 


ἘΡ 4 ς wi. ue “ 

Dovake ἡ κοπέλα, ἔχλλαψε, παραχάλεσε; φοδέριξε" δ. “Ὅλα τοῦ κάχου. 
; 3 - ΒΟ) Ἷ ᾿ ΟΝ mn τ᾽ 
Ἀπὸ ταὐτὶ χαὶ στὸν παπᾶ ἢ! Καὶ σὲ μιὰ βδομάδα μέσα, τὴν ἔπαιρνε 
ὁ ξένος στὸν τόπο του, μαζὶ μὲ τὰ προικιά της"), καὶ φαρμάκωνε τὸ 
A 61) 5} Η LA Li Δ 2 , CR: 
σπιτικό μας) δίχως νὰ γλυχάνῃ χαὶ τὸ δικό του, γιατὶ τὸ καημένο 
τὸ κορίτσι χτίκιασε 5 καὶ συχωρέθηκε ὃ 


22. Τὸ καραδάνι 5) ἐχεῖνο ξεχινοῦσε ἀπὸ τὴ μιὰ μεριὰ τὸ πρωΐ, κ' 


ἀπὸ τὴν ἄλλη ἔμπαινε βράδυ βρόδυ τὸ τρεχαντήρι τοῦ Γιώργὴ στὸν 
εὐχόρφο μας μέσα. Ἦταν ἥσυχη βραδιά, καὶ διαλαλοῦσε᾽ πάλι ἡ 

κόρφο μας μέ ἥσυχη ι VAN ἀλι ἡ καρα- 
1 LA 


prive στὰ βουνὰ, γύρω. Δὲν χατέδηχε κανένας ἄλλος στὴ σκάλα" 
ἔξω ἀπὸ μένα ἢ, γιατὶ ἐγὼ τὴν ἤξερα τὴ βίδα του ἢ, καὶ φοδήθηχα 
μὴν τύχῃ καὶ) τὸν παραλωλάνουν οἱ ἄλλοι. Καὶ ποῦ γἄξερα: » 

28. Βγάζει πάλι τὸ κόχκινο τὸ μαντίλι ὁ χαπετὰν Γιάννης χαὶ 
σφουγγίζει τὸ πρόσωπό TOU. 

24. « Φοδερὴ ἡ Bord ἐχείνη, ἀφεντιχό! Οἱ γαῦτες alt » γὰ 
μαζεύουν τὰ. παννιά, ὁ Γιώργης δός του 55) τουφεκιὲς καὶ τραγούδι, 
καὶ γὼ νὰ στέχουμαι μοναχός ou στὴ σκάλα, καὶ νὰ γίνεται ἡ καρδιά 


52. Χαιρετῷ « saluer », ἀπογαιοετῶ « prendre congé de », Gr. 8 594. 
- 53. Ἢ χαραμπίνα € la earabine »,, it. carabir a. — 54. Ἢ λυγερή, 
adj. pris substantivement, ht. « la flexible, la svelte », du gr. post- 


classs. λυγηρός. — 65. ἹῬαδωνιάζω +, ath. ἀοοραδωνιάζω « fiancer ἢ. — 
ὅθ. Flñycox+, pour γρήγορα, par dissimilation. — 57. “Abe σδύσε 
.« rapidement », Gr. ὁ 328. — 68. Φοδέριξε +, ath. φοδέρισε, 


59. ᾿Απὸ ταὐτὶ καὶ στὸν παπᾶ, litt., « par l'oreille et au pope », imi- 
tation de la locution proverbiale ἀπὸ ταὐτὶ χαὶ στὸ δάσχαλο (on l'a pris 
par l'oreille et on l’a conduit au maître d'école), qui indique qu'une chose 
ἶ rest aie rapidement. “Ὁ παπᾶς où ὃ παππᾶς. ( le pope » ext, comme le. 

fr. papa, un mot d'enfant pour dire « père »; cf. page 88, note 17, 
ὃ μπαυπᾶς. Gr. b ΥΖ. πάπας, πᾶππας et παπᾶς, παππᾶς; les lorrnes péri-. 
spomènes proviennent peut-êlre des précédentes sous l'influence-de &66üc, - 
dénomination respectueuse des moines (d'où le fr. abbe, par l'intsrmé- 
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20. Le lendemain, le bateau levait l'ancre et le capitaine Georges: 
saluait sa jouvencelle à à coups de carabine. 


24. Onze mois passèrent, sans que nous apprimes rien. Âu 
douzième mois, une terrible nouvelle courut le voisinage. La 
‘jeune bourgeoise était fiancée avec un riche étranger, qui devait 
l’épouser au plus vite et l'emmener dans son pays. Et ce n’était 
que trop vrai. L'affaire se fit en un clin d'œil. La jeune fille cria, 
pleura, implura, menaça. Tout fut vain. Dare dare au prêtre. Une 
- semaine après, l'étranger l’emmenait avec sa dot et empoisonnait : 
: notre foyer, sans rendre le sien plus doux, car la pauvre enfant 
devint phlisique et disparut quelq ues mois plus tard. 

22. Cette caravane s'était mise en route le matin, d’un côté, et 
de Pautre, sur le tard, entrait dans notre baie le bateau du capi- 
taine Georges. C'était une soirée calme, et une fois encore la cära- 
bine retenlit dans les montagnes d'alentour. Je fus seul à descendre 
jusqu'à l'escale, parce que je savais le prendre et j'avais peur que 
les autres ne lui fissent perdre la tête. Pouvais-je me douter?» 
23. Le capitaine Jean sortit de nouveau son mouchoir ets’ épongea 

le visage. : 
; 24. « Terrible soirée que celle-là, patron ! Les matelots com- 
menvçaient à carguer les voiles, Georges s’en donnait de tirer et de 
chanter, moi ἢ élais là tout seul à l échelle et mon cœur se fendait ! 


diaire du latin). Auj. ὃ παπᾷς « le pope », ὃ πάππας « le pape ». 
“60. Ἢ προῦχα « la dot », τὰ προικιά € Je trousseau et Les objets qui 
vont avec ». — 64. Τὸ σπιτικό « le ménage, le foyer », syn. τὸ σπίτι. 
. Comparer ἀφεντικό, dérivé de ἀφέντης. — 62. Χτικιάζω « devenir poitri- 
naire », de ἐχτικὴ νόσος « maladie hectique », cf. cachectique. Subst. 
verbal; τὸ “τικιό € la maladie de poitrine ». Χτικιάζω et χτικιὸ sont pop. ;- 
(ἢ: γίνομαι φθισιχὸς et à φθίσις. 

63. Τὸ καραδάν: « la caravane », persan kärwän, avec une voyelle 
épeuthélique qu'on trouve dans les diverses formes européennes de ce 
mot. — 64. “Ἢ σκάλα « l'escalier » et « l'escale », lat. scala. — 66. ἕξω 
ἀπὸ eve. « hormis moi », Gr. 2 459, --- 66. Ἢ βίδα « la vis », ici « je : 
connaissais sa vis », du vén. vida. 

67. May τύχῃ donne à la phrase plus d'indétermination que μὴ. Ex. 
φύγε" μὴ (ou νὰ vA) σὲ δῇ « va-t'en, qu'il ne te voie pas ὃ; φύγε μὴν 
τύχῃ καὶ σὲ δῇ « vaL'en, de peur qu'il ne vienne à te voir ». — 68. Δός 
του, ΕἾ « donne-lui »; à l’origine « donne-lui-en », « tape dessus »;; 
:voir.page 140, note 18. : : 
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᾿ Γ 4 : A εν 5 
pou χομμάτια! Τὸ. καΐκι) προσμένει ἀπ’ ἔξ᾽ ἀπὸ τὸ λιμάνι γιὰ 
ἀνοίξῃ ὁ δοόμος 7 ἀπὸ χάτι ψαοόδαο» 0 ἔφευγαν, ὁ Γιώργης 
γἀνοίξῃ ὁ δρόμος πὸ χάτι ψαρόδαρχες ποῦ ἔφευγαν, ὁ Γιώργης 

νει μὲ τὸ Ados L σὲ λινάκι τὸν ἔθλεπα probe μου. Σὰ ui 

βγαίνε. μὲ τὴ βάρχα, καὶ σὲ λιγόκι τὸν ξδλεπα μπρός μου. Σὰ μὲ 
τὸς νὴ στέκουμ ἄν 5 oc) vo ) Loc 
εἶδε νὰ στέχουμ᾽ ἔτσι μουδιασμένος 7) χαὶ συλλογισμένος : 

| Lt! 

« Βρὲ Γιάννη, μοῦ λέε:, τί ἔχεις; Πέθανε κανένας; πές, μου TO νὰ 
γλυτώνουμε. » . 
τὶ né LS 4 } ᾿ 2 - mA Ua F u 4 

Σὰν τοῦ εἰπα, μὲ μασημένα λόγια, πῶς δὲν ἤτανε θάνατος, αὐτὸς 
3 35 - . 
ἀμέσως μοῦ χάνει : 
: NE: . , 
« Καὶ τί εἶναι; παντρεύτηχε; » 
25. ’Euéva τότες μὲ πῆραν τὰ δάχρυα. Μὲ βλέπει κατάματα τ), 
κίτρινος σὰν τὸ θειάφι Ὁ, χαὶ λέξη δὲ βγάζει: μόνο 
4 1 75) Lt x ! \ Ι 
τὸ μουστόχι tou”), πηδάει στὴ βάρκα, καὶ πίσω! 
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5 
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à 
ὡς 
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με 
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ä 
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ΕΣ A] LD 

26. Τἄχασα, καὶ δὲν πρόφταξα ἢ) νὰ πηδήξω 7) μαζί του. Τονὲ 
φώναξα. τὸν παραχάλεσα στὴ ψυχὴ τῷ γογιῶ vou, ποιὸς 
L # - Ἂ La 
γἀκούσῃ 1) “Ὥσπου νὰ βρῶ ἄλλη βάρκα, νὰ πάρω χατότπι tou‘), 
3 4 2 - Η͂ ᾿ ῃ - κυ Ως rt etes 4 ΡΝ 
αὐτὸς χυδεργουσε τὸ τρεχαντήρι του, ποῦ γύριζε τώρα πίσω. Σὲ λίγη 
LA L4 # A ΒΑ 
ὥρα, ἔγινε ἄφαντο τὸ χαΐχι μέσα στὸ πέλαγο. 


* 
# % 


27. Ὡς ἐδῶ τὰ εἴδα μὲ τὰ μάτια pou, Τἄλλα θὰ τὰ στορήσω 5) μὲ 
λίγα λόγια, γιατὶ πέρασε x’ ἡ ὥρα, καὶ τὰ παιδιὰ θὰ τὸ παραξηλώ- 
σουνε "ἢ στὴν ταδέρνα 3, Θὰ τὰ πῶ καθὼς ποῦ 53 τἀκούσαμε ἀπὸ τοὺς 


} 


- τ A] 
ναῦτες, ὕστερ᾽ ἀπὸ μερικὲς μέρες. 


Η 


€ \ F + " CA F 4 4 # 
28. ‘O καπετὰν Γιώργῃς ἀφῆχξε τὸ καΐχι γὰ πάῃ κατὰ τὸν ἄγεμο. 


69. To χαίχι « le bateau » du ture φαΐῳ. — 70. To λιμάνι « le port», 
parait être le grec λιμένα (de λιμήν), passé en ture, liman, et revenu de 
là en grec. — 74. Τιὰ νἀνοίξῃ ὃ δοόμος ἀπὸ « pour que la route s'ouvrit 
de ». On dit ἀνοίγω δρόμο « frayer la route » et ἀνοίξτε « écarlez-vous » 
{pour que quelqu'un passe). : . 

72. Μουδιάζω « engourdir », gr. ἀπὸ. αἱμωδιάω-τῷ, — 78. Κατάυατα, 
adv. composé de κατὰ et de μάτι « dans les veux »; on dit de même 
καταπρύσωπα (en plein visage », καταχέφαλχ «en plein sur la tête », etc. 
— 74. To θειάφι. « le soufre », du gr. ἀπο. θεῖον ; cf. χουσὸ(ν): et χρυσάφι. 
(ὉΓ): . : 

45. Τὸ μουστάκι « la moustache », gr. πο. ὃ υὐσταξ. — 76. Updoraba +, 
ath. πρόφτασα. — 77. Πήδηξα +, ath. πήδησα. — 78. “Στὴ ψυχή +, 
ath. στὴν ψυχή, Gr. ὁ 15, rem. Il. — 79. ᾿Γῶ. γονιῶ τοῦ +, δίῃ. τῶν. 
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Le bateau attendit hors du port que la route füt débarrassée de. 
quelques barques de pêche qui s’en allaient, Georges alors avança 
avec sa barque et un moment après je l'avais devant moi. Lorsqu'il 
me vit ainsi refroidi et soucieux : 
« Eh! Jean, me fit-il, qu'est-ce que tu as? Quelqu'un est-il 
mort? Dis-le moi, que nous en finissions. » | 
Quand je lui eus dit en balbutiant qu’il ne s’agissait pas d’une 
mort, il me fit aussitôt : 
φᾷ Qu'est-ce que c’est? Elle s’est mariée? » . 


jaune comme soufre, sans dire un mot, mordit rageusement sa. 
moustache, s'élança dans sa barque et au large! : 

26. Je perdis la tête et n’eus pas le temps ΑὟ sauter avec lui. 
Je l'appelai, le suppliai sur l’âme de ses parents, peine perdue! Le 
temps de trouver une autre barque pour courir après lui et 1] 
gouvernait déjà son bateau, qui maintenant repartait. Peu de temps 
après, il disparaissait vers la haute mer. . 


# 
x x 
21. Jusqu'ici j'ai tout vu de mes yeux. Le reste, je vous le con- 
terai brièvement, car l'heure est passée et je crains que mes gail- 
lards n’aillent trop loin, au cabaret. Je vous le dirai, tel que nous 
l'avons entendu des matelots, au bout de quelques jours. 
28. Le capitaine Georges laissa son bateau aller au gré du vent, 


γονέων τοῦ (gén. de οἱ γονεῖς, Gr. ÿ 145); voir page 98, note 67, — 
80. ous vaxobon; lilt. « qui écoutät? », c.-à-d. « personne n'écoutait, il 
n'écoutait pas ». Ποῦ νἀκούσῃ (cf. ci-dessus, n° 99, ποῦ νἄξεοα) aurait un 
sens analogüe : « il ne voulait pas, ou il ne pouvait pas entendre ». 

84. Νὰ πάρω κατόπι του, lit. « que je prenne derrière lui ». Le fond 
de l'idée est παίρνω δρόμο « faire route » ; on dit en grec, comme en fran- 
çais, θὰ πάρωμε ἀπὸ δῶ « nous allons prendre par ici ». — 82. Στορῶ + 
τς raconter », pour ἱστορῶ ({ disparu à cause de τὰ), voir page 108, 
note 18: ath. ξεστορῶ, syn. διηγοῦμαι, d’origine sav. 


οἵ, le gr. sav. προσηλώνῳ « clouer, fixer » au propre et au fig., d'où 
(Gr. ÿ 594, rem. I}, « exagérer, s'en donner outre mesure ». — 84. ‘H 


= ταδέρνα « le cabaret », it. faverna. — 85. Καθὼς ποῦ « ainsi que, comme», 
pop, pour. καθὼς. : 


-:25. Alors les larmes me prirent, il me regarda dans les yeux, 


δ᾽ 
Ι 
A 
ñ 

| 

à 
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83. Ξξηλώνω, «disjoindre, découdre », du gr. ἀπο, ἐξ + ἦλος « clou » ; 


προσηλωμένος. © absorbé ».. Παραξηλώνω est un syn. fam. de παραχόνω: 
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Κι ὁ βοριᾶς τὄφεῤε ἴσια δῷ στὸν Πλατὺ Γιαλό, ποῦ Χέτεϑο, Ἤτανε 
Ρ PEP 

CF ᾿ 2 , , So 4 , 81) Η 2 4 A 1 M 
νύχτα" χι ἀπάνω κάτω δυὸ μίλια ϑαχριὰ ἀπὸ τὴ στεριά, φωνάζει 
ὁ καπετάνιος τοὺς ναῦτες, τοὺς πλερώγει, χαὶ τοὺ 

πάρουν τὴ βάρκα καὶ νὰ πὰν ὅπου θέν 3), Οἱ ναῦτες βλέπουν ἕνας τὸν 

9 


λοιπὸν τὴ βάρκα καὶ τὰ πρυμίζουν"9 χατὰ τὴν ἀκρογιαλιά. Μὰ εἶχαν 
καὶ τὸ μάτι τοὺς πίσω, γιατὶ ἔδλεπον πῶς χότι τρέχει μὲ τὸν 
καπετάνιο. Σὲ λιγάκι βλέπουν τὸ τόεγαντήοι x ἔργεται μ᾽ ἄνουντὰ Ὁ 
OUTRE Σὲ λιγάχι, ῥεγαντήρι χ᾽ ἔρχεται | y. 
τ. Β 2. + € 4 ᾿ : 
Hal φουσκωμένα") παννιὰ καταπάνω σ᾽ ἕνα βράχο, ἐχεῖ ὡς μισὸ νἷλι 
dE γ x 4 , 97) Σ LA 7 Le LA LEA A A 1 ᾿ 
ὕξω ἀπὸ τὸν κάδο"", ᾿Αμέσως πίσω ἡ βάρκα, χ᾽ ἴσια χατὰ τὴν πέ τρα, 
Ὥσπου νὰ πάνε, τὸ καΐκι ἦταν ἀφόντο 5), χι ὁ. χαπετάνιος μαζί του! 
Τὴν πρώτη φορὰ ποῦ ἀνέδηκχε μλσοζώντανος, τὸν ἅρπαξ’ ἕνας τους, 


ἦ mA L à ! . " “ἡ Hp } » 99) ΠΡ -- θ € 7 Μη 
“τὸν πήρανε στὴ βάρκα, χαὶ τὸν ἐογαλαν Eu. ξαναηρθε ἣ ἀναπνοή 


2 à . LE ΕΝ 100) . VE “- ω ΒΕ) 
τοῦ, ἰω MATE ἢ γνωση του ᾽ μητε το λόγια tou ξαναγύρισαν τοῖοι, 


29. ᾿Αφεντικό, τὰ ξέρεις ὅλα, "“πρόσθεσε ἢ) ὁ χαπετὰν Γιάννης, μὲ 
βρεμένα μάτια. | . 

Ὕ - 43 ei ῃ . ᾿ ee δὲ" à 1 mn , . 
πο ἄνα πρᾶμα μογαχάδ, τοῦ κάνω" πῶς δὲν τὸν πήρατε πίσω; 
᾿ Σα "ἢ. 5) 1. τ à ᾿ τ 1 nt) 

—— Αδύγατο στάθηκε), Αὐτὸς πρέπει γὰ τὰ εἶχε χαμένα πριχοῦ 
νὰ βουλιάξῃ ἢ τὸ χαΐκι του. Σὰν τονὲ γλύτωσαν καὶ τὸν ἔφεραν ὄξω, 
» et 6) ᾿ “ἢ Η͂ ᾿ ῃ Ds « , € 
τἄχασε ὁλότελα. Ἐυρέψανς νὰ τονὲ βάλουνε σ᾽ ἕνα σπίτι ὥσπου 
\ 


FA ! 3 US: 3 L - γ n JL " τ 
von KAYVEYAC Has, ω αὐτὸς δὲν τὸ XOUVOUGE ἀπὸ κει κάτω. Σὰν ἤρθα 


88. Xloù λέτε, litt. « que vous dites ». Noter l'expression ἔτσι ποῦ λές, 
Où ἔτσι ποῦ λέτε « c'est comme cela que (π΄ dis, où que vous dites», 
αὐτὰ ποῦ λές « c'est Là ce que tu dis » ; elle sert à ranimer une conver- 
sation tombée, — 87. Τὸ μίλι « le mille marin », du plur, lat. milia. — 
88. Θέν +, pour θέλουν; οἵ, θές, Gr. 8 286, rem. On trouve dialectalement 
la conjugaison θέλω, θές, θέ, θέμε, θέτε, Giv(e). 

89. "AXove -[ οἱ aussi ἄλλονε +, pronoms ; ἰῇ, ἄλλον. --- 00. Σχστίζω᾽ 
ἃ déconcerter » et « se déroncerter », du gr. Δ. στατίζῳ 1 — 94, “Αοπῷ +, 
ath. ἁοπάζω, οἵ, page 407, note 70. — 92. Δείχτω +, ath. Betyvo « mon- 
trér », gr. anc. δείκνυμι; présent moderne refait sur ἔδειξα. — (8. Χωρα- 
τεύω « plaisanter », τὸ γωρατό « la plaisanterie », στὰ χωρατά. « en 
plèisantant ». Dérivés possibles de χωριάτης. paysan », si l'on part de 
ἢ χωριατιά « la plaisanterie », donné par le dict. du Père Alexis (de Som- 
mevoire, alias Somavera} en ‘1709. ic 
94. Πρυμίζω « tourner la proue vers », τὰ πρυμίζω « filer p: — 


= 
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ét. a tramontane le poussa droit ici, à l’ endroit que vous appelez le 
Large rivage. ἢ faisait nuit. À environ deux milles de la côte, le 
capitaine appela ses matelots, les paya et leur ordonna de prendre 

la barque οἱ d'aller où ils voudraient. Ceux-ci se regardèrent tout 
interdits, ils voulurent reluser, mais lui. saisit sa carabine et leur 
fit voir qu’il ne plaisantait pas. Ils prirent donc la barque et filèrent 
vers la terre. Mais ils suivaient de l’æil le capitaine, car ils voyaient 
bien qu'il se passait quelque chose. Un moment après. ils virent 
arriver le bateau, toutes voiles dehors, sur un rocher, là-bas, ‘à 
environ un demi-mille plus loin que le cap. Immédiatement ils 
revinrent en arrière et se dirigèrent vers le roc. Mais le temps d'y Fe 
arriver, le caïque était au fond et le capitaine avec lui! La pre- 
iwière fois qu'il remonta, à demi mort, l’un d’eux le saisit, ils le 
rairent dans la barque et le portèrent à terre. La respiration fui 
revint, mais pi la raison, ni la parole ne 1] sont jamais revenues. 


29. « Patron, vous savez tout, ajouta le capitaine Jean, les yeux 
humides. 

— Î[n mot seulement, Jui fis-je. Comment ne l'avez-vous pas 
emmené ? 

— Cela a été impossible. Il devait avoir déjà un peu perdu la 
tête, avant que son bateau ne coulât. Quand on l'a sauvé et amené": ; 
à terre, il l’a perdue. tout à fait. On a essayé de le mettre dans : ἐς: 


95. οέχω « courir », τί τρέ LE « que 88 passe-t-il? »..— 86. Φουσχώνω 
« gonfler », du gr. anc. ἣ φύσκη ; subst. verbal ἢ œoëcxz « la vessie, la 
bulle », —"97. ‘O xa6oc « le cap », vén. cao (qui suppose antérieure 
- ment cavo), gén. cavo.. 
88. ᾿Αφόντο, adv., it. a fondo. — 99. "Ἔξω « dehors »; pour un marin, 
« à.terre ». — 469. Ἢ γνώση « la raison, le bon sens », d'origine pop; 
ἢ γνῶσις « la connaissance », d'origine sav. Θὰ τοῦ βάλω γνώση « je lui 
25 apprendrai à vivre », ἔδαλε γνώση « 11 est devenu raisonnable ». 
LT losohste « ajouler », composé d'origine savante refait sur θέτω, 
an. τίθημι; à πρόσ θεσις « l'addition ». 
a “ἔνα πρᾶμα ovayé Æ, ail. ἕνα πρᾶμα μόνο. — “8. ᾿Αδύνατο στάθηχε : 
« ce fut impossible ». L'a0r. pass. de στέκω peut ainsi servir d’aor. au 
verbe « êtrè », quand limparf. serait trop imprécis. — À. Πριχοῦ + 
«avant que », composé de πρὶ(ν ν) et d'une finale-où qui peut avoir été 
empruntée au syn. προτοῦ, mais le y reste obscur. — 8. βουλιάζω « sub- 
«merger, alfaisser .» et « couler, s'effondrer », du gr. ane. βολίζω. 
8. Ὁλότελα € complètement », Composé de ὅλος. et de τέλος. 


ΝΗῚ f° ἊΝ { Te \ ANS ΗΝ 4 8) } a 
νὰ YUPIGOURE πίσω, τῶν TO LOLO σὰ νὰ μι" ιουσα 


\ 4 \ ΝΑ A # LA 4 À 4 L 
σιγὰ σιγὰ νὰ μουρμουρίζῃ χαθὼς χάνει τώρα, κι ἀπὸ τὰ μισὰ λόγια 
του, κατάλαθα πῶς τὸ χαχὸ γιατρειὰ δὲν εἶχε. Μιὰ μέρα, τὸν 
# ᾿ “ Ὁ ΩΝ 
ἔδθαλα μὲ τὸ ζόρι σ᾽ ἕνα χαΐκι, mat πήδηξε στὸ γιαλὸ σὰν τὴ γάτα", 
χαὶ χολύμπησε ὄξω. "Eoyoupar τώρα μιὰ δυὸ φορὲς τὸ χρόνο καὶ 
τονὲ βλέ Τονὲ βοί κεῖ χάτω στὰ μνημούριαθ, γιατί, ὅδ᾽ 
τονὲ βλέπω. Τονὲ βρίσκω κεῖ κάτω στὰ μνημούρια""), γιατί, ὅσο x! 
ἈΠ π , À 1 x " ῃ ! out τ Η 
ἂν εἶναι τρελλός, δὲ θέλει νὰ τὸ μάθῃ κανένας, πῶς εἶμαι γενιά του. 
Ως " ἁ μ ‘ 287 ant?) “ κά ! A 
Θέλει νὰ μένῃ ἀγνώριστος ἐδῶ πέρα", Τοῦ φέρνω μαζί μου φορέ- 
À “ € - τ 
ματα, κι αὐτὸς πρῶτα τὰ χουρελιάζει x ὕστερα τὰ φορεῖ. Εἶναι 
᾿ γ . 5 ᾿ - 
ὁ καημένος κι αὐτὸς βουλιασμένο 5 καράδι, σταμάτησε ὁ νοῦς του 
-᾿ πὶ “τὶ Ἢ pe “πῇ ΓΝ LS al \ LA 
σὰν τὸ τρεχαντήρι, ποῦ πῆγε στὸν πάτο μ' ὅλες τὶς σερμαγιές του. » 
30. Ἔτρεμαν τώρα τὰ χείλη τοῦ καπετὰν Γιάννη. 


, 1 


« Ἕνα χρασί, χαπετάνιο, νὰ. πάῃ ἡ πίκρα κάτω. Παλιόκοσμος “! 

— Γειά σου, ἀφεντικό, καὶ χαλὴ ἀντάμωση. » 

Κ᾽ ἤπιε τὸ « ποδαρᾶτο 5)» μ᾽ ἔνα πεῖσμα σὰ νὰ γύρευε γὰ πνίξῃ 
τὸν πόνο του. 

34. Τὴν ἄλλη μέρα, ὁ γρῖπος ἔφευγε, χ᾽ εἶδα τὸν καπετὰν Γιώργη 
νὰ χκομματιάζῃ ἕνα καπότο ὃ), μουρμουρίζοντας καὶ χυττάζοντας πρὸς 
τὴ θάλασσα. 


7. Στρώνω « étendre », du gr. anc. στρώννυμι. — 8. “Hrav τὸ ἴδιο σὰ νὰ 
« c'était la même chose que si », ἦταν σὰ νὰ « c'était comme si ». — . 

9. ΜῈ τὸ ζόρι « par force », du turc xor « contrainte » d'origine per- 
sane ; syn. μὲ τὸ στανιό, dont l'étymologie est encore obscure; il ya une 
forme plus ancienne στανεό μου « malgré moi » et un adv. στανικῶς. — 
40. Ἢ γάτα « le chat », vén. gata. Σὰν τὴ γάτα « comme un chat ». 
Dans les phrases de ce genre, on met en grec l’art. défini : ψόφησε σὰν τὸ 
σχυλί «il a crevé comme un chien ». 
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quelque maison en attendant la venue de l’un de nous, mais il n’a 
pas voulu bouger de là-bas. Quand je lai trouvé étendu sur les 
cailloux du rivage et que je lui at dit de revenir, c'était comme si 
je parlais à une pierre. Îl a commencé tout doucement à murmurer 
comme il le fait maintenant, et à ses moiliés de phrases j'ai com- 
pris que le mal n’avait pas de remède. Un jour cependant je l'ai mis 
de force dans un caïque, mais il a sauté à la mer comme un chat et 
a nagé jusqu’au rivage. Je viens maintenant le voir, une ou deux 
fois l'an. Je le trouve là-bas près des tombes, car tout fou qu'il 
soit, il ne veut pas qu’on sache que je suis son parent. IL tient. à 
rester inconnu ici. J'apporte avec moi des vêtements, il les déchire 
avant de les mettre. Lui aussi est un navire naufragé; son esprit 
s’est arrêté, comme son bateau, qui s’en est allé au fond, avec toutes 
ses richesses, » 

30. Maintenant les lèvres du capitaine Jean tremblaient. 

« Un verre de vin, capitaine, pour faire descendre le chagrin? 
Triste monde! 
- À votre santé, patron, et bon revoir. » 

Et il but le coup de l’étrier avec une sorte de dépit, comme s’il 
cherchait à noyer sa peine. | 

94. Le lendemain, la senne partait et je vis le capitaine Georges 
déchirer une capote, en murmurant et en regardant vers la mer. 


44. Τὸ μνημούρ: + « la tombe, le tombeau » ; ath. ὃ τάφος « la tombe », 
τὸ μνῆμα « le tombeau ». δνημούρι, est une contamination de μνῆμα el 
du gr. byz. peudorov— lat. memorium, avec changement de suffixe. — 
49. "Ed πέρα «ici», Gr. καὶ 445. — 43. Βουλιασμένο « coulé bas » ; ath. 
βουλιαγμένο. : 

44. ἸΠαλιόκοσμος « triste monde », Gr. ὃ 571; sens analogue à celui du 
fr: pop. «cochon de monde! ».— 45. Τὸ ποδαρᾶτο «le coup de l'étrier », 
Gr. ὃ 538. — 16. Τὸ καπότο + « la capote, le manteau », it. cappotto ; 

.ath. à καπότα, fém. à cause de ἡ χάππα « la cape », lat. cappa. 


Γ 
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ΕΝ XXII 


Τὸ παλιὸ βιολί ”. 


2. Καὶ τἀηδόνι τἄγρυπνο καὶ τὸ ζηλευτὸ 
} 


4 Η 


9.. Ὡς χι ὁ γχιόνης, τἄχαρο, τὸ δειλὸ πουλί, 
μὲ λοχτάρ᾽ ") ἀπόκρυφη τὰ ρτερὰ τινάζει 10 


\ ᾿ ων ἧς > # ΩΝ à 7 
καὶ σωπαῖνει LAOUGYTUS TO παλιὸ βιολί, 


4 A LA δοὸὸο, - γ " 
εὙτὰ va μάθῃ ὁ δύστυγος πῶς νγἀναστενάζῃ. 
} d f 


on 
3 
--ὰ 
ὡ- 
= 
ὩΣ 
< 
τὶ 
το 
= 
ξ- 
ὥ 
ΜΗ 
d 
©- 
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C- 
»7 
Ό 
a 
S 
€ 
τὴ 
O- 
a 
Ὁ 
τὸ 
ῷ- 
ὡς 
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4. dean Polémis, Ἢ Λύρα (La Lyre, Anthologie des poètes grecs 

modernes, par le même), Athènes, 4910, in-8e, page 259. Les.vers 
impairs sont de 12 syllabes réparties en 7 +5. Accent obligatoire sur la 
5e de chaque hémistiche, facultatif sur les autres syllabes impaires, inter- 
dit sur les syllabes paires. Les vers pairs sont identiques aux précédents, 
mais ont en plus, à la fin, une syllabe atorie, qui en prolonge languis- 
samment le son et fait contraste avec le brusque arrêt des vers impairs. 
La valeur de ce morceau, qui perd beaucoup à être traduit en français, * 
réside autarit dans le choix des mots et dans la parfaite adaptation du 
rythme et de la pensée, que dans cette pensée elle-même. — Τὸ βιολί « le 
violon », vén. violin. 
2. ᾿Απόχοσμος, épithète poétique. — 3. Νυχτερινὴ pOur vuyteoi par 
inffuence sav. — 4. Τοῦ ᾿Απρίλη, génitif pop., Gr. 8 114, rem. IV. La 
“langue poétique grecque moderne offre cette particularité d'emprunter 
couramment des mots et des formes à la langue populaire. De là cette 
-double épithète « populaire et poétique » qui caractérise certains mots et 
qui surprend au premier abord. 
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XXII 
Le vieux violon. 


4. Écoutez le violon éloigné du monde, le vieux violon, 
Au milieu du nocturne silence d'avril; 
Dans sa vieille carcasse une âme chante 
Par les lèvres pâles et vierges de l'amour. 


2. Et le rossignol vigilant, le rossignol envié, 5. 
Envie et se tait et écoute, 
Pour savoir, orgueilleux, quel peut être cet oiseau, 
Qui dit de plus douce façon les souffrances du cœur. 


3. Méme la hulotte sans joie, le timide oiseau, 
Prise d'un mystérieux désir, agite ses ailes ᾿ . 10 
. Et se tait en entendant le vieux violon, 
Pour apprendre dans son malheur quelle est la façon de gémir. 


4. Qu'importe si l’artison ronge son bois? qu'importe 


ΟΠ H. Τὸ χουφάρι « la carcasse », du gr. anc. κοῦφος, ἡ, ὧν ( léger, vide » ; 


au. χούφιος, α, © « vide, creux », probablement sous l'influence de 
ἄδειος, α, ο « vide »3; κούφιο καρύδι « Noix vide ». Le fr. « carcasse » 
éveille l'idée de « charpenie », le grec xoupapt, au contraire, celle de 
« cavité». ΝΞ . : 

6. ᾿Αχνός « pâle, décoloré », étymologie incertaine; cf. le. gr. anc. 


ἄχνη. — 7. ᾿Απάρθενος, gr. anc. παρθένος avec à prothétique et déplace- 
ment de l'accent sous une influence analogique. — 8. ’Eorotn, forme 


sav. pour crdfnxe. 
9. Pruôvne « hulotte », aussi orthosraphié Ὑκιώνης, mot d'origine sans 
ἢ Ὁ { ἢ ὃ 


doute étrangère; alb. g'on. Suivant les tradilions populaires grecques, fa" Ἴ 


hulotte est un homme qui ἃ été changé en oiseau, après avoir tué-son 
frère par accident. 


40. ‘H λαχτάρα « le désir ardent », subst. dérivé de λαχταρίζω, étym. 


: inconnue. — 44. 0 χι ἂν, litt. « quoi? si... », € qu'importe si... 


49. Τὸ σαράκι « insecle qui ronge le bois, les livres, ele., arlisin, termiie, ἢ 


teigne » δἰ δὰ fig. « ver rongeur, chagrin caché », ce qui justifie l'emploi - 
du même mot plus loin. ᾿ : 


126 
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κι ἂν περνοῦν ἀγύριστοι. χρόνοι κι ἄλλο! χρόνοι: 
πιὸ γλυχιὰ καὶ πιὸ ὄμορφη καὶ πιὸ δυνατὴ 13 
ἡ φωνή του γίνεται ὅσο αὐτὸ παλιώνει, 


5. Et ἐγὼ τἀπόχοσμο, τὸ παλιὸ βιολί, 
μέσα στὴ γυχτερινὴ σιγαλιὰ τοῦ ᾿λπρίλη; 
στὸ παλιὸ χουφάρι pou μιὰ ψυχὴ λαλεῖ 
μὲ τῆς πρώτης νιότης pou τὰ ὃδροσᾶτα χείλη. 30 
6. Τί κι ἂν τρώει τὰ σπλάχνα pou τὸ σαράκι; τί 
LA Η Y ? L " À LA NM 
xt ἂν βαδίζω ἀγύριστα χρόνο μὲ τὸ χρόνο: 
, . 
Πιὸ γλυκιὰ καὶ πιὸ ὄμορφη χαὶ πιὸ δυνατὴ 
γίνεται ἡ ἀγάπη μου ὅσο ἐγὼ παλιώνω, 
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Si passent sans retour les années et les années ? 
Plus douce et plus belle et plus forte 15 
Devient sa voix, à mesure que lui vieillit. 


5. Je suis le violon solitaire, le vieux violon. 
Au milieu du nocturne silence d'avril; 
Dans ma vieille carcasse une âme chante 
Par les lèvres fraiches de ma première jeunesse. 40 


6. Qu'importe si l’artison ronge mes entrailles? Qu'importe 
Si je marche sans retour d'année en année? 
Plus doux et plus beau et plus fort 
Devient mon amour, à mesure que moi je vieillis. 
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XXH 
Μαρῖνος Kovrépac " 


3 - À [a S1 2 à À ς 3. Ὁ \ 
ἡ, Ταγαποῦσα το. TASLOUKLT ἀπὸ TA νιστὰ μου. ρπαῖγα 5 τη 


ψ} 


, 2 υ τὰ π , 
Bépua, ἔπαιρνα μαζί hou τὰ παραγά 
La ν ΩΝ τ ΕΙΣ 
ἤθελα νὰ φαρέψω,. ψάρευα. *A δὲν εἶχα ὄρεξη γιὰ φάρεμα, καὶ 


καὶ τὶς ἀποτονιές), κι ἂν 


φυσοῦσε χι ἀγέρι, ἔστηνα" τὴν ἀντέννα 9, ἄνοιγα τὸ παννί, τραυοῦσα Ὁ 
χατὰ τὸ πέλαγο, ἄραζα ὅπου ν᾽ ἔφερνε ἢ τύχη στὴν ἀντιχρυνὴ τὴν 
ἀχρογιαλιά, x ἔόγαινα ἔξω νὰ δῶ τίποτις καινούργιο. Μιὰ μέρα; 
ὁ μπάτης" w ἔόγαλε στὸ Νεροχώρι". Ποῦ εἶναι αὐτὸ τὸ » Νεροχώρι, 
θὰ τὸ μάθετε σὰν πάτε νὰ δῆτε τὸ χλωρονήσις. 

2. Σὰ βγῆχα στὴ σχάλα, εἶπα" « "As πάω νἀνάψω χ᾽ ἕνα κερὶ 
στὸν ‘An Νικόλα!", τοῦ χωριοῦ τὸν ἅγιο. » Πηγαίνοντας τὸν 
ἀνήφορο᾽", τί νὰ δῶ; Ἕνα λείψανο" 2! Τδόγαζαν ἀπ’ ἕνα σπιτάκι 
στὴν ἄχρη τοῦ χωριοῦ, καὶ τὸ χουδαλούσανε στὴν ἐχκλησιά, Κακὸ. 


σημάδι, εἶπα. Δόξα νἄχῃ ὁ Θεός" ἡ, ἤτανε γρίᾶς"" λείψανο. 
᾿ΝΜισοσήκωναν. xx τὸν καχόμοιρο τὸ γέρο της ἀπὸ πίσω, γιατὶ δὲν 


᾿ - " 4 EoT ατή " te ‘A 1 0 ee V4 4 
᾿ ὕποόρουσε TA νὰ πεῦπα σῇ κι αὐτὸς. KOAOUVGUTAY HAL μέερικες 
18) 


ἄλλες votés, καὶ δυὸ ὡρεῖς ἄντρες. Ἔσμιξα"") μαζί τοὺς καὶ γώ. 
3. Μπήχαμε στὴν ἐκχλησιά, « Ομορφη διασκέδαση, ἔλεγα μέσα 


4. Argyris Heflaliotis, Histoires des îles, pages 59-69 — 2, Τὰ νιᾶτα 
«la j jeunesse », du gr. ἀπο. ἡ νεότης, devenu à νιότη, puis τὰ νιότα (ρίας. 
comme τὰ γεράματα « la vieillesse ») et enfin τὰ νιᾶτα par changement de 
suftixe. 

3. Τὸ παραγάδι « la palangre », longue et grosse ligne soutenue par 

: des bouées et à laquelle sont allachées δὴ autres Jignes plus pelites. Autre 
forme παραχάτι (Byzantios, Lex. Athènes, 1874). Le mot est apparenté 
au vén. parangalo (mème sens), à Fit. paragallo « cordage de navire » 
et au fr. parangre ou .palancre. 

ἄς Ἢ ἀποτονιά + « la ligne à soutenir », ordinairement à πετονιά ; du 
gr. anc. τόνος & corde »? — ὅ, Στήνω « dresser », v. irr., Gr. ὃ 414. -- 


“6. Ἢ ἀντέννα. « la vergué »; la prononciation andéna indique un em- 


τ prunt au lalin et non à l'italien, car dans ce cas on dirait antèna. — 
ον Ὁ μπότης Cle vent d'aval, lembat », de ἐμθάτης, dérivé de ἐμθαίνω. 
Li 8. Fo Νεροχώροι, lit. « le Village de l'eau ».— 8. Τὸ Χλωρογήοι cl lle; 
verle » est une Île fictive. 
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XXI 


Marîinos Kondôras. 


4. J'ai aimé les excursions dès ma jeunesse. J'entrais dans une 
barque, je prenais avec moi mes palangres et mes lignes, et quand 
l'envie me venait de pêcher, je pêchais. Au cas contraire et si le 
vent soufflait, je hissais la vergue, je déployais la voile, je gagnais 
le large, j'abordais au hasard sur la rive opposée et je débarquais, 
en quête de nouveau. Un jour le. vent d’aval me poussa vers Néro- 
chori. Où se trouve ce Nérochori, vous l’apprendrez quand vous 

“visiterez Chloronisi. 

2. Une fois à terre, l’idée me vint d'aller allumer un cierge à 
saint Nicolas, le saint de l'endroit. En montant la côte, que vois-je? 
Ün enterrement. Il venait d’une maisonnette située au bout du vil- 
lage et se dirigeait vers l'église. Mauvais signe, pensai-je. Heureu- 
sement c'était enterrement d’une vieille femme. Derrière le cer- 
cueil on soutenait un pauvre vieux qui ne pouvait presque plus 
marcher. Quelques femmes âgées suivaient, avec deux ou trois 
hommes. Je me joignis à eux. 

8. Nous entrâmes dans l’église : « Bel amusement, me dis-je. 


40. Ὃ ὅη Νικόλας « Saint Nicolas », Gr. ὃ 576, rem. La forme &n 
n'existe qu'accolée à un nom propre, autrement on se sert de ἅγιος : τοῦ 
χωριοῦ τὸν ἅγιο. Cette transformation de ἅγιος est due à l'influence de . 
noms en πῆς : ᾿Αντώνης, Βασίλης, etc., où la désinence -ς pour -ίος 
a une origine latine. 

44. ‘O ἀνήφορος « la montée », pour "ἀνάφορος (= ἀνώφορος); l'y pro- 
Vient d’un augment qu'on retrouve dans des formes dialectales comme 
ἀνηδαίνω pour ἀνεθαίνω, κατηδαίνω pour κατεθαίνω. Ὃ κατήφορος ( Îa 
descente ». — 12. Τὰ λείψανα « les restes, les débris », dérivé de λείπω; 
τὸ λείψανο « l'enterrement », pop.; ath. ἡ κηδεία, d'origine sav. 

18. Δόξα νἄχῃ ὃ Θεός ; ordinairement δόξα oo ὃ Θεός, formule ecclé- 
siastique où σοι est le datif ancien οἱ ὃ Θεὸς un nom. employé en fonction 
de νοῦ, — 44. “ γριά « la vicille femme », transformation phonétique 
de γραῖα, du gr. ane. γραῦς. — 45. Σμίγω « se joindre »; aussi «se 
rencontrer » comme dans le proverbe μόνο τὰ βουνὰ δὲ σμίγουν « il n’y ἃ 
que les montagnes qui ne se rencontrent pas »; pop. dans les deux sens. 
À Athènes, on dirait, pour la: première phrase, πῆγα μαζί τοὺς x” ἐγώ, et 
pour «.se rencontrent » ἀνταμώνονται. 

9 
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μου. Νάδγῃς") γιὰ σεριάνι καὶ νὰ καταγτήσῃς ) σὲ λείψανο! Καὶ. 
γὰ γυρεύῃς ἢ νὰ κοιμηθῆς ὕστερα, κι ὅλο νὰ τὸ βλέπῃς μπροστά 
goul! » 


4 "AXAN ἐχχλησιὰ τὸ χωριὸ δὲν εἶχε ἀπὸ τὸν “An Νικόλα. 


Ἤτανς μιχρή, yaunXñ καὶ θεοσχότεινη 


! 


Ὑ 

) ἐχχλησιά. Πρέπει νὰ ἦταν 
δα Eur ““οονῶ vrtoto). Mure χολόνες μέ fre προῦ 3 
ὡς ἑκατὸ χρονῶ χτίριο, Μήτε κολόνες μέσα, μήτε τροῦλλος “) ἀπὸ 
᾿ LA 3 " - 
πάνω. Σχεπασμένη κι αὐτὴ μὲ δῶμα 


= 
Ὦ 
Ce) 
€ 
PA] 
«ἢ 
& 
aq 
ΕΝ 
a 
8 
> 
Les 
Ὁ 


LA \ L 4 - , ἊΝ 

- παραθυράκια, καὶ στρωμένῃ μὲ χῶμα μοναχό. Τὰ χαφάσια 5) τοῦ 
Η μ \ ᾿ 

γυγαικωνίτη πυκνὰ πυκνὰ καὶ χατάμαυρα, χαθὼς χαὶ τὰ στασίδια: 
5 - 3 1 SE 
To téurho* ὅμως, χκαρυδόξυλο καλοδουλεμένο, ἀνέδαινε ὡς κοντὰ 
στὴ στέγη. Ἔκεϊ ἔδλεπες τὸ βιός ἢ. Τὸ κόνισμα "5 τοῦ “An Νιχόλα 
27 


+ Ὁ = 
εἶχε μεγαλύτερο μερίδιο ἡ χι ἀπὸ τὴν Παναγιά. Ἢ χαντῆλα του ἧταν- 


ἕνας θεόρατος βῶλος ἀσήμι. Τὸ στεφάνια χαὶ τἄλλα στολίδια tou 


“ἵν 
LA “ , " NI » ᾽ ù 
Αλλο παρὰ τὸ πρόσωπό του δὲν ἔδλεπες ἀπὸ τἀσήμι κι ἀπὸ "τὸ 


μάλα μὰ. 


τὸ λείψανο. Παύουνε μιὰ στιγμὴ οἱ ψαλμῳδίες, καὶ δὲν ἄκουγες παρὸ 
τ ἰψανο. Παύουνε μιὰ στιγμὴ ot ψαλμφόϊες, καὶ δὲν ἄχουγες παρὰ 
" x ; - Ὁ 4 “ ont , ! \ 
τὸ μικρὸ τρίξιμο τῶν λαμπάδων χαὶ τῶν κεριῶν. Κρύα στιγμή. Σὰν 
» € 


ἄρχισε ὁ παπᾶς τὴν ἀχολουθία του, γύρισα νὰ δῶ χαὶ τὸ γέρο. 


Hapékevos γέρος. "Eroeue χεροπόδα 06%) χαὶ τονὲ βαστούσανε σὰ νὰ 


FTUVE σηχωμέ ἀπὸ βαριὰ ὁ σ Κίτρινος, ἀψηλός Ὁ) 6 
τανε σηχωμένος ἀπὸ βαριὰ ἀρρώστια, Κίτρινος, ἀψηλός Ὁ), ὅσο χι 
dy ἔσκυδε, φρύδια μεγάλα ποῦ ἔπεφταν ἀπάνω στὰ μάτιοι του, χείλη 
.-Ἃ} 51) ΟΝ Χ ᾿ ποτ ᾿ ἈΠ vanne - 
ὁλότρεμα δ", κάτασπρα μαλλιὰ καὶ μουστάκῖα, — ὄμορφος γέρος, μὰ 
"καὶ τί χάλι! 
θ. Σὲ μισὴ ὥρα βγήκαμε στὸ" χοιμητήριο, στὸ πλάγι τῆς 


18. Νἄῤγης +, ath. νὰ βγῇς. — 47. Καταντῷῶ « en arriver à », toujours 
dans un sens dépréciatif ; γειὰ δὲς ποῦ χατάντησα 4 voyez où j'en suis ». 
Ὁ Ce yeux, qu'on écrit le plus souvent γιά, parait remonter au gr. anc. εἶα. 
A8. Μαὶ νὰ γυρεύης... lil. « et que tu cherches à dormir après, et 
toujours que tu le voies devant toi. » 
5:49, Θεοσχότεινος « trés sombre, noir comme un four », Gr. 8 165, 3°. 
20. Τὸ χτίριο: « l'édifice », étymologie incertaine ; M Hatzidakis y voit 


: εὐχτήριυυν; mais il reste des difficultés phonétiques. — 24. *O τροῦλλος 
Ὁ € la coupole », lat. frulla. — 22. Ῥὸ δῶμα + « la terrasse »; ath. à 


Ὡταράτσα. 


‘on n’entendit plus que le pétillement des cierges et des bougies. 


97. Μεγαλύτερο μερίδιο, « une plus grande part ». — 28. δίαλαματοχα- 
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Sortir pour une promenade et finir par. un enterrement, que j'au- 
rai toute la nuit devant les yeux! » | | 
ἃ. Le village ne possédait pas d'autre église que Saint-Nicolas. 
C'était une église petite, basse et très sombre, qui devait avoir 
une centaine d'années. Ni colonnes à l’intérieur, ni coupole dans 
le haut.Elle se terminait en terrasse, comme les maisons. Quelques 
petites fenêtres seulement, et; sous les pieds, la terre durcie. 
Les grilles de la partie réservée aux femmes étaient très serrées et 
toutes noires, de même que les stalles. En revanche, lPiconosiase, 
en bois de noyer bien travaillé, touchait presque le toit. C'était là. 
que se voyait la richesse. L’icône de saint Nicolas était mieux par- 
tagée que celle de la Vierge elle-même. Sa lampe était faite d’un 
gros lingot d'argent. Ses couronnes δὲ ses autres ornernenis ne 
se comptaient plus. Ce n'étaient que bateaux dorés et ancres d’or. 
On n’apercevait que le visage du saint, tant il ÿ avait d’or et d’ar- 
gent. . 
6. Le_temps de jeter quelques regards autour de moi, et on. 
avait mis le cercueil dans la nef. Les chants cessèrent un instant, 


ll y eut quelques minutes glaciales. Quand le pope commença son 
office, je me retournai pour voir le vieux. C’était un homme 
étrange. ἢ tremblait de haut en bas et on le soutenait, comme 
s'il relevait d’une grave maladie. Pàle, grand, quoique courhé ; de 
longs sourcils, ui tombant sur les yeux, des lèvres tremblotantes ; 
une moustache et des cheveux tout blancs; un beau vieillard enfin, : 
mais dans quel état! ᾿ 

6. ὕπο demi-heure après, nous étions dans le cimetière, à côté 


, 


28. Fo καφάσι « la grille, la jalousie », du turc gafès. Dans les églises 
grecques de vieux style, l'endroit réservé aux femmes et appelé ὃ γυναιχω- 
νίτης est séparé du reste par un grillage de bois (τὰ καφάσια), — 24. To. 
réurko « cloison séparant, dans les églises grecques, le sanctuaire de la 
nef », lat. éemplum. 
. 86. Té βιός + « la richesse », du gr. anc. ὃ βίος; ath. ὃ πλοῦτος. — 
28. To κόνισμν - « l'icône ἢ, ath. τὸ εἰχόνισμα, dérivé de εἰχονίζω. — 


πνίζω, lit. « fumer d'or », c.-à-d. « dorer », βγη. χρυσώνω. Τὸ along." 
« l'or », gr. anc. μάλαγμα, . 

28. Χεροπόδαρος, Gr. 9 581. — 39. ᾿Αψηλός +, ath. ψηλός « haut » ΗΝ 
— 34. “Ολότρεμος « tout tremblant », composé de ὅλος et de τρέμω. 
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ἐχχλησιᾶς, ᾿Ακόμα μερικὲς στιγμές, κ᾽ ἔπεφταν οἱ πρῶτες φτυαριὲς Ὁ 
ρος δὲν μπόρεσε νὰ βαστάξῃ. Ἔγυρεν» 
pute 


ἀπάγω στὰ χόρτα, μουρμούριξε 9 χά 


μέσ’ στὸ λάκχο. Ἐδῶ ὁ γέ 
᾿ χάτι, χαὶ πιὰ δὲν ξαναμίλησε. Τοῦ 


᾿ Nr ἁ, τὸν ἀνασηχώνουν. τίποτις. Τονὲ φέρνουνε " XX 
οχύνουνγε νερά, τὸν ἀνασηκώγνουν, τίποτις. Τονὲ φέρνουνε στὸ κελλὶ 
τοῦ πατᾶ. Ἔχεῖϊ μισανοίγει τὰ μάτια του, δίχτει ἢ μιὰ ματιὰ στὴν 
εἰκόνα τοῦ ‘An Νικόλα, καὶ μένει ὁλόξερος . Πέθανε ὁ γέρος. 

T. Βγῆκα ἔξω τί νὰ χάμω; Ξεκίνησα χατὰ τὴ σκάλα. Πρὶ νὰ 

rec τὸξ y ὅλοι πῶς πέθανε ὁ γέρο Μαρῖνος. Κοντά ἀπτὸ τὴ 
χατεθῶ, τόξεραν ὅλοι πῶς πέθανε ὁ γέρο Μαρῖνος Κζοντάρας ἀπὸ τὸ 
καχό του, ποῦ ἔχασε τὴν ἀγαπημένη του τὴ Δεμονή 3, 

8, Παίρνω ἕνα σκαμνὶ) χαὶ καθίζω κοντὰ στὸ γιαλό, Καὶ κεῖ 


€ 


=» 4 λέ 40) αὶ 
ποὺ ETLVA TO VAOYXKE Λε μου ἐρχξται οΟΧ 


\ , 1 

απετὰν Θανάσης καὶ μὲ 
λ ἢ #1) à 2 _ 43) Done A: τω An LA 

«αλωσορίζει ἢ, Συχνὰ ἡρχουνταν "") ἀντικρὺ καὶ μᾶς ἔφερνε ψάρια, 


καὶ τονὲ. γνώριζα, Τὸν κερνῷ “5 


μιὰ μαστίχα, yhuxdfnxet χαὶ 


Là - Ν τ 
χαλοχάθισε. Τὔξερα πῶς ἕνα ποτήρι γιατ ἢ αὐτόνα δὲν ἦταν τίποτις, 
3 f 


+ 1 4) 46) 2Y) un \ λ - € A 
- TOU RAONYYEL αὶ RL AAAD, HAL τότες ἄρχισονε γα. μι \OUY οἱ πιώμενες 


μαστίχες, γιὰ νἀρθοῦν κι ἄλλες. 


> 
9. Δὲν τἄφερνε στενὰ) ποτές του ἀπὸ ὁμιλίες ὁ καπετὰν. 


32. To φτυάρι « la pelle », du gr. anc. πτύον. — 38. Γέρνω « pencher », 
v.irr., Gr. 8 554; probablement du gr. ἀπο. ἐγείρω « lever ». Le change- 
ment de sens reste peu clair. L'identité phonétique ἔσυρα, ἔγυρα ἃ entraîné 
γυρμένος, d'après συρμένος, γυρτός, d'après συρτός, οἱ il vaut mieux, pour 
éviter les complications orthographiques, écrire γέρνω, ἔγυρα (au lieu de 
ἔγειρα), γυρμένος, γυρτός, comme σέρνω, ἔσυρα,,συρμένος, συρτός. ᾿ | 

34. Μουρμούριξε +, ath. μουρμούρισε. — 85. Τὸ χελλί « la cellule », 
du lat. cella. — 36. Pégre +, ath. ῥίχνει. — 37. Μένει δλόξερος « il 
reste tout sec, tout roïde ». "ἔπεσε ξερὸς « il est tombé roide mort ». 
Aussi ἔμεινα ξερός ( jen suis resté tout interdit ». 

38. Λεμονή, nom de femme, moins fréquent que Λεμονιά « Citronnier ». 
… Plus on se rapproche des classes populaires, plus les prénoms grecs sont 
. variés. Ils diffèrent beaucoup suivant les régions. Voici quelques exemples 
types. Noms de saints : Πέτρος « Pierre », Γιάννης « Jean », "Ava 

« Anne », Εἰρήνη « Irène ». Noms anciens : Περικλῆς « Périclès », 
Μιλτιάδης « Miliade », ᾿Αντιγόνη « Antigone », ᾿Αθηνᾷ « Minerve ». Noms 
de qualités : Ξανθὴ et ξΞξάνθω « Blondine », Méoow « Belle », Καλή, 
€ Bonne ». Noms de végétaux : ᾿Ανθοῦλα « ,Fleurette, Florine », 
Ἐαρουφαλιά « Oeillet », Δάφνη « Laurier ». Noms de métaux ou de 
minéraux : ᾿Αργύρης Mm., ᾿Αργυρώ Ê., « Argent », Atauavräcm., Διαμάντω 
À, «€ Diamant », Σμαράγδα € Émeraude ». Noms d'oiseaux : Τἰεριστέρα 
“4: Colombe; Colombine », Παγόνα « Paonne ». Noms de bateaux : 
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de l'église. Quand, au bout de quelques instants, les premières 
pelletées de terre tombèrent dans la fosse, le vieux n’y tint plus. 
Il s’affaissa sur l’herbe, murmura quelque chose et ce fut tout. 
. On lui jeta de l’eau, on le releva. Rien. On le porta dans la cellule 
- du pope. Là il entr'ouvrit les yeux, jeta un regard sur l’icône de 
saint Nicolas et ne bougea plus. Le vieux était mort. 

1. Je quittai l’église et, ne sachant que faire, je me dirigeai 
vers l'échelle. Quand [Ὑ arrivai, tout le monde savait déjà que le 
vieux Marinos Kondaras était mort, du chagrin d’avoir perdu sa 
Lémoni bien-aimée. 

8: Je pris un escabeau et m'assis près du rivage. Comme je 
fumais mon narghilé, survint le capitaine Thanasi, qui me souhaita 
la bienvenue. Il venait souvent en face; nous apporter du poisson, 
et je le connaissais. Je lui payai un mastic: il y fut sensible et. 
s'installa près de moi. Je savais qu’un verre pour lui ne comptait 
pas ; je lui en commandai un second, et bientôt les masties absorbés 
commencèrent à parler, pour en faire venir d’autres. 

9. Le capitaine Thanasi n’était jamais à court de paroles. : 


Γολέττα « Goëlette », Παποροῦ « Vaporine », (c.-à-d. bateau à vapeur). 
Noms provenant de souhaïts : ἸΙολυζώης « Longue-vie », Ζήσης (à cause 
de va ζήσῃ « qu'il vive »), ΚΚαλουμοίρης € Fortuné », ᾿Αγώρω « Garçonne » 
(nom donné dans le Pinde aux filles auxquelles on souhaite un frère); 
Σταυάτης (de σταματῷ ( cesser », à un garçon qu'on souhaite être le 
dernier), Σταμάτα où Σταυατῖνα où Σταμάτω (lorsqu'on ne veut plus 
d'autre fille}, ete. 

39. Τὸ cxauvt € l'escaboau », lat. scamnum. — 40. Ὃ ναργκελές +, 
aih. ὃ ναῤγιλές « le narguilé »,-turc narguilè, du persan. Καπνίζω 
« fumer », καπνίζω τσιγάρο où πίνω (boire) τοιγάρο « fumer une ciga- 


relle ». — 414. ΚΚαλωσορίζω « souhaiter la bienvenue » ; de καλῶς ὥρισες, 
comme χαλημεοίζω, χαλησπερίζω. 
42. "ἤρχουνταν +, ath. ἐρχόταν. — 48, Κερνῷ (gr. anc. χεράννυμα) 


« verser à boire » avec ἀδυχξαοοιβα 18. Aussi, comme ici, « payer à boire ». 
: Toartépe (it. frattare) « offrir un rafraîchissement ou une pâtisserie ». 
Syn. moins familier ποοσφέρω € Offrir ». — ἀφ, Γλυχαίνω « adoucir » ; 
:γλυχάθηχε Qi y prit plaisir, il fut amadoué ». 
245. Fix’ pour γιατὰ, page 114, note 32. — 46. Παραγγέλνω et 
᾿παραγγέλλω (sav.) € commander, donner commission », 80}. παράγγειλα 
“et quelquefois παρήγγειλα (sav.). ---- 47. Στενά « ἃ l'étroit ». Δὲν τἄφερνε 


στενὰ ἀπὸ « il n'était pas à court de », οἵ. τἄφερε ἴσια ἴσια « il y est arrivé: 


‘tout juste, il ἃ joint les deux bouts ». 
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Θ ΜΝ Τά δὼ ἢ À κα Ta PANNE: a Aa, An rh κάκ 
ανάσῃης. LOPX τὴν ἀφορμη νὴν € LE αἀχομα πιο προχειρη, τὸ γξρ 


Μαρῖνο͵ οντάρα, τὸ μοσχονησιώτιχο τὸ θαλασσοπούλι, ποῦ μιὰ 
+ 


\ Ü 3 


φορὰ τὸν τρόμαζε ἡ ᾿Ανατολή. — « “Ac τὰ ποῦμε ἀπὸ TA } 
good τ TOO fñ toAN. Ἀς TU τὸ ΐ RO τὴν σρχῇ >», 


, € ! 2 = 49) 
ὕου χανε, D χαπετάνιος, KL Roy LV . 


* 
ΕἸΣῚ 


10. « Ἤμουνα μωρὸ παιδί, μοῦτσος᾽ 
οχαπετὰν Νονόλη (Θεὸς συχωρέσ᾽ τονε"), σὰν ἦρθε μιὰ μέρα τοῦ 
Μαρίνου Κοντάρα τὸ πέραμα, Θεὸς ξέρει. ποῦθε τὸν κυγηγοῦσαν, 
" 4 , δῶ LA x - et ) + 1 55) # 
χαὶ τρύπωσε δῶ μέσα νὰ χρυφτῇ. 0λο μπλέγμένος βρίσκουνταν. 
"A δὲν ἤτανε γιὰ φονικό, ἥτανε γιὰ χλεψιά, ρθε μὲ πέντ᾽ ἕξι, 

: 15,56) αὶ ! A 1 " 4 4 κι ! A 
χταπόδια ἁπλωμένα στὴ βάρχα του, καὶ μὲ μεριχὸ στρείδια χαὶ 
ἀχινιούς ἢ, Τάχατες ἢ γιὰ δουλειὰ ἦρθε. ᾿Ανοικονόμητος ὁ ἄνθρωπος. 
Πάντα ματωμένος ἦταν ὁ λάζος του), χάποτες καὶ μὲ τὸ δικό τοῦ τὸ 

+ \ - os y 4 ? 4 St + 
αἷμα, σὰ μεθοῦσε χ Zoe τὸ ποντίκια του, νὰ δείξῃ παλληκαριά, 
Ἤταν ὅμως χαὶ παλληχάρι, ὁ δαίμονας, χι ὄμορφο παλληχάρι, 

VON ft NI 3. 1 . , » ΝΙΝ ; 
11. Σὰν ἄραξε ἡ βάρχα του ἐκεῖ κάτω, βγαίνει ὄξω καὶ τραυάει 


LA D - -“- 
ἴσια χατὰ τἀμπέλι τοῦ Γληγόρη "" τοῦ Φυσέκη, πηδάει ἀπὸ τὸν 


| το FX: Yet 


# \ 'ς u 4 CIS , x 4 
ler τὴν noût& του σταφύλια, καὶ γυρίζει πίσω, σὰ νὰ 
ἢ Η 2 - ͵ x # Le L Σ Ν 
υὴν ἦταν ἐκεῖνος. Βγαίνοντας, τὸν τσαχώνε! ὁ νοικοχύρης. Αὐτὸς 
. 


+ = - - τ 4 
ἦταν τότες ὁ παλληχαρᾶς τοῦ “χωριοῦ μας, ἕνας τρομερὸς φωναχλᾶς 


Πατάει 5) λουπὸν τὶς φωνές, ὅμα εἶδε τὸν χλέφτη. Ὃ Κοντάρας" 


γελάει, καὶ κινάει κατὰ τὴ βάρχα του. Ὃ Φυσέχης τρέχε! κατόπι 
3 ) € . . e 1 
του, ἀκοὺν τὶς φωνὲς χ᾽ οἱ γειτόγοι καὶ μαζεύουνται ἔγας ἕνας τους. 


48. Ἀοσχονησιώτικος « des Îles de Muse». Les Iles de Musc, Ἀϊοσκονήσια, 
au nombre d'une trentaine, sont situées en face de Mitylène, à l'entrée 
du golfe d'Adramyti. — 49. ?Asyivü, (commencer », moins fréquent que 
ἀρχίζω. De ἐ(γ)χειρῶ où ἐ(γ)χειρίζω « prendre en mains », devenu ἐ(γ)χειρνῶ 
(cf. κολνῷ pour χολλῷ, περνῶ pour περῶ, etc.), puis ἀρχινῷ, par une 
métathèse et une: prothèse de à dues sans doute à l'influence de ἀρχή, 


ἀοχίζω. | . 
50. ‘O μοῦτσος à le mousse », vén. M0220 (avec o fermé). — ὅ(. Ἢ 
μπομπάρδα « la bombarde », vén. bombarda.' —: 52. Θεὸς συχωρέσ' 


(pour συχωρέσῃ) τονε, locution pop., comme le fr. « Dieu lui pardonne ». 
Le verbe συγχωρῶ veut l'acc. de la personne : νὰ μὲ συχωρῆτε, où μὲ 
συχωρεῖτε, ind. prés. « excusez-moi ». — 58. Τὸ πέραμα «6 bac », 
:subst. dérivé dé περαίνω; qui signifie traverser » en gr. postclass. 
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(Cette fois, le pr étexte il l'avait sous la main; c'était le vieux 
Marinos Kondaras, l’alcyon des Iles de Muse, qui autrefois fai- 
sait trembler l’Anatolie. « Commençons par le commencement », 
-me dit le capitaine. 


* 
᾿ XX 
40. « J'étaistout jeune et mousse sur la bombarde du capitaine 
Manoli (Dieu lui pardonne!), quand apparut un jour le bachot 
de Marinos Kondaras. Il était venu se fourrer ici pour s’y cacher ; 
Dieu sait depuis où on le pourchassait ! Car ilavait toujours quelque 
“histoire. Si ce n’était pas pour meurtre, c'était pour vol. Il arriva 
soi-disant pour affaires, avec cinq où six poulpes au fond de 
sa barque et quelques huitres et oursins. Un être intraitable. 
Son couteau était toujours rouge, quelquefois de son propre 
sang, quand. il s'enivrait et se taillait les muscles par bravade. 
Mais quand même, c'était un gaillard, le démon, et un beau 
gaillard! 
11. Une fois sa barque amarrée, il descend à terre et va droit 
à la vigne de Gligori Fiséki. Il saute le mur, emplit son tablier de 
raisins et revient, comme si de rien n’était. Mais, à la sortie, le pro- 
priétaire le pince. Celui-ci était alors le coq du village, un ter- 
rible braillard. Il pousse les hauts cris à la vue du voleur. Kon- 
daras se met à rire et se dirige vers sa barque; Fisèki le poursuit, 
“les voisins entendent les cris et s’amassent peu ἃ peu. Marinos 


δά, Iloëde « d'où », pop., cf. p.53, note 27; ath. ἀπὸ ποῦ. 
55. Μιπλεγμένος « emmêlé, empêtré », voir page 76, note 81. — 56. 7 

χταπόδι « poulpe », de ὀχταπόδιον 4 octapode ». — 57. Ὁ ἀχινιός ἣ 
᾿ loursin », de "ἐχιναῖος; on dit à Athènes ὃ ἀχινός, du grec ancien 
ὃ ἐχίνος. 

58. Τάχατες + « soi-disant » de τάχα + τε; nth. τάχα, — ὅθ. ’Avor- 
χονόυνητος € intrailable, impossible », de otxovou& dans le sens de « gou- 


verner, arranger ».-— 60. Ὃ λάζος « le couteau, le coutelas, le poignard », 
étymologie inconnue. Marwuévos « ensanglanté », aphérèse pour αἱματῶτ 
μένος, Gr. $ 56. — 64. Fi πγόρης, ns dissimilation pour Γ θη Tiens 


4 Grégoire », οἵ, γλήγορα pour γρήγορα. 
Durs 62. Φωναχλᾶς « braillard », parait être "φωνακχλῆς (de φωνάζω, avec.’ 
suffixe‘ ture}, transformé en φωνακλᾶς sous l'influence du suffixe -ἃς. — 
63. Hour τὶς owvé « pousser les hauts cris », ‘de πατῶ « fouler, pres- 
ser » ; βάζω τὶς φωνές, « pousser des cris » : 
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᾿“- ἊΝ 2 
ὋὉ: Μαρῖνος τώρα κάβθουνταν ἀξέννοιαστος Ὁ μέσ’ στὴ βάρκα x ἔτρωγε 
τὰ: σταφύλια μὲ τοὺς συντρόφους του. Οἱ δικοί μας ἄναψαν. 


Πετειένται Ὁ) μέσα 


4 ῃ " ! “ Li , Αὐ Α 
L στὴ βάρκα καὶ κάνουνε νὰ τὸν πιάσουν. Αὐτὸς. 
2 7 66) YF > 7 sd ΡΝ ulnue A λ , LV 
τηχώνεται, σαλταίρνει ἢ) ὄξω ἀπάνω στὸν ἄμμο, παίρνει τὸ λάζο, καὶ 
νοὺὑς λέει : 
ας - ς 
« Μωρὲ διαόλοι, δὲν ξέρετε πῶς ἐγὼ εἶμαι ὁ Νορῖνος ὁ Κον- 
τάρας;» 
{ ᾿ - 
12. Τότες ἐμούδιασαν ὅλοι τους. Ὃ Φυσέκης ὅμως, δὲν τοῦ 
ς " gs a € 
ἐρχότανε νὰ τραδηχτῇ κι αὐτὸς ἔτοι, καὶ νὰ τὸν πειράζουν ὕστερα οἱ 
δικοί του. Τοῦ λέει, λοιπόν : νι 
\ ! x ’ A 1 x 1,67 δ 
«- Καὶ μένα μὲ λένε TAnyéon Φυσέχη. Ki à σοῦ βαστάει") νὰ 


. 


μετρηθῇς μετὰ μένα, ῥίξ᾽ τὸ λάζο, κ’ ἔδγα νὰ παλέψουμε δῶ στὸν 
ἄμμο.» 
- 43. Ὁ Μαρῖνος χύτταξε καλὰ τὸ Γληγόρη στὰ μάτια, χαὶ χαμογέξ 
λασε. Βγάζει τὸ γελέχι του, τὸ πετάει χάμω μὲ τὸ μαχαίρι, χι 
ἀρχίζει γὰ περπατῇ γύρω χαὶ νὰ χουνάῃ τὶς χέρες του ὃ, σὰ νἄμπαινςε 
LAS 5 
σὲ χορό. Τὸ ἴδιο Exaue κι ὁ Γληγόρης. 
Κι ὯΝ el mue LAS ὅλ; \ : 69} 2 be 
« Κι ὅποιος πέσῃ, κερνᾷ ὅλη τὴν παρέα") ἀπόψε. 
" Ὥ - ΒΑ LU - 7 σ- € M nd 
— Ὡς τὸ πρωΐ, ἀποχρίνεται ὁ Μαρῖνος. 
— Καὶ τὰ παιχνίδια: 
— Καὶ τὰ παιχνίδια. » 
44. ᾿Αγριοματιάζονται, καὶ χύνουνται ὁ ἕνας καταπάνω στὸν 
ἄλλον.: δουλειὰ ἔγινε ὥσπου νὰ πῇς ἀμήν. Ὃ Κοντάρας πιάνει τὸ 
Φυσέχη ἀπὸ τὴ μέση, καὶ τονὲ στρώνει ἀνάσκελα, 
« Φτάνει σου", Τληγόρη, x ἔφάγε χῶμα ἢ) ἢ ῥάχη σου ». τοῦ 
φωνάζουν οἱ δικοί μας. 


64. ᾿Αξέννοιαστος et ξέννοιαστος (moins fréquent (ἀ)ξέγνοιαστος, οἵ, 
Gr. 8 87, Rem.) « insouciant ». Ξεννοιάζω (de ξε + ἐννοιάζω ou νοιάζω) 
« bannir les soucis ». L'&- initial de ἀξέννοιαστος est probablement dà à 
l'influence du synonyme ἀνέγνοιαστος. — 65. Πετειένται +, ath. 
πετειοῦνται et πετειόνται, La forme athénienne πετειέμαι (au lieu de 
πετειοῦμαι, à Cause de πετειέσαι, πετειέται) indique une tendance à 
lunification vocalique. Ici la tendance s'accentue : πετειέται, πετειέστε 
‘amènent πετειένται (au lieu de πετειοῦνται). 

66. Σαλταίρνω +, ath. σαλτάρῳ, it. sallare. On voit que, dans les 
verbes de ce type, c’est l'infinitif italien en -are, probablement sous la 
forme vénitienne -ar, qui a donné le présent grec. L'aor. de ces verbes 


- 
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était assis tranquillement dans son bateau et mangeait les raisins 
avec ses compagnons. Les nôtres s’échauffent, s’élancent dans la 
barque, veulent s’emparer de lui. IL se lève, saute sur le sable, 
prend son couteau et leur dit : 

« Forcenés que vous êtes, vous ne savez donc pas qüe je suis 
Marinos Kondaras? » 

42. Plus un ne bouge. Mais Fisèki n'avait pas envie de reculer, 
de peur d’être ensuite taquiné par les siens. H lui dit donc : 

« Moi je m'appelle Gligori Fisèki. Si tu as le cœur de te mesurer 
ävec moi, laisse ton couteau et viens que nous luttions ici sur le 
sable. » 

43. Marinos regarde Gligori dans les yeux et sourit. 1] ôte son 
gilet, le jette à terre avec son couteau, puis commence à marcher 
en rond, en remuant ses grosses mains, comme s’il entrait dans Îa 
danse. Gligori en fait autant. 

« Et celui qui tombera paiera à boire à toute la bande ce soir. 

— Jusqu'au matin, répond Marinos. : 

_— Avec les violons? ᾿ 

— Avec les violons.» 

44. Hs se regardent d'un air farouche, puis se précipitent 
l’un sur l’autre. Le temps de dire amen et c'était fini. Kondaras 
avait saisi Fisèki par la ceinture et l’avait étendu les jambes en 
Pair. | | 

« Ça suffit, Gligori, ton dos a touché terre! » crient les 
nôtres. | 


est en -ἀρὰ (plus rarement en -ἄρισα). La forme σαλταίρνω s'explique 
par l'analogie μάρανα : μαραίνω — σάλταρα : σαλταίρω; pour le v, οἵ. 
φέρω, φέρνω. — 67. A σοῦ βαστάει (sous-ent. à χαρδια), 4 si le cœur te 
tient, si tu as le cœur ». — 68. Ἢ χέρα « la grosse main », augmen- 
tatif de χέρι, plus souvent à χεροῦχλα, Gr. ÿ 561. 

69. Ἢ παρέα « la bande, la compagnie » ; dial. παοέγια, qui peut être 
analogique de "παρέγες, plur. de "παρέγα. L'italien, le vénitien, le 
génois, semblent ne rien avoir de semblable, mais on trouve en espagnol 
pareja « paire, couple », por parejas « deux à deux ». Une importation 
directe est cependant d'autant plus difficile à admettre que le 7 espagnol ᾿ 
aurait probablement donné un x grec. | 

70. ᾿Ανάσκελα, de ἀνὰ + σκέλι (cuisse »; Cf. ἀνάποδα « à l'envers ». 
— TA, Φτάνει σου +, ath. σοῦ φτάνει. — 72. "Egaye χῶμα, litt. «a 
mangé de la terre », « a mordu le sol ». : 
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"0 Γληγόρης σηκώνεται » τινάζετ ται, βάζει τὸ γελέκι ἡ του, καὶ συλ- 
λογειέται πῶς καλύτερα Ἣ ἤτανε νἄγανςε μοναχὰ τὰ σταφύλια. 

45. Τὸ βράδυ, τοῦ Θεοχάρη τὸ χαπελειὸ 9 γέμισε χουδαρτάδες "9 
Ὅλο τὸ χωριὸ μαζεύτηχε ἀπ᾿ ἔξω, νὰ δῇ τὸν Ξακουσμένο τὸν 
Κογτάρα. Αὐτός, ποῦ σὰ βρισχότανε σὲ « δουλειά » » γινότανε θεριό 5 
“τώρα φαινόταγς σ σὰν ἄγγελος. Μόνο τὰ Μοσχονήσια βγάζουν τότοια 
χαριτωμένα παλληκάρια. Μπόγι"" κυπαρίσσι, μέση δαχτυλίδι. 
Μάτια μεγάλα xt ὄμορφα σὰν χοπέλας, μαῦρο | μουστάχι ἀγκίστρι. ; 
τονὲ. θαμάζανε 7 ὅλο, χαθὼς χαθούτανε Ὁ) στὸ σκαμνὶ κ᾽ ἔπινε στὴν: 
Ἐς ὑγειὰ τοῦ Γχηγόρη. Τονὲ φώναζε ἀδερφοποιτὸ ἢ τώρα, χαὶ παινοῦσε 
τὰ γλυκά. του τὰ σταφύλια, Ὃ Γληγόρης τὸν χαμάρωνς ποῦ τὸ εἶγε 
φίλο, x ἂς) τὸν ἔρριξε χαὶ κάτω. 


16. ᾿Αφεντικό, στέγν wse) ὁ λαιμός μου, κ’ ἔχω γὰ σου πῶ 1. 


{ 


ἄλλα, γιατὶ βλέπω καὶ θὲς νὰ τὰ μάθῃς », μοῦ χάνει τώρα ὁ χαπετὸν 
- Θανάσης. » 


΄ 


LA ͵ À 7 , 4 -- 
ἔρχεται ot το ποτῆρι, TO πίνει μονορρουφ! > Καὶ ξαναρχινᾷ : 
\ ! 


AT. à Στεΐίλανς vu φέρουν τὰ βιολιὰ ἀπὸ τὸ Μεγαλοχώρι. “Ὥσπου 
\ 
! 


3 


γἀρβοῦν τὰ βιολιά, αὐτὸ κέφι, Ἤρθαν τὰ παιχνίδια, 


13. Τὸ καπελειό +, ath. καπηλειό « le cabaret », ordinairement avec 
un sens péjoratif. — 74. ‘O γουδαρτᾶς +, ath. χουδαρντᾶς « celui qui 
fait bombance », aussi « dépensier » et même « finassier », du turc 
Kkhovarda « vagabond, débauché ». : - 

75. Θεριό « bête sauvage, monstre », ath. aussi θηρίο (sav.), ἔγινε. 
θηρίο « il a beaucoup grandi, il est devenu exiraordinairement fort », 

aussi « il s'est mis en furie ». — 76. Τὸ μπόγι +, ath. τὸ roi « sta- 
“ture », ture Doi. Mai κυπαρίσσι, μέση δαγτυλίδε « une stature (46) 
éyprès, une taille (α΄) anneau », comparaisons courantes dans la poésie 
pop.; mais on remarquera qu'une fine taille n'est prisée par le peuple 
que chez les hommes. 

T7. Quuitw +, ath. θχυμάζω par influence sav. — 78. Καθούτανε E, 
"δίῃ, χαθόταν(ε). — 19. ᾿Αδερφοποιτός « frère d'adoption », de ἀδελφο- 
ποίητός en Épire Bhdune, de l'alb. velämi, dérivé de vela « frère D; : dans 
τ l'Archipel, σύντροφος m., συντρόφισσα ἢ, La fraternité d'adoption est une 
amitié scellée par des cérémonies qui varient suivant les lieux. 

780. Κι ἂς. syn. de καὶ ἂν « quoique, bien que ». — 84. Sreyvés «sec », 


mieux valu ne perdre que les raisins. ΠΣ 

45. Le soir, le cabaret de Théochari se remplit de buveurs: 
Tout le village se rassembla dehors, pour voir le fameux Kondaras. 
Lui, qui devenait une bête fauve, quand 1] se trouvait dans quelque 
affaire, avait l'air d’un ange maintenant. Il n’y a que les [les de 


cyprès, minces comme une bague, des yeux grands et beaux 
comme ceux d’une jeune fille, une moustache-noire, en hameçon. 


santé de Gligori. Il l'appelait maintenant frère d'adoption et van- 


était fier de l'avoir pour ami. 


* 
τὰκ 


46. « Patron, ma gorge est sèche, et je ne vous ai pas tout dit, car 
je vois que cela vous intéresse », me fit alors le capitaine Tha- 
nasi. ΝΞ ΕΝ 

Je demandai un troisième verre, il le but d’un trait et pour- 
suivit : 

47. « On envoya chercher les violons à Mégalochori. En atten- 
dant, on se mit en train. Les violons arrivèrent, on commença. à 


dans le sens de « séché » ; τὰ ῥοῦψα μου εἶναι στεγνὰ τώρα ( mes vête- 


lier contre l'humidité. 


devient factice, dès qu'il s'agit d’une formation moderne. 


de navires », du er. ane. ἡ ἐσχάρα; cf. ἡ σκάρα « le gril ». — 84. Τὸ 
᾽ Θ ἱ ΑΞ ἢ 5 RAR : 


_ que, de l'arabe au ture, le sens du mot est allé en se restreignant, 
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Gligori se relève, se secoue, remet son gilet et pense qu'il aurait. 


Musc pour produire des gars aussi gracieux : hauts comme des - 


Tout le monde l’admirait, quand il buvait sur son escabeau à la ὁ 


tait la douceur de ses raisins. Gligori, malgré sa mésaventure,- 


ments sont secs maintenant » ; ξερός « sec », dans le sens de « desséché », 
ξερὰ φύλλα à des feuilles sèches ». Gr. anc. στεγνός « couvert », en ρα  οα- 


82. Ῥουφῶ (gr. anc. ῥοφῶ) « humer, gober », μονορρούφι adv «d’un 
trait ». Dans les mots qui commencent par ρ, ce ρ se redouble, lorsqu'il." 
devient médial : δίγνω € je jette », ἔρριξα « j'ai jeté », ῥίζα «racine »,;. 
μονόρριζος 4 à une seule racine », mais cette règle d'orthographe ancienne - 


83. Σκαρώνω « meltre en chantier », dérivé de τὸ σχαρί « le chantier 


χέφι, MO venu de l'arabe par le turc. En-arabe « comment, état, manière ἜΣ 
d'être ». En turc (kef), « santé, gaîté, bonne humeur, pointe d'ivresse ». 
‘En grec « bonne humeur, pointe d'ivresse », δὲν ἔχω χέφι ( je ne suis pas | 
en train », εἶναι στὸ κέφι. « il est.en train, il est en goguette »: On voit . 


146 : RECUEIL DE TEXTES EN GREC USUEL. 


Fa | 4 | ὃ - x ντίλ 85) € 4 , ᾿ τ 
ἄρχισε το τράγου t, βγῆκαν τὰ μᾶν ELALX 7, 0 0006 TAYALVE γᾶι- 


ο τάνιδ, Ὃ Μαρῖνος τοὺς ἐσήκωσε ὅλους μὲ τὴ σειρά), Σὰν περάσανε 
: € $ sega ς ΐ € 


NU - 
μεσάνυχτα, βγαίνουνε καὶ στὴν πατινάδα", Ἴσια στοῦ Φυσέχη τὸ 


“ἜΝ - Ἴ a - - - 
σπίτι πῆγαν. Αὐτὸς τότες κατοικοῦσε στῆς μητρυιᾶς tou), μαζὶ μὲ 


τὴν ἀδερφή του. Ὃ Γληγόρης, καὶ καλὰ 5) γὰ βγῇ νὰ χεράσῃ ἡ 
Δεμονή. Σηχώγεται τὸ χορίτοι ἀπὸ τὸν πρῶτο ὕπνο του, καὶ στολί- 
ζεται: Ὁ λόγος τοῦ ἀδερφοῦ τῆς ἤτανε γόμος. ἔφερνε καὶ χάποιονα 
μὲ τὴν παρέα ποῦ τονὲ μάτιαζε" γιὰ γαμπρό. Βγαίνει τὸ λοιπὸν à 
Λεμονὴ στολισμένη, χ᾽ ἔρχεται μὲ τὸ δίσχο. Δεχκοχτὼ "9 χρονῷ 
χοπέλα, μαυρομμάτα καὶ ξανθομαλλοῦσα 5), ξέχασαν ὅλοι τοὺς τὸ 
Ceux, ἅμα τὴν εἴδανε. Μὰ ἐκεῖνος ποῦ πῆγε νὰ τὰ χάσῃ ἢ, ἦταν 
ὁ Μαρῖνος Κοντάρας. "Ἔστριδε κι ὅλο ἔστριόε τὸ μουστάκι του. 
Ἔκανε πῶς δὲν ἔδλεπε, χαὶ τὰ μάτια tou ὅλο ἀπάνω στὴν κοπέλα 
ἔπεφταν. Ὁ Γληγόρης, ἀπόνηρος Ὁ ἄνθρωπος, δὲν παρατήρησε- 
τίποτις ἄτοπο, εἶχε καὶ μιὰ μπιστοσύνη ) στὴν ἀδερφή του, ποῦ 
μήτε τὸν "EE ἀπὸ δῶ 9 δὲ φοδοῦνταν. Κι ἂν ἀγαπᾷς, τὸ καμάρωνε 
'ποῦ τὴν χύτταζαν ἔτσι. Φεύγει τό κορίτσι, ξανάργεται, ξαναφεύγει, 
ὡς τὸ πρωΐ τὴν εἴχανε στὸ ποδάρι, ἔμπα, ἔδγα χαὶ κέρνα ἢ. 
ξη 
πιὰ γιὰ τρέλλες δὲν εἶχε. Ἔχαμε πῶς τάγχατις παράπιε, κάθισε σὲ 
, 
ἐ. 


4 15 # € ον μὲ 
48. Τὰ τραγούδια, x” οἱ χοροὶ ξαναργίσανε, μὰ ὁ Μαρῖνος ὄρε 


μιὰ χόχη Ὁ), χαὶ δός του, τὐστριδε. Θαρροῦσες πῶς ὁ Σατανᾶς ἀν 


85. βγῆχαν τὰ μαντίλια « les mouchoirs sortirent ». Les danseurs se 
tiennent, soit par la main, soit par un mouchoir, et de plus celui qui 
mène la danse (ἐχεῖνος ποῦ σέρνει τὸ χορὸ) prend à la main un mouchoir 
qu'il agite. 
᾿ 86. Τὸ γαϊτάνι « le cordon, le lacet, la ganse ». Le mot est attesté dès 
le ie siècle ap. J.-C. sous la forme τὸ γαϊετανόν, de Gaïetanus, pour 
Caïetanus, parce que ces cordons provenaient de la ville de Gaëte (οἴ. le 
ture gaïtan). On appelle γαϊτανάκι une danse de carnaval, dans laquelle 


: des rubans, attachés au sommet d'une perche, sont ienus par des couples 


diversement accoutrés qui, par leurs mouvements, les emmélent (πλέκω 
τὸ γαϊτάνι) et les démêlent (ξεπλέκω τὸ γαϊτάνι). De Ἰὰ vient sans doute la 
locution ὁ χορὸς πήγαινε γαϊτάνι. On trouve aussi dans les chansons pop. 


: l'expression φρύδια γαϊτάνι « sourcils en forme de ganse ». 


87. Τοὺς σήχωσε ὅλους μὲ τὴ σειρά « les leva tous à la suite », ο.-ἀ-ἀ. 
«les obligea tous l'un après l'autre à danser avec lui ». — 88. Ἢ πατι- 


- νάδα ᾿( la sérénade », du vén. matinada, donc à l'origine « l’aubade ». 


Le x au lieu de 1 par une étymologie pop. : influence de πατῷ οἵ. p.135, 
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chanter, on sortit les mouchoirs ; la danse se déroulait comme une 
ganse. Marinos les fatigua tous l’un après l’autre. Après minuit on 
sortit pour la sérénade et on alla droit à la maison de Fisèki. Ce 
dernier habitait alors chez sa marâtre, avec sa sœur. Gligori voulut 
à toute force que Lémoni vint verser à boire. La jeune fille se leva 
sur son premier sommeil et se para. Un mot de son frère était une 
loi pour elle. Celui-ci d’ailleurs amenait quelqu'un qu'il guignait 
comme beau-frère. Lémoni vint donc toute parée et présenta le 
plateau. C'était une jeune fille de dix-huit ans, aux yeux noirs οἱ 


aux cheveux blonds. Quand elle parut, on en oublia la fête, Mais: 
quelqu'un qui faillit en perdre la tête, ce fut Marinos Kondaras. ΠῚ 


frisait et refrisait sa moustache, faisait semblant de ne rien voir, 


et ses yeux ne quittaient pas la jeune fille. Gligori, en homme 


candide, ne remarqua rien de déplacé. Il avait du reste en sa sœur 
une telle confiance qu'il n’aurait pas craint le diable en personne. 
Et, pour bien dire, il était fier qu'on la regardàt ainsi. La jeune 
fille partit, revint, repartit; on la tint sur pied 1 jusqu’au matin, à 
entrer, à sortir et à verser à boire. 

48. Chansons et danses recommencèrent, mais Marinos n'avait 
plus la tête aux folies. I fit semblant d’avoir trop bu, s’assit 


dans un coin et se mit à se friser la moustache. On eût dit que 


n. 63, l'expression πατῶ τὶς φωνές, — 89. Στῆς μητρυιᾶς τοῦ « chez sa 
marâtre », Gr. ὃ 441, rem. ΠΕ; ef. le gr. anc. ἐν “Αδου, 

90. Καὶ καλά « à toute force », litt. « et bien » ; τὸ θέλει καὶ καλά « il 
le veut à toute force ». — 94. Ματιάζω « viser, guigner, jeter le mauvais 
œil». — 92. Δεχοχτὼ « dix-huit » pour δεκαοχτώ, Gr. 8 55, rem. ΠΙ. — 
93. Ξανθομαλλοῦσα, fém. de ξανθομάλλης. — θά, Τὸ ζεύκι + « l'amuse- 
ment, le plaisir », du ture xefq « goût, amusement, partie de plaisir ». 
ath. ἡ διασχέδασις. 

85. Τάχασα « j'ai perdu la tête », Gr. 9 260, rem. — G6. ᾿Απόνηρος +, 
ath. ἀπονήρευτος « sans malice ». — 97. Mr τοσύνη pop., alh. ἐμπιστο- 

σύνη, par influence sav.; de même μπιστεύομαι, pop., ath. ἐμπιστεύουαι 
« avoir confiance », δὲν τὸν ἐμπιστεύομαι ( je n'ai pas confiance en lui ». 


98. Ὁ "EE ἀπὸ δῶ, litt. « le Hors d'ici », euphémisme pour «le : 


diable ». On dit de même, pour ne pas prononcer le mot διάθδολος : νὰ πὰς 
στὸν ἄνεμο, {|| « va au vent! », « va au diable! ». 

99. "Eur, ἔόγα καὶ xépva « à entrer, à sortir et à verser à boire ». 
L'impér. grec correspond souvent à un inf. vu à un subst. français ; voir 
Gr. 9 393; τὸ πήγαινε ἔλα « les allées et venues ». — 460. Ἢ γωνιά « le 
coin » en général; ἡ χόχη (du grec anc. xéyyn « conque 3) « l'encoi- 
gnure », « le coin » avec une idée de cachette. 
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442 
» ΗΝ καὶ 1 4 -“ - | Ur ᾿ ee 
ὅηχε ἀπὸ τὴν χόλαση καὶ τοῦ χρυφομιλοῦσε, τόσο ἀνήσυχος. 


φαίνουνταν, 
, 3 


᾿ € 
19. Κατὰ τὰ ξημερώματα", τὸν παΐρνει ὁ Φυσέκης ἀπὸ τὸ χέρι 
ι 


ΡΝ 


4 4 " A à LA 
καὶ τὸν τραυάει στὸ χορὸ πάλι. | 
Ὁ CL 1 8) ei 1 2 πὶ ι ; 

« Γλήγορα σᾶς ἀποχοιμίζει τὸ χρασί, ἐσᾶς τοὺς θαλασσινούς »; 

ποῦ λέει. 
20. Ὁ Μαρῖνος ἔθελε νὰ ξεσχάσῃ 


5} 


, καὶ δὲν ἀντιστάθηχςε. Βγάζει 

o0ù. σὰ δαιμονισμένος. Ὕστεοα. τὸ 
ξ te HE 96. στέρα το 
4“ ᾿ 


ὀύχτει" καὶ στὸ τραγούδι, Πετάει ἕνα τάλλαροῦ τοῦ βιολιτζῃ 9 χὰ 


τὸ. μαντίλι καὶ ζαναογινάει τὸ 
ἰδ. μαντίλι καὶ ξαναρχινάει τ 


ΙΝ 


δος Ν ὙΠῸ 
τοῦ λέει. ποιὸ σχοπὸ θέλει. Τότες τραγουδήθηκαν πρώτη φορὰ τὰ 


- né Ύ + e Ἵ A 4 
λόγια ἐχεῖνα ποῦ τἀκούμε ὡς ἐσὶ μερα στὶς χαρές 
"ἔχεις μαῦρα μάτια καὶ ξανθὰ μαλλιά, 
χαὶ στὸ μχγουλό σου μιὰ γουσὴν ἐλιά), 
. μγ μιὰ χρυσὴ 


pets τὸ γύρισμα τοῦ σχοποῦ Νὰ τὸ συλλογειέσαι. μονα" &, σὲ 
βρεῖς τ γυΐ μι τ LÉ . À VE AA μ' χα, σε 


λωλαίνει. Σὰν 


m- 


et 
Pen 


" ῃ - 
! 


πάψε τὸ τραγούδι, πέφτει πάλι στὴ συλλογή. καὶ κε 
RAYE TO ro LY , REQTE HE νὴ σὺ ν᾿ ΛΟῪ fs KA χει 
! 


σι, γυρίζει: ἄξαφνα χαὶ τοῦ λέει τοῦ Φυσέχη : 


ξ 
> 
ξ 


ποῦ χάθουνταν 


χαὶ φεύγω.» | 

24. Ὃ Γληγόρης, μεθυσμένος τώρα στουπί!5, λέει τί 
κ᾽ ἔρχεται. ᾿Εδῶ εἶναι ποῦ γένηκε") τὸ κακό, Ὁ Ma 
nt ὁ ποτήοι, καὶ βλέποντας τὴν χοπέλα, τῆς μιλεῖ )έ 
παίρνει τὸ ποτήρι, καὶ βλέποντας τὴν κοπέλα, τῆς μιλεῖ καὶ λέει, σὰ 


. ΚΜ 


νὰ τανε μοναχός του μπροστά τῆς : 


> 


. CET 1 , 
Καὶ καθὼς ποῦ τὄλεγε, ἔσχυψε νὰ τηνὲ φιλήσῃ κι ὅλας 19 ; 


4. Τὰ ξημερώματα « le point du jour », dérivé de ξημερώνει « le jour: 
point »; au plur. comme τὰ χαράματα, τὰ μεσάνυχτα. Âu sing. καλὸ 
Enuécœuc « bon réveil », et ironiquement, en s'adressant à quelqu'un qui 
s'aperçoit tardivement de qq. ch., χαλὸ ξημέρωμα « ah! vous y voilà 
enfin! » 

2. ᾿Αποχοιμίζω ( j'endors », ἀποκοιμοῦμαι « je m'endors ». — 8, Σχάω 
« éclater, mourir de chaleur, d’ennui, être gonilé de colère»; ξεσχάῳ 
( faire paser sa colère, son dépit, son ennui ». — 4. Τὸ δίχνει στὸ τρα- 
γούδι « il se lance dans les chansons }; τὄρριξε στὸ πιοτὸ « il s'est adonné 
à la boisson » ; τὄρριξε ἔξω « il s’est lancé, il s'est doriné du bon temps ». 

5. To τάλλαρο +, τὸ τάλλερο +, αἰ᾿, τὸ τάληοο (par influence sav.), 


. HEFTALIOTIS. — MARINOS KONDARAS. 143. 
Satan était monté de l’enfer et lui parlait à l'oreille, tant il parais- 
sait agité. 

49. Vers l’aube Fisëki le prit par le bras et le ramena dans la 
danse. 

« Le vin vous endort vite, vous autres marins », fui dit-il. 

30. Marinos voulait une diversion et ne résista pas. Il sortit son 
mouchoir ct se remit à danser comme un endiablé. Ensuite il se 
lança dans les chansons. I jeta un écu au violoniste en lui indi- 
quant l'air qu'il’ désirait. C’est alors qu'ont été chantées pour la 
première fois ces paroles qu'on entend encore aujourd'hui dans 
les noces : 


Tu as des yeux noirs et des cheveux blonds, 
Et sur la joue un grain de beauté doré. 


Vous connaissez la ritournelle. Elle vous affole rien que d'y 
penser. Quand il eut fini la chanson, Marinos retomba dans ses 
réflexions. Au bout d’un instant, ilse tourna subitement vers Fisèki 
et lui dit : 

« Âh! Je n’en peux plus, mon cher Gligor. Qu'elle nous verse 
encore une fois à boire, et je m'en vais. » 

24. Gligori, saoul comme une grive, fit venir Lémoni. C’est ici 
que cela tourna mal. Marinos se lève, prend le verre, et regardant 
la jeune fille, il lui dit, comme s’il était seul devant elle : | 

de suis entré dans ta vigne pour y trouver du raisin doux, 
Je n’en ai pas trouvé de plus doux que ta lèvre. 


Et en disant cela, il se penche pour l’embrasser ! 


mot qui tombe en désuétude « écu, pièce de cinq francs » ; ital. fallero, . 


- vén. falare; de l'allem. thaler. — 6 ‘O βιολιτζῆς « le violoniste », . 


βιολὶ -1- Lacie, suffixe ture, Gr. ὁ 534. — 7. "Ὡς ἐσήμερα +, ath. ὡς 
᾿ σήμερα, avec l'& initial de QE 
valeur emphatique comme dans (:) | . 
ὃ. Ἡ χαρά « la joie » οἱ (pop. }ele ue », ath. ὃ γάμος. — 8. Ἢ 
ἐλιᾷ « lolive » et « le grain de beauté ». — 40. Me θυσμένος στουπί, lite. 
«ivre étoupe », c.-à-d. « imbibé comme une étoupe ». On peut hésiter 
pour l'étym. de ce mot entre gr. anc. στύππη Où στύπη et lat. séuppa ou 
‘stupa, ce dernier venant d'ailleurs du grec. : 
44: Τένηχε +, ath. ἔγινε, — 42. Flex +, ath. ηὗρα. — 18. Γλυ- 
κώτερο,. comparatif de γλυχός, quand il s’agit d'une chose douce au goût: 
(sans doute influence de πικοός, πικρότερος); mais γλυκύτερο dans les: 
autres cas; voir page 124, vers 8. Ath. γλυχώτερο ἀπ΄. — 44, Κι ὅλας ou 


2 4 


Que +, ete, qui est un & dé 


5» î 
το 


ὕτος 
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τ - ous ‘ 
22. Μιὰ τέτοια προσδολὴ ἦταν πρωτάχουστο πρᾶμα μέσα στὸ ᾿ 


LA 4 " # La 
τιμημένο τὸ χωριό μᾶς. Τὸ κορίτσι κοχχίνισε καὶ χάθηκε. ἀπὸ 
# 


2 » 3 x ΤᾺ 
μπροστά μας. Πῆγε ὄξω καὶ ἔχλαιγε σὰ μωρὸ παιδί, Ἡ ϑητρυιὰ 
͵ A LA # U à! 4 A 4 “ 
βγαίνει στὴ μέση, πρώτη φορά, καὶ πατόει τὶς φωνὲς τοῦ Γληγόρη. 
! 
ἰ 


a, ἀκολούθησαν κ᾽ οἱ 


- 
= 


Ἢ συντροφιὰ ὅλη σώπασε. "Equyav τὰ παιχν 
" \ 


ἄλλοι ἕνας ἕνας tous. Ὁ Γληγόρης σὰ γὰ ξύπνησε ἀπὸ ὄνειρο, 
βλέπει γύρω του μιὰ στιγμή, ὕστερα συνεφέονει M), καὶ τραδάει χατα- 
πάνω τοῦ Μαρίνου. Ὁ. ἄγγελος τώρα ἔγινε θεριὸ πάλι. Βγάζει. τὸ 
λάζο, καὶ ῥίχτει μιὰ ματιὰ τοῦ Γληγόρη σὰ δαίμονας. Χύνουνται δυὸ 
τρεῖς ἀπάνω του, ἁρποῦν τὸ μαχαίρι ἀπὸ τὸ χέρι του, τὸν παίρνουν 
ὄξω μαζί τους, καὶ φεύγουν. Τονὲ σήχωσαν καὶ τὸν πήγαγε στὴ 
βάρκα του. Ὅσοι χατεδαίνοντας πέρασαν ἀπὸ τὰ σπίτια τους, μπῆκαν 
καὶ πήρανε μαζί τους, ἄλλος πιστόλι), ἄλλος μαχαίρι, ἄλλος τοι- 


1, Στάθηχαν ὅλοι σὰν ταχτικοὶ 5 


κούρι μιὰν ἀράδα") στὴ σκάλα, καὶ 
- ῃ 4 , D 4 " \ - 2 + \ 4 
τοῦ φωνάξανε νὰ φύγῃ ἀμέσως μὲ τοὺς ναῦτες του, ἀλλιῶς θὰ πὰν 
φ ᾿ υ ἰ ; 
- + 
ὅλοι ἀφόντο. “Ὁ Μαρῖνος εἶχε λίγους μαζί του, xt αὐτοὶ μεθυσμένοι: 
Παίρνει τὸ κοντάρι, καὶ κάνοντας ἀδάρα "ἢ τοὺς λέει πιχρογελῶντας : 
« Καλὴ ἀντάμωση », καὶ σέρνει κατὰ τὸ πέλαγο. 
Ἢ μώση», P Yo. 

23. Σὲ λιγάκι φτάνει χι ὁ Γληγόρης Φυσέχης μ᾽ ἕνα ToouTov 1, 
Σὰν εἶδε πῶς ἡ βάρκα ἤτανε φευγάτη, σκύλιασε ἢ, Τήδηξε στὸ γερὸ 
γιὰ νὰ τρέξῃ κατόπι της. Μεθυσμένα πράματα ! Τὸν ἔδγαλαν ὄξω, καὶ 
τὸν πήγανε σπίτι του. » 


Ἂ 
x + 


24. Ὃ γέρο Θανάσης ἐδῶ μοῦ yvévet) πάλι. Σὰν ξαναδρόσισε τὸ. 


λαιμό του, ξανάογισε : 
> ΠΕ: ᾿ 3 Et 3 a ; , 
« ᾿λφεντικό, ὡς τώρα ἦταν ξεφάντωμα, ἀπὸ τώρα γίνεται 


χιόλας, ο.-ἀ-α, καὶ ὅλα avec -ς adverbial. Ce mot signifie « déjà » ou, 
comme ici, « encore, de plus ». 

15. Συνεφέρνω +, aih. συνέρχομαι « revenir à soi ». Le présent συνε- 
φέρνω est refait sur l'aor. συντ-έφερα, du gr. anc. συμφέρω. Ce même 
verbe, sous les formes impersonnelles συμφέρει (sav.), συφέρει (courant). 
συφέρνει (pop.), qui ont aussi un pluriel συ(μη)φέρ(ν)ουν, ἃ le sens d’ « être 
avantageux », δὲ μὲ συφέρει ( ce n'est pas mon intérêt ». Δὲ συφέρει est 
l'expression dont se servent les vendeurs pour dire que le prix proposé 
ne fait décidément pas leur compte. 


HEFTALIOTIS. σι MARINOS KONDARAS. : . +45 


22. Pareil affront était chose inouïe dans. notre honnête village. 
La jeune fille rougit οἱ disparut. Elle alla pleurer dehors comme 
une enfant. La mar râtre s’avança, pour la première fois, et interpella 
violemment Gligori. Tout le monde se tut. Les violonistes s’éclip- 
sèrent, et les autres suivirent un à un. Gligori parut sortir d’un 
songe, regarda un moment autour de lui, reprit ses sens et se pré- 
cipita sur Marinos. Mais l’ange était redevenu bête fauve. I tira 
son couteau et lança à Gligori un regard de démon. Deux ou trois 
hommes se jetèrent sur lui; on le désarma,, on le conduisit dehors 
et.on l’entraina vers sa barque. En descendant, ceux qui passaient 
devant chez eux entrèrent et prirent, qui un pistolet, qui un cou- 
teau, qui une hache. Tous se mirent sur une ligne, à l’escale, ὁ 
comme des soldats, et lui criérént que, s’il ne partait pas tout de. 
suite avec ses matelots, on les coulerait à pic. Marinos n’avait que 
peu d'hommes avec lui, tous ivres. Il prit la gaffe, s’éloigna du 
bord, leur dit au revoir d’un rire amer et gagna le large. “ἢ 

23. Peu de temps après, Gligori Fisèki arrivait avec un tromblon. 
Quand il vit que la barque. était partie, il enragea. Il sauta dans 
l’eau pour la poursuivre. Gestes d'homme ivre! On le mità terre et 
-on le ramena chez lui. » 


Ἄ 
# % 


24. lei, le vieux Thanasi me fit signe encore. Quand il eut une 
fois de plus humecté son gosier, il reprit : 
« Patron, jusqu’à maintenant c'était un divertissement ; à partir 


- 


46. Τὸ morék « le pistolet », 1{4]. pistola, devenu neutre sous l’in- 
ΠΟ fluence de τὸ τουφέχι. — 47. To τοικούρι 4 la hache », lat. securis. — 
48. Ὁ ταχτικός, pop. « le soldat (d’ infanterie) »; ath. ὁ στρατιώτης « le 
“soldat », τὸ πεζικό « l'infanterie » ; on dirait ici où στρατιῶτες. : 

19. Μιὰν ἀράδα +, ath. μιὰ ἀράδα « sur une ligne ». MÈ τὴν ἀράδα. 
« à tour de rôle », syn. μὲ τὴ σειρά. Peut-être vén. arada, équivalent de. 
ce.que serait un fr. airée et signifiant « tout ce qu'on peut mettre de 
céréales sur l'aire, pour les battre ». 

20. Κάνω ἀδάρα «pousser au large », de 1. varare « lancer un 
vaisseau à la mer » (voir sur ce mot. Jal, Gloss. naut., p. 1527). — 
24, To τρομπόνι 4 le-tromblon »,.vén. irombôn. — 92. Σχυλιάζω 
Ὁ Ὁ enrager, endèver », dérivé de σκυλί « chien ». — 38. Γνέφω « faire 
:signe », gr. anc. éxvebw; la désinence -φω est + analogique. 


10 
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D 
oo 

-Ἔ 
Ὡς 
< 
Ca] 
Ὁ 
Le] 
ra 


ù \ Si x το Ν A " " \ " " 
ὑτὰ δὲν τὰ εἰδα, μὰ τάχουσα πολλὲς φορὲς ἀπὸ τὸν L 


25. Ὃ Μαρῖνος, σὰν τραυοῦσε γιὰ τὸ πέλαγο, ἧταν ἀγριεμένος 


« Βοὲ παιδιά, ἐγὼ σᾶς YAUT ὡς τώρα ἀπὸ πολλὲς σχοῦρες Ὁ 
: PE Ra La, ἐγὼ σας y AUTUGX ὡς HORS απὸ πολλξες σχουρὲς ! 
ΝΕ - ᾽ 
᾿ἰδουλειές, θὰ μὲ γλυτώσετε χαὶ σεῖς ἀπὸ νὰ τώρα. Αὐτὴ τὴν χοπέλα 
Ex να ἢ ἃ VAL καὶ 4, un Dos A 0 ᾿ 
ἐγὼ θὰ τὴν κλέψω, καὶ θὰ τὴν πάρω γυναῖχα μου, γὼ γύρισα, βρὲ 
+ 3 \ \ D 1 - τ το - = 
σεῖς, ἀνατολὴ καὶ νησιά, καὶ γύρευα γυναικα ποὺ νὰ μοῦ χαίγῃ 
i 
IN * Lu - - 
τὴν καρδιά, καὶ δὲν τὴν εὑρισχα. Kai, τώρα ποῦ τὴ βοῆχκα θὰ τὴν 
LIN! ΕΝ À HN 4 \ { Le! \ + 2 € 
ἀφήσω; Ἢ τὴν παίρνω, ἢ μὰ τὸν dn Νικόλα, θὰ σχοτωθοῦμε χ᾽ οἱ 
δυό μας.» 
" - - . 
26. Τὰ παιδιὰ ἤξεραν πῶς ὁ Μαρῖνος Κοντάρας δὲ χωράτευς, 
᾿ νι 4 " 
a Μὰ ἃ δὲ σὲ θέλει τὸ κορίται; δωτάει ἕνας τους. 
A 4 4 -- 
— PA δὲ μὲ θέλει, λέει; Μωρὲ πίττα" χαὶ δὲν ἔδλεπες πῶς 
= \ 
χοχχίνιζε σὰν τὴν ἔόδλεπα; Ἔ, χολοχύθα ! 29) υἱλᾷς καὶ σὺ σὰ νὰ μὴν 
LS 1 πον ἢ ñ οι y 4 ,6 3 a 4 
εἶδες ποτέ σου γυναῖκα ! Τώρα ἄς τραυήξουμε στὸν χάδο ἀντικρύ. Τὸ 
βράδὺ χατεθαίνουμε στὰ Θέρμα"" xt ἀράζουμε. “Ἐγὼ θὰ βγῶ. 
μοναχός μου, ντυμένος σὰ ζητιᾶνος ". Ἔσεῖϊς θὰ περιμένετε στὸ 
γιαλό. » 
En » " \ Ὁ "Ὁ Ὁ, 33}. δ’ “ΟΝ - " ἢ 
21. K° ἔτοι ἔγινε. Τὸ βράδυ βράδυ, ὅτι ) ἄσχιζε νὰ σχοτεινιάζῃ, 
- A - - ς 
χτυποῦσε στὴν πόρτα τοῦ Φυσέκη ἕνας ζητιᾶνος. Ὃ Γληγόρης γλέν- 
" “ f αν Ὁ SA κ᾿ 2 L “ € A 
πιζε στὸ χαπελειό. Τὰ παιχνίδια δὲν ἦταν ἄχομα φευγᾶτα. Η γριὰ 
υωρολογοῦσε στὴ γειτονιά, τὸ κορίτσι καθότανε μοναχὸ σπίτι, καὶ 
! 33) μὴ ! “OX à ! 4 μὰ A ν Δε Ν Δ 
τοίμαζε3) τὸ φαγί. Ὅλη τὴ μέρα τὴν πέρασε Ἢ Δέμονή ντροπια- 
τος \ , Δ ἢ 3 νὸν , n τ λὸ 54) μὰ 
σμένη. Τὰ μάτια τῆς ἦταν χόχκινα ἀπὸ τὸ χλάμα. "ἃς εἶναι καλὰ δ τὰ 


24, Τὸ ῥομάντοο « le roman », it. romanxo; Sÿn. τὸ μυθιστόρηνα, 
d'origine sav. — 9H. Λέει τοὺς ναῦτες vou +, ath. λέει στοὺς ναῦτες του. 
Ces accusatifs compl. indirecis appartiennent à la langue de Constanti- 
nople. — 26. Xxoë9oç € sombre » au propre el au fig., de lit. scuro. — 
27. Νὰ καίγῃ +, ath. νὰ καίῃ. : 

98. Πίττα « galette, tourte », étymologie discutée; l'explication de 
-Coray : πίσσα ( poix » (cf. πιττάχι tablette à écrire, billet »}, n'est pas la 
plus invraisemblable. — 29. Ἢ χολοχύθα, augmentatif de κολοχύθι 
« courge ». Le sens est ici le même que dans l'ath. κολοχύθια (plur.) où 

᾿ χολοχύθια μὲ τὴ ῥίγανη, litt. « des courges avec de l'origan! », «sornettes! 
séttises! » 


HEFTALIOTIS.:—.MARINOS KONDARAS. οὐ 147.: 


d'ici ça devient un roman. Ce que je vais vous dire, je ne l’ai pas 
vu, mais je l'ai souvent entendu conter au défunt lui-même. 

25. Marinos, en gagnant le large, était enragé. Après quelque 
temps de silence, il dit à ses matelots : εν | 

« Gamarades, je vous ai tirés de plus d’un mauvais pas ; à votre 
tour de me tirer de celui-ci. J'enlèverai cette jeune fille et j'en 
ferai ma femme. Amis, j'ai parcouru inutilement l’Anatolie et les 
.Îles, à la recherche d’une femmè qui m'enflammerait le cœur, et 


maintenant que je l’ai trouvée je la laisserais ! Ou je l'épouserai, ou … 


par saint Nicolas, nous mourrons tous les deux. » 


26. Les matelots savaient que Marinos Kondaras ne plaisantait. 


pas: τ 

€ Mais si la jeune fille ne te veut pas? interrogea l’un d’eux, 

— Si elle ne me veut pas? Eh! tourte, tu n'as pas vu comme 
elle rougissait, quand je la regardais? Chansons! Tu parles comme 
si Lu n'avais jamais vu de femme. Poussons vers [6 cap, là en face. 
Ce soir, nous descendrons à Therma et nous aborderons. Je débar- 


querai seul, habillé en mendiant. Vous autres, vous attendrez sur 


le rivage. » 

21. Ainsi fut fait. Sur lé tard, à la nuit tombante, un men- 
diant vint frapper à la porte de Fisèki. Gligori s’amusait au caba- 
ret. Les violons n'étaient pas encore partis. La vieille bavardait 
dans le voisinage; la jeune fille, seule à la maison, préparait le 
repas. Toute la journée Lémoni l'avait passée dans la honte. Les 
larmes avaient rougi ses yeux. Heureusement les jeunes filles du 


80. Τὰ Θέρμα « les Thermes »; adj. θερμός pris substantivement et 
| changeant par conséquent ‘d'accent, Gr. ÿ 46. — 81. Ὁ ζητιᾶνος 
« le mendiant », substantif refait sur ἡ ζήτεια + «la mendicité » lui- 
même dérivé de ζητεύω + « mendier ». Sur ζητιᾶνος on ἃ créé 
ἢ ζητιανιά € la mendicité » et ζητιανεύω « mendier ». — 32. ‘Ou 
« à peine », syn. μόλις; et plus loin, n° 55, « juste à ce moment-là ». 
D'origine pop., à la différence de ὅτι « que », qui est savant. Cette 
conjonction ἃ la valeur du gr. anc. ὅτε, mais ne s'y rattache pas. C'est 


vraisemblablement l'ancien ὅτι, avec une construction elliptique du genre 


de (τώρα) ὅτι ἦρθα. 


99, Τοιμάζω +, ath. ἑτοιμιάζω. — 84, “AG εἶναι καλὰ τὰ κορίτσια ποῦ : 


Bit. € que se portent bien Îles jeunes filles qui », c.-à-d. « grâces soient 
rendues aux jeunes filles qui ». L'expression ἂς εἶναι καλὰ traduit bien le 
français « grâce à »; τὸ χατόρθωσα, ἂς εἶναι καλὰ ὃ τάδε πόῦ μὲ βοήθησε 
« j'y suis arrivé, grâce à un tel qui m'a aidé ». | 
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χορίτσια τῆς γειτονιᾶς ποῦ τὴν ἀγαποῦσαν; καὶ πήγανς μιὰ μιά, καὶ 
RE no ec SE ΘΧ ch Veyadidouve") μὲ λό na 
τῆς ἔταξαν πῶς ποτὲς δὲ θὰ τὴ ψεγαδιάσουνε"" μὲ λόγια ἢ μὲ To: 


οὐδια, γιατὶ δὲν ἤτανε δική τῆς ἡ aix, To χορί boé 
+ Y ἐν ἤτανε δική τῆς ἡ arme. Τὸ κορίτσι παρηγόρέ- 
ὑθηχεῖ, x ἦρθε στὸ νοῦ του τὸ βράδυ. Χι ἄρχισε νὰ συλλογειέται, τί 
καλύτερα ἢ μαθὲς ἢ θὰ ἤτανε νἄδειχτε “) τὴν ἀγάττη του σὰν ἄνθρω- 
πος, ὁ βλογημένος 1! Μὲ δυὸ τρία λόγια θὰ γύριζε τὰ μυαλὰ τοῦ Γλη- 
γόρη. Τώρα πιὰ πάει. Μήτε θὰ τὸγ ξαναδῇ, μήτε θὰ τὸν ξανακούσῃ. 
τος Τότες ἦτον ποῦ. χτύπησε À πόρτα "ἢ. 
28. « Ποιὸς εἶναι; ῥωτάει ἀπὸ μέσα ἡ χοπέλα. 

ΐ € w ‘ ALES) Ὁ ct À, καὶ H 4 . 
Ce 0 ἄγιος Θεὸς ) γὰ συχώρέσῃ τὰ πεθαμένα cou“, χόρη. μου" 
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χόσμο ἀχούγω “ἢ χαὶ χόσμο δὲ βλέπω, λυπήσου με καὶ δός μου τὸ 
ψυχιχό σου.» | 

99. ’Avolyer ἡ πόρτα, κι ἁπλώνει τὸ “χέρ! τῆς ἡ κοπέλα, μ’ ἕνα 

" i ? À ν is Ἢ 5 δ᾿ 
LAS F 
χομμάτι ψωμί. 
A 5 
« Ὁ Θεὸς νὰ συγωρέσῃ τὰ πεθαμένα σου», μουρμου (ζει πάλι ὁ 
LOPESA a ϑουρμοὺρ 


Μαρῖνος, καὶ χύνεται μέσα. 
παρίνος, χ, (ss 


‘H Aepov τὸν ἔννοιωσε ἀμέσως, χαὶ λιγοθύμησε"ὅ, Δὲν εἶχε va 


Fo or 4 € 2 - ΟΝ κ᾿ κι , ! Ve Lt 
χάνῃ καιρὸ ὁ Maptyos. Ρίχτει μιὰ ματιὰ γύρω, βγάζει τὸ μαντίλι, 
τον + - 3 
τῆς δένει τὸ στόμα, τὴν παίρνει στὸν ὦμο, περνᾷ τὴν αὐλή, πηδάει 
- . ᾿ » - : 
ἀπὸ τὸν πίσω τοῖχο μέσα σὲ χάτι χαλάσματα", ἀπὸ κεῖ σ᾽ ἕνα 
᾿ ! 33 3 3 0 ñ » 8 ZX) it ΡΟΣ " 3 2 € 
γωράφι, ἀπ᾽ αὐτὸ τὸ χωράφι σ΄ ἐν ἀλ 0, καθίζει ἐχεῖ, κάτω ἀπ᾽ EVA 
NS - 3 - + u 
δέντρο, τὴν περε! a μὲ ἀνθόνερο"", ποὺ τὸ ebye μαζί του, αὐτὴ 


35. ᾿ψεγαδιάζω « blâmer, critiquer » dérivé de τὸ Ψεγάδι, qui est tiré 


«le déshonneur », ath. ἡ ἀτιμία, par influence sav. — 87. Παρηγορέθηχε + 
«se consola », ath. παρηγορήθηχε. : 

38. Τί καλύτερα θὰ ἤθυνε € comme il eût été mieux! » Gr. ÿ 215 
rem. IL. — 39. Μαθὲς À, ath. τάχα. Le mot se présente en gr. byz. sous 
la forme σαθών, part. aor. de μανθάνω, au. μαθαίνω. L'évolution séman- 
tique paraît avoir élé : (ayant appris, certainement, peut-être ». — 
L'A40 Δείχτω +, ath. Seyvw « montrer ». : 

44. Ὃ βλογημένος, aussi εὐλογημένος par influence sav. ht. « le 
béni » ; changement de sens analogue à lat. benedictum, ἵν. benët, mais 


τς qu'as-tu fait là, mon bon? » Εὐλογῶ γάμο « bénir un mariage » ; d'où 
βλογήθηκαν. « ils se sont mariés » POp., Page 150, n. 55. ‘H βλογιά 
«la petite vérole » de εὐλογία « bénédiction », par antiphrase, en fait 


du gr. ἀπο. ψέγω; syn. d'origine sav. τὸ ἐλάττωμα. — 86. Ἢ ἀτιμιζ᾽ 


en-erec le sens peut. être encore lus affaibli : τί ἔκανες Baoynusve. 
1 YA : 
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‘quartier Vaimaient. Elles étaient venues une à une lui promettre de 

‘ne jamais la critiquer, en paroles ni en chansons, parce que le 
déshonneur n’était pas de son fait. Lémoni s'était consolée, elle. 
s'était remise vers le soir. Et elle commençait à se dire qu’il aurait 
mieux fait de manifesler son amour comme tout le monde, le 
benêt! En deux ou trois mots il aurait tourné la tête à Gligori.' 
Maintenant, c'était fini. Elle ne le reverrait plus et n’entendrait plus 
parler de lui. Ce fut alors qu’on frappa à la porte. 

28. ᾧ Qui est 1à? demanda, de l'intérieur, la jeune fille. : 

— Que le bon: Dieu pardonne à vos morts, mon enfant. J'en- 
. tends, mais je ne VOIS pas. Ayez pitié de moi et faites-moi l’au- 
mône. » 

29. La porte s'ouvre et la jeune fille avance la main, avec un: 
morceau de pain. 

« Que le bon Dieu pardonne à vos morts », murmure encore 
Marinos, et il se précipite dans la chambre. 

Lémoni le reconnait aussitôt et s’évanouit. Marinos n'avait pas 
de temps à perdre. Il regarde autour de lui, sort son mouchoir, lui 
lie la bouche, la prend sur son épaule, traverse la cour, saute du 
:mur de derrière dans des ruines, puis dans un champ, de ce champ 
dans un autre, s’arrête sous un arbre, et lui jette au visage de l'eau 
de fleurs d'oranger qu'il avait avec lui. Lémoni ouvre les yeux; 


parce qu'il est dangereux de prononcer le nom “des mauvaises choses ; 
comparer « les Euménides », « le Pont-Euxin » et en gr. mod. Pop. 
“ro γλυκάδι « le doux », pour τὸ ξίδι « le vinaigre ». 

42. Χτυπχει à πόρτα «on frappe à à la porte », litt. « la porte frappe ». 
48. Ὁ ἅγιος Θεός » expression analogue au fr. « le bon Dieu ». — 


44. Τὰ πεθαυένα, neutre à sens masculin : τοὺς πεθαμένους. — 
2 45. ᾿Αχούγω +, ath. ἀκούω. — 46. Αἰγοθυμῶ « s'évanouir », syn. 
λειποθυμῶ, — 47. Τὰ γαλάσματα « les ruines », subst. dérivé de 


. 


χαλνῷ; sy. τὰ ἐρείπια, d'origine sav. : 

.48.: Περεχῶ « arroser, asperger », présent refait sur l'aor. περέχυσα à 
(du Ὁ gr. ant. περιχέω), dont la désinence a été identifiée avec celle. de 
ἀγαπῶ.. 

49. Τὸ ἀνθόνερο « l'eau de fleurs d'oranger »; composé de ἄνθος 
πος Îeur » et de: 'νερό « eau ». À Athènes, τὸ ἄνθος et τὸ λουλούδι sont 
synonymes, mais c'est ce dernier qui est le plus usité. Dialectalement, 
τὸ ἄνθος est devenu ὃ ἀνθός, sous l'influence de ὃ καρπός « le fruit.» et 
ε désiene la « fleur des arbres ». On trouve aussi les formes ἀθὸς et ἀθόνερο: : 
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pusoæyotyet τὰ μότια της, βλέπει ὁ Μαρῖνος πῶς δὲν ἔχει 660!) 

τῆς ξαναδένει τὸ στόμα χ᾽ ἴσια στὴ βάρχα. | 
30. Τὰ παιδιὰ") περιμένανε μὲ τὸ χουπὶ στὸ χέρι. Σὲ μιὰ 


βρεθήκανε στὸ Καλοχὠρι , Πηγαίνοντας ἐκεῖ, τὸ χορίτοι συνέφ 


ν 
μὰ ὁ Θεὸς τὸ ξέρει τί χάλι πὸ εἶχε. Ὃ Μαρῖνος τὴν εἶχε σὰ μάννες 
Lu 1° Vu τ 
τὸ πρωτογέννητό τῆς. Τῆς εἶπε, τῆς ἔταξε, τὴν χαλόπιασςε, λόγο 
À: A. SL - “ , “ U ᾿ Y . ΖΦ LA # ἱ 

σκληρὸ δὲν τῆς ξεστόμισε, κάμωμα σχληρὸ δὲν τῆς ἔχαμε. Αργισε 
σιγὰ σιγὰ h κοπέλα νἀνασαίνῃ πιὸ ἥσυχα. Σὸ va τῆς. ἔλεγε χάτι ἡ 
χαρδιά της, ποῦ τὸν ἡσύχαζε λιγάχι τὸ νοῦ της. ἤλξαφγα σύλλο-. 
᾿ ! \ , x 3 ! \ , A ᾿ 

γειέται τὸ σπίτι της, τὸν ἀδερφό τῆς, τὸ χωριό της, τὴν ντροπή, ἄχ! 

δ προσ πρῦ ας διοῦ ποῦ θὰ τῇ χλουγεῦθ ; 

τὴν ντροπὴ τοῦ τραγουδιοῦ ποῦ θὰ τῆς βγάλουνεϊ, Λιγοθυμάε!: 
πάλι, πάλι. ἀνθόνερο χαὶ βάσανα. Σὰν ἦρθε λιγάκι στὸ νοῦ της, ὁ 
παλι, RAA ξρ ἐσ, LOVE, ὦ ne ξ ἰγᾶχι στὸ YOU τῆς, 0: 
Μαρῖνος, ποῦ τὸ κατάλαδε τί τὴν ἔτρωγε, ἀρχίζει πάλι καὶ τῆς γλυ- 
χομίλεῖ, καὶ τῆς λέει πῶς μήτε θὰ τὴν ἀγγίξῃ ὥσπου νὰ βλογη- 

FOHLLAEL, $ SF . τὴν αγγιςῇ, + Ββλογη 

Te 55 pes y ᾷ - Dys ΜΕΝ du A ἐμείντ πὴ ἢ 

θοῦνε"), μήτε θὰ βλογηθοῦνε ὥσπου νὰ πῇ ἐκείνη τὸ vai, καὶ μαρ- 
por) τὰ παλληχάρια του. 
81. Φτάνανε στὸ Καλοχώρι, κι ἀκόμα δὲν ἄνοιξε τὸ στόμα της ἡ 
Λεμονὴ νὰ πῇ λέξη. Τῆς θυμίζει ὁ Μαρῖνος πῶς δὲ μένει ὥρα γιὰ 
συλλογή, γιατὶ φτάσανε. ᾿Αογίζει τότες ἡ χοπέλα τὰ χλάματα, χαὶ: 

À γὴν; Ÿ AVE. OYLSE EG Ἢ XOREA τ ALTO, HA 


ι 
58) 59) 


‘ . ᾿ 
καθὼς ἁπλώναν Ὁ) τὸ γάντσοϑ, νὰ πιαστοῦν καὶ νὰ ξεμπαρχαρι- 


6t) 2 


- 2 60} “--ὰ ΡΝ λ LU # x 4 à F 4 
GTOUVE στὴν ακρογια La, παραάπισω απὸ TO NEUVE, ἐχᾶμε #0Ù-. 


άγιο 5) ἢ χοπέλα χαὶ τοῦ λέει : 
pc ñ , 
τι 


» - Χ ? \ A A 4 " τ | 
. « A μοῦ τὸ χάνεις ὅρκο μπροστὰ στὴν Παναγιὰ χαὶ στὸν. “Ar, 
Νικόλα, mal μπροστὰ στὸν παπᾶ, πῶς ἢ ζωή σου, τώρα καὶ 


50. Μισοανοίγω, ordinairement μισανοίγω Q  entr'ouvrir D. — 
54. βλέπει πῶς δὲν ἔχει φόδο « il voit qu'il n'y ἃ rien à craindre »; 
« qu'elle n’a pas peur » se traduirait par πῶς δὲ φοβᾶται. — 52. Παιδιά 
« enfants », mais aussi « compagnons, camarades ». Πυῦ πάτε, παιδιά; 
« où allez-vous, les amis? » — 58. Τὸ Καλοχώρι « Bon village », comme 
en fr. Bonneville. 

54. Τοῦ ξόγαλαν τραγούϑι « on l'a chansonné ». Autres sens de βγάζῳ: 
βγάζει ἐφημερίδα « il publie un journal », δὲ βγάζω αὐτὸ τὸ yodbius 
«je ne déchiffre pas cette écriture », δὲν τὰ βγάζει πέρα il ne fait pas 
ses frais », ele. — ὅδ, Νὰ βλογηθοῦνε, voir page 448, note 41. 

56. Μαρτύροι pop. (Gr. ÿ 44), comme dans la chanson du Frère 
mort : τὸ Où τῆς βάζει ἐγγυτὴ καὶ τοὺς ᾿Αγιοὺς μαρτύρους « il lui prend 
Dieu comme garant et les saints à témoins »; ath. μάρτυρας, Gr. 8 10δ,. 
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Marinos voit qu'il n’y ἃ rien à craindre, lui lie de nouveau la bouche 
et. court droit à la barque. ᾿ 

80. Ses compagnons attendaient, la rame en main. Une heure 
après, ils arrivaient à Kalochori. En route, la jeune fille revint à 
elle, mais Dieu sait dans quel état elle se trouvait. Marinos la soigna 
comme une mère son premier-né. ΠῚ lui parla, lui fit des promesses, 
la prit par la douceur, ne lui dit pas un mot dur, ne Ja rudoya pas. 
Peu à peu la respiration de la jeune fille devint plus calme. Son 
cœur semblait lui dire quelque chose qui tranquillisait son esprit. 
Mais tout à coup elle songea à sa maison, à son frère, au village, à 


la honte hélas ! à la honte de la chanson qu’on ferait sur ellé. Nou- τὸ 


vel évanouissement et nouveaux ennuis. Quand l’eau de fleurs 
d'oranger lui eut rendu un peu ses sens, Marinos, qui comprenait 


ce qui la rongeait, recommença à lui parler gentiment, lui promit 


qu'il ne la toucherait pas, tant qu’ils ne seraient pas mariés: qu’on 
ne les marieraït pas, tant qu’elle ne dirait pas out; et il en prit ses 
compagnons à témoins. 
31. On touchait à Kalochori et Lémoni n’avait pas encore ouvert 
“Ja bouche. Marinos lui fit observer qu'il n’y avait plus de temps 
“pour les réflexions, parce qu’on était arrivé. La jeune fille se mit 
alors à pleurer, puis comme on tendait la perche pour aborder 
et pour débarquer sur la plage, en arrière du port, elle prit son 
‘ courage à deux mains et lui dit : 
32. « Si vous me jurez, devant la Vierge et saint Nicolas, en pré- 
sence du pope, que votre vie désormais sera tranquille et douce 


rem. [..— 57. Θυμίζω « rappeler », gr. anc. ἐνθυμίζω; θυμοῦμαι se 
rappeler », gr..anc. ἐνθυμοῦμαι. 
88. “Απλώναν +, aih. ἅπλωναν. L'accent sur l'avant-dermere est dû à 
l'influence de ἁπλώναμε, ἁπλώνατε, Gr. ὃ 44. — ὅθ. ‘O γάντσος 
:: «la gaffe, la perche », vén. ganxo. — 60. Μπαρχάρω « embarquer », 
407. ἱὑπάρχαρα. μπαρκάρομαι À s'embarquer », aor. μπαρκαρίστηκα ; d'où 
ξευπαρκάρω et ξευπαρκάρουαι; it. imbarcare. 
64. Πίσω στὸ (ou ἀπ᾽ τὸ) λιμάνι « derrière le port », παραπίσω ἀπ᾽ τὸ 
λιμάνι « plus en arrière que le port »; cf. παραπάνω, παυραχάτω, Gr, 


D 445, et πέρα « au delà », παραπέρα « plus au delà, plus loin ». — 


62. Κουράγιο « courage, énergie », vén. coragio, pron. koräyo (avec ὁ 
fermé). Κάνω κουράγιο « prendre courage » (οἷ. κάνω ὑπομονή « prendre 
patience »). Dans le sens de « bravoure », à ἀνδρεία, d'origine sav. 
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πρὸς), θὰ εἴνα! Nuson καὶ γλυχιὰ σὰν τὰ λό Lu ποῦ μοῦ εἴπες; πῶς. 
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μὲ τὸν παπᾶ, γιὰ νὰ ϑαρτυρήσῃ πῶς μὲ πῆρε στὰ χέρια του τίμης- 

, # né À A 

μένη, καὶ μείνῃς μαζί μου γιὰ πάντα, σοῦ λέγω τὸ ναί. » 

88. Ὁ Μαρῖνος δὲν ἤθελς τίποτις ἄλλο. Ἦταν ἀποφασισμένος νὰ 

πκάξῃ τὸ καθετὶς 2 γιὰ τὴν ἀγάπη τὴ 


NN 


34. Βγαίνουν ὄξω, περνοῦν ἀπὸ τοὺς σχοτεινοὺς δρόμους, καὶ 


πόνε στὴν ἐκχλησιὰ τοῦ Καλοχωρ!ιόῦ. Βρίσχουν τὸ χελλί, ἀράζουγ 5%). 
᾿πὸν ἐφημέριο δ, τοῦ ξηγοῦν τί τρέχει. Ὃ παπᾶς λέγει στὴν ἀρχὴ 
ἢ γ᾿ το τ τ ΨΩ A 1 Le LI 7 PRET αὐ 

εἰ ὄχι, Μὰ σὰν εἶδε πῶς ἐδῶ ἔχει καὶ λάζους; τί νά χάμῃ; Βάζει τὸ; 

: 1,67) 4 A 1 τον A 1 ! # 
ἀετραχήλι"} του, χαὶ τοὺς παντρεύει. [lot νὰ τοὺς βλογήσυ, ἔγινε κι 
€ Η LA \ ! 4 } Α \ 3 τις [7 5 
ὁ ὅρκος δυὸ φορές" μιὰ πάνω στὸ Βαγγέλιο, καὶ μιὰ μπρὸς στὸν ‘An 
Νικόλα, ποῦ τονὲ φοδοῦνταν ὁ Μαρῖνος κι ἀπὸ τὸ Βαγγέλιο πειότερο. 

« Τώρα πίσω ὅλοι μας, χι ὁ παπᾶς μαζί », λέξι ὁ Μαρῖνος. 
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: € “ον À er γι ͵ \ x ποολάβ, 88) ἣν 
μέσα. Οἱ γαῦτες ἦταν ὅλοι ἀρματωμένοι γιὰ νὰ προλάβουν 5. καὶ 
. 2 διά 99) Η Le (ζ “ὌΝ & Bu ῃ Βαϊ, “ΟΣ ᾿ 
καμιὰ ἀναποδιά "", ἂν τοὺς μυρίζουνταν οἱ δικοί μας. Βγαίνει. πρῶτα. 
οναχὸς ὁ παπᾶς, καὶ πηγαίνει στοῦ Γληγόρη τὸ σπίτι. Τί χαχὸ ποῦ : 
μονᾶχ, ; ἢ Ὥγορη ἱ 
, ν! ‘OX: 270) ee) δά 3% ete Loos ὄξῳ né τὸ 
γίνουνταν: “Οληγυχτὶς"" στὸ ποδάρι, ὁληνυχτὶς ὁ κόσμος ὄξω μὲ τὰ 
φανάῤια, κι ὅτι" τοιμαζόντανς. va στείλουν ἀνθρώπους καὶ στὰ 
χωριά, νὰ βοοῦν τὴ γαιένη τὴ Λεμονή. 
χώρια, ΐ ἱχόμενη TA Ἀεμονη 
- À # as - - 2 
36. ‘O παπᾶς τοὺς τἄσιαξε 15) ὅλα. “Ἅμα ὑπῆχε σπίτι, πάει ἴσια. 
- στὸν ἀδερφὸ τῆς χοπέλας, ποῦ χάθουνταν ἐχείνη τὴν ὥρα χι ἀκκουμ-: 
ποῦσε τὰ μάγουλά του) στὰ -δυό του χέρια μὲ τοὺς ἀγκῶνες στὰ 
γόνατα", κυττάζοντας ἄγρια σὰν τρελλός, καὶ τοῦ λέει : 


᾿ 


. - - -“ + pe : 

31. « Παιδί μου, ἡ εὐχὴ 7) τοῦ Θεοῦ νὰ εἶναι μαζί σου" μὴ φοθᾶσαι 
χαβόλ ἯἭ Reno σ ὐ τὶ μὰς (4 σ τι ' Enr 4 " ΓΝ 
καθδλου. Ἢ ἀδερφή σου αὐτὴ τὴν ὥρα εἶναι ἁγνὴ χαὶ τιμημένη 
χαβὼς ἦταν τὴ στιγμὴ ποῦ γενγήθηχε. Ἔχεῖϊνος ποῦ τὴν πῆῤε εἶναι 


88. Τώρχ καὶ μπρός, ou plus souvent τώρα. χ᾽ ἐμπρός, Ῥόρ., Hiti.. 


«maintenant et en avant », « désormais », Syn ἀπὸ τώρα, -— 64. Kad 


τίς +, ath. κάθε τι, voir page 72, note 50. — 6%. Κράζω + « appeler »; : 


aih. φωνάζω. — 66. Ὁ ἐφημέριος, dans les églises desservies par plusieurs: 
prêtres, celui d’entre eux qui est de jour; par extension « curé ». 


67. Τὸ πετραχήλι « l’étole »,. dé Émirpay ao. = 68. Προλαβαίνω Ξῦς 


: :HEFTALIOTIS: το MARINOS.KONDARAS:" a Ὁ 455. 
commie les paroles que vous m'avez dites, que vous laisserez la mer 

et le couteau, que vous reviendrez au village avec le pope, pour qu'il 
‘témoigne qu’il m'a reçue honnête de vos mains, et que vous res- 

τ .terez toujours avec moi, alors je dirai out. » 

33, Marinos n’en demandait pas davantage. Il était décidé à tout. 
promettre pour l'amour d’elle. . . 

34. Ils débarquèrent, passèrent les rues obscures et gagnèrent 


rent et lui expliquèrent de quoi il s'agissait. Tout d’abord le pope 


et les maria. Avant la bénédiction il y eut un double serment τ 
sur l'Évangile, puis devant saint Nicolas, que Marinos craignait plus 
encore que l'Évangile. 

- « Maintenant en route, et le pope avec nous», dit Marinos. 


*k 
ΓΝ 


85. La barque arriva dans notre port une heure avant le jour. 
ΠΤ Les matelots étaient armés, pour prévenir tout contretemps, si les 
= nôtres les avaient éventés. Le pope partit le premier et se dirigea 
vers la maison de Gligori. On y était sens dessus dessous. Après 


envoyer des gens dans les villages, à la recherche de Lémoni. 
36. Le pope remit tout en ordre. En entrant dans la maison, il 
alla droit au frère de la jeune fille qui à ce moment-là était assis, 
τ 15 yeux farouches et égarés, les joues dans les mains et les coudes 
sur les genoux. 
87. « Mon enfant, lui dit-il, la bénédiction de Dieu soit avec vous. 
N'ayez nulle crainte. Votre sœur est toujours aussi honnêté ét 


en l'air, renversé, retourné, à rebours », voir page 137, note 70. 
1 Ὅτι « juste à ce moment-là», voir p. 147, note 32;.rare dansce 


8. Ῥὸ μάγουλο « la joue », lat. magulum. — 7%. Ῥὸ γόνατο « le genou », 


gr. anc. τὸ γόνυ; τοῦ γόνατος; sing. refait sur le plur. τὰ γόνατα: — 


- 78. Ἢ εὐκή, pop. (Gr. 2 78, 1°), ath. ἢ εὐχή. 


l’église de Kalochori. Ils trouvèrent la cellule du prêtre, l'appelè- ” 


= refusa. Mais quand il vit les couteaux, qué faire? Il mit son étole 


une nuit passée sur pied, dehors avec des lanternes, on s’apprétait à 


aussi pure que le jour où elle est née. Celui qui l'a épousée est 


«prévenir », aor. πρόλυθα; προλαμθάνω sav. — 69. Ἢ ἀναποδιά « le. 
. contretemps », aussi « lubie, caprice », de ἀνάποδος « qui est les jambes : 


70. Ὁληνύχτίς {, ath. ὁλονυχτὶς et plus souvent ὅλη νύχτα. — 


Sens. = 79. Σιάζω « redresser, arranger », de istétw, dérivé de ἴσιος: — 
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& χ € 


€ . n δι ῃ ᾿ | | ᾿ LÉ 

ἄχλος ἄνθρωπος τώρα. Νὰ ο ορλος tou. À O€Y ξέρεις γράμματα, νὰ. 
“ ! 4 1 Η͂ Ne ῆῊν M 
σοῦ τονὲ διαδάσω. « Ορκίζουμαι στο Βαγγέλιο αὶ στὸν Ar ἣ 


“ 5 ; 5 ἊΝ 
Νικόλα, --- μεγάλη ἡ χάρη του, --- πῶς ἀπ’ αὐτὴν τὴν ὥρα Ὁ) ποῦ 
παίρνω τὴ Λεμονὴ τοῦ Μαστροδασίλη 7), ἀπὸ τὸ Nepoywor, γιὰ 
À i 
᾿ Η Ν , ͵ 
γυναῖκα μου, ὡς τὸ τέλος τῆς ζωῆς μου, βάφήσω τὴ θάλασσα, ὃὲ 
θἀγγίξω μα. (αίοι, θὰ ζήσω κοντά τῆς στὸ Νεροχώρι, δὲ θὰ τῆς 
)αΥἹ μ f r &f (ντα τῆς στ poxwpt, Où δὰ τῆς 
à ! Μ᾿ run ! A û ᾿ ΜΠ Fe hé 4 
ξεστομίσω ποτὲς πιχρὸ λόγο, μόνο Πὰ ζήσω χαὶ θὰ πεθάνω μαζί τῇ 
3 \ 3 ! [ τ. mt) 2 
εἰρηνικὰ χι ἀγαπημένα. Μαρῖνος Κοντάρας. » 
38. Ὃ Φυσέχης ἄφρισε. Ὃ παπᾶς, μεγαλάνθρωπος, ποῦ εἶδε 
3 ᾿ 
αὐτὸς κόσμο στὸν καιρό του, τοὺς προστάζει ὅλους νὰ φύγουν ἀπ᾿ 


πὸ: 
χοντά τους. Μιὰ ὥρα μείνανε μ μοναχοί. ‘0 Γληγόρης νὰ βουγγρ οἴζῃ 
ἂς 


χαὶ γὰ δέρνεται, κι ὁ παπᾶς νὰ τοῦ τὰ ψάλλῃ ἢ), Σὰν ἄργισε νὸ 
δέ P #, a. Σὰ pus 
λυχονγ αρά ἀχούγαμε ἀπ᾽ ἔξω λιγώτερες φωνές, καὶ ποιότε ξ 
γΥ χαράζῃ, γοι $ β > ρ 
à 


ὁμιλίες. Kai σὰ χτυποῦσε ὁ ἥλιος τὸ κορφοθούνι ὁ ἐχεῖ δά, ὁ non 
ὁ Γχηγόρης, χι ὅλο τὸ συγγενολόγιδ, υὲ μερικοὺς. γε τόνους 


XX 

& 

=- 
τε 


τὰ π παιχνίδια μπροστά, χατ εθαίνανε στὸ γιαλὸ νἀνεδάσουν τὸ γὰμπρ 


χαὶ τὴ νύφη. “ 
89. Σὰν εἴδανε βιολιὰ καὶ χαρὲς ὁ Μαρῖνος χ᾽ οἱ δικοί τοῦ ἀργχι- 
γήσανε νὰ κλαίνε σὰ μωρὰ παιδιὰ ἀπὸ τὴ χαρά τους. Ἢ Δεμονὴ δὲ 


βάσταξε πάλι, χαὶ λιγοθύμησε, Τώρα τῆς τόχυσε ὁ Γληγόρης 
3 ! ps 4 \ A 26 1 “τ ν ᾿ 
τἀγθόνερο. Τὴ συνέφερε καὶ τὴν ἔδγαλ᾽ ἔξω 


JS 


40. Ὅλο τὸ χωριὸ υαζεύτηχε κάτω, ᾿Αχεδήχαμε ὅλοι, μὲ τὸ 


« τραγούδι τῆς γύφης ». Δὲ θὰ τὸ ξεχάσω πο τἀνέδασμα à ἐχεῖνο. 


ς 
Πήγαμε πρῶτα στὸν “An Νικόλα. ᾽'Ἔκεῖ ταν ὁ M ἀρῖνος νὰ χάμῃ τὴ ὶ 


83) 


βάρχα του ἀσημένιο χαντήλι. Θὰ τὸ εἶδες 5 ἐχεῖ σήμερα αὐτὸ τὸ 

χαντήλι. ᾿ 
vi , ! , Ἧ , - € - 

ἀ1. Σὰν προσκύνησαν, πήγανε σπίτι. Μαζεύουνται οἱ γυναῖκες, 


" 


Η , 7 f € ! ? F TS 1 
στολίζουν τη κω σαρχιναξι ο μος. Ανάποδο γάμος" ποῶτοα τ 


x πῆχα χαὶ γὼ GT γορὸ τότες, πὰ 


76. ᾿Απ’ αὐτὴν τὴν ὥρα, αἰ. ἀπ᾽ αὐτὴ τὴν ὥρα, Gr. 2 84 rem. I, 29; 
comparer, cinq lignes plus haut, αὐτὴ τὴν ὥρα. 
77. Ὃ Μαστροβασίλι ns ( Maître- Basile ». Μαστρο- repose sur le gr. byz. 

: μαΐστωρ, pour μαγίστωρ, du lat. magister. La forme μα(γ)ίστορας ἃ donné : 
μάστορας; d'où udoroonc (Gr. ὁ 157) par un changement de désinence. 
Ἢ Αεμονὴ τοῦ Μαστροθασίλη; quand il s'agit d'une femme, le nom de 


HEÉTALIOTIS, — MARINOS KONDARAS. à 155 


ne savez pas lire : « Je jure sur l'Évangile et par saint Nicolas — 
grande soit sa grâce — que depuis ce moment, où je prends comme 
femme Lémoni Mastrovasili, de Nérochori, jusqu’à la fin de ma vie, 
je laisserai la mer, je ne tocherai pas au couteau, je vivrai près 
d'elle à Nérochori, je ne lui dirai jamais une parole amère, mais 
que je vivrai et mourrai avec elle, en paix et en amour. Marinos 
Kondaras. » 

88. Fisèki écuma. Le pope, un personnage, qui -avait voyagé 


une heure seuls, Gligori à gronder et à se démener, lé pope à le 
catéchiser. Quand le jour commença à poindre, nous entendimes, 
du dehors, moins de cris et plus de conversations. Et lorsque le 
soleil vint frapper sur la cime que vous apercevez là-bas, le pope, 
Gligori, tous les parents et quelques voisins, violons devant, des- 
cendirent au rivage, pour aller chercher les jeunes mariés. Un 

99. Quand Marinos et les siens virent les violons et les réjouis- 
sances, ils se mirent à-pleurer de joie, comme de petits enfants. 
Lémoni n’y tint plus et s’évanouit de nouveau. Mais cette fois ce fut 
Gligori qui lui jeta de l’eau de fleurs d'oranger. Il la ranima et la fit 
. sortir de la barque. 

. 40. Tout le village s'était rassemblé sur 16 port. Nous remon- 
(πιο en chantant la chanson de la jeune mariée. Jamais je n’ou- 
blierai cette conduite-là. Nous allâmes d’abord à Saint-Nicolas où 
Marinos fit vœu de changer sa barque en une veilleuse d'argent, 
Vous avez dû la voir aujourd’hui, cette veïlleuse-là. 

τ 4. Après les prières, on se rendit à la maison. Les femmes 
vinrent, on para la mariée, la noce commença. Une noce à re- 


_réjouissances durèrent des jours et des nuits. Je n'avais pas encore 


famille se met au gén. (femme de, fille de) : ἡ κυρία Σοφιανοῦ « madame: 
Sophianos », Mapia Παλαιολόγου « Marie Paléologue ». . 

78. Δέρνομαι ( se battre », au fig. « avoir. une crise de désespoir ». — 
19. Wakkw « chanter à l'église », v. irr., Gr. ÿ 438; τί μοῦ ψάλλεις τ. 


une antienne ». — 80. ᾿κεῖ δά « ἃ cet endroit-là », plus précis que 


(ὡγρολόϊ « horloge », σχυλολόϊ « racaille », etc. 
82: Θὰ τὸ εἶδες « tu as dù la voir », Gr. 9.255, rem. 


ï 
Ἷ 
ἢ 
al 


un autre homme maintenant. Voici son serment. Écoutez, si vous 


“dans son temps, ordonna à tout le monde de sortir. Ils restèrent 


bours : d’abord la cérémonie, ensuite les divertissements. Les : 


« qu'est-ce que tu mé chantes? »; θὰ τοῦ τὰ ψάλλω «je vais lui chanter 


duet. — 84. Τὸ ouyyevokéqt, äth. τὸ συγγενολόν, (les parents »; οἷν τ 
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FL αὐτὸ, χαὶ τὰ θυμοῦμαι τόσο χαλά. Μὰ ποῦ νὰ σοῦ τὰ δηγηθῶ ὅλα;: ᾿ 


5 ? 3 1 
PEVTLEO : » 


42. ‘Edo παραχάλεσ 


Ὡ 
a 
& 
— 
ὡς 
το 
© 
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Φ 
Ω 
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- _ ps 
ΐ μὴ | πῇ ἄλλα 
EE Lori D γα un) ronde 4 ξι “μα Ah) # ᾿ 

- σημερᾶ, γιᾶτι, περαᾶσ ωρα, και, ποξπξει νὰ ξεχινήσω. Τὸν χερᾶσα 


! 


λοιπὸν ἕνα ποτήρι, καὶ τὸν καλοδρόδιασα, 


LAN 


LEtyE μὲ τὴ Λεμονή του; καὶ μὲ τἀμπελάκι ποῦ τοὺς ἔδωσε ὁ Γλῃ- 
γόρης. ΔῈ σοῦ εἶπα πῶς vu yo ἦτε νὰ Ψαρέψῃ δὲν ζθελς 
γύρης, δὲ σοῦ εἶπα πῶς γιὰ χρόνια μήτε νὰ ψαρέψῃ δὲν ἤθελε, 
ὥσπου ἦρθε ὁ παπᾶς τοῦ Καλοχωριοῦ ποῦ τοὺς εἶχε στεφανωμένους, 
? τ -“ - 4 Li Ce 1 ᾿ HA - 4 
X εἶπε πῶς npûe στὸν ὕπνο του ὁ ‘Anc Νικόλας θυμωμένος ποῦ δὲν 
dé - 4 € M ν ἢ À μα » nu Η , Ν 1 a 
γάρευξ- πιὰ ὁ Μαρῖνος! Καὶ τότες ἄρχισε νὰ παίρνῃ κάποτες τὸ 
πεζόθολοϑϑ χαὶ νὰ βνάζη dé ἢ 5} 
πεζοθολο " καὶ νὰ βγάζῃ ψάρια τῆς γυναικχούλας του. 

2 44. Τί τὰ θές, ἀφεντικό; πενήντα χρόνια ἔζησαν ἔτσι ἀγαπη-" 


Ἢ 


ἐμένα, κ᾽ État πεθάνανε σή μερα. Ἕνα χαημὸ τὸν εἴχανε μοναχά, ποῦ 
δὲν χάμανε χαὶ παιδιά, Μὰ κάθε ἄλλο χαλὸ τοῦ κόσμου τὸ εἴχανε. 
Ἤτανε Θεοῦ θέλημα γὰ σώσῃ τὴν ψυχή τοῦ ἕνα xopirot, μιὰ 
VOL ἢ sf " ré es 1F € Ι Η͂ τ 
υναϊκα ! Κ᾽ ὕστερα λὲν πῶς μᾶς κολάζουν οἱ γυναῖχες! Μὰ εἶναι 
᾿ Fr ù 5 i ? 
à - - , 
βλέπεις, γυναῖκες χαὶ γυναῖχες, ἀφεντιχό, Δὲς τώρα τὴ δική μου τὴ 
στρίγλαϑ, χαὶ πές μου à δὲν χάμω) φρόνιμα, ποῦ πεονῶ τὶ 
Lu ν᾿ AUTRES H ST τὶ μᾶ, τ ἡ 
ΒΕῚ 
βραδιά μου. στὸ καπελειό! ' 


# : ὡ “ ? 
— Ἔ, καλὸ βῥάδυ, χαπετάνιο uou πρέπει νὰ πάγω ὁ) γἀγάψω 
ν᾿ L 


45. Κ᾽ ἔτοι σηκώθηκα, χ᾽ ἔφυγα. 
46. Ξαναπηγαίνω στὴν ἐκκλησιά. Ἤθελε ἀκόμα χαμιὰ ὥρα) γὰ 
βασιλέψῃ ὁ ἥλιος. Ὅλα ἡσυχία στὸ κοιμητήριο. Ἢ θύρα κλεισμένη; 
MATE παπᾶς, rite γεχροθάφτης. ᾿Ανοίγω, μπαίνω μέσα, πηγαΐνω 


κατὰ τὸν τάφο τῆς θειὰ Λεμονῆς ἢ, Βρίσχω δυὸ τάφους τώρα, πλάγι: 


88:. Ὁ πεζόθολος « l'épervier », du gr. anc. βόλος « filet » οἱ réa, 
qui désigne un filet d'un genre particulier. — 84. ‘H otpéyha+ « la 
sorcière », ath. ἢ στρίγγλα. Ἢ στρίγλα vient du lat. strigula, dim. de: 
$lriga, Ἢ etpiyyhe est dû à une influence de στρίγξ, στριγγός, en gr. byz. 
« effraie (espèce de chouette) » et « sorcière ». 


᾿ HEPTALIOTIS. — MARINOS KONDARAS. do AB 
de moustache alors, et ce fut la première fois que je pris part à 
la danse. C’est pourquoi je m'en souviens si bien. S'il fallait tout 
vous raconter, patron... » : : : 


Δ 
x καὶ 


42. Je priai le vieux Thanasi d’en rester là pour cette fois, car 
il se faisait tard et il me fallait partir. Je lui offris encore un veïre 
et lui souhaitai le bonsoir. : 

43. « Mais je ne vous ai pas tout dit, patron. Je ne vous ai pas: 
dit quel homme-est devenu cette bête fauve adoucie, ni le bonheur: 
qu'il a eu avec sa Lémoni et avec la vigne donnée par Gligori. Je ne 
vous ai pas dit que pendant des années il a réfusé de pêcher. Si 
bien qu’un jour le pope de Kalochori qui les avait mariés, a dû 
venir lui dire qu'il avait vu en rêve saint Nicolas irrité de ce que 
Marinos ne péchait plus. Alors il s’est remis à l’épervier de temps à 
autre, pour prendre des poissons à sa petite femme. 

44. Bref, patron, ils ont vécu, ainsi unis, pendant cinquante ans, 
et c’est ainsi qu’ils sont morts aujourd'hui. Leur seul regret était 
de n’avoir pas d'enfants. Mais tous les autres biens du monde ils 

les possédaient. C'était la volonté de Dieu que l'âme de Kondaras 
füt sauvée par une jeune fille, une: femme ! Et après, on dit que les 
femmes nous damnent. Mais voyez-vous, il y ἃ femmes et femmes, : 
patron. Regardez la mienne, la sorcière, et dites-moi si je n'ai pas 
raison de passer la soirée au cabaret! 

_— Allons, bonsoir, capitaine; il faut que j'aille allumer un 
cierge à l’église et que je rentre, car la mienne se fâcherait, si je 
tardais trop.» . . - 

45. Je me levai et m’éloignai. 

: 46. Je retournai à l'église. C'était une heure environ avant le 
coucher du soleil. Tout était tranquille au cimetière. La porte : 
‘close, ni pope, ni fossoyeur. J'ouvris, j'entrai, [8141 vers la 
_tombe de la vieille Lémoni. Il y en avait deux maintenant côte à 


-85. Κάμω est ici un présent; c'est une forme refaite sur ἔκαυα d'après 
χάνω, ἔκανα et beaucoup moins usitée que κάνω. — 86. Πάγω Ἐ, δίῃ. 
οὐ πάω. — 81. Καυιτὰ ὥρα « à peu près une heure », plus indéterminé que. 
“μιὰ ὥρα. — 88. Ἢ θειὰ Λεμονή, POP., 1: « la tante Lémoni », ὁ. τὰ-.. 
«ἴα vieille.Lémoni » ; θειὸ sert de fém. à μπάρμπας et reste comme lui 
invariable devant un nom propre, Gr. à 576, rem. το 
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λάνι89 md roue Duo ἐνὸ -μὲ τἀξίνι χαὶ ωΣ 2." 
πλάγιδν; κι΄ ἀπάνω; “τους; σταυρὸ “χαμωμένο μὲ τἀξίνι χαὶ LE τὸ 
φτυάρι. "Eéxuds μπρὸς στοὺς δυὸ τάφους, καὶ παραχάλεσα τὸ Θεὸ νὰ : 

ῃ x 1 md mn! 90 “κα πὸ a ᾿ 
γεμίσῃ τὸν κόσμο τέτοια ταίριο δ), ποῦ ἀρχινοῦν τὴ ζωή τοὺς ἀγχα- 


! \ ,ι,: " - 1 4 : 
ἢ ΠΩ χα! χαστε [A VE στ S/£0! £ ED! 
λιασμένα, χα. χαπεοαινουνξ στο χῶμα, χΞ0" με χϑξρι. 


89. Πλάγι πλάγι-, ath. πλάϊ πλάϊ « côte à côte ».--- 90, Τὸ ταίρι «le 
compagnon, la compagne, le couple », du gr. ἀπο. ἑταῖρος. On ἃ voulu y 
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côte, et sur elles une croix faite avec le pic et la pioche. Je min- 
 clinai devant les, deux tombes et je demandai à Dieu de peupler le 
monde de couples semblables, qui commencent leur vie enlacés et 


- descendent au tombeau, la main dans la main. 


---.--.- ο .--᾿--ς.ς--- 


voir, sans aucune vraisemblance, le gr. anc. ἕτερος « autre », d'où l'or- 


thographe τέρι qu'on rencontre quelquefois. 


160 ΝΣ RECUEIL DE TEXTES EN GREC USUEL. : Ἵ 


ΧΧΙΥ ΝΣ 


Näpouv τἀγιόκλημα ἢ. 


Νἄμουν" τἀγιόκλημα ποῦ, ἀπ’ τὴν αὐλή σου, 
ψηλὰ" στὸν τοῖχο σου σκάλωνει, ἀνθεῖ"), 


ποῦ μὲ τὴ δρόσο σου, μὲ τὴν πνοή σου 19 
. πάντα") δροσίζεται 3) χαὶ πάντα CRE 


στὸ παραθύρι cou γἀρθῶ 15) γὰ στήσω 9) ‘ 8 


χλωνάρια ft 


hé 18} δ vas y . 15) 
πράσινα γιὰ γαχκουμπᾷς 7, 
, . 


πριν 90) 2 ΟΣ = 19 2). 
στρῶμα"), προσχέφαλο "ἢ γὰ σοῦ χαρίζω 3), 


4. Kostis Palamas, Ῥρυγούδια τῆς πατρίδος μου (Chansons de ma 
patrie), Athènes, 1886, in-8°, pages 102-105. Cette poésie, qui se com- 
pose d'une phrase unique, ne peut être traduite littéralement en français 
sans perdre une grande partie de son rythme et de sa grâce. Quelques 
notes suffiront pour qu'elle soit, sous sa forme grecque, ‘ pleinement 
comprise et goûtée du lecteur. ‘ ; 
2. Νάμουν, Gr. ὁ 328, indique un souhait irréalisable. Comparer la 
chanson de Riboutté mise en musique par Pergolèse : Que ne suis-je la 
fougère, — où, sur la fin d'un beau jour, — se repose ma bergère — 
sous la garde de l'amour! — Que ne suis-je le zéphir — qui rafraichit.: 
-ses uppas, — l'air que sa bouche respire, — la fleur qui naît sous.ses 
pas! 


αἰγός « chèvre » et χλῆμα « branche »). Αἰγο- a été changé en ἁγιο- sous 
: l'influence de ἅγιος « saint », par une étymologie populaire. —4,°H αὐλή 
(.ἰὰ cour ». — ὅ, ψηλά «haut ν. --- Θ. Ὁ τοῖχος «le mur ». — 7. Σχὰς 
λώνω « grimper », dérivé de σκάλα « échelle, escalier », — 8. ᾿Ανθῶ 
« fleurir ». | LE 
9. Μὲ τὴ δρόσο σου, forme sav. à valeur poétique, ath. ἢ δροσιά «la 
rosée, la fraicheur », gr. anc. ἡ δρόσος. — 10. Ἢ πνοή « le souffle ». — 


4 vivre », — 44. To παραθύρι « la fenêtre ». — 45. Nip0@ « que je 
:vienne ». — 16. Στήνω « dresser ». | : ; Ἐν 
τ 47, Τὸ xhovég « le rameau ». — 48, Πράσινος, ἡ, 0, € vert ». — 
49. ’Axxouur& ( s'appuyer », — 20. To orp@ux (la couche, le mate- 
las ».— 24. Τὸ προσκέφαλο « l'oreiller ». — 22. Χαρίζω « faire don». 


& 


3. To ἁγιόχχημα « le chèvrefeuille », de τὸ αἰγόχλημα (gr. ane. αἴξ, τ 


11: Πάντα « toujours ». --- 12. Δροσίζομαι « se rafraichir ». — 43. Ζῶ ᾿ 


PALAMAS. — ΆΜΟΥΝ ΤΑΓΙΟΚΛΗΜΑ. ᾿ς εὐ 461 


D 28) Μ 
va γέρον ς ἢ ἥσυχα τινὰ μ᾽ ἀγαπ τς ἢ) 


US ᾿ . vi : 
γἀναχατώγουνται Ὁ, γὰ γίνουντ᾽ 5) ἕνα; 


νὰ χουδεντιάζουνε *) ἀδελφιχὰ τὴ : 40 


τὰ λουλουδάκια 50) pou τὰ μυρωμένα ἢ 


μὲ τὰ μα λάκια cou τὰ καστανά 3 
γὰ λούζω9 #1) ἀδιάκοπα Ὁ) τὰ ὄνειρά σου 


37) ἀ55 


μὲ τῶν ἀνθῶγε μου τὴ μυρουδι ; 


3 7 A 4 1 39) LS 1 le 
χ ECU TOUS χλώγους μου" με τὴ οροσια σου, 45 
; ᾿ : 


NES 1 40) 3 204 
εγω οου \EUTPA. σου ἃ EGU χυρα 


0 \ A 42) 4 ῃ 
και στὸ χα λότυχο παράθυρό σου, 
τ 3 ἢ ἀπ τς 

ὁποῖος τὸ τοαιον μα LS ù τυχῇ γὰ ἰδῇ 


νὰ λέγ Ἢ ἐμένανε δεγτρὶ “ἢ δικό σου, 
δικό μου λούλουδο ἐσὲ γὰ εἰπῇ" τ 80 


“ἢ γὰ μὴν ἀνθίζω, 
μένανς νὰ μὴ γελᾷς, 
τὴν εὐτυχία μου vù σοῦ χαρίζω, 


σένανε 
LA 


τὴν ἐμορφάδα cou) νὰ μοῦ σχορτο ἃς 2} 
τὴν ἐμ ps μ πος 


28. Γέονω « se pencher, s'étendre ». — 24, “συγα « tranquille- 
ment ». ᾿ 
τ 25, ᾿Αγαπῷ € aimer ». — 26. ᾿Ανακατώνουαι «se mêler ». — 27, Lé 
γομαι « devenir ». — 28. Koubevridlw « converser ». — 29. ’Aôshouxd 
« fraternellement ». — 30. Τὸ λουλουδάκι « la fléurette ». — 34. υρω- 
μένος. « embaumé ». --- 32. Τὰ μαλλάκια « les petits cheveux ». — 
88. Καστανός, ἡ, 8, « ehâtain ». 
34. Λούζω « baigner ». — 85. ᾿Αδιάκοπα « incessamment ».— 86. Τὸ 
ὄνειρο € le rêve ». — 87. Τῶν ἀνθῶνε μου, gén. plur. pop. de τὸ ἄνθος 
« la fleur ». — 88. Ἢ μυρουδιά, pop.; ath. ἢ μυρωδιά « la senteur, le 
parfum ». — 39. Ὁ χλῶνος « le rameau », moins usité que τὸ wi. 
Κλῶνος ἃ été refait sur xAwvi(ov), diminutif de ὃ κλών, 
‘46. Δουλεύτρα € travailleuse, servante » ; mot fém., malgré τἀγιόχλημα, 
qui est du neutre, parce que l'idée de plante comporte le fém. — 44: ἡ 
xvpé « la maîtresse ». — 42. Κυλότυχος, ἡ, o « bienheureux, fortuné ». 
cu 48. To ταίρι « le couple », voir page 158, note 90; « quiconque se 
“trouvera voir notre couple ».. 

44. Aevrpi, voir page 59, note 66. — 45. σένανε, pour ἐσένα = SAV. | 
ἐσέ « toi. — 46. ‘H Evopoddsx ou à ὀμορφάδα, moins fréquent que 


ec: 


ἢ ὀμορφιά « la beauté ». -- 47. Σκορπᾷς, Ὁ voir page 73, note 60. 
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N'ont été insérés dans cet Index que les mots cités dans les notes. Le 


premier nombre renvoie à la page, le second à la note. 


Grec moderne 


À 


ἀδάρα, 145, 20. 
τ παγα, 88, 19. 
τ ἀγάλια γάλια, ὅ, 22. 


’Ayauéuvovac, 106,29. 
ἀγαπῶ, 4, 43; 14, 97; 


106, 59. 

᾿ ἀγαπῶντα, 9, 8. 
ἀγγίζω, 50, 4. 

οὐ γγλία, 94, 35. 
Ἄγγλος, 21, 35. 
τςἀγέρας, 100, 5. 
ἀγέρι, 104, 5. 
ἁγιόχλημα, 160, 3. 


ἅγιος, 199,10; 149, 45. 


ἀγκάθι, 76, 79. 
ἀγουρίδα, 4, 51. 
ἄγουρος, 4, 51 
ἀγρυπνῷ, 74, 68, 
ἀγώγι, 2, ὃ 44, 50. 
: ἀγωγιάτης, 3 , ὃ. 
ἀγωγός, 2, 8. 
τ ἀγώρι, 4, 31; 65, 11. 
᾿Αγώρω, 133, 58. 
ἐς ἀδειανός, 48, 48. 
‘@betoc, 48, 48. 
οὐ ἀδελφιχά, 161, 29. 
: ἀδερφάδες, 118, 23. 


ἀδερφοποιτός, 138, 79, 
“Αὸ τς» 25, 49. 
ιάκοπα, 161, 


> Re 


χδιά 
αδρά 


ράχνω, ὅ2, 11. 
ἀέρας, 68, 96; 101, ὅ; 
παίρνω ἀέρα, 145, 51. 
“An, 129, 10. 
ἀθάνατο νερό, 18, 3 
᾿Αθῆνα, 11, 59. 
᾿Αθηνᾷ, 179, 38. 
᾿Αθῆναι, 11, 59. 
ἀθόνερο, 149, 49. 
ἀθός, 449, 49, 
ἄθρωπος, 115, 43. 
αἰγχρέττα, 87, 14. 
αἷμα, 3, 1. 
αἴνιγμα, À, 4. . 
&ivre, 89, 20. 
axxouur&, 13, 55. 
ἀχόμα, 49, ὅδ. 
ἀχόμτη, 49, 53. 
ἀχούγω, 149, 45. 
ἀχούω, 85, 91 ; 46, 97. 
ἄχρη, 105, 52.  . 
ἀχρογίαλι, 105, 52. 
ἀχρογιαλιά, 105, 52. 
ἀχροθαλασσιάώ, 105, 49, 
ἀχρόπολις, 402, 18. 
ἀχροποταυιά, 105, 52. 
ἀλάλητος, 42, 4. 
ἄλαλος, 49, 4. 
ἁλάτι, D, 55. 
᾿Αλέξαντρος, 32, 14. 


ἀληθεύω, 59, 10. 
ἀλλά, 9, 25; 928,8. 
ἀλλάζω, 74, 66. 
ἀλλιῶς, 97, 61. 
ἀλλιώτιχος, 98,.635. 
ἀλλοί, 31, 17. 
ἀλλοίμονο, 51, 17, 
ἄλλονα, 190, 89. 
ἄλλονε, 190, 89. 
ἄλογο, 1, 3. 

ἅμα, 32, 10. 

ἀμάν, 99,37. 
ἅμαξα, 59, 75. 
ἁμαξᾶς, 11, 55. 
ἁμάξι, 59, 73. 
ἁμαρτία, 106, 58. 


᾿ἀμέσως, 12, 93; 77,83 : 


sou, 2 29, 41. 
ἀμμέ, 22, 41. 


ἀμύγδαλο, 144, 7. 


‘ ἀναόροχιά, 5, 55. 


ἀνάδῳ, 47, 44. 
ἀνάγκη, 2, 4. 
ἀναθαρρῶ, 67, 11. 
ἀνάθεμά τες, 19, 15. 


ἀναχκατώνομαι, 461,26. 


ἀναλατιά, 5, 55. 
dvuetwuévos, 11, 85. 
ἀναλειώνω, 71, 85: 
ἀναμμένος, 47, 41. 
ἀναπνέω, 91, 51. 
ἀναπνοή, 91, 34. 
ἀνάποδα, 187,70: 
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ἀπάρθενος, 125, T. 
ἀπαρνειέμαι, 19, 14. 
ἀπ᾽ ἕξω, 92, 6. 
ἁπλώνω, ὅδ, 58. 
ἀπὸ, ὅ, 20. 
ἀποδοόχια, 409, 24. 


ἀναποδιά; 155,.09. 
ἀνάποδος; 15, 69.." 
ἀνάσα, 91, 51. ᾿ 
τάνασαίνω, 91, δ1. 
ἀνάσχελα, 161. 10. 


ἀνασταίνω; 85, 6. 


ἀπόγεμα, 109, 21. 
ἀπόδειξις, 11, 51. 
ἀποθαυένος, θά, 2. 
ἀπὸ χάτω; À, 11. 
ἀποχοιμίζω, 142, 2. 


ἀποχοιμοῦμαι ,À 42, 2, 


:ἀνατρέφω,᾽ 54, 12. 
τ ἀνατριχιάζω, 11, 44. 
᾿ ἀνατριχίλα, 11. 44 
ἀνδρεία, 454,692. 
ἀνεθάζω; 86, 9. 
᾿πἀνεθασμένος, 80,9. 
ἄνεμος, 68,25:141,98. 
ἀγνερώτηνα, 110, 3. 
ἀνηδαίνω, 129, 11. 
,ἀνήφορος, 129,11 
ἀνθόνερο, 149, 49, 
“ἄνθος, 149, 49. 
ἀνθός, 149, 49. 
»ἀνθοῦλα, 132, 38. 
ἀνθρωπάχος, 98, 12. 
: ἄνθρωπος, 27, 45. 
ἀνθὼ, 460, 8. 
"ἀνιστορῶ, 107, 68. 
ἂν χαί, 46, 20 
“Ave, 132, 58. 
το ἀνοίγω, T4, ‘65; 118, 
TA 
ἀνοικονόμνητος, 155, 59. 
ἄνοιξη, 80, 1. 
ἀνορεξιά, 5, 56. 
ἀντάμα, 97, 18. 
" ἀνταυώνω; 91. 18; 129, 
45. 
᾿ ἀντέννα, 198, 6. 
᾿Αντιγόνη, 132, 38. 
: ἀντίκα, 102, 25. 
᾿ ἀντίο, 11, 55. 
ἄντρας, 21, 45. 
ἀντρόγυνο, 65, 48. 
: ἀξέγνοιαστος; 1356, 64. 
ἀξέγνοιαστος, 136, 64. 
τῆν ἀξιώνομαι, 41, 42. 
em, 8, AA ὕ 


᾿ἀπαιτῶ; 89, 5. 


ἀπόχκοσμος, 4194, 9. 
ἀπομεσήμερο, 409, 11. 
ἀπονήρευτος, 444, 96. 
ἀπόνηρος, 141, 96. 
ἀπὸ πάνω, À. 41. 


απορῶ, 96, δ8. 
ἀποτονιά, 198, 2. 
ἀπογαιρετῶ, 416, 52. 
ἀπογτῶ, 41, 45. 
᾽Απρίλης, 1924, 4. 
ἀπριλιάτιχος, 55, 41. 
ar τὰ, 30, 11. 
“Αραῦας, 98, 13. 
ἀράδα, 145, 18. 
ἀράζω, 407, 16. 
᾿Αράπης, 28, 13. 
“Aou, 98, 15. 
ἄοσγειε, 89, 19. 
᾿Αργύρης, 192, 58. 
᾿Αργυφώ; 132, 38. 

ἡ ἀργῶ, 11. 98. 

pete, 406, 60. 
ἀρέσω, 15, 81 :106, 58. 
ἀρμάδα, 401, 45. 
ἄρματα; 18, 5. 
ἀρματώνω, 18, ὅ. 
ἀρνειέμαι; 49, 14. 
ἀρνοῦμαι, 19, 14. 
ἁρπάζω, 39, 11. 
ἄρπαινα, 407, 10. 
ἁρπῶ, 190, 91. 


ἀρραδωνιάζω, 146,.55. 
ἀρχίζω, 154, 49. 
ἀρχινῷ, 154, 49... 


ἄς, δῦ, 45; 89, 24. 
ἂς εἶναι, 49, δά. 
ἀσήμι, οἱ, 04. 


ἄσπρο; 14, 98. 


-ἄρω, 186, 66. 


ἄσχημος, 24, 8. 
ἀσπράδι, 44, 98. 


ἄσπρος, 14, 98. 
ἀστραπή; ὅ, 14. 
ἀτζξυ. πιλάφι, 414, 98. 
ἀτιμία, 148, 36. 
ὀτιμιά, 148, 56. 
ἀτμόπλοιο, 8,2. 
ἀτμός, 8, 2. 

αὐλή, 160, 4. 

αὐτί, ὅ, 35; ἀπὸ τ᾿ αὖ- 
ri, 116, 59. 
αὐτὸς ὁ, 46, 81. 
ἀφέντης; 10, 61. 
ἀφεντικό, 10, 34; 111; 


61. 


ἀχινός, 155, 91. 
ἀχνός, 195, 6. 
ἅψε céves, 116, 51. 
ἀψηλός, 451, 50. 

B 
βάζω, 91, 38; 455, 65. 
βαλίτσα, 10, 88. ᾿ς 
βαλμένα, 95, 49. 
βάνω, 83, 24. 
βαπόρι, ὃ, 2. 
βαράχνια, 110, 96. 


βάρκα, 10, 60:. 
βαρχάρης; 9.29. 


᾿βαρυγλυχό, 46, 29 
βαρυγλυχύ, 46, 92 
βασίλευα, 21, 99. 
βασιλεύω. 20, 29. 
βασιλοποῦλα, 514, 10. 
βασιλόπουλο, 51, 10. 


Basrw, 41,16: 136, 67. 


βγέζω, 24,58; 62, 87 


ες βγαίνω, 29, 46; 62, 87. 
τ βγῇ; 22, 46: 

"βεζίρης; 86, 4. 
βέργα, 60, 8. 
βεργόλιγνος, 80, 8. 
βίδα, 147, 66. 
βίζιτα, 45, 12. 

-βιολί, 494, 4. 
βιολιτζῆς, 445, 6. 
βιός, 454, 95. 

τς Bhauns, 138, 79. 
βλαστημάω, 89, 2 29, 

βλαστήμια, 59, ? 22. 
βλέπω, 5, 52. 

: βλογημένος, 148, 41. 

εἰ βλογιά, 148, 41. 

:Bonré, 106, 57. 
Bow, 106, 57. 
βοσχοποῦλα, 49, 9. 
βοσχός, 42, 2, 
βόσκω, 38, 94. 
βουητό, 100,,57. 
“Roue, 406, 57. 
Bourrxyuevec, 

foule, 121, 5. 


βουλιασμένος, 193, 13. 


βουνήσιος, 50, 2. 
βοῦπα, 109, 87 
βοῦρχος, 64, ὅ. 
βουρκωμένος, 64, ὅ. 
ἢ βουρκώνῳ, 64, ὅ. 

- βοῦρλο, 110, 92. 
“βούτηυνα, 91, 53. 
᾿:βουτηχτής, 91, 55. 
᾿ βουτιά, 91, 33. 


 Gour, 94, 35. 


123, 13. 
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βράδυ, 50, 9: καλὸ —, 
72, 59. 

βραστό, 46, 29. 

βραχνιάζω, 19, 92. 

βραχνός, 19, 94; 110, 
93. 

βοέ, 88, 13. 

βρετός, 56, À. 

βρέχω, 75, 10. 

βρίσκομαι, 59, 3. 

βρίσκω, δῦ, 1. 


βροχή, ὅ, 95. 


τ᾽ 
γαϊτανάχι, 140, 86. 
γαῖτάνι, 140, 88. 


γαλλικά, 8, ὃ. 
Lao, αἱ δ. 
γάμος, 146, 8. 
γάαυπρ' ρός, Gi, 83. 
γάντσος, 151, 59. 
Γαρουφαλιό, 4352, 58. 
γάστρα, 59, 71. 
γάτα, 129, 40. 
γαῦ, 9, 49. 
γαυγίζω, 2 2,12. 
γειά, 116, 49: γειά aus, 
110, ὅ 
γειά τε εἶχ, 150,47. 
γελάω, 35, 13. 
γελέκι, {10, 97. 
γέλια, 54, 34; 55, 
γελῷ, 5, 59. 
γεμίζω, ΤΊ, 48. 
γένηχα, 445, 11. 
γενιά, 56, 4. 
γερνόω, 46, 30. 
γέρνω, 199, 43. 
γέροντας, 10, 35. 
γέρος, 45, ὃ. 
γεροσάλιαγχος, ἀδ, 10. 
γῆ, 104, 12. 
γιὰ, 11, 48; 101,1. 


44. 


γιά, inter]. 160,. 11. 
γιακξς, 111, 15. 
γιαλό, 105, 59. 
γιαλός, 105, 52. 
Γιάννης, 139, 38. 
γιαούρτι, 7, 64. 
γιατὰ, 114, 32 
γιατὶ, 25, 15. 

γιατί, 25, 15. 
γιατρεύω, 20. 93. 
γιατρός, 20, 18: 

γἱ' αὐτό, 99,24: 
γίνομαι, 57, 60. 
γιός, ὅδ, 3. 

γὙκιόνης, 195, 9. 
γχιώνης, 195, 9. 
γλάστρα, 59, 71. 
γλείφω, 46, 32. 
γλεντάω, 144, 41. 
γλέντι, 111, 11. 
γλεντίζω, 111], 11. 
γλήγορα, 111, 56. 
Ἐλχηγόσης, 155, 64. 
γλιστρῷ, 76, 18. 
γλυχάδι, 149, 41. 
γλυχκαίνω, 160, 44. 
γλυχό, 16,31... 
γλυχοχαράζει, 407, 65..- 
1017, 


γλυχοχ αράματαᾳ ; 

65. 
γλυκύτερος, 145, 16. 
γλυκώτεοος, 445, 15. 


γλυτώνω, σῦν 35. 
γνέφω, 145, 93. 
Ὑνοιάζω, 104, 41. 
γνωρίζω, 65, 47. 
γνώση, 191, 100. 
γνῶσις, 124, 100. 
Γολέττα, 133, 38: 
γόνατο, 153, 14. 
γονεῖς, 98, 67. 
98,67. 
γονιοί, 98, 67. 
γόπα, 109, 87. 
γοῦπα, 109, 87. 


γονέοι, 


2466 Ὁ 
γούρι; 28,16. 
γουρλίτης, 28,16... 
γουρλίτίχος, 28, 16. 
γουρσούζης, 29, 16. 
γουρσουζιά, 29, 16. 
γουρσούζικος, 29, 16. 
χουστέρα, 28, 10, 
γουστερίτοα,. 28, 10. 
γραμμάριον, 109, 91. 


γραυμένα (φρύδια), 80, 


. Τραιχός, 9, 11. 
γρήγορα, 17, 52. 
γριά, 45,8; 125, 14. 
yoiros, 405, 50. 
γρουσούζης, 29, 16. 
γρουσουζιά, 29, 16. 
γρουσούζιχος, 29, 16. 
γυαλιά, 87, 11]. 
γυναιχωνίτης, 184, 26. 
γυρεύω, 112, 21. 
«γυρίζω, 25, 9. 
γυύρμένος, 139, 33. 
γυρτός, 139, 83. 
γύρω, 49, 10. 
γωνιά, 67, 10; 144, 
100. 


Δ 


ôd, 93, 42... 
δαγκάνω, 68, 20. 
δαγκωματιά, 68, 20. 
δαγκώνω, 68, 20. 
δάσχαλος, 86, à. 
δάσος, ὅ, 26. 
Δάφνη, 152, 58. 
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χτώ, 141,98. 
Ἔ δὲν, 1,9. 
τ Bevrpt, 59, 66. 
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δεντρουλάχι, 59, 66. 
δέρνομαι, 155, 78. 
δέρνω, 47, 56. 
δηλώνω, 11, 45. 
δημοτιχή, 9, 41. 
διαδάζοντας, 8, 48. 


:] διαδάζω, 9, 18. 


διαδαίνω, 64, 7. 
Διαμαντῆς, 482, 58. 
διαμάντι, 87, 19. 
Ataudvrw, 132, 38. 
διασχέδασις, 141, 94. 
διαστρεμμένος, 86, 2. 
διαστρέφω, 86, 2. 
διαταγή, 96, 55. 
διατάζω, 96, 53. 
διδάσχαλος, 86, à. 
διηγοῦμαι, 149, 82. 
δικός, 45, 19. | 
δίνω, 10, 39; — πίσω, 
19, 91. 
διόλου, 16, 19. 
δίσκος, 110, 4. 


ιώχνω, 53, 25. 

α σοι, 129, 15. 

, 20, 21; — του, 
117, 68. 
δουλεύτρα, 164, 40. 
8odu, 109, 91. 
δρόμος, 13, 89. 
δροσιά, 24, 50. 
8pocttouer, 160, 19. 
δοοσίζω, 21, 59. 
δρόσος, 160, 9. 

δύο, 10, 41. 


©? O7 O7 O7 


O< ©. 
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Ἐ 


ἔδαλα, 21, 58. 

ξόδομήντα, 18, 1. 

ἘἜγγλέζος, 31, 35. 

ἔγινα, 148, 14. 

ἐγχειρίζω, 134, 49. 

ἐγώμαι, 30, 19... 

ἐδῶ, 14,46; — πέρα; 
193, 12. 

elôeur, 97, 61. 

εἴδηση, 99, 48. 

εἴδησις, 59, ἰδ. 

εἰδῶν, 44, 3. 

εἰχονίζω, 161, 

εἰκόνισμα, 154, 26. 

εἶν᾽, 5, ὅθ. 

εἶναι, ὅ, 56. 

Εἰρήνη, 162, 38. 

εἶστε, 8, 5. 

ἔκαμα, 9, 50:29,95. 

Exava, 29,95. 

ἐχεῖ δά, 93, 42. 

ἐχεῖ ποῦ, 96, 14. 

ἔλα, 10, 43. 

ἔλα δά, 115, 44. 

ἐλᾶτε, 10,45. 

ἐλάττωμα, 148,55. 

ἔλθῃ, 29, 35, 

ἐλιά, 143,9. 

Ἕλλην, ὃ, ἀν 

ἑλληνικά, ὃ, 117. 

ἑλληνική, 8, 11. 

ἐλπίζω νὰ, 17, δ1. 

ἐμορφάδα, 161,46. 

ἐμπιστεύομαι, 144, 97. 

ἐυμπιστοσύνη, 141, 97. 

ἐμπρός. 110, 98. 

vas, 10, 58. 

ἐνενήντα, 49, 1: 

ἐνθυμοῦμαι, LD, 87. 

ἔγνοια, 104, 41. 

ἐννοῷ; 86, 7. 


ἐνοχλῷ; 16, 18. 

ἐνῶ, ὅθ: 4δ. 

Ἔξ ἀπὸ δῷ; 144, 98. 
ἔξαφνα, 74, 40. ᾿ 
ἑξήντα, 19, 7. 

ἔξω; 82, 6; [21,99 — 
“ἀπὸ, 447, 65. 
ἔπαθα, 19, 94. 

ἐπειδή, 40, 2. 
ἱἔπεσα, 94; 50.7 
ἐπίσκεψις; 15, 42. 
- ἐπιτρέπω, 17, 29. 
Enr, 12, 63. 

ἐρείπια, 149, 41. 
᾿ ἔρημος, 45, 1. 
ε: ἔρθη, 29, 53. 
ἔρχουαι, ὃ, 10, 101,11. 
ἐε᾽, 20, 17. 

ἐδένανε, 161, 48. 


3 a 
ἐσήνερα, 145, 1. 


οἴ ἔστειλαν, 26, 1. 


τ ἐτελείωσε, 56, 9. 
οἰ ἑτοίμάζω, 147,53. 
τ ἐτότες, 148, 7. 


Ἐ ἔτσι, 59, 20. 


εὐθύς, 11, 85. 

εὐκή, ἰδ, 15. 
εὐχολόδρετος, 36, 1. 

τ εὐλογημένος, 148, 41. 

-οεύὕρηκα, 146, 12. 
πμεὐτυχία, 28, 46. 
τιεὐτυχιά, 28, 10. 
τιν εὐτυχῶς, 9, 20. 

:᾿ εὐχαριστειέμαι, 39, 21. 
τ εὐχαριστῷ, 41, 52; 60, 
5216. 

εὐχὴ καὶ xurdpu, 98,66. 
πρεὔχομαι, 59, 22. 
ἐφημέριος, 4592; 66. 
ἑφτά, 12,63. 

… ἔχει (τὸ), 114, 58. 
ες ἐχθρεύομαι, 80,1. 
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B 


ζαρωματιά, 68, 20. 
ζαρώνω, 68, 20. 
ζεύχι, 141, 94. 
ζηλεμένος, 49, 5. 
Ζήσης, 133, ὅδ. 
ζήτεια, 147, 31. 
ζητεύω, 147, 51. 
ζητιανεύω, 147, 81. 
ζητιανιά, 147, 34. 
ζητιᾶνος, 147, 61. 
ζητῷ, 149, 91. 

ζόρι, 199,9. 
ζουρλαίνομαι, 97, 59. 
ζουρλός, 97, 59. 

ζῷ, 32, 13. 
ζωγραφίζω, 108, 78. 
ζωνάρι, 90, 29.. 
ζώνη, 90, 29. 
ζώνομαι, 92, 34. 
ζωντανός, 59, 20. 


._E 


-ήθρα, 109, 22, 
ἡλιοθασίλεμα, 21, 29. 
“ns, 129, 10. 

ἤσουν, 63, 95. 
ἥσυχα, 101,24. 
400, 13, 83. 

ἦταν, 27, 14. 

ὗρα, 145, 12. 


θὰ, 9, 22. 


θαλασσινός, 30, 3. 


θαλασσοπούλι, 101, 14. 


θάμα, 67, 16. 
θαμάζω, 138, 71. 


167. 


θαματουργῶ, 4, 45. . 
θἄρθῃ, 29, 38. " 
Θάσο, 89, 1. : 
θαυμάζω, 168, 11. 
θαυματουργῷ, ἀ(, 45. 
θειά, 157. 88. 
θειάφι, 110, 74. 
θέλω, 10, 32. 

θέν, 120, 88. 
θεοδύναμος, 85, 6. 
Θεός, 40, 4. 
θεοσχότεινος, 430,49. 
θεριό, 158, 75. 
Θέρμα, 147, 80. 

θές, 120, 88. 

θηρίο, 138, 15. 
«θοῦν, 27, 11. 
θρούδαλα, 101, 10. 
θρύμμα, 101,16. 
θρύψαλα, 101, 46. 


θυγατέρα, 30, 27. 


θυμίζω, 151, 57. 
θυμοῦμαι, 115, 46. 
Ι 


᾿Ιγγλιτέρα, 24, 35. 
8, 109, 22. 


“ἴδιο, 30, 4. 


ἴσα, 54, 35. 
ἴσα ἴσα, 54, 35. 
ἴσιο, ἴσια, 54, 55. 


Ἱστορῷ, 108, 78. 


ν K 


χ᾽, 4, 44. 
χαθαλλάρης, À, 4. 
xd6os, 121, 97. 
χαῇ, 1, 66: 
χαγμένος, 20, 24. 
χαημός, 20, 24. 
χαθαρεύουσα, 9, 47. : 


τ Κυλή, 189, 58. 


168 


- καθαρίζω, 5, 16. 


χάθάριος; 2, 43. 
χαθαρίότης, 3 3, 13. 
χαθαρός, 9, 13. 
χάθαυτό, 403, 96 
χαθέκλα, 10, 36. 
xuôs πότε, 19, 65. 
χᾶθε τι, 12, 50: 


: καθετίς, 452, 64. 


xab{Ce, 38, 9. 


ἰχάθισα, 58, 9: 


χαθόλου, 16, 49. 
χάθομαι, 15, 16. 


«καθομιλουμένη, 9, 11. 


καθρέφτης, 69, 28. 
χαθρεφτίζω, 00, 38. 
καθώς, 419,85. 

καὶ, 4, 53 ; 4, 41; 95, 
- 46; 87,13. 

χἀΐγω, 148,.91. 

χαίΐκι, 418, 69. 

χαίνε, 4, 47. 


“καινούργιος, δῷ, 20. 


καιρό (ἕναν), 45, 9. 

καίω, 4, 47. 

χαχό, 96, 54. 

κακόμοιρος, 50, 3. 

χαχότυχος, 5, 3 

χάχου (τοῦ), 15, 74. 

ka, 99,75 ; ἂς ever —, 
147, 845 καὶ — 141, 
90; στὰ —, 78, 88. 

χαλαμάρι, 109, 88. 

χαλή; subst. 115, 45. 


χαλημέοα, 10, ὅ9; — 
: σας, 45,17. 
χαλημερίζω, 20, 25. 
χαληνύχ, τὰ, 10, 59. 
χαλησπέρα, 70, 59. 
χαλησπερίζω, 90, 25, 
χαλό, adv. 99, 15. 
Χχαλομοῖρα, 66, 6. 


Καλομοίρης, 133, 38. 
χαλόυοιρ ρος, 80. ὅ. 
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χαλοπέοαση, 401, 6. 


χαλοπερνῷ, 101, 6: 
χαλός, 9, 97 
χαλός, subst. 
καλότυχος, 50, 
Καλοχώρι, 150, : 55. 
καλύτερα, 13, 82. 


Ἰκαλῶ, 110, 96. 


καλωσορίζω, 188, 41. 
καλωσύνη σας; 9..90.. 


τ 45. 


καλῶς bolcur z, 1], 50. 
κάμαρα, 12 TS; 84, 9. 
καμάρι, 81, 9. 


χαμαρώνω, 80, 9 


rad, 98, 6. 


κάμπος, 15, G8. 
κάμποσος, 90, 50. 
xduw, 157, 85. 
χαμώθηχα, 5, 50. 
χάμωμα, 5, 80. 
κἄν, 91, 30. 
χανένας, 
χαντῆλα, 85, 8. 
χαντήλι, 85, 8. 
χάνω, 4, 59: 37, 20; 

59, 68; 60, 81; 15, 

57. 

πελειό, 138, 73. 
χαπετάν, 100, 1. 
καπετάνιος, 100, 1. 
καπηλειό, 158, 76 
χαπνίζω, 183, 40. 
χάποιος, 91, 60. 
καπότα, 125, 16. 
χάποτε, 68, 24. 
χαπότο, 125, 16. 
κάπου χάπου, 68, 24. 
χάππα, 125, 16. 
xapabavt, 117 ,65. 
23, 5. 
καραμπίνα, 146,55 
χαρέγλα, 40, 56. 
κασσέλα, 92,35. 
χαστανός, 161, 33 


χάστρο, 101, 14, 


χαραόι, 


49, 54;91,50. 


χατά, ὅ2, 9; 44, 10: 
χαταχέφαλα, 418, 15. 
χαταλαδαίνω; 41, 58. 
xarduura, 118, 73. 
76, 76. 
καταυεσήμερο, 56, 1. 
χαταντῷ, 160, 17. 
χαταπρόσωπα, 118, 16. 


χκατοαματωμένος, 


: καταρειέμαι; 38, 8: 


κατατρομαγμένος,. "A, 
45. οἰ 
καταφέρνω, 113,97: 
χαταχάρηκα, 51, 44: 
χατεύάζω, 91, 38. 
χατεδαίνω, 30, 10. 


χατεθῇ, 96, 48, 


χατηθδαίνω, 129, 11: 
χάτι, ὅδ, 45; 91, 90. 
χάτι τι, 72, 50° 
χατοιχῷ, 15, 18... 
χατόπι του, 101, 9. 
κατρακυλῶ, 104,38: 


χκατόοουφιάζω, 25, 10, 


χατώφλι, 110, 100. 


χαυκαλήθρα, 102, 29, 
20, 24. 
χαφάσι, 151, 923... 
χαφές, 16, 99. 
χείνονε, 114, 53. 
χελλί, 139,35 
go 104, 42. 
19, 93 
χες ονῶ, 166, 45. 
χερώνω, 19, 93. 
χέφι υ δ, δά. 


καὔμένος, 


πος, ᾿μ, 4. 
x, À, 8. 
κιάλι, 87, 14. 
χιάλια, 81, 11. 
χινῶ, 15, 12. : 
κιόλας, 145,44: 
χιόσχι, 87, 10. 
κιτρινιάζω, 79,95. 
χλαίω,. 66, 5. 


LL4 


᾿ χλάμα; δι 96. 
.xhé6w,.10, 9: 
eo, 74, 66. 
χλῳνάρι, 460, 17. 
χλῷνος, 164, 39. 
χλωτοιά, 40, 5. 
᾿χλωτσῷ, 40, 5. 
χόῤω; 44, 45, 47... 
: χοιμνητήριο, 102, 20. 
᾿χοιμοῦμαι, 24, 6. 
χοιταζω;, 55, 24, 
χόχκινος; À, 9. 
χολλάρο, 111,16. 
χόλλ σα, 89, 17. 
40, 1. 
χολλητικός; 39, 17. 
«χολνῶ, 09, 47. 


κολλητά, 


᾿χολοχύθα, 446, 99. 
χολοχύθι, 146, 99. 


xohdva, 401, 15 
τ χόλπος, 91 67. 
. χουμάτι, 10, 58. 
τἰχονάχι, 65, 1, 
τ χονεύω, 65, 43. 

Π χόγισας, 151, 36. 
: χοντούλης, 81, 13. 
ἰχοπέλα,. 149, 99, 
κοπέλι, 115, 99. 
τυχόπηκα, 17, 84. 
ἷ κὄῤδα, 106, 62. 


Ἶ χόρη, 20, 27. 


κορίτσι, 20,27 ; : 115,99, 
τ χορμίί, δί, 10. 
: χορυφή, 21, 37. 
χόρφος, 21, 37. 
Κορφοί, 24, 37. 
χοστίζω, 49, 10. 
οἰχόττα, 69, 59. 


τ χουδαλῷ; 47, 45. 


χουθέντα, 119, 45. 
«πκουθεντ'άζῳ, 112. 15. 
Ἶ χουντίζὼ; δά. 32 
πχουντῷ, 54, 59; 
χουνῶ; 75, 72. 

τ χουράγιο; 151,69. 
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μκουρδίζω, 406, 62: 

χουρέλι, 105,33. 

χουρντίζω, 106, 62. 

xouodot, 125, 5. 

κούφιος, 495,5. 

χόχη, 141, 100. 

xodtw, 152, 65. 

κρασί, 4, 59. 

κρατῷ, 16, 83. 

χρῖμας, 74, 41. . 

κρύδω, 31, 21 ; 14, 66: 

χυρῶ, 21, 35. 

κύριε, ὃ, à. 

κύριος, 8,5; 15, 43. 

χυττάζω, 55, 24; 63, 
90. 


#° 
χυψέλη, 


4, 44, 


λαδώνῳ, 90, 90. 
λαδωματιά, 20, 90. 


«[λαγχάδα, 91, 39. 


λαγκάδι, 91, 39. . 
vor 91, 32. 


λάζος, 1 435, 59. 
λάχερο, 144, 55. 

λαλῶ, 80, 2. - 

λαμθάνω, 91, ὅδ; 61, 
85. 


λαχτάρα, 125, 10, 
λαχταρίζω, 425, 10. 
λεδέντης, 69, 34. 


«[λεδεντιά, 70, 54. 


λέγω, 105, 54. 
λείπω, 94, 45. 
λειποθυμῶ, 149, 46. 
λείψανα, 199, 49. 
λειώνω, 17, 85. 
Aepovr, 12, ὅδ, 
Δενιώ, 81, 117. 
λεπτά, 12, 67. 
λεπτό, 19, 67 


λέρα, 49, 50. 


Jon, 


, 19, 44: 31, 22 

ΠΝ 
λησμονῶ, 48, 11. : 
λιανοτράγουδο, 18, 1. 
λιγάκι, 18, Ἃ 
λιγνός, 68, 22. 
λίγο, 8, 9. 
λιγοθυμῷ,. 149, 46. 
λιθάρι, 71,49: 
118,70. 
λιμπίζομαι, 109,81. 
λιοχαμένος, 103, 30. 
λόγγος, 3, 26. 


λογῆς (κάθε), 409, 89: 
λογῆς (παντῆς), 109, 89: 
λόγια, 58, 62. 
λόγος, 58, 62. 
λοιπὸ(ν) (τὸ), 113, 24 
λούζω, 1461, 34. 
λουλουδάκι, 161, ὅθ. 
λουλούδι, 65, 15; 149, 
49. 
λουρί, 90,29. 
λοῦστρο, 12, 1ἰ.. 
λοῦστρος, 12, 71. 
λοχαγός, 100, À. 
λυγάω, 11, 86. 
λυγερή, 416, 54. 
λυγίζω, 11, 86. 
λύσις, 1, 4. 
λωλαίνομαι, 97, 59. 
λωλός, 97, 59. 


M 


μά, 22, 41. 56, 8. 
μά, interi., 104, 44. 
μάγια, 55, AA. 
μάγουλο, 155, 13. 
μᾶζα, 41, ἀφ. -. 
μαζεύω, 65, 16. 
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μαζί, 27, 48: 47, dk; μελαχρινός, 80, 5. μοναχός σου; 59. 67. 


99, 72. μέλει, ὁ ὅ8,θ1. μονοχόμματος, 85.4... 
μαζώνω, 65, 46. μέλι, 4 , 38. μονομιᾶς, T1, 4{. 
un μαθαίνω, 2, 1. μέλισσα, 4, 44. μονορρούφι, 439, 89. 
- τ μαθές, 748, 89. μελίσοσι, ἃ, 44. μόνο, 28, 8. 
ΩΣ μάθημα, 2,7. μελτζάνα, 59,91. μόνος μου, 47,925, 
ἡ μάθῳ, 26, 9. μελτζανύς, 59, 21. μορφιά, 108, 79. 
᾿ . | μαχριά, 3, 24. μεμιάς, 74, 11. μορφονιός, 119, 49. 
a 117 μαχρύς, 8, 24. Mevièr, 36, 2. Mipow, 139, 38. 
Ἐπ μαλαμα, 151, 28. μένω, 115, 25. - Μοσχονήσια, ᾿1.54.. 48. 
μαλαματοκαπνίζω, 134, μέρα, 9, 19. μουδιάζω, 448: 79: 
98. ᾿ μερικοί, 32, 8. μοὔδωσες, ἰδ, 4. 
πο μάλιστα, 8, 6; 46, 26. μερόνυχτο, 95. 54. μουρμουρίζω, 405, 49.: 
μαλλάχια, 25, 55. μεσάνυχτα, 142, 1. μουσαφίρης, 112, 16. 
μαλλιά, 61, 18. μέση (στὴ), 24, 1. μουστάχι, 418, 75. 
“μαλλιαροί, 9, 47. μέσ’ στὸ, 44, ὅ. μοῦτσος, 154, 56 : 
μαμά, 88, 17. μετὰ, 46, 61. μπάζω, 21, 38. 
μάννα, 20, 27. μετάνοια, 86, 7. μπαίνω, 45,15. 
μαντῶι, 51, 14. ετανοιτώνω, 86, 7. μπαμπάχι, 4, 13. 
μαργαριτάρι, 94, 46,  | μετανοῶ, 86, 7. μπαμπᾶς, 88, 11. 
μάρτης, 24, 2. μέτριο, 16, 22. μπαοῦλο, 10, 84. 
᾿μάρτυρας, 450, 56. μήν, 04, 4. μπαρχάρω, 154,60... 
μαρτυρῶ, 76, 77. μήνα, 64, 4. μπαρμπούνι, 109, 85. 
μαστίχα, 110, 6. μηνάω, 88, 48. μπάτης, 198, 7. 
: μάστορας, 154, 77. μήπως, 27, 19. μπιστοσύνη, 444, 97. 
οἰ μάστορης, 154, 77. μητέρα, 20, 27. urheyuevoc, 185, 55. .: 
Μαστροδασίλης, 154, μιά (δίνω), 34, 98, ὑπλέκω, 16, 81. 
77. tiduuou, 49, 74, μπόγι, 158, 76. 
uuc®, 46, 54. μι, 420, 87. εἰ μπόϊ, 188, 16. 
μάτι, 19, 46. Μιλτιάδης, 132, 58. μπομπάρδα, 434, 51. 
ματιάζω, 444, 94. μισὴ ὥρα, 49,74. μπορῷ, 43, 90. 


: ματωμένος, 135, 60. μισανοίγω, 150, 50. μπράδο σου, 410, ὅ 


μαῦρο xoaci, 14, 99. uiccavoiyw, 150, 50. uroë, 88, 15. 
μαυρομμάτης, 19, 10;]} μισσεύω, 115, 48. μπρός, 440, 99. 
80, 4. μνηυούρι, 126, 11. μπροστά, ὅ4, 54. 
μὲ, 10, 28, — μένανε, | uvque, 195, 11. μπροῦντζος, 409, 82, 
99, 72; — μιᾶς, T1, | μοιάζω, 84, 2. uüya, 3, 46. 
41, --- τὰ πολλά, 41, μοῖρα, ὅ0, ὅ. μύγδαλο, 444, 7. Lu, 
ὅδ; — τὸ νοῦ της; μοιρολόϊ, 50, ὅ. μυθιστόρημα, 146,. 34. 
51, 15, μ᾽ δλ᾽ αὐτά, μοιρώνω, ὅ0, 5. μυλωνᾶς, 4, 40. : 
: 68, 95. μόλις, 147, 52. μυρίζομαι, 26, 4: τὰ ὦ 
UE, pronom, 11, 57. | μολονότι, 60, 95. μυρίστηχα, 26, ἡ. 
᾿ μεγαλύτερο, 15, 79. μόν᾽, 90, ὅ. μυρζω, 26, 1; - ἀπὸ; 0 
τ μεθύσι, 101, 4. μονάχριθος, ὅ9, 65. 27, 20." 


᾿ μεθυσμένος, 5, 48. μοναχά, 424, 2. μυρμνήγκι, 45, 18. 


᾿μυρολόϊ, 55,.32. 
μυρουδιά, 101, 68. 
μυρωμένος; 161,31. 
μωρέ, 88, 15. 

μωρό, 88, 45. 
“μωρός; 88, 15. 


Ν 


“v&-marquant le futur, 
57, 56. 
“ve, inter]., 19, 68. 
va cou, 109, 90. 
νάδγης, 160, 16. 
εὐγάζι, 82, 49. | 
‘val, 8, 6. 
νἄμουν, 460, 2. 
νάνι, 67, 15. 
γανουρίζω, 67, 15. 
γαργιλές, 193, 40. 
ἘΜῈ γαργχελές, 433, 40. 
ἰνἀρθῷ, 160, 15. 
νἄχετε; 99, 11. 
:vexpotuoeïo, 102,920. 
νεόδγαλτος, 55, 29. 
νεοελληνιχά, ὃ, 11. 
νεοελληνιχή, 8, 11. 
τ νεράϊδα, 30, 4. ᾿ 
se νερό, 1,6. 
᾿Νεοοχώρ!ι, 128, ὃ. 
νιᾶτα, 128, 2. 
Los, 65, 9. 
νιότα, 198, 2. 
νιότη, 128, 2. 
Ἐν «νοιόζω, 104, 41. 
νοικυκυρά, 21, 35. 
“νοιώθω, 72, 54. 
νοιώνω, 12, δ4. 
τ γόμος; 3, ὅ. 
ὃς νομός; 2,5. - 
᾿νοῦ σου (τὸ), 54, 60. 
ντράπηκχᾶ, 54, ὅθ. 
ντρέπομιαι, 54, 36. 
τ ντροπαλός, 410, 2. 
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ντροπή, 110, 2. 


νύφη; 64, 83. 


πῇ 
[5 


ξαγρυπνῷ, 14. 65. 
ξαναδλέπω, 17, 51. 
ξαναδῶ, 11, 34. 
Ξανθή, 152, ὅδ. 


ξανθομαλλοῦσα, 444,93. 


Ξάνθω, 169, 38. 
ξαπολ(ν)ῶ, 41, 18. 
ξαφνιάζομαι, 11, 40. 
ξαφνίομαι, 11, 40. 
ξαφνικό, 71, 40. - 
ξέγνοιαστος, 136,64. 
ξεθαρρεύομαι, 67, 11. 
ξεχινῷ, 15, 12. 
ξέννοιαστος, 186, 64. 
ξεπετῶ, 90, 97. 


ξερός, 132,571;139,81. 


ξέρω, 8, 1; 65, 47. 
ξεσχάω, 149, 5. 
ξεσχεπάζω, D6, ὅδ. 
ξεστορῶ, 119, 82. 
ξεφάντωμα, 114, 31. 
ξεφαντώνω, 114, 51. 
ξεχάνω, 31, 19. 
ξεχνώ; 31, 19. 
ξηλώνω, 119, 83. 
ξημέρωμα, 142, 1. 
ξίδι, 149, 41. 
ξυνήθρα, 109, 22. 
ξυπνῶ, 9, 9. 


0 


ὀγδοήντα, 19,17. 
ὀγδόντα, 19,1. 
ὀγούρι, 98, 16. 

ὁδός, 45, 92. 

ὀχά, 109, 91. 
ὀχαδιάριχος; 109, 91. 


" ὁλάχαϊρος, TA, 45: 


ὁλόχληρος, 71, 46. 


- 


CAT 


ὁλάκερος, 14, 45: 
ὅλη νύχτα, δ; 10. 
δληνυχτίς, 453, 10, 
ὀλίγο, 8,9. 

ὅλο, 14, 62. 


bhovuy Tic, 453, 10. 
ὁλόξερος, 132, 61. 

ὅλος, 96, 50. 

δλότελα; 194, 6. : Six 
δλότρεμος; ἀδιε δὶς 
ὁλοῦθε, 53, 27. 

ὅλους διόλου, 104, 36. 
ὁλόχρυσος, 59, 12. 

ὅλως διόλου, 104, 36. 
ὁμιλία, 36, 10. 
ὀμορφάδα, 66, ὅ. στὸ 
ὀμορφαίνω, 67, 9. 
ὀμορφιά, 66, ὅ. 


ὀμορφον!ός, 419,19. : 

ὅμως, 91, 15; 69, 50... 

ὄνειρο, 161, 36 ; βλέπω 
- 407, 66. ὁ 

κοντας, 9, 48. 

ὄξω, 32; 6. 

ὅποιος, 4, 42. 

ὅπου, 39, 24. 

ὄργανα, 115, 41. 

ὄρεξη, 9, 55. 

δρίζω, 11, 50. 

δρίστε, 11, 50. 

δρχίζομαι, 58,64. 

ὅρχος, 58,64. " 

ὄρνιθα, 69,352. 

ὀρφανός, 48, 10. 

᾿Ορφέας, 403, 29. 

ὅσο ποῦ, 40, 6. 

ὅσο... τόσο, 81, 11. 

ὅσος, 48, 46. 

ὅταν, 21, 48. 

ὅτι, 147, 52; ἀδό, 11: 

8 τι, 29, 26. το τον 

ὄχθη; 405,52. 

ὄχι, δ, 12. : 


: παιδί 


: Παγόνα, 152, ὅδ, 
ὃ πάγος, ἀ,.40: 


πάγω, 157, 86. 


᾿παγώνω; 4, 40. 


πάθημα, 2 2, 1. 
1,415, 22, 
παιδιά, 150, 59. 


παίζω, 95, 18. 


παινέματα, 81, 10. 

παίρνω, 11, 60: 54, 9; 
64, 85; — χατόπι,: 
149, 81. 

παιχνίδι, 115, 47. 

παλαμάχια, 98, 68; 99, 
10. 

παλασάρι, 407, 75. 

παλάτι, 86, 5. 

πάλι, 39, 14. 

παλιόκοσμος, 193, 14, 


παλληχαρᾶς, 106, 63. 


παλληχάρ!, 19, 8. 


τ παννί, 59, 19, 


πάντα, 65, 91. 
πάντοτε, 65, 91. 
παντοῦθε, 33, 97. 
19, 92. 


παντρεύω, 58, 4. 


παντρεύομαι, 


τ παπᾶς, 116, 59. 
: Παποροῦ, 133, 38. 
Ὡπ παπούται, 410, 98. 


πάππος, 116, 59. 
παππᾶς, 116, 59. 
παπποῦς, € 55, 6. 


παραγάδι; 198, 5. 


 maoayyétio 155, 46. 


παραγγέλνω, 133, 46. 


᾿ππαραθαλασσιώ, 405, 59. 


᾿ παραθύρι, 19,41. 
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παράθυρο, 19, 44. 
napaxdh, 87, 45: 55, 
41. 
παρακαλῷ, ὃ, 14. 
παραχάνω, 119, 85. 
παραχάτι, 198, 5 
παραχυύω, ἀδ, 27, 
παραξενεύομαι, 10,56. 
παράξενος, 10, 36. 
παοαξ ξηλώνω, 119, 83. 
παραπέρα, 151, 61. 
παοαπονειέμαι, 41, 11. 
παραποταμιά, 105, 59, 
παουτηρῶ,. 29, δ0. 
παρέα, 157, 69. 
παρέγια, 197, 09. 
πάρῃς, 11, 60. 


παρουσιάζω, 29, 18. 
πάρτε, 15,9. 


x ρα 
πᾶς, ὁ, 93. 


πάστρα, 3, ἰδ. περιποιοῦμαι, 17, 24 
᾿ ᾿ 


παστρεύω, à, 13; 141, 
9. 
πααστριχός, à, 19. 
ποσχίζω, 97, 63, 
πάσχω, 9,7. 
Πατήσια͵ 15, 88. 
πατινάδα, 140, 87. 
πατριώτης, 112, 18. 
rat&, D, 15; - τὶς 
φωνές, 155, 63. 
παγουλός, δὶ, 12. 
πάω, à, 23. 
πεζιχό, 145, 48. 
πεζόῤολος, Lo 83. 
πεθαίνω, 54, 9 


| πεθαμένα, 149, 'μ. 


πεθαμένος, 64, 2 
πεθερά, 64, 84. 
πεθερός, 61, 84. 
πειράζω, 9, 24 δὲν rer 
pate, 18, 14. 
Πειραιᾶς, 9, 23. 


πειό , 104, 51. | 
ποίσρμα Ὧ, 18. 
πεισματάρης, 89, 48 
πεισματώνῳ, 89, 48. 
πέλαγο(ς), 109, 83. 
πενήντα, 19, 7. 
πενηντάρης, 110, 4. 
πεντάμορφη, 67, 15. 
πέραμα, 164, 53. 


pere 105, 52. 

ἤερ the, 152, 38. 
περιμένω, 115, 95. 
περιουσία, 115, 40: 


περνῶ τ 19, dc; 62, 88. 


Re ἀπ δ. 


ετραχήλι, 152, 67. 
πος τρόπουλος, 18, 44 
Πέτρο ος, 182, δὸ. 
σέτ 


Mir qu, 99. 


# 
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πορτογάλλι; 59. 9]. {πρόπαππος; 5θ6..8... 
πορτοχάλλι; 59, 91. 
rogroxa Ne, 82, 94. 


πόσο, 12, 70. 


πηγαίνω; 8,45; 14,58. 
πῆρα, 21. 16. 

πιά, 40,9: 60, 78. 
πιάνω, 3, 41; 49, 59; 


προσέχω: 99,:97. 
προσηλώνω, 119, 85. : 
πρόσθεσις, 191,1: 


74, 66. . ποτάζω, 89, 18. προσθέτω, 491, À. 
κίχρου, 69, 29. πότε, 9. 91; πότε πότε ποοσχέφαλο, 160, 21. 
ê ? D Ἰ 


προσχυνῷ, 56, 52. 


rider, 14, 96. 


ro; ὦ. : 455, 10. 1 πότε... πότε, 98, 9. προσπαθῶ, 91, 65. 
ras, 00, 19. ποτές, 105, 35 προστάζω, 52, 22;.96, 


᾿ 6] 
, . 

ποῦ, 5, 58:69, 97 ; 59. 

149, 80; ποῦ καὶ 

ποῦ, ὅδ, 40 ; 68, 24; 

ποῦ καὶ πῶς, 55, 40. 
ποῦθε, 53, 91. 
πουθενά, 33, 21. 

. εκ 

πουχαμισάχκ!, 158, ὁ. 


πίσσα, 140, 38. 
“πιστεύω; 55, 59.. 
πιστόλι, 145, 16. 
πίττα, 146, 98. 
πιττάχι, 446, 38. 
πιῶ (νὰ), 18, 4. 
'πλάγι, 105, 27. 
πλάι, 108, 27. 
πλάϊ πλάϊ, 158, 89. 
-Πλάτωνας, 105, 29. 
πλερωμή, 110, 95. 
ἢ πλερώνω, 110, 95. 
εἰ πληγήν 40, 20. 
πχηγώνω, 90, 20. 


προτοῦ, 494,40 7. 
προφταίνω, 59, 19. 
πρυυίζω, 190, 94. 
πρωτόδγαλτος, 33, 99: 
πῷ (νὰ), 45, 91. 

πῶς, 45, δ; 17, 27. 


πουχάμασο, 15, 5. 
πουλί, 45, ὅ. 
πουλλί, 43, ὅ. 
“πουλος, 45, 14. 
ποῦνα,, 19, 15. ë 
ποῦν᾽ τος, 5, 50. P 


πὄχουν, 80, 5. 


πληρωμή, 110, 95. 
πληρώνω, di, 47. 
πλησιάζω, 36, 9. 
πλοῦτος, 151, 25. 
AUS: 39, 15. 
πλώρη» 52, 12. 


ποδαρᾶτο, 123, 19. 
rod, 10, 51. 
ποιός, 419, 80. 
πολεμῶ, 971,65. 
:Fiéhn, ὃ, 45. 
ré, 59, 19. 
πολιτικός, 18, À. 


Ἱπολυζώης, 199, 98. 
6, 60. 
πολυχρονεμένος, 51, 58. 


πολυχρονίζω, 57, 58. 


πολυτεχνίτης, 


ποντίχι, 108, 80. 
ποντιχός, 108, 80. 
πόρτα; 45, 16. 


πραμάτεια, 57, 59. 
ποάσινος, 100, 18. 
πρέπει, 59, 15. 


rot, 112, 20. 
πρίγκηπης, 51, 40. 


a 


οιγκήπισσα; 51, 10. 
πρίγκηψ, 51» 10. 
πρίν, 119, 20. 
πριχοῦ, 494, 4.. 
προδάλλω, 115, 50. 
προῖχα, 111, 60. 
προικιά, 111, 60. 


προκαταθολή, 96, 6. 
προχόδω, 108, 71. 


προχοπή; 108, 71. 


προλαδαίνω, 152, 68. 
προλαμβάνω; 155, 68. 


προμαχών, 102, 19. 


προξενητής, 115, 26. 


προξενιά, 115, 26. 


προχαταύάλλω, 96, 6. 


προχομμένος, 108, 71. 


ῥαγίζω, 08, 26. 
ῥακί, 411,6. 
ῥέστα, 45, 40. 
Serotva, 14, À. 
ῥετσινᾶτο, 14, 4 
δήγαινα, 81, 11. 
PATES: δὲ, 11. 
δήγιτσα, 81,11: 
δημοχχλήσι; 400, 2. 
ὥς, 25, 92. 


| PACE 132, 56. 


, 10. 
ολοῖ, 155, 81. 
δομάντσο, 446, 24... 


A “Ὁ τος τον 

©: 

CS 

© 
A 

pe 
-- 

Sn 


δουφῶ, 439, 82. 
ῥοῦχο, 4, 29. 
δωμαίϊκα, 9,47. 
bouuirxos, 9. A7. 
Populrxo, 9,41. 
“Ῥωμαῖοι, 9,17. 


ἢ 
ἐς 
᾿ 


114 


| Poutée, 9, 47. 


ῥώτημα; 110, 3. 


ä 


2,65, 14. 
-<adverbial, 405,35. 
64, 96,5 ; σὰ νὰ, 91, 13. 


τι σάδόατο, cubôdro, σαδ- 


6äro, 30, 8. 
cadre, 14, 96. 
σάλια, 48, 49. 
σάλίαγχος, 44, 9. 


τ σαλταίρνω, 136, 66. 


δαλτάρω, 166, 66. 


É σὰν, À, 42. 


Lcapdu, 495, 19. 


σαράντα, 18, 6. 
σαρδέλλα, 109, 86. 
σαστίζω, 120, 90. 
σαῦρα, 28, 10. 


ὡσθάραχνο, 110, 93. 
τ σδύνω, 11, 82. 


σθυστός, 11, 82. 


᾿ σὲ, prép., 16, 77. 


σέλλα, θ5, 10. 


σεντούχι, 92, 35. 


“σεργιάνι, 94, 43. 


σερίάνι, 94, 43. 
σεριανίζω, 94, 43. 


“σερμαγια, 115, 40. 
“cépve, 48, 47. 
τ σιάζω, 453, 72. 


σιγά, 4, 28. 


σιγαλός, 5, 98, 


᾿ σιγαγνὸ ποτάμι, 4, 28. 


σιγανός, ὅ, 28, 
σιδερόδρομος, 11, 54. 


‘onda, 25; 54. 
oxakonurr, 23, 54. 
ὡσχαλώνῳ; 460; 7. 
σχαμνί, 155, 39... 
᾿σχαντζαρῴνω, 38, 4. 
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σχαντζόχοιρος, 96, 1. 


σχάρα, 139, 83. 
σχαρώνω, 159, 85: : 
cxdw, 149, 3. 
σχέττο, 16, 29, 
σκόνη, 110, 93. 
σχοντάθω, D4, 59. 
σκοπός, δ, 98, 
σχορπάω, 13, 60. 
σχορπίζομαι, 13, 60. 
σχορπίζω, 15, 60. 
σχοτεινιάζω, 25, 11.᾿ 
σχοτιδιάζω, 25, 11. 
σχοτώνω, 39, 39. 
σκουλαρίκι, 63, 95. 
cxouvr®, 04, 52. 
σχοῦπα, 67, 12. 
σχουπίζω, 67, 19. 
σχουριά, 109, 94. 
σχούρμη, 99, 69. 
σχούρμιο, 99, 69. 
σχοῦρος, 146, 96. 
σχύδαλα, 101, 46. 
σχυλί, 2, 10. 
σχυλιάζω, 145, 99. 
σχυλολόϊ, 150, 81. 
Σμαράγδα, [52, 38. 


σμίγω, 85, 9; 129, 15. 


σολομωνιχή, 96, 57. 
σου, 4, 90. 

πσου, 21, 59. 
σπάγγος, 105, 54. 
σπάγος, 105, 54. 
σπάνια, 28, 5. 
σπανίως, 28, 5. 
σπάνω, 111, 8. 
σπάραχνο, 110, 95. 
σπαρταρίζω, 105, 53. 


σπάω, 111, 8. 


σπίθα, 112, 14. 
σπιθοδολῷ, 112, 14. 
σπίτι, 6, 61. 
σπιτικό, 1147, 64. 
σπυρί, 46, 22. 
στάλα, 16, 15. 


στάθηχκα, 59, 14; 191, 

3. 
σταλάζω, 16,175. . 
σταλαματιά, 76,75. 
Σταμάτα, 153, 38. 
Σταμάτης, 183, 38. 
ταματῖνα, 153, 58.: 
Σταμάτω, 133, 58. 
σταματῷ, 107,79. 
στανιό, 499, 9. 

στὰς, 13, 85. 

σταχτύς, D9, 91, 
στεγνός, 158, 81, 
στέχομαι, 99, 74. 
στέλνω, 96, 1. 

στενά, 153, 41. 
στενοχωρειέμαι, 53, 98. 
στενοχωρεμένος, 53, 26. 
Tevoywpnuévoc, 53, 26. ᾿ 
στενοχώρια, ὅδ, 26. 
στενοχωρῶ, 53, 26. 
στέονα, 89, 26. 

στῆθος, 21, 37. 

στήλη, 101, 15. 

στὴν, D, 54. 

στήνω, 198, 5. 

στιγμὲς στιγμές, 68, 24. 

«στοιχειό, 28, 1. 
στοιχεῖο(ν), 28, 1. 


στοίχηνα, 88, 64. 
στόλος, 101, 13, : 
στορῶ, 119, 82. 
στουπί, 145, 10. 
στραγάλια, 110, 95. 
στρατιώτης, 145, 48: 
στρεφογυρίζω, 108, 76. 
στρίδω, 108, 76. 
στρίγγλα, 156, 84. 
στριφογυρίζω, 108, 76. 
στρῶμα, 160, 20. ᾿ 
στρώνω, 122, 7.. τ 
συγγενολό(γ):, 155, 81. 
σύγχαλα (στὰ), 18, 88. 
συγχίζω, 46, 28. 
συγχωρῶ, 164, 52. 


: ᾿συλλογειέμαι, 74, 64. 
σὐλλογίζομαι, πΔ.,.θ4: 
συμιπεθέρα, 61; 83. 


; συμπέθερος, 61, 83. 
‘cuurov®, 66, 1. 
συμφέσει, 444, 15. 
συναγρίδα, 109, 92. 
συνάζω, 15, 68. 
συνέρχομαι, 144, 15. 
᾿συνεφέρνω; 124, 15. 
σύντροφος, 138, 19. 
συφέρει, 444, 15. : 
ε συφέρνει, 144, 15. 
συχωρῶ, 101, 8. 
τ σφαλίζω, 14, 66. 
,σφαλνῶ, 14, 66. 
σφαλῷ, 14, 66. 
SOLyUÉVOS, 71, 82. 
σφιχτός, 717, 82. 
-οω, 18, 83. 
σώνω, 114, 34. 
εἴ σωρό, 90, 28. 


T 


τὰ, pronom, 5, 54. 
: ταβέρνα, 449, 84. 
ταγή, 69, 81. 
τόάζω, 85, 20 
truite, 69, 51. 
ταίρι, 458, 89. 

: τάληρο, 442,5. 
τάλλαρο, 142, ὅ. 
τάλλερο, 142, ὅ. 
réa, 102, 19. 
ταμπουρᾶς, 80, 1. 
ταξιϑεύω, 444, 30. 
το ταξίδι, 114, 30. 
τάξιμο, 83, 20. 
rapdroa, 130, 22. 
eue, 11; 59: 
τοτάφος, 126, 11. 


: συμπεθεριάζω, 61, 85. 


:NDEX ALPHABÉTIQUE. -᾿ .... : Ὁ 115: 

τάχα, 135,58 ; 148,59. τρέμω; 109: 82: - 

τἄχασα, 444, 9ὅ..-- “| τρέφω; 25,46. 

τάχατες, 155, ὅδ. τρεχαντήρι, 116, 29.7 

ταχτικός, 145, 18. τρέχω, 45, 11, 427, 

τελειωυός, 65, 49. 

τελειώνω, 56, 9. 

τέλι, 83, 29. 

τέμπλο, 451, 24. 

τέσσερα, 10, 37. 

τέσσερεις, 45, 6. 

τέτοιο, 28, 14. 

τέχνη, 6, 60. 

τεχνίτης, 6, 60. 

τὴ», ὃ, 42. 

τηγάνι, À, 4. 

τί, 14, 46; τί ὥρα, 13, 
84 ; τί ὡραῖο ποῦ, 11, 
25. 

τίποτε, 14, 44. 

τὸ καὶ τὸ, 61, 86. 

τοιμάζω, 147, 33. 

τοῖχος, 160, 6. 

τῦνα, 29, 44. 

τονὲ, 405, 48. 

τόπος, 49, 51. 

τος, 5, ὅθ. 

τόσο ποῦ, 57, 54. 

τὔστριψε, 1θ8, 10. 

τότες, 11, 41. . 

τοῦ, 4, 46. 

τουλουμκήσιο, 89, 95. 

τουλούμι, 89, 23. 

τους, 36, 4. 

τραδῶ, 10, 38. 

τραγούδι, 8, 19. 

τραγουδῶ, 35, 19. 


ἢ 
πῇ 


τριάντα, 49,7. 
τριανταφυλλένιος, 15,67. 
τριανταφυλλιά, 4, 51. 
τριανταφυλλύς, 59, 21. 
τριγυρίζω, 49, 10: 
τριγύρω, 19, 10. 
τρίχα, 67, 18. 5 : ᾿ 
τρομπόνι, 145, δι... HN 
τρόπος, 56, 12. : 
τροῦλλος, 130, 21. 
τρώω, 6, 62. 
τοαχίζω, 4,34; 927, 21. 
τοχκώνω, 27,924. 
τααλιά, 88, 10. 
τοααλιές, ὅδ, 10. 
τοελέγγι, 87, 14. 
τοιγάρο, 133, 40. 
τσικούρι, 145, 47. 
τυχαίνω, 31, 14. 
τύχη, 5, ὅθ, 
τύχῃ, 51, 14, . πὸ 
τώρα, 51, 18; — x “ 
ἐμπρός, 159, 63, Fi 
τωρινός, 104, 45. re τι Ἔ 


Υ 


7 


ὧν σᾶς, 110, 5; στὴν 
γειά σας, 110, 5. 
ὑποδέχομαι, 60, 71. 
ὑποδοχή, 60, 11, 
ὑπόσχεσις, 85, 20. 
ὑπόσχομαι, 85, 20. 
ὑποφέρω, 9, 24; 46,20: 


ὑφαίνω, 38, 4. 
ὕψος, 40, 7. 


γε 
ὗ 
τράμ, 11, 53. 
τραντάζω, 106, 57. 
τραττάρω, 193, 43. 
τραυῶ, 70, 58; — 
κουπί, 107, 64, 
τρελλαίνομαι, 97, 59. 
τρελλός, 96, 59. 
τρελός, 97, 59. 
τρενουλιάζω, 109, 84. 
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qui, 4, 56. 
φαίνομαι, 5, 21. 
φαίνω, 88, 11. 
φαντάζομαι, 96, δά. 
φαρμάκι; 69, 29. 
φέρε, 14, 98. 


φέρνω, 44,95; 55,47. 


φέσι, δ4, 53. 
φεύγω; 17, 50. 
φθισιχός, 117, 62. 
φθίσις, 1117, 82. 
φθονῷ, 41,9. 
φίλημα, 42, 1. 
φιλί, 30, 29 
φιτίλι, 142, 17 
φοδερίζω, 41, 15. 
φοῤοῦμαι, 72, 52. 
φοῤτώνω, 44, 76. 
φορῷ, 88, 19. 
φοῦντα, 81; 19. 
φουντώνῳ, 84,15. 
φοῦονος, 95, 50. 


᾿ φουρτοῦνα, ὅδ, 54. 


φοῦσχα, 191, 96. 
φουσχώνω, 121, 96. 
φοῦχτα, 102, 23 
Φραγχιά, 26, 8. 
ᾧραγχος, 90, ὃ, 


τ Φϑραντσέζος, 21, 35. 


φράσις, ὃ, 1. 
φράχτης, ὅδ, 6. 


τ φταίω, 94, 44. 
φτάνω, 59, Ὄ; 18, 13. 


gt νός, 45, 
pr 139, 86. 


φῳ toute, 139, 65 
φωνάκλᾶς, 165, 62. 
so γή; 155, 63. 
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χαιρετῷ, 116, 52. 
χαίρομαι, 17, 26, 34. 
χαλάζι, 8, 51. 
χαλάσματα, 449,47. 
χάλι, χάλια, 104, 46. 
χαλί, 104, 46. 
χαλνῷ, 55, 398. 
χαμογελῷ, θ0, 78. 
χάνοντα, 9,18. 
χἄνω, 55, 45. 
χαρά, 24, 51, 445, 8. 
χαράζω, 107, 65. 
χαράματα, 101, 65; 
, À. 
_ 160, 22. 
Χάροντας, 64, ὃ. 
Χάρος, 64, δ, 
χαρούμενος, 22, 47. 
χειρότερο, 46, 29. 
χελιδόνι, 4, 14. 
χέρα, 157, 68. 
χεράχια, 98, 68. 
χεροπόδαρος, 131, 99. 
χεροῦχλα, 157, 68. 
Χλωρονήσι, 128, 9. 
χουδαοντᾶς, 138, 14. 


; ἐρειάζομαι, 0 ‘8 
χρόνου (τοῦ), 115, 44. 
χρυσάφι, 118, 74. 
χρυσό, 67, 44. 
χρυσός, 67, 44. 
χρυσώνω, 151, 98. 
χρωστῷ, 46, 24. 
χταπόδι, 135, 56. 
χτές, 107, 67. 
ruée, 147, 62. 
χτικιὸ, 417, 62. 
χτίριο, 150, 30. 
χτυπῶ,5ὅ, 47, 149, 42, 
χύνομαί, 18, 89... " 


“Ι ψυχή, 


χῷσα; 404,49: 
χώνω, 41, 40: 

χώρα, 52, 49: 
χωρατεύῳ, 190, 93. 
χωρατό, 190,93. 
χωριατιά, 190, 95. 
χωρὶς ἄλλο, 92. 36. 
χωρισμός, 65, 49. . 
χωρῷ, 45, 18; 89, 91. 


F 


ψάγλω, 155, 79. 


ψάξαν, 94, 41. 
ψαρᾶς, 108, δ8. 
ψαροπουλητής, 108, 56. 
ψάχνω, 93,41. 
ψεγάδι, 148; δδ, 
ψεγαδιάζω, 148,35. 
ψέματα, 4, 35. 
déc, 107, 67. 
ψεύτρα, 104, 43 
ψηλά, 160, 5. 
ψηλός, 68, 21. 
ψιλός, 68, 21. 
ψούνια, 14, 2: 
ψοφῷ, 26, 4: 


20, 90. 


Ω 


πὥντας, 9, 48. 

ὥρα, 50, 5; ὅθ, 69: — 
καλή; 70, 5 ὧρες 
ὧρες, 68, 2 

ὡραῖα, 9, 19. 

ὡραῖος, 3, ἰδ; 

ὡρίσατε, 44,50: ᾿ : 

ὡς, 19,10; 101; 11: πο 
— ποῦ; 40, 6; τὸ. 
τώρα, 41,.:14. δεν 

-ως, 9, 26. 


à 


:ἀγῴγιον; 2, 8. 
: ἀδάμας, 87,42. 
“αἰγιαλός; 105, 52: 


: ἐπαἰσωδιῷ, 118, 72. 
: ἄκανθα, 76, 79. 


ἀχμή, 49, 53. 
ἄλογον, 4,5. 

. ἀνίστημι, 85,6. 
ἄνοιξις, 80, 7. 


aps sw, 107, 13. 
ἄσημος, 21, 54. 
᾿ἀσφαλίζω, 14, 66. 
ji ἄσχημος, 24, 5. 
᾿ αὐθέντης, 10, 51. 
ἀφίημι, 29, 22. 
ἄχνη; 195, 6. 
ἄωρος, 4, 61. 


Β 


᾽βάμθαξ, 1, 16. 
βιόχζω, 94, 58. 
“Bloc, 184,25. 

: βλασφημῶ, 89, 22. 
Bow, 121, 5. 
βόλος, 156, 83. 
"βοῶ; 106, 57. 
᾿βόωψ, 109, 87. 
᾿βράγχιον, 110, 93. 
τ βραγχός; τ9, 95. 
βραδύς; 50,9. 
ὑβροῦλλον, 110, 92. 


Grec classique 
etpostclassique. 


αἰγόχλημ. ἃ, 460, 3. 


βάνάφορος, 499, 11. 
“᾿ἀχανθόχοιρος, ὅδ, À. 


ἀνώφορος, 199, 14. 
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γαιετανόν; 140, 86. 
γάστρα, 59, 71. 
γόνυ, 153, 74. 
γραῦς, 129, 14. 
γώψ, 109, 81. 


à : 


ΕΗ 


vous, 190, 92. 
BE 9, 18. 
αγμή, 109, 91, 


σσω, ὅῷ, 11. 


στοῦ τῷ 


LR 


ὑρὴτ τομαι, 52, 11. 


uma, 109, 91. 


O7? O7 O7 O7 ©7 O7 


BR 


sr. 58 49 . 


εἰσκύπτω, 54, 32. 
ἐκθαίνω, E 46. 


NE, 75, 12. 
ἐχλείχω, 46, 32. 
ἐχλιστρῶ, 16, 78. 
ἐχλυτός, ὅδ, 99. 
ἐχνεύω, 445, 93. 


ἑχτικὴ νόσος, 117, 61. 


ἐχφαίνομαι, 114, 57. 
ἔκφαντος, 114, 31. 
ἐλαύνω, 10,.46. 
ἐμθάτης, 128, 1. 
ἐμδιθάζω, 21, 38. 
ἐμπλέκω, 16, 81. 


[ἔρτροσθον, 54, 34: 


“Αδου, LA, 89. 
ἔνεστι, 5, ὅδ: 
ἐνθυμίζω, 154, 51: 
ντροπαλός, 110, 2 


ντροπή, 110, 2. 


ὧν ὧν 


Ὡς ὧν ὧν 
-E* 9 
Φ: 
ἤν 
œt 


ἤκοντα, 49, 7. 
υπνίζω, 2, 9. 

παίρῳ, 12; so 
πιτραχήλιον, | » 67. 
cydou, 139, ss 
rés [un 158, 90. 

, 15, 7. 
τήριον, 130, 20. 
ορῷ, 16, 90. 
αναῖος, 135, 57. 
fe, 135, 57. 

, 10. 


τ“ 
à + δὲν Fan) 
μὲ ro) 


ὧν ὧν 
a 


em» ἕν ΟΝ 


πῶ ὦ 
ΣΙ HS 


Z. 


Cévvuu, 99, 54. 


ἧλος, 119, 83. 


0 


εἴον, 118, 74. 


ut, δῦ, . 


ΞΈ ra 
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K 


| xaû ἑαυτόν, 403, 26. 
χάμνω, 4, 39. 
κάραδος, 29, 51. 
χαταύανω, 25, 48. . 

᾿χαταδιθάζω, 21, 58. 
χατακυλῶ, 104, ὅδ. 
᾿καταλαμβάνω, 47, δ8. 
"χατηφής, 25, 10. 
χατοπτοίζω, 69, 28. 
χεράννυμι, 195, 43. 
χλαῦυα, δῦ, 33. 
χλών, 161, 39. 
χοδαλεύω, 47, 43. 
Ἐχοῤαλῷ, 47, 43. 

᾿ xdyyn, 141, 100. 

χόλπος, 21, 51. 

. χόνις, 110, 93. 
xovrôc, 54, 59. 
χορμός, 81, 10. 
χόττος, 69, 52. 
χοῦφος, 195, 8. 
χραδδάτιον, 13, 76. 
χκράδύατος, 13, 76. 
χρᾶσις, 4, 59. 
χτῶυαι, #7, 45. 


Δ 


λέγνος, θ8, 29, 

- Δειῶ, 11, 85. 
λιυδεύω, 109, 81. 
λιμδός, 109, Si. 
λίστρον, 16, 18. 
λιστρωτός, 16, 78. 
λυγηοός, 110, 54. 


M 


μάλαγυα, 181, 28 
μαλλός, 67, 18. 
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μασχᾶσθαι, 114, 6. 
μαστίχη; 111,0. 
μαστιχόων, 111,0. 
μελάγχρους, 89, 3. 
μιγνύω, 85, 9. 
μυῖα, ὅ, 16. 
μύρμηξ, 45, 14. 
μῦς, 108, 80. 
μύαταξ, 118, 75. 


ὄζος, 111, 10. 
ὀχταπόδιον, 199, 56. 
ὀλερύς, 49, 50. 
ὄλλυμι, 97, 59. 
ὁλωλώς, 97, 59. 
ὀμμάτιον, 19, 10. 
ὀσφραίνομαι, 27, 20. 
οὕτως, 59, 20. 

οὐχί, 8, 12. 
ὀφείλω χάοιν, 46, 24. 
ὀψέ, 107, 67. 


ὀψώνιον, 14, 2. 


IT 


παΐγνιον, 115, 41. 
πάλλχηξ, 19, ὃ, 
πάμθαξ, À, 16. 
παντόθεν, 53, 27. 
πέζα, 156, 83. 
περαίνω, 154, 55. 
περιστερά, 20, 28. 
περιχέω, 149, 48. 
πετάννυμι, 54, 29. 
πιάζω, ὅ, 11. 


πίπτω, 34, 50: 
πλείων, 104, 87... 
πόθεν, ὅδ, 27. 
πρῴρα, ὅ2, 19: 
πτύον, 162, 32. 
πύχτης, 409, 26, 
πυρός, 46, 29. 


P 


δήγνυμι, 69, 26. 
δητίνη, 14, 1... 
ῥίπτω, 25, 52. 
ῥοφῷ, 169, 82. 


ä 


σαίρω, 68, 20. 
σίελον, 48, 49. 
σχόλλυς, 63, 95. 
σχύλος, σκύλλος, 2, 40. 
σχωρία, 102, 24. 
σπαΐρω; 105, 55. 
σπαρτεύω, 411, 9. 
σπάρτος. 111, 9. 
Ἑσπαρτός, 105, 5. 
σπινθήρ, 112, 14. 
στάλαγμα, 10, 75. 
στατίζω, 190,90." 
στεγνός, 159, 81. 
στρώννυμι, 122, 1. 
στύπη, στύππη, 14, 
10. : 
συγχέω, 46, 28. 
συμφέρω, 144, 15. 
συνάγω, 15, 69. 


T 


τάσσω, 69, 51; 83, 20. 


τεσσαράχοντα, 18, θ.. 
τέσσαρες, 45,6. 


| rm, AA, 2 
πο τόνος; 128. 2:: 
τραυλός,. 97, 59, 


Le τρωγάλια, 110; 93. 


T 


ὑπάγω, 3, 95. 
‘ ὑπανδρεύω, 38; 4. 


τ ῥποτόάσσω, 59, 13. 

Ὁ ὑψηλός, 68, 22. 
ῷ 

φθάνω; 10, 15. 


οὐφλιά, 410, 400. 
- φύσχη» 121, 96. 


x 


y a, δ, 28. 
Χάρων; 64, 8. 

οἰ χέω; 18,.89. 
ἰχρεωστῷ, 46, 24. 

χώννυμι, 41, 40. 


F 


: ψαύω, 05, 41. 
“Ψέγω, 148, 35. 


ὅς, A1, 46. 
ὡσών, À, 12. 


τῶν; ὅ,.25. 


τροχαντήρ; 413, 99. 


οὗπερ ᾿ἡφάνεια, 4, 12. 
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ἄγουρος, 65, 11. 
"] ἀχμήν, 49, 55. 
ἀμμή; 99, Ai. 
βοῦττις," 91. 33. 
βοῦττος; 94, 33. 
᾿ἰδαμάντιν,: 81, 1. 
3e, 14, 46. 
Ἐξδῷδε; 11, 46. 


ἐλάω, 10, 45. 


Eu, 5, ὅ0. 


ἐννοιώνω, 12, 54. 


ἔτις, ὅ2, 20. 


ἰσιάζω, 1 72. 
χιστέρνα, ὃ 96... 
χονδάπτω, δ 32... 
χορδίζω, 106, 62. 
λάγκος, 91, 52. 
λῶρος, 90, 29. 
μα(γ)ίστωρ, 151, 11. 
μαθών, 148, 39. 
μεμόριον, 193, 14. 
ὁσπίτιον, 6, 61. 
πόκας, 116, 59. 
παπᾶς, 116, 59. 
πάππας, 116, 59. 
παππᾶς, 416, 59. 
ποδέα, 10, 51. 
δήξ, 81, 41. 
σχοντάπτω, D4, 92. 
σπαστρεύω, 111,9. 
στάμα, 107, 72. 


στανεό pou, 492, 9. 


oraux, 129,9. 


στρίγδ, 156, 84. 
taf 69, 31. 
τάξις, 114, 90. 
ταυρῶ; 10, 38. 
τραλίζομαι, 96, 59. 
ξτραλός, 96,.59.: 
χαώνω, 55, 46. 
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Latin 


antenna, 1 198, 6. 
arma, 48, 5. 
asp(e)rum, 14, 98: 
augurium, 98, 46. 
barea, 10, 30. 
barcarius, 10,29: 
benedictum, 148, 4 
#buttis, 91, 35. 
caballarius, 4, 4: 


calamarium, 109; 88. 


camara, 80, 9.:. 
campus, 75, 68. 
candela, 85, 8. 
eappa, 125, 16.. 
castrum, 101, 14. 
cella, 139, 35..* 
cisterna, 89, 26:: 
co(n}stare, 19, 10. Ὁ 
co(n}ventus, 112, 45. 
corda, 106, 62. Ὁ 
&corellum, 103, 66." 
#coriellum, 103, 53. Ὁ 
frons, 81, 45: τ 
furnus, 95, ὅθ. ἘΞ 
Gaietanus, 140,.88.:. Ὁ. 
grabatus, 13, 76. | 
hospitium, ὃ, 61.°: 
Hum, 65, 45: 
lorum, 90, 29. 
lorus, 90,29. 
magister, 154,77. 
magulum. 153, 16. 
mantile, 51, 14. 
masticare, 111. 0. 
memorium, τ . 


‘'milia, 420, 87: 


missa, 115,48. 
murmuraré, 105, 49. 
palatium, 80, ὅ- 
pannus, 59, 12: 5 


τ μοῦ Ὁ ῦ 
τ porla, 45, 16. 


-resina; 44, 1. 

rex, 81, 44. 
scala, 25, 54. 
scamnum, 199, 34. 
-.scopa, 67, 12. 
‘securis, 145; 47. 
sella, 65,10. 


strigula, 156, 84. 

τ templum, 134, 94. 

:trulla; 430,94. 
Urbs, 8, 15. 
verga, 80, ὃ. 


Italien. 


addio, 11, 55. 
ἃ ἴόπάο, 191, 98: 
“antica, 109. 95. 
 bronzo, 109, 89, 
“-calcio,: 40, 5. 
: cappotto, 423, 16. 
‘carabine, 446, δῷ 
::-colona; 101, 15 
corda, 106, 62. 
‘Torluna, 35, 54. 
grippe, 105, 50. 
“imbarcare, 151, 60. 
js 49; 74. 
ma, 29; 40. 
is occhiale, S1, 11. 
. paragallo, 498, 3. 
: pezzetta, 114, 2. 
«+ pistola, 145, 46. 
“resto, 45, 40. 
romanzo, 146, 24. 
‘-salata, 14, 96. 
. saltare, 136, 66. 
: scansare; 38, 1. 
-.schietto,.16, 29 
:scuro, 146, 26. 
τς spago, 103, 34. 


pullus, 45,145 45:81 


tupa, stuppa, 145, 10. 
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tallero, 445, δι 
taverna; 449-847 
trattare, 133, 45. 
valigia, 10, 35. 


"fvarare, 445; 90. 


visita, 15, 49: 


GÉNOIS 


cavo, 491, 97: 


meizanna, 52, 91. 


© VÉNITIEN 


a gala ἃ gala, 5, 22. 
arada, 145, 19. 
armada, 101, 13. 
barbôn, 109, 85. 
baulo, 10, 54. 
bombarda, 434, 51. 
cao, 421, 97. 


ες [capitanio, 100, 4. 


carega, 10, 66. 
cassela, 92, 35 
colaro, 111, 15: 
coragio, 154, 62. 


ganzo, 154, 59. 


gata, 122, 10. 
gripa, 105, 80. 
matinada, 440, δή. 
melanzana, 59, 91. 
mozzo, 194, 50. 
parangalo, 198, 3. 
portogalo, 52, 21, 
särdela, 109, 86. 


‘!spago, 403, 34. 


talaro, 143, 5: 
trombôn, 145, 21: 
vapôr, 8, 2. 

vida, 447, 66. 
zurlèn, 97, 59. 


- | Corfou, 21, 51. 


| Perret, 1ὅ, 14. 


tronc, 81, 10. 


Français 


abbé, 116, 59:. 
aigrette, 87, 14. 
aspre, 44, 98. 
benêt, 148, 41. 
blanc (monnaie }, 14, 
98... 7 ii 
cimetière, 102, 30.. 


diamant, 87, 12. 
embat, 128,-7. 
grabat, 43, 70... 
grip, 105, 50. : : 
mâcher, 411, 6. 
muscle, 108, 80. 


palancre, . palangre, 
498,53. 
papa, 116, 59: 


prébende, 69, 31: 
provende, 69,34... 
rose, 59, 21. : 
scorie, 102, 24. 
souris, 408, 80. 


thaumaturge, 4, 45. 


ROMAN 

camara, 81, 9. 

sisterna, 89, 26. 
ESPAGNOL 


pareja, 437, 99. 


ROUMAIN 


scrum, 99,69. 3 


5 âman, 99, 37 3 
boï, 138, 16. 
τς çandoug, 99,35. 

᾿ effendi, 10, ὁ 
ependie, ει 11. 
fès, 54, 3 
Βαϊ, 419. “7. 
gaïtan, 440, 86. 
‘haïde, 89, 20. 
μα}: 104; 46. 
‘‘-haleu, 104, 46. : 
kel, 439, 84. 


τ khovarda, 138, 74. 


 ‘kieuchk, 87, 10, 
levend, 69, 54. 
_liman, 418, 70. 
… musañr, 112, 46. 
- narguile, 135, A0. 
Ὁ δ, 89, 49. 


| Turc 
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ἢ oghour, 28, 16. 
 l'oghoursouz, 29, 16. 


oughour, 29, 46. 
oughoursouz, 29, 16. 
papouich, 110, 98. 
pilav, 44,96. 
qafès, 131, 25 
qaïq, 148, 69. 
qonag,.69, 45: 
gonmaq, 65, 43. 
qouroum, 99,69. 
raki, 444,6: 
seiran, 94, 43. 
sermarè, 115, 40. 
tabia, 109, 49. 


_ftchelenk, 87, 14. 


tel, 83, 22 
touloum, 89, 95. 
yaka, 111, 15. 
yelek, 110, 97. 


‘l'yoghourt, yoourt, 7,65. 


zefq, 141, 94. 
zor, 429, 9. 


À gon, 425,9 


δοῦχο, 4, 29... 


PERSAN ΠῚ 


kärwän, 447, 68. 


Albanais 


#krump, 99, 69. 
velami, 138, 79. ὩΣ 


Slave τοῦ 


γουστέρα, 28, 10: ne 
κοπέλα; 442, 32... 
λάγχος, 91, 392... 
λόγγος, ὅ, 20. 
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